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CANADAIR : BOMBARDIER ALes provinces d’accord pour négocier
LIA LEVESQUE

EDMONTON (PC) — « C'est un grand 
jour pour le Canada. »

Les premiers ministres Robert Bourassa 
et David Peterson, de l’Ontario, ont lancé à 
l’unanimité la même réplique, mardi, après 
l’annonce officielle que les 10 premiers mi­
nistres provinciaux s’étaient entendus pour 
relancer immédiatement les négociations 
constitutionnelles, sur la base des revendi­
cations du Québec.

Les dix ont émis un communiqué en mi­
lieu de journée, mardi, quelques heures 
avant la fin de la conférence d’Edmonton, 
pour officialiser T « accord historique » qui 
est survenu.

Le communiqué a été lu devant la presse 
par le premier ministre hôte, M. Donald 
Getty, après que le Québec eût approuvé la 
version française.

La <• déclaration d’Edmonton » stipule que 
les premiers ministres ont convenu à l’unani­
mité que leur première priorité en matière 
constitutionnelle est d'« engager immédia­
tement des discussions fédérales-provincia- 
les pour que le Québec puisse accepter de 
participer pleinement et à part entière à la 
fédération canadienne, et cela sur la base 
des cinq propositions mises de l'avant par le 
Québec. »

Dans les faits, l’accord signifie que les dix 
s’entendent pour amorcer les discussions sur

la base des exigences du Québec. La décla­
ration commune ne signifie nullement que 
les provinces entérinent ces cinq conditions.

Les cinq conditions que Québec pose pour 
adhérer à la constitution canadienne de 1982

BERNARD DESCÛTEAUX

OTTAWA — La conclusion d’un accord 
constitutionnel visant à réintégrer le Qué­
bec au sein de la fédération canadienne 
prendra encore plusieurs mois, mais un 
« pas dans la bonne direction » a été franchi 
hier par les premiers ministres des provin­
ces.

Tel a été le commentaire fait hier en fin 
de journée par le sénateur Lowell Murray, 
ministre chargé des relations fédérales- 
provinciales dans le cabinet Mulroney, 
alors qu’il réagissait aux positions adoptées 
par les premiers ministres provinciaux à 
leur conférence d’Edmonton.

Selon le ministre, le gouvernement Mul-

sont:
- la participation à la nomination des juges 

de la Cour suprême;
- des pouvoirs accrus en matière d’immi­

gration;

roney a tout lieu de se réjouir à la suite de 
cette conférence : d’une part le Québec y a 
fait preuve de souplesse et de flexibilité et | 
d’autre part les premiers ministres ont en­
tériné l’approche préconisée par le gouver­
nement f(kléral, a-t-il soumis.

La flexibilité du Québec, le sénateur la 
voit notamment dans la formule proposée 
par le Québec pour retrouver son droit de 
véto grâce à une nouvelle formule d’amen­
dement. Selon M. Murray, il y a certes plu­
sieurs formules d’amendement dans le 
paysage, mais la formule préconisée par 
M.Bourassa démontre une souplesse qui 
doit être reconnue.

Cette formule d’amendement que le gou­
vernement fédéral ne connaissait pas

Voir page 10: Ottawa

- une formule d’amendement comprenant 
un droit de veto pour le Québec;

- la reconnaissance que le Québec consti­
tue une société distincte;

- la limitation du pouvoir de dépenser du 
fédéral.

Le premier ministre Bourassa ne cachait 
pas sa satisfaction, mardi, en rencontrant la 
presse. « C’est un grand jour pour l’unité ca­
nadienne, pour le Canada. »

M. Bourassa refuse de voir dans cette en­
tente unanime une victoire ou une défaite. 
En homme prudent, il estime qu’ « il faut d’a­
bord voir si on a une chance d’arriver à une 
entente et de réintégrer le Québec dans la 
constitution ».

Il s'est néanmoins dit confiant « sur la 
base de la logique canadienne de mes pro­
positions ». Il décrit sa « formule d’amen­
dement améliorée » comme une formule 
« plus canadienne, protégeant mieux les ré­
gions ».

La question qui semble le plus faire obs­
tacle est celle du droit de veto du Québec, 
que plusieurs provinces se refusent à accor­
der.

Le sujet sera toutefois discuté à fond, dans 
les prochains mois.

Le ministre délégué aux Affaires intergou­
vemementales canadiennes, M. G il Rémil- 
lard, amorcera une tournée de toutes les 
provinces « dans les prochaines semaines », 
a promis le premier ministre Bourassa, en 
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UNE LONGUEUR D’AVANCE
Le cabinet fédéral doit accepter aujourd'hui 
le principe de la revente de l’avionnerie 
montréalaise Canadair. Le manufacturier 
québécois de matériel de transport 
Bombardier jouit d’une bonne longueur 
d'avance sur ses concurrents. Page 11

FONDS MUTUELS : LA 
CVMQ MET EN GARDE
La Commission des valeurs mobilières du 
Québec incite les épargnants qui investissent 
dans des fonds mutuels à faire preuve de 
grande prudence. Page 11

L

LA MUSIQUE fait de plus en plus de 
bruit ; le bruit, de moins en moins de mu­
sique.

■
Gueule. — Bouche qui couvre tout le visage.

m
Lavé de tout soupçon, un innocent en sort 

toujours rétréci.
■

Dans une dictée, un élève de cégep a écrit 
curriculum vitae... « qui roucoule vite ».

— ALBERT BRIE

Pour Ottawa, il s’agit d’un 
«pas dans la bonne direction»

Les réfugiés sri-lankais pourront 
rester au Canada au moins un an

La musique country-western à Montréal

1. Une culture aussi
DENIS LESSARD

OTTAWA (PC) — Les 152 ressortis- 
— sants du Sri Lanka rescapés au large de 

Terre-Neuve lundi auront le droit de res­
ter au moins pendant un an au Canada, 
soit le temps que pourront prendre les 
fonctionnaires fédéraux pour décider s’ils 
obtiendront le statut de réfugiés.

Hier en conférence de presse, le minis­
tre responsable de l’Immigration, M. Be­
noît Bouchard, flanqué du ministre d’État 
au même portefeuille, M. Gerry Weiner, a 
annoncé qu’il avait envoyé une équipe de 
fonctionnaires à Terre-Neuve, pour jeter 
un peu de lumière sur les circonstances 
de cette odyssée inusitée.

« Notre première préoccupation a été 
d’assurer le bien-être de ces personnes », 
a déclaré M. Bouchard en précisant que 
ces réfugiés avaient été logés à l’univer­
sité Memorial de Saint John.

Il est presque certain que ces gens 
pourront demeurer au Canada. Ottawa a 
comme politique de ne pas déporter les 
ressortissants de pays qui, comme le Sri 
Lanka, sont déchirés par les tensions po­
litiques.

Les réfugiés semblent faire partie de la 
minorité tamoule (Indhoue) toujours aux

Voir page 10: Réfugiés

Photo CP
Un groupe de réfugiés sri-lankais attend son transfert à bord d'un navire garde- 
côtier dans un des chalutiers terre-neuviens qui les ont rescapés dans des em­
barcations de secours au large de Terre-Neuve lundi soir.

solide que discrète
PAULE DES RIVIÈRES 
ET LOUIS LE GRAND

Il pleut. Il a plu toute la jour­
née. Rue Mont-Royal, la grande 
salle du Palais du Country est 
pleine de monde. Impermeable 
aux modes, la musique country 
tient le coup. Ses amateurs sont 
fidèles, de cette fidélité qu’on 
accorde uniquement aux êtres 
et aux choses sans lesquels on 
ne peut vivre.

Ce soir ils sont venus voir et 
entendre Julie Daraiche, une 
diva de la musique country au 
Québec. Elle a fait bien du che­
min depuis le jour où elle a pris 
le train pour Montréal en disant 
au revoir à sa Gaspésie natale. 
À 15 ans.

« De Miss Cabaret aux Félix, 
j’ai eu tous les gros titres », dit- 
elle en s’asseyant à notre table,

Voir page 10: Country-western
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Pour de nombreux Montréalais, un week-end sans musique 
country est un week-end sans soleil.

Le mur de Berlin a 25 ans

BERLIN A ÉTÉ DÉCHIRÉ PAR LES BARBELÉS

En 1963, deux ans après la construction du mur, le président américain, M. John F. Kennedy, debout sur une plate-forme d'observa­
tion, a lui-même constaté la division de la ville en deux.

tiü

LUC ROSENZWEIG
Le Monde

13 août 1961. Il y a vingt-cinq ans, Berlin 
était coupé en deux. Au matin du 14, ses habi­
tants se réveillaient dans un monde dont seul 
le ciel n’était pas partagé. Le « mur », ce jour- 
là. n'était que symbolique, fait de simples rou­
leaux de barbelés, mais les forces alliées n’a­
vaient pas bougé : le coup de poker de Kh­
rouchtchev et d’Ulbricht était réussi. Si depuis 
1949 plus de quatre millions de Berlinois de 
l’Est, sans coup férir, avaient choisi de gagner 
le territoire de la République fédérale, il leur 
serait désormais plus difficile et plus périlleux 
de franchir la « frontière »...

Certaines histoires ne doivent pas être ra­
contées aux enfants, à moins que l’on ne 
puisse les commencer par « Il était une fois ». 
Ce n’est, hélas ! pas le cas de celle du mur de 
Berlin, dont l’édification n’est rien moins qu’é­
difiante. Comment expliquer, en effet, à une 
génération qui est née, a grandi, et parvient à 
l'âge adulte la logique qui permet de suppor­
ter qu’une ville sept fois centenaire, habitée 
par des hommes et des femmes qui parlent la 
même langue et qui ne rêvent que de se ren­
contrer, soit coupée en deux par la plus infran­
chissable des frontières ?

La muraille de béton livide qui serpente à 
travers l'ancienne capitale du Reich parait 
monstrueuse à l’étranger qui la rencontre 
pour la première fois.

Le Berlinois, lui, depuis vingt-cinq ans, a ap­
pris à vivre ainsi. Qu’il soit de l’Est ou de 
l’Ouest, né « avant » ou « après », ce mur fait 
partie de son paysage familier, de ces choses

qu'il ne voit plus tellement elles sont éviden­
tes, et qu'il accepte faute de pouvoir les em­
pêcher ...

Qu’existait-il avant le mur ? Était-ce « la 
douceur des choses » ? Pas tout à fait. Peut- 
être même pas du tout. Il y avait la dure vie

d'une ville qui émergeait peu à peu du tas de 
ruines de 1945, il y avait eu la faim, la misère, 
le blocus de 1948 et le pont aérien des Améri­

cains amenant par avion sacs de pommes de 
terre et de charbon à une population affamée 
et transie.

Malgré cela, on se souvient encore du 
temps où l’on pouvait aller voir jouer une 

ièce de Bertolt Brecht au Berliner Ensemble
l’Est d’un coup de voiture, ou, inversement, 

qu’il était loisible à tout habitant du secteur 
oriental d’aller au cinéma sur le Kurfiirsten- 
damm.

Le Kadewe, grand magasin de Berlin-Ouest, 
attirait les acheteurs de l’Est qui n’hésitaient 
pas devant la dépense : le mark de la RDA s’é­
changeait à cinq contre un pour la devise oc­
cidentale indispensable à l'achat des produits 
introuvables de l’autre côté : du café soluble à 
l’ampoule électrique, le citoyen de « l’État ou­
vrier et paysan » pouvait goûter aux délices de 
la société de consommation, à condition d’y 
mettre le prix.

Et surtout, s’il lui prenait l’envie de laisser à 
d’autres le soin de construire le socialisme en 
terre allemande et de tenter sa chance dans 
cet univers d’exploitation qu’on lui décrivait, 
c’était aussi simple que de traverser la rue

Depuis 1949, date de la création de la Ré­
publique fédérale à l’Ouest et de la RDA à 
l’Est, près de quatre millions de personnes 
avaient choisi. Elles avaient, disait-on, « voté 
avec leurs pieds ». Parmi elles, beaucoup d’in­
génieurs, de médecins, de techniciens et d’ou­
vriers qualifiés qui n’avaient aucune peine à 
trouver de l’emploi dans un pays au plus fort 
de son fameux « miracle économique »...

Impuissantes, les autorités de la RDA 
voyaient filer leurs élites comme l’eau entre 

Voir page 10: Mur

4



2 ■ Le Devoir, mercredi 13 août 1986

« De bonnes armes pour les indépendantistes »

Léon Dion : « une formule inacceptable »
PAUL MOONEY

QUEBEC (PC) — La formule d’amendement 
de la Constitution proposée par le premier mi­
nistre Robert Bourassa est « inacceptable » 
pour le Québec parce qu’elle ne lui donne pas un 
droit de veto permanent, affirme le professeur 
Léon Dion, de l’université Laval.

M. Dion a expliqué qu’avec la formule pro­
posée par M. Bourassa à la conférence des pre­
miers ministres à Edmonton, le Québec perdra 
son droit de veto dans quelques années quand sa 
population ne représentera plus 25 % de la po­
pulation totale du Canada.

Il a aussi prédit que la formule Bourassa va 
donner un bon élan aux indépendantistes.

Le droit de veto, a-t-il expliqué, fait partie de 
ce qu’on a appelé les demandes historiques du 
Québec. « Un gouvernement qui cédera cela, 
comme M. Bourassa semble vouloir le faire, au­
rait beaucoup de difficultés à s’en sortir. »

« Je ne parle pas en mon nom personnel, mais 
de la réaction qu’il y aurait dans la population.

Ca donnera de bonnes armes aux indépendan­
tistes, je pense. »

Le professeur Dion qui a été conseiller de la 
Commission Laurendeau-Dunton sur le bilin­
guisme et le biculturalisme ainsi que de la Com­
mission Pépin-Robarts sur l’unité canadienne, a 
déclaré qu’il est « absolument nécessaire » que 
le Québec possède un droit de veto qui lui per­
mette de s’opposer aujc changements constitu­
tionnels.

Lundi, au cours du dîner à la conférence des 
premiers ministres, M, Bourassa a proposé une 
formule d’amendement qui nécessiterait l’ap­
probation du parlement fédéral et de sept pro­
vinces représentant 75 % de la population du 
Canada.

La formule donnera au Québec un droit de 
veto aussi longtemps que les Québécois repré­
sentent plus de 25 % de la population. Lors du 
dernier recensement décennal, la population du 
Québec représentait 25.9 % de celle du Canada.

Mais selon M. Dion, si les présentes tendan­
ces démographiques se maintiennent, la popu­

lation du Québec, vers 1995, ne représentera 
plus 25 % de la population du pays.

« Moi, je propose que nous fassions comme 
dans l’actuelle constitution de 1982 et que nous 
disions que la proportion de la population du 
Québec, au moment où la Constitution entre en 
vigueur, soit celle qui fasse foi de tout. »

« Alors, quelle que soit l’évolution démogra­
phique ultérieure, a ce moment-là, le Québec se 
trouverait toujours à jouir d’un droit de veto. 
Autrement, c’est une proposition inacceptable 
du point de vue du Québec. »

M. Dion a précisé que M. Bourassa n’avait 
pas demandé cela. « Ca veut dire qu’il va falloir 
modifier son projet avant de l’accepter. Il va y 
avoir des pressions à ce sujet-là. »

Après que le Parti libéral eut été porté au 
pouvoir en décembre dernier, M. Dion a été 
brièvement conseiller du ministre Gil Rémil- 
lard, des Affaires intergouvemementales.

11 a démissionné quand le cabinet a décidé de 
cesser d’exempter les lois du Québec de la 
Charte canadienne des droits et libertés comme

le faisait le gouvernement du Parti québécois. 11 
avait alors déclaré que la décision constituait’, 
une grave erreur stratégique à un moment où 
des négociations constitutionnelles se prépa­
raient.

Québec est la seule province qui a refusé de­
signer l’accord de 1981 menant à la Constitution1 
de 1982. Le texte prévoit que pour amender la 
Constitution, il faut l’assentiment du parlement- 
fédéral et de sept provinces comprenant 50 % 
dt? Ici population.

M. Bourassa a déclaré lundi que cette for-,' 
mule d’amendement ne protège pas adéqua­
tement les régions du Canada. Il a affirmé que 
sa formule serait préférable parce qu’elle n’ac­
corde pas un traitement de faveur au Québec.

Le gouvernement provincial demande aussi j 
qu’on reconnaisse dans la Constitution que le 
Québec est une société distincte, qu’on lui ac-, 
corde des pouvoirs en immigration, un droit de 
regard dans la nomination des juges de la Cour 
suprême et le droit de limiter le pouvoir de dé­
penser du gouvernement fédéral.

*our les soins, 
es Cris vont 

vers le sud
CHISASIBI (PC) - Les contri­

buables québécois paient $1.5 mil­
lion par année pour le transfert de 
patients cris vers les grands cen­
tres.

Pourtant, depuis quelques an­
nées, les Cris de la Baie James 
ont leur propre hôpital, établis­
sement de 32 lits qui ne fait pas 
même de chirurgie mineure et 
dont la vocation est remise en 
question.

Depuis l’ouverture de leur ins­
titution (administrée presque ex­
clusivement par des blancs), les 
8,811 Cris de la Baie James sem­
blent préférer se faire soigner ail­
leurs. A l’hôpital Saint-Sauveur de 
Val d’Or ou encore à Montréal. 
Les femmes enceintes accou­
chent de moins en moins fré­
quemment dans la région tandis 
que les transferts de patients par 
avion demeurent stables.

De 1980 à 1985, l'établissement a 
subi une mutation semblable à l’é­
volution de plusieurs centres hos­
pitaliers du reste de la province. 
:,e pourcentage de cas aigus est 
en chute libre (50 %) alors que le 
nombre de cas chroniques aug­
mente de 100%. Le nombre de 
personnes hospitalisées reste le 
même tandis que la médecine 
préventive connaît un essor im­
portant. La clinique externe et 
l’urgence sont tenues occupées.

Mais les Cris du Nouveau-Qué­
bec semblent méfiants à l’endroit 
du personnel professionnel, 
comme l’indique un sondage ef­
fectué dans les huit villages des­
servis par l’hôpital, à l’été 1983 et 
de 1984.

Selon l’étude rédigée par Peter 
M. Foggin, 53 % des personnes in­
terrogées « doutent de ce que les 
infirmières et les médecins pré­
tendent pouvoir faire et 41 % se 
réfèrent à d'autres personnes que 
l'infirmière ou le médecin pour la 
santé de leurs enfants ». Plus pré­
cisément, 42 % de la population 
pense que les services ne sont pas 
de très bonne quaüté.

La méfiance se traduit par un 
désir de plus en plus prononcé des 
femmes enceintes d’accoucher à 
l’extérieur. En fait, des villages 
côtiers desservis par l’hôpital, 
une minorité d’accouchements 
(41 p.c.) se font à la Baie James, 
la majorité préfère aller à Val 
d’Or (59 p.c.).

Dans un rapport produit en mai 
dernier, le Dr Louise Galarneau 
confirme le phénomène : « Depuis 
1983, les femmes de la côte ont en 
nombre croissant choisi de don­
ner naissance à Val d’Or plutôt 
qu’à Moose Factory. Le nombre 
des naissances à Chisasibi a ten­
dance à diminuer au cours des an­
nées. »

Pourtant, il en coûte cher, 
même très cher, pour transporter 
les patients dans les hôpitaux du 
Sud. Environ $1.6 million par an­
née à raison de $1,500 par per­
sonne. C’est particulièrement le 
cas des habitants de Mistassini, 
Waswanipi et Nemiscau, tous vil­
lages à l’intérieur des terres qui 
optent naturellent pour Val d’Or 
plutôt que Chisasibi.

Une autre étude effectuée en 
1984 et remise à la Commission 
d’enquête Rochon sur les services 
de santé et les services sociaux 
est en quelque sorte accablante 
pour les professionnels de la mé­
decine.
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Stevens : Des papiers sur ses avoirs 
personnels dans son bureau de ministre

TORONTO (PC) - Après la dé­
mission comme ministre de M. Sin­
clair Stevens, le 12 mai dernier, on 
trouva dans son bureau d'Ottawa di­
vers documents relatifs à ses avoirs, 
placés en fidéicommis sans droit de 
regard.

Témoignant mardi devant la com­
mission d’enquête sur des allégations 
de conflits d'intérêts contre l’ex-mi- 
nistre, sa collaboratrice Marian Guil- 
foyle a précisé la nature de deux de 
ces documents.

Il s’agit d’un rapport du vérifica­
teur, daté de juin 1985 et adressé aux 
actionnaires de Gill Construction, et 
un état financier de Georgian Trust 
and Life Assurance, de mars 1985.

Comme ces deux compagnies sont 
détenues par des intérêts privés, el­
les ne sont obligées de fournir des 
renseignements qu’à leurs actionnai­
res.

C’est en faisant le ménage dans les 
affaires de M. Stevens, à l’occasion 
de la nomination d’un autre ministre 
pour le remplacer à l’Expansion in­
dustrielle régionale, qu’on a trouvé 
ces documents et qu’on les a fait par­
venir à Mme Guilfoyle.

Nommé ministre en septembre 
1984, M. Stevens s’est aussitôt départi 
de ses intérêts dans GUI, société de 
gestion qui lui permet de contrôler

> r#

York Centre et d’autres sociétés fa­
miliales.

Sur les documents trouvés dans le 
bureau de ministre de M. Stevens, on 
pouvait voir plusieurs annotations 
que Mme Guilfoyle a reconnues 
comme ayant été écrites de la main 
de son ancien patron.

Un autre témoin à l’enquête du

juge William Parker sur les accusa­
tions de conflits d’intérêts portées 
contre l’ex-ministre, mardi, a été M. 
Roland Wagg, de Toronto, gérant de 
la succursale de la Banque de com­
merce canadienne impériale à la­
quelle des compagnies de M. Stevens 
devaient de l’argent.

Lorsqu’il assuma la gérance, en 
juillet 1983, M. Parker réalisa que les 
compagnies de M. Stevens n’effec­
tuaient pas à temps le rembourse­
ment de prêts d’environ $5.8 millions.

En décembre 1983, il écrivit au bu­
reau régional de la banque pour si­
gnaler que « la situation est exacer­
bée par le statut politique et les con­
tacts de Sinclair Stevens ».

Il nota que M. Stevens siégeait au 
comité parlementaire des banques, 
qu’il semblait dans les bonnes grâces 
de M. Brian Mulroney, alors chef de 
l’Opposition, et qu’il avait de bonnes 
chances d’être nommé à un poste im­
portant du cabinet (probablement 
les Finances), si les conservateur 
prenaient le pouvoir.

« Il est nécessaire pour la banque 
de prendre une décision politique 
maintenant, au sujet des futures re­
lations avec M. Stevens », souligna- 
t-il.

Le CPQ est d’accord avec le plan 
de formation professionnelle de Ryan
JEAN-PIERRE PROULX

Le Conseil du patronat du Québec 
est largement d’accord avec le nou­
veau plan d’action sur la formation 
professionnelle du ministère de l’E­
ducation. C’est ce qu’a indiqué hier 
son président, M. Ghyslain Dufour.

Ce plan, fruit de réflexions et de 
débats publics amorcés depuis 1982, 
a été dévoilée à la mi-juin par le mi­
nistre de l’Éducation, M. Claude 
Ryan. Il prévoit en particulier, à 
compter de septembre 1987, la mise 
en place de deux « filières » de for­
mation: une première, destinée aux 
élèves d’au moins 17 ans et ayant ob­
tenu un certain nombre de crédits de 
troisième secondaire, mènerait à un 
certificat d’études professionnelles. 
Elle préparerait à des métiers « ma­
nuels ». La seconde, pour les élèves 
ayant terminé leur Ve secondaire ou 
âgés de dix sept ans et ayant com­
plété un secondaire IV, mènerait à 
un diplôme d’études professionnelles 
pour des métiers exigeant des con­
naissances plus théoriques.

Actuellement, la formation profes­
sionnelle s’acquiert par la voie du 
professionnel court à compter de la 
troisième année du I Ve secondaire 
où celle du professionnel long à 
compter de la IVe secondaire. Dans 
les deux cas, il n'est pas sanctionné 
par un diplôme spécifique.

Le CPQ souscrit donc au plan d’ac­
tion en ce qu’il vise à assurer une 
meilleure formation de base, remet 
les choix professionnels à un mo­
ment où les étudiants sont plus aptes 
à le faire, rend éventuellement pos­
sible la création des écoles de mé­
tiers autonomes —système dont la 
CPQ regrette la disparation—, éta­
blit des critères précis d'admission à 
l'enseignement professionnel et 
cesse de faire de cet enseignement 
la « poubelle » du système, réduit de 
moitié les 250 programmes existants, 
enfin, crée des diplômes distincts 
pour la sanction des études profes­
sionnelles.

Certains éléments du plan méri­
tent des éclaircissements, soutient 
néanmoins le CPQ. Ainsi, on voudrait 
une évaluation précise du coût du 
nouveau système. Ces données, nous 
a-t on indiqué hier à la direction gé­
nérale de renseignement profesion- 
nel sont encore confidentielles 
compte tenu que toutes les modalités
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du plan ne sont pas encore arrêtées. 
On a toutefois parlé en juin d’un in­
vestissement de $100 million sur trois 
ans.

Le CPQ s’interroge aussi sur les 
programmes de recyclage des ensei­
gnants et enseignantes. On note les 
bonnes intentions du ministre mais 
on le trouve « peu loquace » sur les 
moyens.

Le CPQ, a dit M. Dufour, est par­
ticulièrement préoccupé par le man­
que de précisions sur les liens avec 
l'entreprise dont le MEQ reconnaît 
néanmoins l’importance. M. Dufour 
regrette le recul du M EQ à ce pro­
pos. En 1983 en effet, le MEQ a entre­
pris de mettre sur pied une vingtaine 
de tables nationales de concertation 
pour assurer la révision des pro­
grammes de formation et leur adé- 
uation avec les besoins du marché 
u travail.

La direction de la formation pro­
fessionnelle du MEQ nous a indqué 
que ce projet avait été abandonné 
sous le mandat de M. François Gen- 
dron après que l’on eut conclu à la 
non-fonctionnalité du modèle envi­
sagé. On craignait en particulier l’i­
nefficacité de ces tables compte tenu

de leur composition et de leur arri­
mage plus ou moins fonctionnel à 
l’appareil de l’Etat. On est donc à la 
recherche d’une nouvelle formule.

Le CPQ voit aussi la nécessité 
d’assurer la coordination de la for­
mation professionnelle avec l’édu­
cation des adultes. « Les employeurs 

ui embauchent l’un ou l’autre de ces 
tudiants, dit-il, s’attendent à ce que 

leur compétence soit équivalente, 
quelle que soit la voie qui a mené l’é­
tudiant à ce diplôme ».

Le CPQ regrette par ailleurs que 
le plan d’action soit silencieux sur 
une politique de la main-d'oeuvre, 
sur les lacunes des services d’orien­
tation scolaire, sur les critères d’af­
fectation du personnel compte tenu 
de la réduction des programmes, sur 
la transmission des valeurs— notam­
ment le goût du travail bien fait et la 
discipline personnelle— enfin sur la 
répartition des programmes entre 
commissions scolaires.

Les organismes avaient jusqu’au 
15 août pour faire connaître leur 
réaction. La CEQ a déjà pour sa part 
exprimé sa satisfaction d’ensemble 
avec le plan.

En 1964, Ottawa a songé à 
sévir contre Québec Libre
MICHEL ARSENEAULT

Le gouvernement du premier 
ministre Lester Pearson a songé, 
en 1964, à prendre des mesures 
contre Québec Libre, le journal du 
Rassemblement pour l’indépen­
dance nationale (RIN), en raison 
du caractère quasi séditieux de la 
publication, révèle un document 
qui était jusqu’à maintenant se­
cret.

Le procès-verbal du conseil des 
ministres du 10 juillet 1964 laisse 
entendre que le gouvernement 
songeait à refuser au RIN le droit 
d’envoyer sa revue par le courrier 
de deuxième classe, ce qui aurait

eu pour effet d’augmenter les 
coûts d’envoi de la publication.

Le document de deux paragra­
phes indique que le ministère de la 
Justice avait cependant estimé 
que Québec Libre était « à la li­
mite de la sédition mais pas tout à 
fait dans cette catégorie».

Le procès-verbal de deux para­
graphes ajoute que le conseil des 
ministres a approuvé la décision 
du ministre des Postes de permet­
tre l’envoi de Québec Libre par le 
courrier de deuxième classe.

LE DEVOIR a obtenu copie du 
document du Conseil privé en 
vertu de la Loi sur l’accès à l’infor­
mation.
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Jean Vanier, conférencier

Montréal accueille un 
millier de Vincentiens
MARIE LAURIER

Mille délégués de 90 pays assis­
teront ce matin à la messe d’ou­
verture du congrès international 
de la Société de Saint-Vincent de 
Paul (SSVP) à la cathédrale Ma- 
rie-Reine-du-Monde. Pour la pre­
mière fois de son histoire vieille de 
153 ans, cet organisme tient cette 
importante rencontre en Amé­
rique du nord. Elle sera présidée 
par M. Amin de Tarrazi, de Paris 
et le philosophe et humaniste ca­
nadien Jean Vanier, fondateur de 
l’Arche, une communauté vouée à 
la réhabilitation des handicapés, 
sera l’un des conférenciers.

« Notre ville a été choisie en rai­
son de sa jeunesse, de son dyna­
misme et de son bilinguisme, pré­
cisait hier au DEVOIR M. Roch 
Gignac, président du Conseil gé­
néral de Montréal et à ce titre 
principal maître d’oeuvre de ces 
assises qui se déroulent jusqu’à di­
manche. Je crois que nous avons 
beaucoup de choses à démontrer à 
nos amis « vincentiens », notam­
ment révolution de notre implica­
tion dans des projets de revalori­
sation de la dignité humaine au­
près de malchanceux, mais nous 
avons également beaucoup à ap­
prendre d’eux. » L’organisme 
montréalais a en effet su évoluer 
avec le temps et il ne se contente 
plus de distribuer des vêtements 
et de la nourriture aux démunis 
mais il pourvoit à la réinsertion so­
ciale des détenus (Chantier Oza- 
nam), au soutien des itinérants 
(Accueil Bonneau), à la formation 
de ses membres en dynamique de 
groupe et au chant choral.

Cette société d’entraide vouée 
au soulagement de la souffrance 
humaine compte 750,000 membres 
répartis dans 108 pays et regrou­
pés en 40,000 conférences locales. 
À Montréal, on compte près de 
2,000 adultes — 57% de femmes — 
rassemblés en 108 équipes parois­
siales. Selon M. Gignac, les jeunes 
commencent à s’intéresser à cette 
forme de bénévolat et récemment 
on procédait à la fondation d’une 
conférence chez les étudiants de 
l’UQAM. Cette place faite aux jeu­
nes sera mise en exergue au cours 
du congrès alors que le benjamin 
des présidents de conférences, un 
Italien de douze ans, témoignera 
du travail qui se fait à Capri.

Parmi les personnalités inter­
nationales qui témoigneront à leur

tour à cette assemblée qui se dé­
roule au pavillon Leacock de l’U­
niversité McGill, outre M. Jean 
Vanier, mentionnons le cardinal 
Jaime L. Sin, archevêque de Ma­
nille qui contribua à l’ascension de 
Corazon Aquino, Mgr Raymond 
Marie Ichidimbo, ancien arche­
vêque de Conakry (Guinée) qui 
passa près de neuf ans dans les 
prisons de Sekou-Touré, le minis­
tre de l’Industrie et du Commerce 
des Philippines, M. Joe Concep­
cion, président national de la SSVP 
dans son pays.

En plus des réunions délibéran­
tes sur l’avenir de la SSVP, le pro­
gramme du congrès prévoit une 
réception du maire Jean Drapeau 
à l’hotel de ville suivie d’un con­
cert de l’Orchestre symphonique 
de Montréal jeudi, un pèlerinage à 
Sainte-Anne-de-Beaupré vendredi, 
une messe célébrée par Mgr Paul 
Grégoire, archevêque de Mont­
réal, à l’Oratoire Saint-Joseph di­
manche à midi. Le public est in­
vité à ce grand rassemblement.

Rappelons que la Société de 
Saint-Vincent de Paul a été fondée 
à Paris en 1833 par Frédéric Oza- 
nam pour venir en aide aux misé­
reux comme l’avait fait 300 ans au­
paravant son saint patron.
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Dupras doit assumer l’héritage du Parti civique

Doré : Le RCM incarne le véritable changement
........................           a 1a nine nnociKU tror lac nrnmntoiirc M Hiinrac ro. ont pn nr^naralinn M Hu- rJps nr^nrrnnMt inn.u «pmhlahlps

ALAIN DUHAMEL

Le Rassemblement des citoyens et 
citoyennes de Montréal (RCM), 
après douze années de présence ac­
tive dans la vie politique montréa­
laise, incarne le véritable change­
ment auquel aspirent les Montréa­
lais, affirme Jean Doré.

Reprenant sa campagne électo­
rale hier, après quelques semaines . 
de vacances, le président du RCM a 
tenu à le rappeler en soulignant qu’il 
ne laissera pas son adversaire, connu 
depuis peu, faire campagne en igno­
rant l’héritage de l'administration 
municipale.

« Au Parti civique, rien n’a vrai­
ment changé, c’est toujours un club 
privé » déclarait M. Doré en citant 
les contradictions de son adversaire.

À son élection, M. Dupras a tenu à 
se distinguer de la direction précé­
dente du PCM en évoquant sa vo­
lonté de consulter et d’ouvrir l’ad­
ministration municipale à ses ci­
toyens. La semaine dernière, « re­
tour à la case départ » note M. Doré 
puisque le candidat du PCM parle 
désormais de commissions perma­
nentes du parti mais exclut ce 
moyen des procédures du conseil 
municipal. L’un des principaux fon­
dements du programme du RCM

Moins de
mercure chez
«

les Cris
! CHISASIBI (PC) - Fortement 
élevé après l’ouverture des grands 
barrages de la Baie James, le taux 
de mercure chez les autochtones de 
la région a tendance à diminuer de­
puis quelques années.

En un an, de 1984 à 1985, les tests 
effectués sur la population crie in­
dique une « baisse substantielle » de 
la concentration de mercure chez les 
adultes. Si, en 1984, le taux était de 
J6.5 %, il était descendu, 12 mois plus 
tard, à 7.6 %. Même là, il s’agit d’un 
pourcentage trois fois supérieur à la 
norme acceptable.
• Il reste encore quelques cas extrê- 
lmes. A Chisasibi, en 1984, on relevait 
des concentrations 10 fois supérieu­
res à la norme permise chez 30 auto­
chtones de la communauté.
. La présence de quantités élevées 
pe mercure chez les Cris provient di­
rectement de l’aménagement des 
grands travaux hydroélectriques de 
la Phase I de la Baie James. Les mil­
liers d’âcres de forêts qui ont été en­
fouis sous les eaux a produit, à la 
suite de la décomposition des matiè­
res végétales, d’énormes quantités 
îde mercure qui ont souillé les eaux.
; La chaîne alimentaire a été gra­
duellement affectée par cette pollu- 
ïion naturelle. Puis, ce sont les pois­
sons qui ont été intoxiqués avant que 
les Cris, qui vivent encore partiel­
lement de chasse et de pêche, ne 
soient à leur tour contaminés.
; Les relevés indiquent que les vil­
lages côtiers de la Baie James ont 
[été d’abord les plus fortement tou- 
•chés. C’est également là que la 
[baisse a été récemment la plus mar­
quée. Chisasibi est passé de 27 % à 
12 %. Mistassini, de 17 % à 5 %. Was- 
wanipi, de 35% à 12%.

Les mesures préventives prises 
Hans ces communautés se sont donc 
avérées efficaces. Curieusement, 
dans les villages situés à l’intérieur 
des terres, on n’avait pas cru bon de 
prendre des dispositions spéciales. 
;Résultat, on y remarque une aug­
mentation des concentrations de 
[mercure. De 2 à 4 % à Wemindji et 
de 0 à 4% à Rupert House.

Cependant, les résultats obtenus 
[dans les villages fortement conta­
minés sont encourageants. « Les cen­
tres hospitaliers locaux, les infirmiè­
res, les médecins et les Conseils de 
[bande devraient être fiers de ces 
réalisations apparemment substan­
tielles», écrit M. Russell Wilkins 
dans un court rapport faisant état 
des résultats du programme de sur­
veillance des concentrations de mer­
cure chez l'homme.

Il propose dans ce document 
fourni à la Commission itinérante 
d’enquête Rochon sur les services de 
santé et les services sociaux d’entre- 
,prendre une étude sérieuse sur les 
[répercussions que la présence élevée 
!de mercure pourrait avoir sur le dé­
veloppement des enfants nés de mè- 
•res contaminées.
à Par ailleurs, la santé générale de 
•la population crie s’est améliorée ces 
-dernières années, même si le taux 
[d'hospitalisation est jusqu’à 4.5 fois 
plus élevé dans cette région que dans 

'le reste de la province.
Autre amélioration, on ne note 

plus, comme au début des années 
1970, un taux de mortalité des nou- 
veaux-nés trois fois plus élevé que 
dans le reste du Québec. Les princi­
pales affections qui touchent la po­
pulation crie sont les faiblesses car­
diaques, les maladies du système cir­
culai oire, les blessures, le système 
respiratoire et les tumeurs.

consiste à favoriser le plus possible 
l’examen et l’adoption démocratique 
des règlements municipaux par le 
travail de commissions permamnen- 
tes largement ouvertes aux citoyens.

« C’est nettement la preuve que 
rien n’a changé » en conclut M. Doré.

Le chef de l’opposition au conseil 
municipal a note dans les déclara­
tions de son adversaire à propos du 
mont Royal et du festival de Jazz de 
Montréal les mêmes accents autori­
taires et méprisants à l’égard de l’ini­
tiative des Montréalais. Dans le pre­
mier cas, M. Dupras propose d’auto­
rité un moratoire mais ne s’engage 
guère sur le terrain de la mise en va­
leur de la montagne; dans le secoind 
cas, avant même de prendre con­
naissance du dossier et de rencon­

trer les promoteurs, M. Dupras re­
fuse d’examiner plus à fondle déve­
loppement du festival de jazz et 
traite ses organisateurs de mauvais 
administrateurs. Le canadidat du 
PCM a donc repris à son compte les 
propos du président du comité exé­
cutif, M. Yvon Lamarre sans nuance.

« Non, rien n’a vraiment changé au ' 
PCM », affirme encore Jean Doré, 
d’accord en principe avec le projet 
d’affronter son adversaire dans un 
débat public. Le face à face devrait 
avoir lieu beaucoup plus tard dans la 
campagne électorale. Pour l’heure, 
M. Doré estime difficile de débattre 
du programme du PCM, puisqu’il 
n’en a pas.

Mais en attendant que le PCM 
prenne livraison de son programme

actuellement en préparation, M. Du 
pras pratique la politique du « moi 
itou » en prenant à son compte des 
positions que les Montréalais ont 
adoptées depuis un certain temps 
malgré l’indifférence et l’ignorance 
de l’administration municipale. 
Ainsi, en s’opposant à la construction 
d’une tour sur le mont Royal, le can­
didat du PCM se rallie au milieu des 
affaires qui s’était exprimé à ce pro­
pos au sommet économique, en juin, 
a des groupes de citoyens tels les 
Amis de la montagne et au RCM qui 
a pris, dès le printemps dernier, po­
sition dans le même sens.

M. Dupras plaide aussi en faveur 
d’un effort d’accueil des anglophones 
et des allophones dans l’administra­
tion municipale. Le RCM véhicule

des préoccupations semblables de­
puis plusieurs années et a même pro­
posé au conseil municipal une réso­
lution en ce sens, résolution dûment 
défaite à l’unanimité des conseillers 
municipaux du PCM.

Tout au cours de la campgane 
électorale, Jean Doré compte bien 
faire porter sur les épaules de l’héri­
tier tout le poids de l’héritage de l’ad­
ministration municipale actuelle, 
constituée depuis un quart de siècle 
des élus du PC M. « Il ne peut re ven 
diquer tous les avantages du PCM, 
qui consistent en un caisse électorale 
d'un demi million de dollars large­
ment pourvue en dons anonymes, et 
ne pas assumer en même temps le 
bilan de l’administration munici­
pale. » .

“ laiUctamc”
Chemin Malentant, Dunham, 
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Des miliciens chiites et les troupes françaises 
de la FINUL s’affrontent durement au Liban

BEYROUTH (AFP, Reuter) - 
Les miliciens chiites et les troupes 
françaises de la Force intérimaire 
des Nations unies au Liban (FINUL) 
ont convenu lundi de cesser leurs 
combats au cours desquels trois mi­
liciens ont été tués, a-t-on annoncé 
dans les deux camps.

Selon Timur Goslcel, porte parole 
de la FINUL, 13 soldats français 
blessés ont pu être hospitalisés après 
l’acceptation d’un cessez-le-feu par 
les Chiites qui assiégeaient les posi­
tions des Nations unies.

Les services de sécurité ont néan­
moins indiqué que la milice chiite 
amal maintenait des barrages près 
du village d’Abbassiyeh et que les 
rues de Tyr étaient désertes et les 
commerces fermés.

Selon Amal des tireurs non-identi- 
fiés auraient attaqué trois soldats 
français qui se rendaient à l’hôpital
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sous l’escorte de l’armée libanaise et 
de la milice. Les trois hommes sont 
néanmoins arrivés sains et saufs à 
l’hôpital. Cette nouvelle n’a pas été 
confirmée.

Les combats avaient commencé la 
nuit dernière après que deux diri­
geants d’amal, Haidar Ali Khalil et 
Hassan Duhaini eurent été abattusà 
un poste de contrôle des Nations 
unies par des soldats français qui 
souhaitaient inspecter leur véhicule. 
Un troisième milicien avait péri et 
des soldats français avaient été bles­
sés lors des combats qui s’en étaient 
suivis.

Les combats du jour sont parmi 
les plus sérieux a avoir mis aux pri­
ses la FINUL et Amal qui, selon de 
nombreux experts, jouent un rôle si­
milaire pour maintenir la paix au 
Sud-Liban.

Amal soutient officiellement la FI­
NUL, force de 5,600 hommes mise en 
place en 1978 pour superviser le re­
trait israélien du Liban et renforcer 
l’autorité de l’État libanais dans le 
sud.

La Force intérimaire des Nations 
unies au Liban a toujours été en bute 
aux attaques des forces locales, li­

banaises pro-israéliennes ou pales­
tiniennes.

Chargée par le Conseil de sécurité 
des Nations unies, en mars 1978, de 
superviser le retrait total de l’armée 
israélienne après sa première inva­
sion et d’aider le gouvernement li­
banais à rétablir son autorité dans le 
sud du Liban, la FINUL s’est tou­
jours trouvée depuis entre le mar­
teau et l’enclume. Elle a perdu de­
puis lors 126 hommes, dont 18 Fran­
çais.

Jusqu’en 1982, les Palestiniens et 
leurs alliés des partis de gauche 
poursuivaient leur opérations dans la 
zone contrôlée par les Casques 
Bleus. Ils les ont même empêches de 
se déployer dans « la bande de Tyr », 
conservant ainsi un accès direct à la 
frontière israélienne. Les contin­
gents français et fidjiens ont eu les 
affrontements les plus graves avec 
les Palestiniens en 1981.

De l’autre côté, les miliciens chré­
tiens pro-israéliens du commandant 
Saad Haddad menaient la vie dure 
aux Casques Bleus. Le 17 mars 1981, 
quatre soldats nigérians étaient tués 
à Kantara, dans un bombardement 
de la milice du commandant Had­

dad. Celui-ci a même encerclé et 
bombardé à plusieurs reprises le 
quartier général de la FINUL à Na- 
koura, à la frontière israélo-liba­
naise.

Équipés d’armes légères et ayant 
l’ordre de n’ouvrir le feu que pour ri­
poster, les Casques Bleus ont dû lais­
ser passer les colonnes de chars et 
de camions israéliens qui envahis­
saient le Liban en 1982.

Sous l’occupation, la FINUL était 
mal vue de l’armée israélienne, dont 
elle gênait les opérations de repré­
sailles lorsque la résistance est de­
venue active dans sa zone, en 1985. 
De même, le fait qu’elle interceptait 
des commandos de résistants armés, 
ou désamorçait leurs bombes, créait 
des tensions avec la population lo­
cale. Mais ses rapports avec le mou­
vement chiite Amal, qui tient notam­
ment la région de Tyr (80 km au sud 
de Beyrouth), restaient bons. En re­
vanche, l’Armée du Sud-Liban du gé­
néral Antoine Lahad, successeur du 
commandant Haddad, harcelait les 
Casques Bleus. En juin 1985, lors de 
l’incident le plus spectaculaire, elle a 
pris en otages pendant 14 jours 24 
soldats finlandais.

Le contingent français, particuliè­
rement décidé dans son opposition 
aux opérations israéliennes, est long­
temps resté en bons termes avec la 
population chiite. Le 17 avril 1986, 
Amal organisait une manifestation 
au Liban du Sud pour demander le 
maintien du contingent français de 
la FINUL. Paris avait alors annoncé 
que la France n’entendait plus assu­
rer seule la logistique de la FINUL.

Pourtant les incidents se succé­
daient avec les miliciens qui n’enten­
daient pas obéir à la FINUL ni s’ar­
rêter à ses barrages. Certains, san­
glants, sont restés secrets. Mais déjà 
en novembre 1985, après le « retrait 
final » de l’armée israélienne, des 
Casques Bleus irlandais se heur­
taient à Amal. Fin mars 1986, un sol­
dat ghanéen et un soldat fidjien 
étaient tués par des miliciens chiites.

Le 25 mai, une patrouille française 
essuyait des coups de feu à Abbas- 
sieh. Le lendemain, cheikh Moham­
mad Hussein Fadlallah, guide du 
Parti intégriste chiite pro-iranien 
Hezbollah, déclarait que le ma­
ximum que pouvait faire la FINUL 
était « de protéger les Israéliens et 
les pousser à frapper la résistance ».

Chili

Militaire
jugé

SANTIAGO (AFP) — Le lieu­
tenant Pedro Fernandez Dittus, 
soupçonné d’avoir brûlé deux 
opposants lors de la grève natio­
nale en juillet à Santiago, pas­
sera en jugement devant la 
Cour Martiale, a-t-on appris hier 
de source judiciaire.

Le militaire est passible d’une 
peine de 10 à 20 ans de prison.

Durant la grève nationale de 
48 heures du début juillet, des té­
moins avaient rapporté que 
deux jeunes gens avaient été as­
pergés d’essence par des mili­
taires puis transformés en tor­
che vivante.

Le photographe Rodrigo Ro­
jas de Negri, 19 ans, est mort 
des suites de ses brûlures tandis 
que Mlle Carmen Quintana, 18 
ans, brûlée à 60 %, se trouve tou­
jours dans un état grave.

Lundi, la revue d’opposition 
A PSI a publié le proces-verbal 
d’audition des deux opposants 
qui déclaraient avoir été trans­
formés en torche vivante par 
des militaires.

AVIS PUBLICS
STEVEN TERRY MENDELSON 
Prenez avis que Steven Terry Men­
delson, domicilié au 169 chemin | 
Harland, Hampstead, district de 
Montréal, s'adressera au ministre de 
la justice afin d'obtenir un certificat 
lui permettant de changer son nom 
en celui de Steven Terry Gold. 
Montréal, le 30 juillet 1986 
Les procureurs du requérant 
RAPPAPORT. WHELAN, BESSNER, 
FELDMAN 8 ROSS

Avis est par les présentes donné 
conformément à l’article 1571d du 
Code civil, qu'un acte de transfert et 
cession de toutes les créances pré­
sentes ou futures de JEAN-GUY DU­
RAND INC ayant sa principale place 
d'affaires à 260. rang Ste-Louise O., 
St-Jean-de-Matha, P Q en faveur de 
Banque Nationale du Canada, en 
date du 1er février 1985, a été enre­
gistré au bureau de la division d'en­
registrement de Joliette le 5 février 
1985 sous le numéro 249971.
Joliette, 8 août 1986 

BANQUE NATIONALE DU CANADA 
Par: Jean-Claude Loranger,

Directeur de comptes

Avis est donné que: Luigi Ficocelli. 
10515, rue Laurentides, Montréal- 
Nord. Qué demande à la Commis­
sion des Transports du Québec de 
transférer son permis M509900- 
001 A, région 10, à; TRANSPORT 
ANDRÉ SANTERRE INC , 637, Curé 
Cloutier. Terrebonne, Qué confor­
mément au* articles 30 et 85 des rè­
gles de pratique de la CTQ.
T out intéressé peut y faire opposi­
tion dans les cinq |Ours qui suivent 
la date de la deuxième parution 
Parutions. 1 ère le 13 août 1986 — 
2ème le 14 août 1986 
S P T Q LTÊE

Avis est donné queiENTREPRISES 
J.C. GRAVEL LTÉE. 104, Émile Des- 
pir.s. Charlemagne Qué demande a 
la Commission des Transports du 
Québec de transférer son permis 
M507438-008A région 06 à, LÉO 
COUPAL INC 1776, Bellevue, Cari- 
gnan.Qué conformément aux arti­
cles 30 et 85 des règles de pratique 
de la CTO
T out intéressé peut y faire opposi­
tion dans les cinq jours qui suivent 
la date de la deuxième parution 
Parutions; 1 ère le 13 août 1986 — 
2ème le 14 août 1986 
S.P.T.Q, LTÉE

Hydro-Québec

APPEL
D’OFFRES

NPU.60032.F 
pour 10 h 30 heure 

de Montréal 
Mardi, le 9 septembre 

1986
FABRICATION 

ET FOURNITURE 
D'UNE UNITÉ MOBILE 
DE REFROIDISSEMENT 

D'AIR AU FRÉON 
Admissibilité: 

Principale place 
d'affaires au Québec 

Garantie de 
soumission:

10 000 S
Prix du document: 

Gratuit
Les conditions de chacun des 
âppels d'offres sont précisées 
dans un document qui peut 
être consulté ou obtenu du 
lundi au vendredi de 8 h 30 à 
12 h 30 et 13 h 30 â 16 h 00 à 
l'endroit suivant

HYDRO-QUÉBEC 
FINANCES ET 
RESSOURCES 

Direction Services 
Administratifs 

Service
Approvisionnement 

et Services 
75 boul. Dorchester 

ouest.
7e étage

Montréal (Québec) 
H2Z 1 A4

Pour renseignements: 
(514) 289-2525

Si le document n'est pas 
gratuit, le montant de 25 $ est 
NON REMBOURSABLE et 
doit être payé sous forme de 
chèque visé ou de mandat à 
l'ordre d'Hydro-Québec 
La garantie de soumission 
devra être sous forme de 
chèque visé ou de caution­
nement fourni par une 
compagnie d'assurance 

Seules les personnes phy­
siques ou morales qui ont 
obtenu le document d'appel 
d’offres directement du bureau 
mentionné plus haut sont 
admises à soumissionner, 
Hydro-Québec se réserve le 
droit de rejeter toute soumis­
sion.

Le chef de service. 
Approvisionnement 

et Services 
Guy McSween

CANADA
PROVINCE DE QUÉBEC 
DISTRICT DE MONTRÉAL 

COUR SUPÉRIEURE
NO: 500-12-153862-861 
PRÉSENT, Protonotaire-adjoint 
FREDERIQUE JEANTY,

Partie demanderesse 
C

ANITE CHANLATTE,
Partie défenderesse 

ASSIGNATION
ORDRE est donné à ANITE CHAN­
LATTE de comparaître au greffe de 
cette cour situé au 10 est, rue St-An- 
toine à Montréal, salle 1100 dans les 
trente (30) jours de la date de ta pu­
blication du présent avis dans le 
quotidien "LE DEVOIR".
Une copie de la déclaration en di­
vorce a été remise au greffe à l'in­
tention de ANITE CHANLATTE.

Montréal, le 28 juillet 1986 
DOMINIQUE DIBERNARDO, P.A.

PANADA
PROVINCE DE QUÉBEC 
DISTRICT DÎ MONTRÉAL

COUR PROVINCIALE
NO: 500-02-025341-863
COMM DES NORMES DU TRAVAIL,

' Partie demanderesse 
-vs-

NICOLE BLQUIN,
Partie défendersse 

La défenderesse, Nicole Blouin, d'a­
dresse inconnue, est par la présente 
requise de comparaître dans un dé­
lai de trente jours à compter de la 
présente insertion
Une copie du bref d'assignation, dé­
claration et avis selon l'art. 119a 
C P C a été laissée à la Direction gé­
nérale des Greffes au Palais de Jus­
tice de Montréal à son intention 
Faute par la défenderesse de com­
paraître dans ce délai, Statuer sur la 
demande. Prononcer jugement par 
défaut avec les mêmes conséquen­
ces juridiques qu'à la suite d'un dé­
bat contradictoire.
Montréal, ce fl août 1986

RONALD CHASSÉ 
Protonotaire adjoint 

Me Daniel Péloquin 
Mes Parent & ass 
2 Complexe Desjardins, 24ème 
étage.
Montréal

AVIS EST PAR LES PRÉSENTES 
DONNÉ que JOSEPH ELPHEGE RO­
MUALD DUBUC, directeur, résidant 
et domicilié au 4110 Drolet, dans les 
cité et district de Montréal, s'adres­
sera au Ministre de la Justice pour 
obtenir un certificat changeant son 
nom en celui de JOSEPH RONALD 
DUBUC,
MONTRÉAL, le 1er août 1986.
R A COHEN & ASSOCIÉS, 
procureurs du requérant.

Avis est par les présentes donné que 
le contrat de vente en date du 8 juin, 
1982 à LA BANQUE TORONTO-DO­
MINION de toutes.dettes, présentes 
ou futures, payables à JEDCO IM­
PORTS REG'D a été enregistré au 
bureau d'enregistrement de la divi­
sion d'enregistrement de Montréal le 
23ième |Our de juin 1982, sous le nu­
méro 3272973.
Ce 24ième jour de luillet, 1986.

LA BANQUE TORONTO-DOMINION

CANADA
PROVINCE DE QUÉBEC 
DISTRICT DE MONTRÉAL 

COUR PROVINCIALE
NO: 500-02-024654-860 
LA COMPAGNIE REGITAN LTÉE,

Partie défenderesse 
Requérante

—vs—
2324-7901 QUÉBEC INC,
"Dépanneur Mi K”

Partie défenderesse 
Intimée

—et—
HYUNG Kl LEE 
"Dépanneur M1 K"

—et—
YOUNG RAN LEE 
"Dépanneur Mi K"

Partie tierce-saisie 
ORDONNANCE

Il est ordonné à la partie défende­
resse, 2324-7901 Québec Inc., de 
comparaitre d'ici trente (30) |Ours, 
copies des Prêts et de la déclaration 
lui ont été laissés au greffe à leur at­
tention
Si vous n'agissez pas dans le délai 
mentionné dans cette ordonnance, 
personnellement ou par avocat, la 
partie demanderesse aura droit d'a­
gir en votre absence et le juge 
pourra alors rendre un |ugement 
sans que vous en soyez avisé 
Montréal, ce 1er août 1986.

(s) DOMINIQUE DIBERNARDO P A.
Protocolaire Adjoint 

GURMAN KUHNREICH, STAVISS 
2075, rue University 
Suite 1103 
Montréal, Québec 
H3A 2L1 
Tél, 845-2261

Avis est par les présentes donné que 
le contrat de vente en date du 7 jan­
vier, 1981 à LA BANQUE TORONTO- 
DOMINION de toutes dettes, présen­
tes ou futures, payables à T.Q. TRA- 
□EX LTD a été enregistré au bureau 
d'enregistrement'de la division d'en­
registrement de.Montréal le 16ième 
jour de janvier 1981, sous le numéro 
3141617,
Ce 24ième jour de juillet, 1986.

LA BANQUE TORONTO-DOMINION

Province de Québec. District de 
Montréal. No: 500-02-025142-H65 HA­
BITATION LOU ISBOU RG, deman­
deresse. - VS - DANIK1. DORIN- 
RAUM. défenderesse. Le 22-08-86 à 
12 00 heures au 280 Alexis Nihon 
#201 à Ville St t.aurenl. District de 
Montréal, seront vendus par auto­
rité de Justice, les biens et effets de 
DAN!KL DORINBAUM, savoir: 1 
TV routeur Zenith, 1 video JVC VUS. 
t système de*son. meubles et arti­
cles de maison. Conditions: AR­
GENT ('(> M PT ANT OU C H ÈQU É 
VISÉ MA RP KL R APKTTK. huis­
sier, 286-7175 Montréal, le 7 août 
1986

CANADA
PROVINCE DE QUÉBEC 
DISTRICT DE MONTRÉAL

COUR PROVINCIALE
No 500-02-008371-861 
PRÉSENT:
JOHN PRAKASH i AL.,

Partie demanderesse 
c.

ANDRÉ GAGNON.
Partie défenderesse 

ASSIGNATION
ORDRE est donné à ANDRÉ GA­
GNON de comparaitre au greffe de 
cette cour situé au Palais de Justice 
de Montréal, situé au 1 est. rue No­
tre-Dame. salle 1 100 dans les 30 
jours de la date de la publication du 
présent avis dans Le Devoir.
Une copie du bref et de la déclara­
tion amendée a été remise ay greffe 
à l'intention de André Gagnon 
Montréal, le 8 août 1986

RONALD CHASSE

CANADA
PROVINCE DE QUÉBEC 
DISTRICT DE MONTRÉAL 

COUR SUPÉRIEURE 
NO 500-04-003050-862 
PRÉSENT, Protonotaire-adjomt 
CÉLINE LANDRY

Partie demanderesse 
C

RICHARD LABRANCHE
Partie défenderesse 

ET LE PROTONOTAIRE DE LA 
COUR SUPÉRIEURE DE MONT­
RÉAL ET LE CURÉ DE LA PA­
ROISSE DE NOTRE-DAME DES 
SEPT DOULEURS ET LE DIREC­
TEUR DE LA PROTECTION DE LA 
JEUNESSE

Mis-en-cause
ASSIGNATION

ORDRE est donné à RICHARD LA- 
BRANCHE de comparaitre au gratte 
de cette cour situé au 10 est rue St- 
Antome (Montréal), salle 1 100 dans 
les trente (30) tours de la date de la 
publication du présent avis dans le 
journal "LE DEVOIR",
Une copie de la demande de dé­
chéance de l'autorité parentale et 
avis, a été remise au grerte à l'inten­
tion de RICHARD LABRANCHE

Montréal, le fer août 1986 
RONALD CHASSÉ, P. A.

Office municipal 
d'habitation de 
Montréal

AVIS
AUX

GROUPES SOCIO-ÉCONOMIQUES 
DE MONTRÉAL

Les lettres patentes de l’Office municipal d’habitation de 
Montréalprévoientquedeux(2)membresdu conseil d'admi­
nistration qui compte neuf (9) membres soient nommés par 
le gouvernement du Québec à partir d’une liste de recom­
mandations fournie par des groupes socio-économiques.

Tout groupe socio-économique peut proposer un (1) ou 
deux (2) candidats en vue de ces nominations, avant le 12 
septembre 1986.

Les formules nécessaires sont présentement disponibles au 
Secrétariat général de l’Office municipal d’habitation de 
Montréal,, 152, rue Notre-Dame Est, Montréal, Québec, 
H2Y 3R4, téléphone: 872-2104.

Normand Daousl 
Directeur général

Avis est par les présentes donné que 
le contrat de vente en date du 30 
mai, 1986 à LA BANQUE TORONTO- 
DOMINION de toutes dettes, présen­
tes ou futures, payables à HEALTH­
CARE MARKETING RESOURCES 
(H.M.R.) INC. / RESOURCE DE 
MARKETING DES SOINS MÉDI­
CAUX (H.M.R.) INC. a été enregistré 
au bureau d'enregistrement de la di­
vision d'enregistrement de Montréal 
le 4ième jour d'août 1986, sous le 
numéro 3754906.
Ce 8ième jour d'août, 1986.

LA BANQUE TORONTO-DOMINION

AVIS est par les présentes donné 
que CUONG VAN LU, présentement 
sans emploi, domicilié et résidant au 
7169 Christophe-Colomb # 11 à 
Montréal, s'adressera au Lieutenant- 
Gouverneur en Conseil de la Pro­
vince de Québec afin d'obtenir un 
décret lui permettant de changer son 
nom en celui de ERIC LU.

Montréal, le 7 août 1986 

Me Gérard Soumeillant 
400 est, rue Jarry 
Montréal, Qué 
H2P1V3

Avis est donné que SYLVESTRE 
TRANSPORT, 287, Bon Pasteur, La­
val des Rapides. Oué. demande à la 
Commission des Transports du Qué­
bec de transférer son permis 
M500902-003A, région 10. à: LE­
CLERC 8 NEVEU LTÉE, 29 Brochu, 
Auteuil, Oué conformément aux ar­
ticles 30 et 85 des régies de pratique 
de la CTQ,
Tout intéressé peut y faire opposi­
tion dans les cinq jours qui suivent 
la date de la deuxième parution. 
Parutions: 1ère le 13 août 1986 - 
2ème le 14 août 1986.
S.P.T.Q, Ltée

Province de Québec. District de 
Terrebonne. COUR PROVIN­
CIALE. No: 700-02-1307-868. ÉQUI- 
PKMKNT DKBURKAl! ROBKRT 
I,ÉGARÉ I.TÊK,demanderesse, — 
VS - DÉNIS C.AUSIRAN, défen­
deur Le 28 août 1986. à 11:35 heures 
au domicile du défendeur au No 984 
rue Daniel en la cité Bellefeuille, 
district de Terrebonne, seront ven­
dus par autorité de Justice, les biens 
el effets du défendeur, saisis en 
celle cause, consistant en : 1 équi 
pement de bureau. Conditions: AR- 
C.KNT COMPTANT OU CHÈQUE 
VISÉ JACQUES PHILIPPE, 43. 
Pie XII. St Kustache. Qc J7R 4X2. 
huissier. 472-4762, St-Èuslache, le 8 
août 1986

CANADA
PROVINCE DE QUÉBEC 
DISTRICT DE JOLIETTE

COUR SUPÉRIEURE
NO 705-05-000084-866

LES ENTREPRISES TRANS-NORD
LTÉE.
demanderesse-défenderesse recon­

ventionnelle/requérante -vs- 
I C. INFRASTRUCTURE CONS­
TRUCTION LTÉE.
défenderesse-demanderesse recon­
ventionnelle/intimée 

-et-
LA COMPAGNIE D'ASS HALIFAX 

défenderesse
PAR ORDRE DE LA COUR 

La défenderesse reconventionnel- 
le/mtimée. I C Infrastructure Cons­
truction Ltée. est par les présentes 
requise dé comparaitre dans un dé­
lai de trente (30) lours de la publica­
tion de la présente.
Une copie d'une mise en demeure 
de comparaitre personnellement ou 
de se constituer un nouveau procu­
reur a été laissée à la Cour Supé­
rieure de Joiiette à son intention 
Prenez de plus avis, qu'à défaut par 
vous de signifier et de déposer votre 
comparution ou contestation dans 
les délais susdits, la demanderesse- 
défenderesse reconventionnelle/re- 
quérante procédera à obtenir contre 
vous, par défaut, un jugement ac­
compagné de toute ordonnance ac­
cueillant les conclusions qu elle sol­
licite contre vous 
Joliette. ce 7 août 1986

P C A S.

PRENEZ AVIS que ELPHEGINA AL­
LAIRE BERNIER, professeur à la 
Commission Scolaire Jérôme Le 
Royer, domiciliée et résidant au 
5120, 18ème Avenue, Rosemont, 
Montréal, s'adressera au Ministre de 
la Justice pour obtenir un certificat 
de changement de nom de ELPHE­
GINA ALLAIRE BERNIER en celui de 
GINETTE ALLAIRE BERNIER. 
NICOLE LEPINE 
DUROCHER LEPINE 
PROCUREUR DE LA REQUÉRANTE

AVIS DE SIGNIFICATION D’UNE RE­
QUÊTE POUR JUGEMENT IRRÉ­
VOCABLE DE DIVORCE.
= dossier: 500-12-134107-840 
Yolande Pierre-Louis 

-VS-
Jacques Luberisse 
Notre dossier: 84-1703 
Monsieur Jacques Luberisse:
Prenez avis qu'une requête pour ju­
gement irrévocable de divorce sera 
présentée devant la Cour Supérieure 
(Division des Divorces), (dans les 30 
jours de la date de la publication du 
présent avis dans LE DEVOIR) à la 
salle 2.17 à 14:15 heures de l'après- 
midi, au Palais de Justice de Mont­
réal, et veuillez agir en consé­
quence. Une copie de ladite requête 
sera déposée au dossier de la Cour 
à votre attention.

Montréal, le 7 août 1986 
Me Diane Guillet-Tranquille. 
Procureur de la requérante

CANADA
PROVINCE DE QUÉBEC 
DISTRICT DE MONTRÉAL

COUR SUPÉRIEURE
NO: 500-12-153825-868 
PRÉSENT LE PROTONOTAIRE AD­
JOINT
ELGABRY ABDEL.

Partie demanderesse 
c.

LOIS MARY HELFERLY,
Partie défenderesse 

ASSIGNATION
ORDRE est donné à Lois Mary Hel- 
terly de comparaitre au greffe de 
cette cour situé au t est. rue Notre- 
Dame. à Montréal, salle ! 100 dans 
les trente (30) jours de la date de la 
publication du présent avis dans Le 
Devoir.
Une copie a été remise au gratte à 
l'intention de Lois Mary Helferly. 
Montréal, 4 août 1986.

RONALD CHASSE. P A.

PRENEZ AVIS QUE, SURGENOR 
NATIONAL LEASING LIMTED, dé­
tentrice du permis M-601688, actuel­
lement autorisée en vertu de la dé­
cision ML84-00774 à taire la location 
à court terme et à long terme de pe­
tits camions dont la masse totale en 
charge n'excède pas 3500 kilogram­
mes. au 309 boulevard St-Joseph, 
Hull. Québec, J8Y 3Y6. demande à 
la Commission des Transports du 
Québec que cette adresse soit chan­
gée. comme place d'affaires, pour le 
24 rue St-Raymond, Hull, Québec. 
J8Y 1R4, (PERMIS SPÉCIAL - 364 
JOURS) La même demande s'appli­
que pour Location de Camions Sur- 
genor Ltée. détentrice du permis 
M-601110, autorisée à louer à court 
et à long terme en vertu du règle­
ment 9, des camions, tracteurs, re­
morques et semi remorques, actuel­
lement au 309 boulevard St-Joseph, 
Huit, Québec, J8Y 3Y6, (PERMIS 
SPÉCIAL - 364 |Ours),
Les requérantes invoquent l'article 
85 des règles de pratique.
T out intéressé peut introduire une 
opposition ou une intervention dans 
les cinq (5) jours qui suivent la deu­
xième parution dudit avis en s'adres­
sant à ta Commission des Trans­
ports du Québec, 505 est, rue Sher­
brooke. Montréal, Québec. H2L1K2 
Première publication le 13 août 
1986
Deuxieme publication: le 14 août 
1986

ADRIEN R PAQUETTE 
Procureur

PAQUETTE, PERREAULT, RIVET 
TRUOEAU 8 ASSOCIÉS

Canada Museums 
Construction Corporation

Société de construction 
des Musées du Canada

LE NOUVEAU MUSÉE DES BEAUX ARTS 
DEMANDE DE SOUMISSION

Des soumissions cachetées pour la soumission 
mentionnée ci-dessus, seront reçues jusqu'à 
14:00 heures de la date de fermeture spécifiée 
Vous pouvez obtenir les documents de soumis­
sion chez Ellis-Don Limited, 541, Sussex Drive, 
2ième étage, Ottawa, Ontario K1N 6Z6 (613) 
230-8694 contre paiement du dépôt requis. 
Vous pouvez également consulter les docu­
ments de soumission aux bureaux de l'Associa­
tion de la Construction â Ottawa, Toronto et 
Montréal.

CAISSONS FORÉS LD-001
Date da fermeture: jeudi, 14 août. 1986 
Dépôt: Non requis
INSTRUCTIONS
Le dépôt pour les documents de soumission, 
sous forme de chèque certifié, payable à «Ca­
nada Museums Construction Corporation Inc» 
est remboursable contre la remise en bon état 
des documents.
La Société s'engage à n'accepter ni la plus 
base, ni aucune soumission.

Canada

Avis est donné que Roger Bou­
chard, 597, Jeanne-Mance, Valley- 
tield, Qué. demande à la Commis­
sion des Transports du Québec de 
transférer son permis M504955- 
001 A, région 06, à: Claude Hébert, 
370 Chartrand, Blainville, Qué. con­
tormément aux articles 30 et 85 des 
règles de pratique de la CTQ.
Tout intéressé peut y taire opposi­
tion dans les cinq jours qui suivent 
la date de la deuxième parution. 
Parutions: 1ère le 13 août 1986 - 
2ème le 14 août 1986.
S.P.T.Q. Ltée

Avis est donné que: NOSJA INC., 
1121, Dargenson, Montréal, Qué. de­
mande à la Commission des Trans­
ports du Québec de transtérer son 
permis M506443-01A région 10, à, 
Camille Paradis, 1873, Dumas, Vi- 
mont, Laval, Qué. conformément aux 
articles 30 et 85 des règles de pra­
tique de la CTQ.
Tout intéressé peut y taire opposi­
tion dans les cinq jours qui suivent 
la date de la deuxième parution. 
Parutions, 1ère le 13 août 1986 — 
2ème le 14 août 1986
S.P.T.Q. LTÉE

Avis et donné que: Michel Leblanc 
(TRANSPORT MICHEL LEBLANC 
ENR.) 107, Bourdages, St-Denis sur 
Richelieu. Oué. demande à la Com­
mission des Transports du Québec 
de transférer son permis M711115- 
001, région 06, à; Gérald Cournoyer 
(SERVICE SANITAIRE G. COUR- 
NOYER ENR.) 528, Chemin des Pa­
triotes, St-Denis sur Richelieu. Qué. 
contormément aux articles 30 et 85 
des règles de pratique de la CTO.
Tout intéressé peut y taire opposi­
tion dans les cinq jours qui suivent 
la date de la deuxième parution. 
Parutions; 1ère le 13 août 1986 — 
2ème le 14 août 1986
S P T.Q. LTÉE

Avis est par les présentes donné que 
le contrat de vente en date du 17 
juillet, 1986 à LA BANQUE TO­
RONTO-DOMINION de toutes dettes, 
présentes ou futures, payables à VI- 
VIMAR INC. a été enregistré au bu­
reau d'enregistrement de la division 
d'enregistrement de Montréal le 
31 ième jour de juillet f 986, sous le 
numéro 3753796.
Ce 8ième jour d'août, 1986.

LA BANQUE TORONTO-DOMINION

CANADA
PROVINCE DE QUÉBEC
DISTRICT DE TERREBONNE

COUR PROVINCIALE
NO: 700-02-1881-862
LA CORPORATION MUNICIPALE DE 
STE-MARGUERITE DU LAC MAS­
SON

Demanderese
VS

J.R MALENFANT
Détendeur

ORDONNANCE
If est ordonné à la partie défende­
resse, J.R MALENFANT de compa­
raitre au Greffe de cette Cour dans 
un délai de trente (30) jours suivant 
la publication de la présente ordon­
nance.
Une copie du Orel et de la déclara­
tion a été laissée au Greffe à l'inten­
tion de la partie défenderesse.

SAINT-JÉRÔME, le 7 août 1986 
Greffier adjoint, C.P.T. 

ROCHON, PRÉVOST, AUCLAIR 8 
FORTIN
85. rue de Martigny ouest, suite 6.18 
SAINT-JÉROME (Québec)
J7Y 3R8
Procureurs de la demanderesse

RALPH DANKNER, Homme d'affai­
res de la Ville de Montréal, Province 
de Québec, y demeurant à 3455 rue 
Drummond, appentis 7;

Requérant
JEANNINE LEGAULT, de la Ville de 
Montréal, Province de Québec, y de­
meurant à 1545 Avenue Docteur 
Penfield. appartement 606;

Mise-en-cause 
Objet: La Succession de Alphonse 
Kahn, dentiste, de son vivant de la 
Ville de Montréal, Province de Qué­
bec, y demeurant à 1545 Avenue 
Docteur Penfield, apartement 606 
Prenez avis qu'une requête pour ob­
tenir des lettres de vérification con­
cernant la succession de teu Al- 
phone Kahn sera présentée pour ad­
judication à l'un des Honorables Ju­
ges de la Cour Supérieure, siégeant 
dans et pour le district de Montréal, 
Chambre de Pratique, au palais de 
justice de Montréal, chambre 216, le 
seize (16) septembre mil neuf cent 
quatre-vingt-six (1986), à neuf et 
demi heures.

Montréal, le 7 août 1986 
SIDNEY ROSENSWEIG, Notaire 
Notaire et procureur du requérant

CANADA
PROVINCE DE QUÉBEC
DISTRICT DE MONTRÉAL

COUR SUPÉRIEURE
NO: 500-05-006855-868
PRÉSENT, Protonotaire-adjoint 
LONDON LIFE, COMPAGNIE D'AS­
SURANCE-VIE

Partie demanderesse 
C.

MARIO GASCON
et

DAME DIANE GALLAGHER
Partie défenderesse 
-et-

LE RÉGISTRATEUR DE LA DIVI­
SION D'ENREGISTREMENT DE LA­
VAL

Mis-en-cause
ASSIGNATION

ORDRE est donné à MARIO GAS­
CON, défendeur et DAME DIANE 
GALLAGHER, défenderesse de com­
paraitre au greffe de cette cour situé 
au 1 est. rue Notre-Dame. Montréal, 
salle l 100 dans les trente (30) jours 
de la date de la publication du pré­
sent avis dans LE DEVOIR
Une copie du bref et de la déclara­
tion a été remise au greffe à l'inten­
tion de MARIE GASCON et DAME 
DIANE GALLAGHER

Montréal, 7 août 1986 
DOMINIQUE DIBERNARDO. P A.

CANADA
PROVINCE DE QUÉBEC
DISTRICT DE LONGUEUIL

TRIBUNAL DE
LA JEUNESSE

NO: 505-43-000058-865
ORDONNANCE DE SIGNIFICATION 

PAR AVIS PUBLIC
ART. 138 C P C et 21

Loi sur l'Adoption
A ANDRÉ CREVIER
Considérant la demande formulée 
par requête en date du 29 juillet 
1986, te Tribunal ordonne à l'intimé 
ANDRÉ CREVIER de comparaitre au 
Grelte du Tribunal de la Jeunesse, 
de Longueuil, situé au 201 place 
Charles Lemoyne, Longueuil, dans 
un délai de trente (30) jours à comp­
ter de la publication de la présente 
ordonnance et l'avise qu'une copie 
de la demande en déclaration d'a­
doptabilité concernant Marie Mo­
nique Isabelle Crevier née le 14 dé­
cembre 1977, a été déposée à son 
intention au greffe de l'adoption du­
dit Tribunal
Vous êtes de plus avisé qu'à défaut 
par vous de signifier ou déposer vo­
tre comparution ou votre contesta­
tion dans les délais légaux, il pourra 
être obtenu contre vous un jugement 
par défaut.
Longueuil le 4 août 1986

Hélène Desjarlais, 
Greffier-adjoint 

COUSINEAU, ARCHAMBAULT » 
GAGNON
Procureurs du demandeur

«4»
jfcj vine* PIERREFONDS

• »» «vu rfkH *-

AVIS PUBLIC D’ADOPTION
DU RÉGLEMENT 832-45

ET
AVIS DE DÉPÔT DE L’ANNEXE

DES LOCATAIRES A LA LISTE ÉLECTORALE
Avis est par les présentes donné que le règlement 832- 
45 modifiant le règlement de zonage 832, tel qu’a­
mendé, de façon à incorporer dans une zone RG (habi­
tation multitamiliale de trois étages et plus) le lot 153-59 
(partie du lot 153 et partie du lot 153-44) situé au nord 
du boulevard Anseime-Lavigne et présentement zoné
RO (habitation unitamiliale en rangée ou bitamiliale et 
trifamiliale isolée ou jumelée et multitamiliale de 2 éta­
ges), a été adopté à la séance régulière du Conseil de la 
Ville de Pierrefonds tenue le 11 août 1986 et est déposé 
â mon bureau pour l'intormation de toutes les person­
nes intéressées
Prenez également avis que l'annexe à la liste électorale 
mentionnant toutes les personnes physiques et morales, 
sociétés commerciales et associations qui sont locatai­
res d'immeubles dans la Ville de Pierrefonds est main­
tenant déposée au bureau de la municipalité où toute 
personne intéressée peut en prendre connaissance
Prenez également avis que les demandes en inscription 
ou en radiation doivent être faites par écrit et transmises 
au bureau de la municipalité au 13665 boulevard Pierre- 
fonds, au plus tard le 19 août 1986
Prenez également avis que la séance du bureau de ré­
vision de l'annexe aura lieu à la Cour municipale de 
Pierrefonds A la même adresse, le mardi 26 août 1986 à
18 heures, s'il y a lieu
DONNÉ A PIERREFONDS ce douzième jour du mois 
d’août, mil neuf cent quatre-vingt-six

Louise Dussault
Assistant-Greffier

Avis est donné que: DI CESARE VIN­
CENZO, 8029 Daniele, Ville Lasalle, 
H8N 1V3, détenteur du permis 
M-507841-002 région 10, s'adressera 
à la Commission des Transports du 
Québec, dans le but d'obtenir l'au­
torisation de transférer son permis 
en laveur de DEBLAIEMENT PA­
NORAMA (1983) INC. 1495 Montée 
Masson lot 2 Duvemay région 10, 
contormément aux dispositions de 
l'article 30 du règlement sur les rè­
gles de pratique el de régie interne 
de la C.T.Q.
Tout intéressé peut introduire une 
opposition ou une intervention dans 
les 5 jours qui suivent la deuxième 
parution dans les journaux.
1ère parution: 13 août 1986 
2ème parution: 14 août 1986

CANADA
PROVINCE DE QUÉBEC 
DISTRICT DE MONTRÉAL

COUR SUPÉRIEURE
NO: 500-04-003188-860 
PRÉSENT: LE PROTONOTAIRE 
MARIA ANGELICA MARTINEZ,

Partie demanderesse 
c.

NESTOR NERNAN TOLEDO,
Partie défenderesse 

ASSIGNATION
ORDRE est donné à la partie défen­
deresse de comparaitre au greffe de 
cette cour situé au 1 est, Notre- 
Dame à Montréal, salle 1.100 dans 
les trente (30) jours de la date de la 
publication du présent avis dans le 
journal LE DEVOIR.
Une copie de la demande en sépa­
ration de corps a été remise au 
greffe à l'intention de la partie défen­
deresse
Montréal, le 7 août 1986.

DOMINIQUE DIBERNARDO, P.A,

LORNE MITCHELL MENDELSON- 
GOLD
Prenez avis que Lome Mitchell Men- 
delson-Gold, domicilié au f 69 che­
min Harland. Hampstead, district de 
Montréal, s'adressera au ministre de 
la Justice afin d'obtenir un certificat 
lui permettant de changer son nom 
en celui de Lome Mitchell Gold. 
Montréal, le 30 juillet 1986.
Les procureurs du requérant 
RAPPAPORT, WHELAN. BESSNER, 
FELDMAN 8 ROSS

PRENEZ AVIS que monsieur Marcel 
Houde, route 112, Disraéli, Québec, 
détenteur du permis de camionnage 
en vrac M-507814-001 pour la région 
05, s'adressera à la Commission des 
Transports du Québec afin que ledit 
permis soit transféré en faveur d'EX- 
CAVATION1313 INC,, 326, rue Da­
niel Johnson, Danville, Québec, le 
tout contormément aux dispositions 
de l'article 26 du règlement numéro 
3 et de l'article 30 des Règles de 
pratique et de régie interne de la 
Commission des Transports du Qué­
bec
De plus, les requérants demanderont 
que la décision à intervenir prenne 
effet dès le moment où elle sera 
rendu, conformément aux disposi­
tions de l'article 85 des Règles de 
pratique et de régie interne de la 
Commission des Transports du Qué­
bec.
Toute partie intéressée peut taire op­
position ou intervention à la pré­
sente demande en s'adressant à la 
Commission des Transports du Qué­
bec dans les cinq jours suivant la 
deuxième parution du présent avis. 
Me Jocelyn Leclerc 
MARTINEAU, WALKER 
Procureurs des requérants 
Première parution: 12 août 1986 
Deuxième parution: 13 août 1986

la fierté a une ville

i i*i i
SECRÉTARIAT MUNICIPAL

AVIS PUBLIC

VILLE DE MONTRÉAL 
2e AVIS

Avis en vertu des dispositions de l'article 36a de la Charte de la Ville 
A sa séance du 16 juin 1986, le Comité exécutif a approuvé la descrip­
tion de la ruelle suivante, afin que la Ville en devienne propriétaire en 
vertu de l'article 36a de ta Charte:

•ruelle est-ouest située à l’est de la 57e Avenue, au sud de la 4e 
Rue dans le quartier Rivière-des-Prairies, étant le lot 94-164 
(ruelle) du cadastre de la Paroisse de Rivière-des-Prairies».

Le droit à une indemnité eu égard à cette acquisition doit être exercé 
par requête devant le tribunal d'expropriation dans l'année qui suit la 
troisième publication du présent avis.
Cet avis est le deuxième que la Ville est tenue de publier.

Hôtel de Ville Maurice Brunet
Montréal, le 7 août 1986 Greffier de la Ville

Revenue Canada Revenue Canada 
Douanes et Accise Custom and Excise

AVIS PUBLIC
Entrepôt d’attente routier de douane 
Secteur est de l’Ile de Montréal
Le ministère du Revenu national, Douanes et 
Accise, invite les parties intéressées à soumet­
tre leur candidature pour l’établissement d’un 
entrepôt d'attente routier de douane dans le 
secteur Est de File de Montréal. Seules seront 
considérées les propositions pour des Installa­
tions situées à l'est du boulevard Saint-Laurent. 
Le candidat choisi devra faire la preuve que ses 
installations sont conformes au Règlement sur 
les entrepôts d'attente de douane et devra pou­
voir exploiter son entrepôt pour le stockage de 
marchandises en douane.
Le nouvel entrepôt n’incluera pas de salle des 
comptoirs pour la présentation des déclara­
tions douanières et des documents de main­
levée des marchandises. Ces documents seront 
traités au bureau de douane à Place Youville et 
les avis de mainlevée seront transmis à l'entre­
pôt par télex.
Les exploitants potentiels d'un tel entrepôt sont 
informés que la douane canadienne procède 
actuellement à une révision majeure de ses 
systèmes et procédures d'inspection et de 
mainlevée des Importations. Cette révision 
pourrait avoir des répercussions importantes 
sur la façon d'opérer les entrepôts d'attente de 
douane. Tout candidat devrait donc prévoir 
tous les risques relatifs à son Investissement 
avant de poser sa candidature.
Le formulaire de candidature E400 et le Mémo­
randum D4-1-4, lequel définit le Règlement sur 
les entrepôts d'attente de douane, sont dispo­
nibles aux Services opérationnels de douane, 
2e étage, 105, rue McGill, Montréal, Québec 
(tél.: 514-283-5991).
Les candidatures doivent être reçues au bu­
reau du Receveur régional, Douanes et Accise, 
105, rue McGill, Montréal, Québec, H2Y 2E7, 
avant le 15 septembre 1986.

Canada
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Bourguiba 
écarte sa 
femme 
du pouvoir

TUNIS (AFP) — Le divorce du 
président tunisien Habib Bour­
guiba, 83 ans, de sa deuxième 
femme Wassila, 73 ans, met offi­
ciellement fin à l’influence gran­
dissante que la première femme 
de Tunisie exerçait dans la vie po­
litique du pays, mais il ne devrait 
pas avoir de'conséquence sur les 
orientations politique et écono­
mique du pays.

Le communiqué officiel annon­
çant lundi le divorce, précisait 
que la séparation a été prononcée 
par le tribunal de Tunis au tort de 
Mme Bourguiba, née Ben Am- 
mar, en raison « de déclarations 
et de prise de position en violation 
de la Constitution, à l’insu du pré­
sident et sans son autorisation ».

Il s’agirait d’une référence à 
une déclaration faite en 1983 par 
Mme Bourguiba qui critiquait le 
fonctionnement du gouvernement 
de l’époque et les dispositions 
constitutionnelles en vigueur fai­
sant du premier ministre le suc­
cesseur automatique du président 
Bourguiba en cas de vacance du 
pouvoir. Klle estimait qu’il fallait 
plutôt recourir à un système plus 
démocratique en élisant le suc­
cesseur au suffrage universel.

Bien que n’ayant pas de fonc­
tion officielle, Mme Bourguiba, 
depuis son mariage avec le « com­
battant suprême » en avril 1961, a 
toujours été au centre de la vie 
politique du pays, y jouant un rôle 
important notamment dans le 
choix des hommes aux postes de 
responsabilité.

L’influence notoire de Mme 
Wassila Bourguiba s’exerçait éga­
lement en politique étrangère.

Ce divorce, soulignent les ob­
servateurs, apporte une nouvelle 
preuve de la reprise en mains par 
le président Bourguiba, à l’exclu­
sion de tout autre responsable, 
des affaires du pays, meme si 
cela devait le mener à désavouer 
ses parents les plus proches.

Le « combattant suprême » a 
en effet multiplié cet été les dé­
cisions spectaculaires, comme s’il 
voulait montrer qu’il était résolu 
à mettre de l’ordre partout.

La dernière en date de ses dé­
cisions a été le limogeage brutal 
début juillet de M. Mohamed 
Mzali de son poste de premier mi­
nistre.

La dernière tension remonte à 
la fin de 1985, poussant Mme 
Bourguiba à quitter le palais de 
Carthage pour vivre chez ses pa­
rents. Une brouille que le prési­
dent avait essayé de dissiper, en 
rendant visite à son épouse, hos­
pitalisée en janvier dans une cli­
nique de Tunis pour un diabète.

Cette réconciliation fut de 
courte durée, Mme Bourguiba 
déidant subitement en février de 
quitter la Tunisie pour les États- 
Unis où elle séjourne encore, 
alors que certains de ses proches 
étaient l’objet de procès à Tunis 
pour « mauvaise gestion » d’entre­
prises étatiques.

Dans le même temps, M. Habib 
Bourguiba Junior, fils unique que 
le président tunisien a eu en 1927 
de sa première femme française, 
Mme Mathilde Lorrain, était dé­
mis de son poste de conseiller du 
chef de l’État pour avoir essayé à 
l’époque de dissuader son père de 
divorcer, selon des indications 
concordantes qui circulaient à 
Tunis.

Les pourparlers de Moscou sur le contrôle des armements [ ¥

Les négociateurs se reverront bientôt
MOSCOU (Reuter) — Au terme 

des entretiens américano-soviéti­
ques dans une « datcha » des envi­
rons de Moscou, un haut responsable 
soviétique a déclaré que les conver­
sations sur le contrôle des arme­
ments avaient été sérieuses, et que 
les deux pays se retrouveraient bien­
tôt pour discuter d’autres sujets.

Un déjeuner de travail hier midi à 
l’ambassade américaine a mis fin à 
deux jours de discussions entre ex­
perts américains et soviétiques.

M. Gennadi Gerasimov, porte-pa­
role du ministère soviétique des Af­
faires étrangères, a refusé de pré­
ciser le contenu des entretiens, mais 
a déclaré que l’Union soviétique es­
pérait « qu’ils ne se terminaient pas 
sans résultats».

La délégation américaine était 
conduite par M. Paul Nitze, conseil­
ler spécial du président Reagan en 
matière d’armements, tandis que la 
délégation soviétique était dirigée 
par M. Victor Karpov, expert du 
Kremlin pour les questions stratégi­
ques et chef de la délégation sovié­
tique aux négociations de Genève.

Auparavant, M. Nitze avait qua­
lifié le« discussions de « sérieuses ».

M. Gerasimov a indiqué que d’au­
tres entretiens bilatéraux étaient 
prévus pour préparer la rencontre 
entre le secrétaire d’État américain 
George Shultz et le ministre sovié­
tique des Affaires étrangères 
Édouard Chevardnadze, qui doit 
avoir lieu en septembre prochain à 
Washington.

Une délégation soviétique, con­
duite par M. Vitali Mikolchak, de la 
section USA-Canada du ministère 
des Affaires étrangères, a déjà 
quitté Moscou pour Washington, afin 
de discuter de « questions bilatéra­
les», a affirmé M. Gerasimov.

Ces nouveaux entretiens prévus 
pourraient porter sur les conflits ré­
gionaux et les armes chimiques, a-t-il 
indiqué.

La rencontre entre MM. Shultz et 
Chevardnadze doit normalement ou­
vrir la voie à un prochain sommet 
entre le président Reagan et le nu­
méro un soviétique Mikhaïl Gorbat­
chev. Lors de leur première rencon-

Photo AP

Le secrétaire adjoint à la Défense, M. Richard Perle, serre la main du 
négociateur soviétique, M. Viktor Karpov, lors de leur rencontre, hier, en 
banlieue de Moscou.

tre, en novembre dernier à Genève, 
les deux hommes étaient convenus 
de se revoir cette année aux États- 
Unis.

Mais, depuis, l’Union soviétique a

lié la tenue d’un nouveau sommet à 
la question du contrôle des arme­
ments, affirmant qu’une rencontre 
serait inutile si elle ne débouchait 
pas sur des accords concrets. Les en­

tretiens de Moscou visaient préci­
sément à donner une nouvelle impul­
sion aux négociations de Genève sur 
le contrôle des armements stratégi­
ques.

Un des négociateurs américains a 
estimé que le sommet Reagan-Gor­
batchev aurait lieu comme prevu 
cette année.

Selon des diplomates occidentaux, 
un accord sur les missiles à moyenne 
portée en Kurope pourrait avoir été 
conclu par les deux délégations mais 
il ne serait signé à l’occasion du som­
met, comme le souhaite Moscou.

En revanche, de solides divergen­
ces demeurent sur la question des 
armes spatiales.

Selon M. Gerasimov, certains à 
Washington considèrent le projet de 
bouclier spatial du président'Rea­
gan, baptisé Initiative de défense 
stratégique (IDS), comme « une va­
che sacrée que le cow-boy ne doit 
pas perdre ».

Des déclarations officielles à Was­
hington ont clairement laissé enten­
dre que l’administration Reagan ne 
ferait aucune concession sur le dé­
ploiement de 1TDS, plus connue sous 
le nom de « guerre des étoiles ».

En juin, M. Gorbatchev avait pro­
posé une réduction de 30 % des mis­
siles nucléaires en échange de la pro­
messe américaine de respecter pen­
dant 15 ans encore le traité sur les 
missiles anti-balistiques (abm). Or, 
l’application par Washington du 
traité ABM empêcherait le déploie­
ment de 1TDS.

Par ailleurs, interrogé sur une, 
éventuelle reconduction du mora­
toire soviétique sur les essais nu­
cléaires, qui a expiré le 6 août, M. 
Gerasimov a indiqué que le Kremlin 
« étudiait avec tout le sérieux néces­
saire» la question.

D’un côté, a-t-il affirmé, Moscou 
prend en compte l’aspiration de nom­
breux peuples à ce que le moratoire 
soit reconduit, comme le demandait 
récemment le groupe des six réuni à 
Mexico.

Mais d’un autre côté, les États- 
Unis, par leurs agissements, invitent 
littéralement Moscou à reprendre 
ses essais nucléaires, a-t-il déclaré.

«
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L’ANZUS continue d’exister 
confirment Washington et Wellington

WASHINGTON (AFP) - Les gou­
vernements américain et néo-zélan­
dais ont affirmé hier que l’ANZUS, le 
pacte de défense liant l’Australie, les 
États-Unis et la Nouvelle-Zélande, 
« continuait d’exister » malgré la dé­
cision de Washington de « suspendre 
ses obligations de sécurité » envers 
Wellington.

Le porte-parole du département 
d’État, M. Charles Redman, a expli­
qué que la décision américaine était 
due au fait que la Nouvelle-Zélande 
n’avait pas rétabli le droit d’accès à 
ses ports des bâtiments américains.

L’accès aux ports néo-zélandais 
est interdit aux bâtiments à propul­
sion nucléaire ou porteurs d’armes 
nucléaires, et le Pentagone ayant 
pour politique de ne jamais révéler 
le type d’armes que possèdent ses 
navires, aucun batiment militaire 
américain ne peut faire escale en 
Nouvelle-Zélande.

Le porte-parole a ajouté que les 
gouvernements australien et améri­
cain avaient procédé à des échanges 
de lettre « réaffirmant la poursuite 
de leur obligations et de leur coopé­

ration mutuelle aux termes du traité 
ANZUS ». Les deux pays « prennent 
des mesures pour davantage renfor­
cer leur coopération bilatérale et 
renforcer leur alliance », a ajouté M. 
Redman.

Pour sa part, le premier ministre 
néo-zélandais, M. David Lange, a dé­
claré à Wellington que l’ANZUS, 
existait toujours même si les rela­
tions de défense entre Wellington et 
Washington avaient changé.

M. Lange réagissait à l’annonce 
faite à San Francisco par des offi­
ciels américains et néo-zélandais que 
l’adhésion de la Nouvelle-Zélande à 
l’ANZUS était suspendue en raison

de sa politique anti nucléaire.
Lors d’une conférence de presse, 

M. Lange a déclaré : « Comme je l’a­
vais prédis, l’ANZUS est en place. Il 
y aura une entente entre les États- 
Unis et l’Australie comme c’est le 
cas depuis des années et il y aura 
toujours l’ANZAC (Corps d’armée 
australien et néo-zélandais) comme 
il en existe depuis plusieurs années ».

L’ANZAC a été créé au cours de la 
Première Guerre mondiale et sym­
bolise l’alliance traditionnelle mili­
taire entre l’Australie et la Nouvelle- 
Zélande.

« La seule différence aujourd’hui, 
a poursuivi M. Lange, est que les

Ét ats-Unis disent qu’ils ne sont plus 
désormais disposés à garantir la sé­
curité de la Nouvelle-Zélande ».

Il a souligné à ce propos que T AN­
ZUS, en tout état de cause, n’assurait 
pas une garantie de sécurité auto­
matique à la Nouvelle-Zélande et 
que Wellington « se devait de se pré­
parer, en collaboration avec l’Aus­
tralie à défendre ses intérêts dans la 
région ».

M. Lange a enfin démenti que la 
Nouvelle-Zélande ait interdit l’accès 
de ses aéroports militaires aux 
avions américains. « Soyons clair et 
fermes. Il n’y a jamais eu de pro­
blème» de ce genre, a-t-til dit.

De la Madrid 
arrive à 
Washington

WASHINGTON (AFP) - Le pré­
sident mexicain, M. Miguel De la Ma­
drid, est arrivé hier à Washington 
pour deux jours d’entretiens avec les 
dirigeants américains dominés par 
les problèmes économiques du Me­
xique et la lutte contre le trafic de 
drogue.

M. De la Madrid, qui doit être reçu 
aujourd’hui à la Maison Blanche, a 
souligné dans une interview au New 
York Times son intention de deman­
der au président Ronald Reagan de 
trouver des moyens pour faciliter les 
prêts des banques américaines au 
Mexique et aider ainsi son pays à 
rembourser sa dette extérieure.

Les États-Unis estiment que le 
Mexique est sur la bonne voie éco­
nomiquement et financièrement, en 
dépit d’une dette extérieure de $98 
milliard. Un haut fonctionnaire a 
souligné que le gouvernement amé­
ricain souhaitait profiter de la visite 
de M. De la Madrid « pour manifes­
ter sa confiance envers les responsa­
bles de l’économie mexicaine et les 
réformes qu’ils sont en train d’entre­
prendre, ainsi que pour donner un 
élan à la campagne anti-drogue dans 
les deux pays».

Les États-Unis souhaitent à cet 
égard que le gouvernement mexi­
cain lance un programme plus im­
portant d’éradication de la culture de 
marijuana et de pavot ainsi qu’une 
action plus énergique contre les tra­
fiquants, a indiqué ce haut responsa­
ble.

M. De la Madrid a indiqué, qui doit 
quitter Washington demain, a sou­
ligné dans son interview que les 
questions internationales, et notam­
ment le problème de l’Amérique cen­
trale, ne devraient pas être au centre 
des discussions.

« Je préférerais profiter du peu de 
temps que je passerai à Washington 
pour parler à M. Reagan de ques­
tions bilatérales », a déclaré le pré­
sident mexicain.
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50% d'escompte*
J’ai perdu 62 Ibs au Centre de Contrôle du Poids

Apres

m m

«À différentes occasions, j’ai es­
sayé de perdre du poids avec 
des diètes fastidieuses qui ont tôt 
fait de m’épuiser. Sans la gentil­
lesse et la compréhension du 
personnel du Centre de Contrôle 
du Poids, je n’y serais jamais ar­
rivé. Merci à tous, encore une 
fois. Je demeure votre toute 
dévouée.»

Téléphonez-nous 
dès aujourd’hui 
pour une consul­
tation gratuite.
Du lundi au ven­
dredi de 8hà 19h.

A'iSfc

Nos infirmières vous donnent des résultats..

•Pour nos 
programmes 

d’introduction 
seulement! 

pas des promesses.
MONTRÉAL

2020 Univtriité Suite 1624 6070 e»t. Sherbrooke Suite 203
845-9141 252-1101
LAVAL DOLLARD
Le* Galeriet Papineau 1950 De La Concorde 3639 bout de» Source»
843-4302 683-0320
• HAMILTON » GUELPH e MONTRÉAL • DOLLARD
• BURLINGTON • KITCHENER • LAVAL • STE-FOY
» STQNEY CREEK • THUNDER BAY » BR0SSARD • HALIFAX

5180 Chemin Reine-Marie Suite 340
489-6891

BROSSARD
1680 boul Provencher

671-3730
e DARTMOUTH 
• ST-JEAN, T -N

LES ANNONCES CLASSÉES
DU DEVOIR

100-199 Immobilier — Résidentiel Du lundi au vendredi de 9h à 16h30

200-299 Immobilier — Commercial Pour modifier, annuler ou placer votre 
annonce, téléphonez avant 14h30 pour

300-399 Marchandises diverses l’édition du lendemain.

Pour placer votre annonce par la poste:
400-499 Offres d’emploi C.P. 6033, suce. Place d’Armes, Mtl, H2Y 3S6 

NOUS ACCEPTONS
500-599 Services 2 €& Mj

600-699 Véhicules automobiles PAR TÉLÉPHONE

900-999 Avis
286-1200

I Propriétés à vendre 101

OUTREMONT
Cottage victorien face à 
la montagne, 8 pces, 
s-sol, garage & 2 sta­
tionnements. Beau site.

Normand Veronneau: 
274-9491,382-6778 

Les Services Immobiliers 
Royal LePage Liée,

14-8-86

I Propriétés à vendre 101

OUTREMONT
Cottage victorien face à 
la montagne, 8 pces, 
s-sol, garage & 2 station­
nements. Beau site.

Normand Veronneau: 
274-9491, 382-6778 

Les Services 
Immobiliers Royal 

Lepage Liée
14-08-86

LES
ANNONCES
CLASSÉES

DU
DEVOIR
286-1200

I Propriétés à vendre 101 I Propriétés à vendre 101

INSPECTIONS 
DE BATIMENT 
EXPERTISES 

PROFESSIONNELLES 
ROBERT STANLEY 

ARCHITECTE 
486-1251

14-8-86

I Propriétés à vendre 101

AHUNTSIC: Collage neuf, projet André 
Grasset, loyer, piscine béton, sauna 
sous-sol fini. 389-9572. 388-9838
BAIE D'URFE, bungalow surélevé, 
construction 1981, parfaite condition, 
3 chambres à coucher. 2 salles de 
bain, loyer en pierre, cuisinière «Jenn- 

‘ Air», lour encastré, ventilateurs de pla- 
lond, système d éclairage spécial, 
sous-sol lini, garage, «sundeck, en ci­
ment. Façade de pierre des champs et 
de cèdre. Superficie de 15,000 pi.ca 
$126,000 FAUT VOIR! 457-2365
BORD DE L'EAU: Ile Perrot, 72.000 p. 
c mur de relien, collage 55 * 38. ga­
rage 3 portes, remise bateau, piscine, 

$750,000 453-5186
BROSSARD SECTEUR B. bungalow 4 
chambres à coucher, cuisine rénovée, 
poêle combustion lente, piscine hors- 
terre, $89,000 656-4905.

CAP ROUGE(QUÉBEC)
Réduit du propriétaire, luxueux, style 
Meditéramen, 26 X 40. 3 étages, grand 
terrain boisé, 418-654-9171,418-656- 
1406

CENTRE-VILLE: Luxueuse maison de 
ville 4'/i étag. solarium, 3 loyers, com­
plètement rénovée, avec studio (re­
venu), près Guy et St-Antoine $185 
000 . prive A voir'!! 935-8954

t

DEUX MONTAGNES. Très belle 
maison de style canadien (1973). Cui­
sine complètement rénovée. 3 cham­
bres à coucher, 2 salles de bain, sys­
tème bi-énergie Terrain 100 X 100. 
$88,000., 472-1378,
DOMAINE MARCELLIN WILSON.
grand 4’>, bien éclairé, plusieurs extra. 
prix $73,000 332-0576,__________
LAVAL SUR LE LAC, luxueuse pro­
priété, style «ranch., 27,000 pi ca , ga­
rage double, piscine, 4 chambres, 5 
salles de bain, foyer, air climatisé 
Privé $242.000 627-6376
LAVAL-SUR-LE-LAC grande maison 
bord de l'eau, piscine, terrain 53,000 
p c besoin rénovations, $210,000 
Après 19h, 627-0504
MONTREAL-NORD, maison de ville, 2 
chambres, foyer cuisine avec serre, 
sous-sol fini, plusieurs extra. Taxes: 
$1.200. Prix 487,000 322-7439

OU A LOUER, MONT ST-HILAIRE 
bord de l'eau, collage 2 chambres: 
près tous services: cuisinière, lave- 
vaisselle inclus, $575 /mois: libre 1er 
sept 464-4031
OUTREMONT ad), près Université, 2 x 
7 pièces, 2 bains, boiseries, loyer, jar­
din, garage 3 voitures A voir'E Bro­
deur ou R Trudeau 735-6433 Trust 
Général, courtier

R.D.P.: bungalow, 54è avenue, semi- 
dèlaché, 2 1 c.c., fini avec loyer,
lave-vaisselle, porte patio, $72,000, 
719, Après 18h 648-9125
RÉSIDENCE principale ou secondaire 
Splendide maison ancestrale, excel­
lente condition, 75 km. sud de Mont­
réal, curieux s’abstenir Tél. soir: 461- 
2829.
ST-HYACINTHE, bord de la Riviere Ya- 
maska, maison canadienne 150 ans, 
pierres des champs, restaurée comme 
autrefois, idéal pour théâtre d été ou 
restaurant Le soir après 19h 774- 
9802

I Propriétés à vendre 101

ST-LAMBERT. NOUVEAU SUR LE 
MARCHE' Bungalow complètement ré­
nové, jardin clôture $127,500 Avoir' 
June McGarr. 672-1731 Immeubles 
Stuart Inc
ST-LAURENT OUEST: grande unifa­
miliale, 3 c.c , très grand terrain de 
coin, cuisine moderne, près commod, 
tapis neufs à la grandeur Prête a em­
ménager Vente privée Prix intéres­
sant 748-5601
WESTMOUNT maison attachée, 3 
chambres, foyers, boiseries, jardin 
stationnement, a voir $245,000 00 
sans agent Soir 935-8595 ______

WESTMOUNT ADJACENT
CEDAR-CRESCENT, duplex luxueux, 
complètement rénové, local superbe 
Près Marie-France, U de M Occupa­
tion double $385,000 Tel 738-8643
WESTMOUNT, Ave Roslyrv Mignonne 
maison semi-détachée, avec jardin clô­
ture. 4 chambres. 2 grandes salles de 
bain, salon avec foyer, salle a manger, 
grande cuisine, spacieuse armoire de 
cèdre dans très grande cave 
$275,000 Vente privée 932-8640

I Propriétés à louer 105

BAS de duplex, 8Vj genre split, grande 
terrasse à l'arrière chauffage central à 
l'huile sépar ,119, 73ème avenue, 
Chqmedey $600 /mois, 272-1471. 
D.D.0.25, rue Vicking Cottage 7 piè­
ces, 3 chambres à coucher, loyer, ga­
rage, salle de jeu finie Pour sept., 
$850,735-4591, soir: 731-5757.
METRO LAURIER, maison de style, 2 
étages, 2 chambres, loyer, meublée, 
équipée 1er sept au 1er |uillel $800 
849-6956

I Propriétés demandées 109

I Condos à vendre 122 ■ Condos à vendre 122

Le Clos Saint-Urbain
Ensemble exceptionnel de duplex centenaires 

14 condos entièrement rénovés 
lumineux, climatisés, foyer, stationnement 

terrasses sur vaste cour intérieure, ensoleillée 
Coin Saint-Urbain/Saint-Cuthbert $86,000. à $98,000 

Une réalisation de qualité 
Chantal Raymond ou Pierre Saine. Tél.: 277-3034

18-08-86

I Propriétés à louer 105 H Cha|ets j louer 125
ORLANDO townhouse, 6 lits, complè­
tement équipé, 23 au 30 août V? mille 
de l'entrée principale de Disneyworld 
934-4543
POINTE-CLAIRE. Maison, 3 c.c abri 
d'auto. $750./mois. Libre septembre. 
631-0568 (anglais)

■ Propriétés à revenus 
à vendre 113

CENTRE-VILLE, NOTRE-DAME 
OUEST Idéal pour pensions, complè­
tement meublé, avec réfrigérateur 
$95,000. comptant 931-5708
IMMEUBLES CHAMPAGNE: PIERRE- 
FONDS: 6 app. rev. $26 436 , 
$208,000. BOISBRIAND app luxe 
neufs, octobre, insonorisés, rev 
$80.640 $650 000 C Gauvin 435- | 
6605

ST-LAMBERT
Duplex 2 X 5’/r, près du centre-ville. 

$114,000,671-7929

■ Condos à vendre 122

3419 PEEL PRÉS SHERBROOKE: Lu­
xueux et neuf, 2 c.c., 2 bains, air cli­
matisé. loyer, garage privé, terrasse 
Ouvert 14 a 17h 737-7155
AHUNTSIC, grand 4'/». 2 ce. 2 bal­
cons, garage individuel. Libre 383- 
0508
PIERREFONDS, condo 4’/;, compre­
nant laveuse/sécheuse, poêle, réfri­
gérateur, lave vaisselle, piscine, sauna 
etc $54 000.685-2422

■ Multipropriété 123

"TIME SHARING": Condos et chalets 
luxueux. Vacances-voyages. Achetez 
aubaines, louez ou échangez semai­
nes-vacances parmi 1,100 sites (re­
sorts) dans 40 pays. Consultant, 327- 
2323

■ Chalets demandés . 133

STE-ADELE, près de Sun-Valley, bord 
rivière, 3 chambres, 2 foyers, entière­
ment meuble, équipé 1er septembre 
86 au 1er septembre 87 Références 
demandées Prix très raisonnable 340- 
4260, 731-5598 après 18h

■ Maisons de campagne 
à vendre 141

ENTRE St-Cuthbert et St-Gabriel, 
maison hivernisée. 4 ’/? pièces, semi- 
meublée, bord lac, plage, 15#0 X 240, 
commercial, possibilité de dépanneur 
/restaurant, terrain camping, $18 000, 
477-6049

I Terres, termes 
à vendre 145

A NOTRE-DAME DU BON CONSEIL,
prés Drummondville, jolie terme. 85 ar­
pents, grange, maison 7 pièces, tran­
quille et paysagée, $65,000, (514) 649- 
2588 

BELLE FERME, près Sherbrooke. 100 
acres, maison de 9 pièces, très propre 
grange, garage, 2 ruisseaux pour gar­
der animaux à boeul. Tél: 819-563- 
1945

DOIT VENDRE, maison de lerme 2 éta­
ges en brique, terrain 98 acres, juste 
au nord de Dunvegan, Ontario. Ap- 
pelez 613-524-2188 (anglais).
ILE PRIVEE, 9 arpents, camp rustique, 
Lac St-François, près Fleuve St-Lau- 
renl, 30m, Montréal, 1,000 pi du ri­
vage, droit de passage $60,000 OÙ 
vais-je vendre à l'américain présen- 
tement intéressé? 1-267-3654.
MARIE VILLE, mini lerme 5 arpents 
avec écurie à revenu, 14 box et maison 
neuve, prix à discuter Après 17h 514- 
460-3532.
TERRE boisée, 165 acres incl petit 
chalet, remise, petite écurie Maison 
principale 42 X 47, loyer extérieur, tour 
à pan ’uisseau à truites. 337-0565, de 
9h,à12H.,etde19h à 21h

ACHÈTERAIS iusqu à 100 logements 
ou petit centre d achats, sans inter­
médiaire 842-3105-06 ^

CHERCHE CHALET pour un couple. 2 
semaines début octobre, Cantons de 
l'Est, bord de lac, loyer, paisible, ayant 
un certain cachet Appeler Marc Be­
noit (jour) 849-7976) (soir' 677-5133 

I

I Terrains à vendre 149
MONT-ROLLAND, 236 000 pi car. ar­
penté, boisé, entrée dégagée. $16 
000-, 387-3282
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I App. et log. à louer 160

RUE JEAN-BRILLANT
— Près Université de 

Montréal
— Près Marie de France 

et Hôpitaux
— Luxueux bas de du­

plex. 4 chambres à 
coucher. 2 salles de 
bain, sous-sol fini avec 
loyer, plus bachelor in­
du, avec salle de bain.

— Prix: $1,700./mois.
— Références exigées
731-4377 271-4820

18-08-86

I App. et log. à louer 160
t'AÀIO'é, Meublés ou non 

7210 St-Dems
LOGE-INFO 495-2451 (Visa)_______
6V, FACE AHUNTSIC superbe loge­
ment dans maison bicentenaire, réno­
vée, 2 étages avec terrain bord de ri­
vière, Bout Des Prairies, Laval des Ra­
pides, 5 minutes du métro, 2 c c , cui­
sine, salle à manger, loyer, salon, 
grande pièce de séjour, 2 salles de 
bain, libre immédiatement $725.00 par 
mois 667-9802de9h.il 7h__ _ _ _ _ _ _
A SOUS-LOUER, 1er octobre, West- 
mount Appartement 5'/;, grand et spa­
cieux, vieux building, planchers bois, 
plafonds hauts, face au parc de West- 
mount, $689 'mois Stephen, soir 932- 
7768, jour: 879-9639._ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _

AU COIN St-Denis et Roy, (métro Sher­
brooke), maison centenaire rénovée, 9 
pièces sur 2 étages, plus de 2,000 pi 
car cuisine équipée, chauffé, grande 
cour aménagée, $1,100./mois, 849- 
6713,484-3278.
BOIS DE BOULOGNE, près Henri-Bou- 
rassa 3';, chautle, cuisinière frigo, 
piscine intérieure, bâtisse insonorisée, 
stationnement intérieur. $467. tout 
compris 272-7191._______
C.O.N. Impeccable bas et haut de du­
plex 4-5 ch, rénové, près de l univer-

4820 Royal Lepage, Courtier__
CARTIER, près Boul Rosemont. 4 i, 
rénové, non-chaullè, système électri­
que, cuisinière frigo Libre $300 272- 
7191_ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _
CENTRE-VILLE, rue St-Christophe 
grand 5'/r sur 2 étages, situé près de U 
place Dupuis et de l'UQUAM Complè­
tement rénové, $650/mois Chauffage 
non-compris Tél après 5h P M . 521 
2787_ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _
CENTRE-VILLE, Th $330 , 3’ î $385 
4Vj $455 Refait à neuf, Poêle, réfrigé­
rateur, eau chaude inclus 1710 Di 
Chester, app 3 934-0553,288-j303_

tro 937-3520, 937-3529

CHAPLEAU, Davidson, 3’-; 4 
neufs, près du métro, entrée laveuse 
sécheuse 255-2917 - 524-7782

669-0379 - 866-5971

transport 342-3731

JOIE DE VIVRE
VILLE ST-LAURENT, 2V3V;

mois gratuit ou 1 an garage

336-5450

8101

MAC KAY ET SHERBROOKE
1 ' i, 3v?, 4 2 à louer, tout services 
dus, près du métro 933-8264 ___

d'antiquités, foyer, etc Er 
atelier d artiste très bien éclairé Im­
mense terrain boisé, bord de l'eau, 20 
min. centre-ville C est un lieu excep­
tionnel que ie quitte pour aller travail- \ 
1er à l'étranger 2 ans ou plus $700 - 
mois. 622-5136______________

MEUBLÉ, luxueux, split-level, une 
chambre spacieuse, salon, salle à 
manger, portier 24h, $1,100 , 933- 
4693_ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _
MEUBLÉ, luxueux, spacieux 3v2, 1er 
octobre Drummond, portier, piscine, 
sauna dépanneur $975, Robin jour 
382-9395 soir. 738-8516_ _ _ _ _ _ _ _ _

MEUBLÉS, superbes appartements et 
maisons, tout inclus, à 12 mois Troc- 
Vacances 288-4194

■ App. et log. à louer 160 ■

PORT-ROYAL
Appartements à louer

IV* - 2Vt - 3Vi
Ultra modernes, air 
conditionné, piscine, 
sauna, garage intérieur, 
portier,
Immédiatement - Août

1300 du Fort
Int.: Mme Gamache 

932-3866
23-08-86

■ App. et log. à louer 160

N.D.G. DUPLEXE 6Vz. rue Melrose, 
loyer, boiseries, 2 balcons, $600.00 par 
mois Charles Desjardins 342-4268 ou 
286-1189
NOUVEAU DEVELOPPEMENT, Gérin- 
Lajoie, BVz, 3 salles de bain, garage 
double, loyer 524-9313
OUTREMONT, 50 Willodale, 2'/!, 3'A, 
penthouse Th, penthouse 7'/!,ascen­
seurs, concierge. 649-7061.
OUTREMONT, rue Laurier, grand 67r, 
chautté, éclairé, entièrement rénové, 
cuisine moderne, boiseries chêne. SU­
PERBE Libre immédiatement $900, 
273-8683
OUTREMONT, 4'/i, chautté, très enso­
leillé, $620 /mois, conciergerie, sécu­
rité, terrasse, cuisinière/rétrigérateur 
inclus. 733-1726

j OUTREMONT, QUERBES. 7Vi, (1,800 
t p.c ), rénové - boiseries - équipé - 

chautté • éclairé - Fin sept. $885 495- 
3947
PLAZA OASIS, studio, 3’/i, 4V4,5%, 
tout équipé, piscine intérieure, bain 
sauna, salle de lavage à chaque étage, • 
chauffage électrique, concierge, 336- ■
8308 • 334-9358

POINTE AUX TREMBLES F
1 MOIS GRATUIT ir

DEMENAGEZ DÉS MAINTENANT t
Construction neuve terminée luxueux _
4'j, entrée laveuse sécheuse, tapis ;
mur à mur, intercom et stationnement ‘
gratuit Téléphonez 323-9308,644- ‘
1869 jj

PRES BOUL; ROSEMONT, et Chabot
6'/?, non-chauffé, système électrique, 
rénové Libre $480 272-7191
RUE PAPINEAU, nouveau dévelop- ’ 
pement, 4Vj, cuisinière/réfrigérateur, 
tapis $450 Aussi disponible, 6V 524- I 
9313

SECTEUR PARC LAFONTAINE
; 5 pièces, rénovées $550/mois. non 

chautté, 523-6897,523-1610
SHERBROOKE 4200 5V2, immeuble de 
prestige, hauts plafonds, foyers, oc­
cupation immédiate 878-2616,937- 

" 5690
SHERBROOKE 4200

5' 2, edifice prestigieux, hauts plafonds, 
foyer Occupation immédiate 878- 

. ; 2616,937-5690
j SNOWDON, luxueux cottage, entré- 
| rement rénové, près métro, 3 cham- j 

>. Ores, loyer, H$ superbe salle de bain, j 
)- superbe cuisine toute équipée, sola- i 
; rium, sous-sol tim, laverie, chaulfage 

électrique, grand terrain clôturé, 2 sta­
tionnements Beaucoup d'extra. Tel: 

t. j 463-5490
e 1 “

ST-LAMBERT, 5’?. $775 . neuf, tapis 
; mur à mur, 2 c c , mezzanine, toit ter- 
| rasse, laveuse, sécheuse fournis, 

foyer, garage, libre 1er sept. 766-3504
I lundi au vendredi 9h à 5h

î, •
K- V.S.L.: grand 4Vj, haut, clair, ensoleille, | 
e poêle et frigo, accès à la cour Garage 

: casier Gail ou Dusty Disponible en 
n août ou septembre 337-4854 avant 

i 21 h
VERDUN, avenue Bannantyne ouest, 
2ème étage, 5h chauffage électrique, 
entrée lavséch, ménage fait $395- 

i' /mois 766-5458.

2- VILLE MONT-ROYAL grands 3M'A.
| équipés, piscine, garage, à partir de 

— $350 00,735-2012.387-0650

" VILLERAY1122-1144
— Grand 1 Vj meublé sans bail, semaine 
e, ou mois, sundeck et piscine 271-7027, 
es 272-4188

I Bureaux à louer 251 ■ Bureaux à louer

Office municipal 
d’habitation de 
MontréalrTfh

à louer
1710 rue Amherst

Rez-de-chaussée: 4,966 p.c.
Sous-sol: 3,425 p.c.
Idéal pour professionnel, 
clinique médicale, etc...
Occupation immédiate

Renseignemen ts

872-4641
I Maisons repos/retraite 173

I Bureaux à louer 251

CENTRE-VILLE
800 Dorchester ouest

200 à 2,000 p.c., chauffé, 
climatisé, tapis, salle de 
conférences Base an­
nuelle et prix raisonnable. 
Contactez Gisèle Lévelllé.

878-2566

I Commerces à vendre 283

clientèle, 1-889-5756

21, PERFECTION INC.
RESTAURANT -

devanture de 45', 842-2966

23-08-86

I Bureaux à louer 251
S150/MOIS. bureau dans édifice de 
professionnels, dsipomble immédia-1 
tement. Michael: 747-7543,9 à 5 P.M
BOULEVARD PIE IX. f ou 2 bureaux, 
lace centre d'achat, salle d’attente, se­
crétaire, facilité de stationnement. Mai- 
tre Gaboury: 383-7640,725-0909.
BUREAU A LOUER ou à acheter, Sa- 
laberry 1685, coin l'Acadie, édifice ré­
nové, climatisé, stationnement dispo­
nible, idéal pour professionnel, 1,000 à 
5000 p.c.. libre maintenant, 333-4074

MÉTRO COTE VERTU
Bureau meublé $350. à $500. 335- 
6264,335-9273.
PLAZA SAINT-HUBERT édifice à bu­
reaux neul pour professionnels, as­
censeur. air, idéal, raisonnable Mr 
Bruce 273-2333.

Chevalier au 277-3613.

I Commerces à louer

NOUVEAU

845-8194 local 10.

I Commerces 
demandés

I Espaces
commerciaux à louer 259

AHUNTSIC, magasin et deux bureaux. 
1,100 pi car. 2494 Henri Bourassa est, 
384-3400, ENNA COURTIER

WESTM0UNT, 16 Somerville, très 
grand 7'/; rénové, tapis mur à mur, 
salle de lavage, jardinage et déneige­
ment, $1,400, non-chauffé. 473-0310, 
jour 738-1865,483-5929.

I Chambres et 
pensions à louer 169

CHAMBRE PRIVEE, pour personne 
âgée autonome, secteur résidentiel, 
près de tous les services. Infirmière sur 
place 645-2404.

MONTRÉAL-NORD, avenue Lauren- 
tide près de Fleury. Haut de duplex, 
5Vi chauffe, libre 1er septembre 325- 
3098 après 6h

MÉTRO BERRI. Chambres neuves 
pour étudiants et professeurs 845- 
0365.

I Maisons repos/retraite 173

ANJOU
ESPACE commerciale, industrielle, bu­
reaux. près autoroute, neul, empla­
cement idéal pour salle d exposition 
2,000-40,000 pi. car., Mike Grégorie 
931-4471 

OUVERT SEPT. luxe, indépendance et 
liberté pour ainés Dir social coiffeur, 
bain tourbillon sur 1 ét Dès $30 par 
jour 683-0876,331-6971

BEAUBIEN et Avenue du Parc, 7,000 
pi car, espace de MFG, $1,75 par pi. 
car., occupation immédiate, 271-3516.
BEN. HUDON / LEBEAU, Drès Rond- 
Point l'Acadie et tennis Rockland 
4,200 pica. 17% bureaux, extincteurs, 
shipping T/L. stationnement Raison- 
nable. 483-4711, (anglais).
ENTREPOT A LOUER, 20,000 pi ca 
espace commercial à louer, 5,000 
pi ca. pour magasin, 15,000 pi ca pour 
manufacture ou entrepôt Libre im­
médiatement 9798/9800 St-Laurent 
Pour information 9865/9875/Clark 
384-4188, soirée, 733-3543,

tion inc

I Magasins à louer
MAGASIN A LOUER

Bélanger 3175, 1 200 pi car 
725-4833, après 19h 641-1729.

I Machineries lourdes

■ Ordinateurs 371 ■

ORDINATEUR Tèlévidéo, TVS, 1605-H, 
prix à discuter, 738-4246, Daniel Trot- - 
lier „

REPARATION n
D'ORDINATEURS b

CSD. 555 Orly, Dorval, 636-8740 „

■ Instruments de U
musique 375 n

ENCEINTES KEF 104,2, $1,800 Ampli E 
et pré-ampli Perraux $2,600,, état G 
comme neul Jean. 843-8011 r

■ Bols de foyer 383 1

BOIS DE FOYER,
Erable, hêtre, merisier, $38,/corde, t 
648-4931.

■ Lingerie, Fourrures 385 .
MANTEAUX de vison (5), grandeur 5 à
7 neuls et usagés, prix très abordable
Int: 689-2847.
OUVERTURE prochaine de 20 autres 
succursales partout au Québec. Pro­
duit vendu depuis plus de 35 ans Lé­
ger capital Les Créations SirOam Qué­
bec Inc. 845-8194 local 101

■ Collections, monnaie, 
timbres 387

CAUSE décès. Bibliothèque d'ingé- 
nieur conseil, 1 500 livres anglais. 353* 
4875

■ On demande 398
CHERCHE GENTILLE FAMILLE ca­
nadienne française, avec enfants, avec 
laquelle nous pourrons passer le mois 

— d’octobre. Je suis institutrice avec fille
B6 8 ans, garçon 10 ans. Aiderai pour tra- 
■— vail et paiyerai pour nounture AMIKO
83 ABERCROMBIE, 10940 Lighttritzs

Ridge, New Marshfield, Ohio, 45766,
te- USA
ne ~~

■ Antiquités 391
'f' AUX TROUVAILLES ST-DENIS 4615 

St-Denis, choix considérable d’antiqui­
tés Aussi ouvert le dimanche de 13 h 

— à 17 h
®_à FIN DE BAIL. LIQUIDATION D ANTI- 

QUITES, Aux Trouvailles St-Denis,
□y 4615 St-Denis De 20% à 50% de ré­

duction Aussi ouvert le dimanche. De 
— I3h à 17h
j“f LIT EN BRASSE antiquité. $800.00, té- 
J,1 léphoner au 276-5500
de, MANTEAU de cheminée en chêne 

piece de collection, décapé, huile de 
lin, (autres articles), 522-9963

lf a ■ Astrologie/Esotérisme 393
en- CONTACT PSI
M Lecture de vies antérieures, tarot, li­

gnes de la main, astrologie, orientation 
d affaire, recherches et enquêtes. 728- 

87 2760
COURS DE MEDIUMNITE

Nouvelle technique accessible à tous 
Bur; Evaluation des capacités médiumni- 
°nn.t‘ ques; 728-2780
Aar- HYPNOSE
nat, Stress, angoisse, insomnie, cessez de 

fumer, maigrissez Aussi, cours d hyp- 
nose disponibles, 728-2780

NOUVEAUÜtNOUVEAUÜ!
791 Cartes, astrologie, Esotérisme, cours! 

Jean-Claude, 682-6210.
mes TAPIS ORIENTAUX réparations 
ms- Achetons tapis usagés 932-0172.

ette ■ Oeuvres d'art 395
HUILE 24 x 30, ALBERT ROUSSEAU,

299 soir

■ Animaux 397
CANICHE miniature, pure race, 7 se- 
marnes, gris. $150 ch Tel 729-4629

I Personnel de bureau 471
DACTYLO DICTA,

I Musiciens, artistes 479

I Services domestiques 487

I Emplois divers

gës 500 Ouest 
285-1400, con

I Emplois demandés

PRESSER

R.O.P. 648-4000.
programmeur analyste

JUSQU'A $36,000.

Suite 273 R B Elle Personnel Ltée

cal 41, jour, soir et fin de semaine

SERRURIER
Avec expérience, pour travail, 
serrure et coffre-tort

S’ADRESSER, AU 
1277 ONTARIO EST, 

ou contactez: 
M.SIROIS au 525-4531.

I Offres de service
A BAS PRIX

0749,472-2219.
COMPTABILITE GENERALE

pour petites entreprises. 273-2503

274-5490. soir 289-9813
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Prévision de ta carie du temps à midi aujourd'hui
Situation générale: un anti­

cyclone glisse lentement au sud 
de la province et sera le facteur 
dominant pour les deux pro­
chains jours. L'air frais se dé­
place vers l’est tandis que tes 
nuages se dissipent Seul le ciel 
de la côte nord demeurera nua­
geux La journée sera donc gé­
néralement ensoleillée et plus 
chaude Les températures grim­
peront près des normales et 
pourront même les dépasser 
demain.

MONTRÉAL

Ensoleillé avec passages 
nuageux. Max.: 25 Jeudi: beau 

LEVER DU SOLEIL 5 h 53 
COUCHER: 20 h 07

QUÉBEC

Abitibi-Témiscamingue, Réser­
voirs Cabonga et Gouin: générale­
ment ensoleillé et vents modérés

Max : 22. Jeudi: beau 
Pontiac-Gatineau et Lièvre, Lau- 

rentides. Trois-Rivières et Drum- 
mondville, Québec, Beauce: enso­
leillé avec passages nuageux Max. 
23 Jeudi: beau

Ottawa-Hull-Cornwall, Estrie: en­
soleillé avec passages nuageux 
Max.: 25. Jeudi: beau.

Lac St-Jean, Saguenay. La Tuque, 
Réserve des laurentides, Charlevoix 
et Rivièra-du-Loup: ensoleillé avec 
passages nuageux et vents modérés 
par moments. Max 22 Risque de 
précipitations 10% Jeudi: ensoleillé 
avec passages nuageux 

Rimouski-Matapédia. Ste-Anne- 
des-Mcnts et Parc de la Gaspésie, 
Gaspé et Parc Forillon: ensoleillé 
avec passages nuageux et vents mo­
dérés. Max.: 22. Jeudi: ensoleillé 
avec passages nuageux 

Baie-Comeau. Sept-lles. Basse 
Côte-Nord et Anticosti, secteur de 
Chevery et à l'ouest: ciel variable et 
vents modérés. Max.: 20. Risque de 
précipitations: 20 %. Jeudi: peu de 
changement.

Secteur à l’est de Chevery. ciel va­
riable Vents modérés. Max 17. Ris­
que de précipitations 20 % Jeudi 
peu de changement.

I

ESPACE à louer, 3 200 pi. car., terrain 
clôturé, près de Transcanadienne, sor­
tie 105, St-Mathieu de Beloeil, 467- 
0941

JE SUIS DESESPERE
Doit déménager, sous-location, 1 000 
pi., a/c, $600., centre-ville, 871-9312.
OUTREMONT, coin Bernard et Cham- 
pagneur, local commercial, 900 pi ca., 
rénové. 273-8683

ST-LOUIS DE TERREBONNE
1500 pi ca , espace commercial ou de 
bureau, idéal pour professionnels, 
grand stationnement très bien situé, 
Chemin Gascon, 471-5236.

I Espaces
commerciaux à vendre 263

BATISSE industrielle à vendre au 
11,919 Bellevois, Montréal-Nord, 
13,000 pi car, stationnement pour 14 
autos Pas d'agent. Prix demandé 
$350,000 325-5991
MONTREAL-NORD, local commercial 
dans une plaza, stationnement Idéal 
fleuriste, disques, vidéo, dépanneur 
323-6403
STE-CATHERINE EST, 1213 Près de 
Radio Canada, métro Beaudry 3,000 
p.c . bien divisé Peut convenir à tout 
genre de bureau $7.50 par pc Im­
médiatement 526-6052

I Locaux à louer 275

GRUES HYDRAULIQUES (35 à 200 
tonnes), Boom Truck (5 à 12 tonnes), 
niveleuse Champion D-600,07-E Cat, I 
treuil hydraulique. Conrad Viel. 351- j

i
■ Machineries diverses 336
GÉNÉRATRICE 5,300 watts, 60 cycles, 
110,120 volts, moteur Briggset Strat­
ton: 10C.V, 387-8209 
—
MACHINES t tour, 2 milling, 1 press1 
drill incluant tous des outils à vendre, j 
le tout $10,000., 325-5991.

$1175 Après 17h. tél 621-3699 
CHIOTS BRAQUE ALLEMAND, enre­
gistrés, vaccinés, vermifugés, lignée 
chasse et beauté. Aubaine $300 418- 
259-7563 
CHIOTS LABRADOR RETRIVER, en­
registrés. vaccinés, tatoués, vermitu- 
gés. Descendants de champion $250. 
589-4995 

I Divers 399

I Matériaux de 
construction 340

A.A.A. ARMOIRES de cuisine modulai­
res: 6 - $560 8 - $750; 10' - $920; 
haut/bas inclus, livraison même jour 
Décor Pro, 3400 St-Antoine O , 933- 
5759.

I Ameublements 351
MOBILIERS de bureau neu<s et usa­
gés Meilleur prix en ville AMEUBLE­
MENT RAYMOND JASMIN LIMITÉE 
337-1314.
SUPERBE! Meuble canadien Le Bahu- 
tier. comme neuf Grande table réfec­
toire, 6 chaises (tissus), commode, 
chaise berçante, chaise haute, tabou­
ret d église Valeur $3,200 , prix de­
mandé. $2,000 481-9109

I Téléviseurs, stéréos, 
vidéos 359

CAMERA VIDEO SONY modèle ancien 
des années 70 Conditions parfaites, 
prix à discuter 681-1382.
SYSTÈME DE SON haut de gamme, 
prix raisonnable, table, ampli., en­
ceinte, égalisateur, écouteurs 687- 
9305 après 7 30 PM

ADOUCISSEUR dèau et 10 poches de 
100 li. de sel, fournaise kérosène plus 
2 autres fournaises, 4 pneus d'été 13 
po, très peu servis 725-6671.
AMEUBLEMENT SALON, style Vitas, 
très bon état, (tables, lampes, ta­
bleaux).
Encyclopédie complète (Tout connaî­
tre), reliure cuir 321-0792.
TABLE billard Brunswick. 5 5 X 9 5. ac­
cessoires, fixation Thiffany 36 ", hor- 
loge;£i00ajS8M629i>^^

■ Offres d'emploi 407

AGENTS D'IMMEUBLES
Oésservir Montréal Bonis intéressants 
Automobile Equivalent Secondaire V. 

374-5744
GOULET COURTIER INC 

4113 JEAN-TALON EST (COIN PIE IX).

GRAPHISTE D'EXPERIENCE

enquêtes, relation de presse, etc
teilj2ençeservice93jW44^

I Préparation de 
curriculum vitae

C.V. PERSONNALISE
Approche créative et elficaci 
étudiant. Int: 355-2976.

tion gratuite. 932-9717.

484-3904

I Cours

1736.
COURS EN SEPTEMBRE

285-6331.

I Mobiliers de bureau, 
accessoires 363

BUREAUX, table contérence antique 6 
X 5 pi, chaises, le tout chêne massif 
Classeurs, tranche Ingento. dactylo 
IBM. dictaphone, protecteur films 16 
mm., carousel et écran, vidéo 314, ca­
dres muraux, plantes géantes, lampes 
tittany main etc 463-0133.
COFFRE FORT ameublement bureaux, 
neufs et usagés. Entreprises Ali 866- 
3807

A MONTRÉAL ET BANLIEU 4 loge­
ments 6 logements, 16 logements. 29 
logements. 36 logements, 45 loge­
ments, 60 logements. 3 bâtisses com­
merciales et CENTRE D’ACHATS à 
partir de 800,000 Contactez A Me- 
loche ou Y. Crampt Century 21 Per­
fection Inc Contactez au 655-3060 ou 
522-6490
ENTREPÔT et bureau à louer à St- 
LamOert, entrepôt 7,000 pi, bureau 
2,300 pi 656-1051

I Commerces à vendre 283
ATELIER Gros et détail, meubles, ar­
moires de cuisine Franchise pour 3 
ans $75,000 discutable Lionel: 656- 
1027

BOUTIQUE DE FLEURISTE
Libre service Van Horne et Roberge, 
en vrac, 244 Laurier Ouest, M Van 
Horne, 284-0665 de !0h à 16h
DÉPANNEUR, bière, vin, heurt centre- 
ville, chambre froide, 1651 Ste-Cathe- 
rineO M Hovs, 331-0170 ou Maurice, 
933-3^79.

I Équip. de commerce 365
ACHAT-VENTE rénovation, équipe­
ment de Restaurant Emond 253-8033

I Photos, cinés et 
accessoires 367

OPERATRICES DEMANDÉES pour 
machine «overlook. et machine régu- 
lière 389-3718.
REPRÉSENTANTS^) ambicieux, dy­
namiques, demandés(es) pour produit 
publicitaire unique et sans compéti­
tion. Possibilité $1,000./semaine et 
plus. Communiquez au 935-3650.
SECRÉTAIRE LEGALE bilingue, expé­
rience en litige nécessaire pour bureau 
agréable, a Weslmount Demander 
Mlle Dishell 935-7433

COURS INDIVIDUELS
Anglais, allemand et traitem 
texte Aussi traduction 849-4610

COURS PRIVES 
DE FRANÇAIS

gratuite, 932-1660

I Déménagement

SECRETAIRE JURIDIQUE D'EXPE­
RIENCE, traitement de texte ou ordi­
nateur Parfaitement bilingue; parlé- 
écrit, litige et corporatif Conditions 
d'emploi à discuter. Bureau situé à la- 
Chine. 637-5606.______________
VENDEUSE/SERVEUSE, demandée 
expérience requise La Brioche Lyon- 
naise Se présenter au 1593 St-Denis.

gratuite 937-9491

7989,24hrs |Qur

I Postes cadres, et 
professionnels 451
INGÉNIEUR EN PRODUCTION 

INGÉNIEUR EN DESIGN
Nous sommes des manufacturiers en 
textile et en équipement d'emballage 
en pleine expension Minimum 5 ans 
d'expérience Envoyer votre C.V. à 
Ideal Equipment, 4701 Rivard, Mont­
réal, H2J 2N5

ACHETERAIS équipements photogra­
phiques usagés Service de Caméra 
EurogéerL 844^766^^^^^^^^

I Ordinateurs 371
ORDINATEUR Adam 80k avec impri­
mante, 4 mois d'usure, valeur $700, 
laisserais $360.376-9521.
ORDINATEUR Compaq disque Curus 
1610B. Como Compaq micro ordina­
teur, Compaq desc pro modèle II, prix 
è discuter, 738-4246. Daniel Trottier
ORDINATEUR Motorola, modèle 260. 
512K, 4 écrans, prix à discuter, 738- 
4246, Daniel Trottier
ORDINATEUR Tandy 60-00. terminal 
DT 600, imprimante DMP, prix à dis­
cuter, 738-4246, Daniel Trottier.

I Hospitalier, santé, 
médical 467

ASSISTANTE DENTAIRE
Nous sommes à la recherche d'une as­
sistante dentaire a plein temps Bilin­
gue, avec expérience, possédant une 
belle personnalité, beaucoup de moti­
vation et intéressée à travailler |usqu'à 
9h p m ., 2 soirs, avec une équipe en 
pleine expension, à Lachine C.V , de­
mandé 634-7066
ASSISTANTE dentaire demandée pour 
travailler dans un bureau à Montréal- 
Nord Expérience minimum de 3 ans à 
la chaise 326-7800,____________

TECHNICIEN(ENNE) 
EN PHYSIOTHÉRAPIE
Temps olem ou oartiel 353-7892 

*

OU PRESQUE

tuit. 766-5314

■ Entretien, réparations, ■
rénovations 559 

JACQUES DUMON1ENR «S
rénovations tous genres, sous-sol, » ) 
salle de bain, etc,, 279-0559 «LC

nst
PEINTRE d'expérience (intérieur 'ex- san 
teneur), utilisant peinture de qualité 647
Prix raisonnable 761-3951 G Mc Cul- — 
lou9h ___ _ ______  _ ■
PEINTURE INTÉRIEURE et extérieure, —
pause de gyproc, joints, décapage de YA
galerie, 526-8455 Marcel avr

PERSONNE À TOUT FAIRE ble
DU QUÉBEC

Faisons nettoyage de maison, entre- ■
tien, menuiserie, tapisserie, peinture, 
plomberie, électricité Estimation gra- _
lutte Avant 9:00 ou après 17:00 gA
Johnny,336-2177. hm

PERSONNE A TOUT FAIRE DU QUE. P°
Nettoyage (commercial ou résidentiel). Pj!
menuiserie, tapisserie, gyproc, division 
de métal, peinture, plomberie, électri- gg
cité ca
Prix concurrentiel, estimation gratuite nu
336-2177, rh
RÉNOVATIONS générales, balcon, pa- ™
tio, menuiserie, aluminium, estimation 
qratuite 521-2755 Nlt
RÉPARATION de couverture, rapide et CF 
etlicace 256-8461, demander Claude br

65
■ Voyages 563
CHAMBRE à louer pour une personne, Jj
$30. /jour, couple $40 , famille $65 , 5!?
Vancouver 15 minutes de l'expo qj
1-604-255-2044 j,„

FETE DU TRAVAIL “
DANS CHARLEVOIX °l

Avons (2) places. $20. Tel: 672-4893. ri
le

■ Sociétés, sports, 4t
loisirs 565 Th

AVION ultra léger monoglass Beaver, )lt 
instrument et parachute, $7.000 Pierre 
Sévigny Jour 283-7171, soir 875*5235, Tl
NOUVEAU CENTRE DE MASSAGE ^
massothérapeutes diplômées, 25 boul Pc 
Lévesque, 668-4024 ^

1111 (ji
■ Lavage, nettoyage 567 &

O,
LAVAGE, tapis 3 pièces $45, sola et a 
tauteuil $45 Aussi lavage murs et vi- q 
très 7 ans d'expérience 367-1669 ■■

■ Perdus, trouvés 569 f

PEROU Lhasa-apso beige, le 3 août au F 
• parc Ste-Lucie à St-Michel, récom- 6 
■ pense 322-6852

|
■ Peintres, peinture 571

CONTRACTEUR
PEINTRE/CONSULTANT ^

23 ans en affaires. Commercial, rési- 
dentiel, industriel, travaux d'extérieur A 

il 1 et travaux au pistolet Complètement A
- j assuré Références disponibles, de- m
- ' mandez P Chrisoulas 277-3815. C

CONTRACTEUR PEINTRE A
Au tusil ou rouleau. Travail parlait ga- B 
ranti Martineau Enr 638-2904, ---------- A

b FAIS PEINTURE, lavage, plâtre, $7 tv
: l'heure. 23 ans d'expérience, estima- 
! tion gratuite. 525-3214 B

PEINTRE 20 ans d'expérience, inté­
rieur/extérieur, résidentiel/commer- \

! cial, peinture au fusil Estimation gra- ^
I tuite John Kolias. 687-3436 D

g PEINTRE EXPERIMENTE, intérieure) c
* extérieur. Peinture usagée de qualité, r

prix raisonnables 761-3951, M McCul- ^
lough t

1- PEINTRES ENR.
Ouvrage protessionel, références, bu- 
reau ouvert de 7h. à 16h . ROBERT 
MÉNARD, 355-6362

e, PEINTRES expérimentés, plâtriers, 
tout genre de réparation de domicile,

" 341-1736
é- PEINTURE à l’heure ou par contrat, 
e, Références J. Sanders, jour ou soirée, 
re 342-6532
° TRAVAUX DE QUALITÉ prix raison-na- 
— Ole, peinture, sablage de planchers 

277-7461

■ Garderies, gardiennes 575
ç

GARDERAIS ENFANTS, chez mot, 
lundi au vendredi, bons soins 321- 

— 7452
GARDIENNE, bébé 9 mois, de 8h à 6h,

3 travaux ménagers. 272-4853.

■ Cartes d'affaires 587
TRAITEMENT de texte, services pro- 
fessionnels pour petites entreprises ou 

n‘ particulier, lettre, rapports, etc, Int: 
a' 256-7226.

u* ■ Occasions d'affaires 591

- 1986! Votre ANNÉE GAGNANTE
0 jusqu'à $1000 de PROFIT/par 

$em. Plein temps ou partiel, pas
m- de vente à faire, 8h. par sem.

1 pour gérer les comptes. 
ATOUTS: Belle personnalité, 
être capable de faire la relation 
publique, apparence soignée, 
auto nécessaire, méthode de dis-

IU' tribution mise en place avec des
*6S chaînes de mogasins connues,
jrS un service bien accepté dans une
(je industrie de plusieurs millions de

S0 dollars. Assistance de la compa­
gnie, investissement requis 
$9,000, financement partiel pos- 
sible, territoires limités. Gens 

j sérieux seulement

APPELER M. PIERRE: 879-1456

21-8-86

■ Occasions d'affaires 591
BOUTIQUE AFFICHARD

u,e Etabli depuis plusieurs années ce sys-
_ tème de commercialisation a tait ses
c. preuves Cette partie d'un réseau en
31 pleine croissance ayant des magasins

dans les centres d'achats les plus im- 
na- portants du Canada, deux franchises
l0n disponibles immédiatement dans deux

centres d'achats importants de la mé- 
cc tropole Investissement comptant re-

quis: $35 000.. Salaire et protit: $70,
23 000 la première année Financement

partiel disponible en main. Pour ren- 
— seignement appeliez monsieur Char-

les: 879-1456,
,n DISTRIBUTION domaine de la mode et 

... fourrure synthétique produits en vente 
depuis 35 ans, 40 nouveaux magasins 

— â ouvrir partout au Canada, capital re- 
C quis $25,000. protit annuel garantie
pé- Tel 845-8194 local 301

I Occasions d'affaires 591

I Motocyclettes 667

I Automobiles à vendre 695

675

DATSUN 260 ZE, 1974, manuelle, ca- 
rosserie et mécanique en bon état 
M 300.. négociable 626-0067
ESCORT 14, manuelle, mécanique t 
carossene A-1, garantie 2 ans trans- 
tart, $5250 négociable 276-3323.
FIERO SE 85,6 cylindres. 20,000km 
manuelle, équipement complet Prix 
$12,500 Après 17h 254-7844 
FIREBIRD 86.6,000 km , SE V6 Engin, 
toute équipée, intérieur luxueux, rouge 
2 tons, $14 000, négociable Salvatore 
264-6476. 

Très bon prix 288-

Ce yacht Hat-

FIREBIRD Formula 80.4 9 automati­
que. servos, très propre, $3.700 , se­
maine 374-1406, week-end: 1-229- 
3154,
FORD ESCORT L13, automatique, ra­
dio cassette, pneus neuls, 67,000km , 
$3,800. Soir: 276-7594,
FORD LTD station-wagon 1965, 
39,000km . marron/marron, p s p 0. 
excellent état, $10.000 négociable 
932-3697
HONDA ACCORD LX 85, automatique, 
air climatisé, couleur champagne 
46,000km, 582-0594.
HONDA Accord, LX 1985, gris, 47,000 
km , balance de garantie 32 mois, Im- 
peccable, $10,000, 374-6584.
JAGUAR 1976 -XJ6,1 chautleur, ex­
cellent état, SO.OOOmi original, $9,000, 
931-7210- 932-1020 soir.
MAZDA GLC, de luxe, 1984,5 vitesses, 
3 portes, radio-cassette $5.900 381 - 
0926,721-8993, 

I Planches à voile 683

I Automobiles à vendre 695

MERCEDES 300 SD, turbo dièsel, par- 
laite condition. Tél: 468-1654.
MERCEDES 300SD 1965. turbo diesel, 
32,000km , argent ombre, intérieur 
noir, $47,000 négociable. 457-2957
MERCEDES Classic 1970, 300 SEL, 
10,000 mi, impeccable, 4 portes, 655- 
5441, soir: 655-8376, M, Perlard.
MERCEDES Sedan 500 SEL 1985, 
39,OOOkm .gris anthracite, intérieur gris 
pale, $61,500 négociable 457-2957.

MERCURY COLONY PARK 79, station 
wagon, moteur neut de juin 86, $2,500 
négociable 632-3552
MERCURY MARQUIS 1915, équipée, 
garantie transférable $9,200 692- 
0720
MGB 1980. noire, 24,000km , volant 
sport rollbar, super système de son, 
pas d'hiver, excellente condition, 
$9,000 Sérieux seulement 842-0016

NISSAN 300 ZX, Turbo GL 1986,2 pla­
ces, rouge, 10 000 km , $24 3000., 
Pierre Jr, 658-2071,1-347-5596, soir: 
1-347-1214,
PLYMOUTH VOLARE 78, peinture 
neuve, mécanique refaite $1,650, né- 
gociable. 454-3553.
PONMTIAC Parisienne Brougham 66, 
gris 2 tons, complètement équipé. Bur; 
842-4546, res : 465-0109.
PONTIAC FIREBIRD 81,66,000km vi­
tres, cottre électriques, toit ouvrant, 
mécanique A-1 $4,750. 674-7526 253- 
5860.
PONY 85,1,400 GL, 5 vitesses, AM/FM 
cassettes stéréo, etc., 19,000 km., très 
bon état, tél: 667-4166,
PONY GL 84, A-1, automatique, cas- 
settes, $4 600., 376-2397, soir,
PORSCHE 914 Targa 1973,2.0 litres, 
injection. 5 vitesses, décapotable, gris 
métallique, phares brouillard, AM-FM, 
voiture de valeur impeccable, $8,000. 
négociable, cause:dépatt. 622-5136.
RENAULT 5 GTL, 1985, très bonne 
condition, toit ouvrant, toute équipée, 
$7 500., 286-4795.
RENAULT Encore S, 1985,17,000 km., 
5 vitesses, 4 portes, 1.7 litres, garantie 
5/80, cause, transtert, $7,400,767- 
8342
VOLKSWAGEN Beetle Deluxe 74 Ra­
dio, chauttrette additionnelle Parfaite 
condition $1 850,, 270-6439.18 à 21h.

(>U./YW<jtvvOUV-écAiMM*'... 
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LES MOTS CROISES

rance complète 253-4374

I Entreposage 553
ENTREPÔT à louer, 4 500 pi car et 
7,200 pi car, 16 pi de haut Ouai de 
chargement, stationnement 4590 
Henri-Bourassa ouest Mme Bloom 
333-4590. 

I Entretien, réparations, 
rénovations 559

A BAS COMPTE, peinture intérieure et 
extérieure. 491-1630 après 18h
ALUMINIUM, brique ciment, joints bri­
que, corniche, toiture, creusage de 
cave.323-1773.
DÉCAPAGE, de meubles, portes, boi­
series. estimation gratuite, spécialis­
tes. 933-6374
DIFFÉRENTIELS, transmissions ma­
nuelles, reconstruits, installons. Joron 
Auto, 2144 Papineau, 522-7775._ _ _ _ _
ENTREPRENEUR général, rénovation 
résidentielle, commerciale, industielle 
Construction neuve Int 671-3768

FRANCHISE (pas d'investissement), 
domaine de l'eau pure Entrainement 
complet, beaucoup de possibilités 
514-631-1979.
PROBLÈMES avec vos logiciels’ Per- 
sonnalisez-tes'" Programmes laits sur 
mesure, consultation, assistance tech­
nique 327-6503.
PROJET exceptionnel dans le marke­
ting à l'échelle du Canada et interna­
tional, plus de 40 pays, revenu illimité, 
critères exigés sérieux, 25 ans et plus, 
marié Pour rendez-vous, 1-514-460- 
4770 
RECHERCHE personne à temps plein 
ou partiel, pour concept d’apparte­
ments modèles style Oécormag, dans 
le domaine de la construction inté­
rieure. pour voir aux achats et super­
viser travaux, aucune compétition, ca­
pital requis $40 000 Pour entrevue 
appeler 282-0195 local 40, |Our. soir et 
tin de semaine

USINE d« récupération de papier re­
but TERRAIN et bâtisse commerciale, 
MACHINERIE et équipement 
$250.000 En tout ou en partie. 253- 
1616

1— Assassin d'un roi. — 
Feuilles du théier.

2— Pigment biliaire mo­
difié. — Le meilleur 
en son genre.

3— Changeait de poil, 
en parlant de cer­
tains animaux. — 
Considéré. — 
Adresse.

4— Quatre-vingt-dix-neu 
f. — Dépôt laissé par 
les agents externes.

5— Habitation. — Cap 
de l'Alaska.

6— Se dit d'un système 
optique dont les 
foyers sont rejetés à 
l'infini. — De la cam­
pagne.

7— Alimentera.
8— Groupe de trous uni­

tés. — Séparation 
de deux éléments 
d’un mot par l’inter­
calation d’un ou de 
plusieurs autres 
mots.

9— Mille cinquante- 
deux. — Personne 
bavarde. — Familiè­
rement

10— Étude de la Lune.
11— Lorgnon maintenu 

sur le nez pas la 
pression d'un res­
sort.

12— Petit groupe de per­
sonnes qui soutien­
nent ensemble leurs 
intérêts. À toi.

Verticalement
1— Qui rumine. — Po­

che
2— Se dit d'une larve

d'insecte ayant l'as­
pect d'une chenille.

3— Ville de l’Inde. — 
Moelleux.

4— Ciseau. — Sert à 
écrire au tableau.

5— Ensemble de mai­
sons entourées d'es­
paces verts et de ter­
res agricoles, tout le 
terrain étant pro­
priété publique.

6— Lui. — Culte rendu 
aux anges et aux 
saints. — Longue 
ceinture des japo­
nais.

7— De Dieu. — Courbe.
8— Action d'énumérer.
9— Pluie. — Bout qui 

reste d'une cigarette 
qui a été fumée.

10— Arrêt de la sécrétion 
rénale. — Pas ail­
leurs.

11— Corde avec laquelle 
on pendant les cri­
minels. — Monu­
ment monolithe.

12— Orient. — Propriété 
héréditaire et 
exempte de toute re­
devance. — Dans.

Solution d’hier
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ARTS ET SPECTACLES

À Joliette, demain et samedi

Faust bis, ou le diable
à la cathédrale
MUSIQ.UE
MARC MORIN

Alors que la fréquentation du 9e 
Festival de Lanaudière approche 
les 100,000 spectateurs, on a dû 
prévoir une représentation sup­
plémentaire de l’opéra Faust de 
Gounod, dont la première a lieu 
demain soir à 20 h 30 à la cathé­
drale de Joliette.

Les vedettes de ce Faust, ver­
sion concert, sont le soprano Wil- 
helmenia Fernandez, le ténor An­
dré Jobin dans le rôle-titre, la 
basse Pierre Charbonneau, le ba 
ryton Andrew Smith et le soprano 
Gail Desmarais, accompagnés 
des Choeurs de Lanaudière et de 
l’Orchestre métropolitain sous la 
direction de José-André (îendille.

La supplémentaire de Faust 
sera donnée samedi prochain (16 
août) à 20 h 30, toujours à la ca­
thédrale de Joliette.

Ce soir à 20 h 30, au camp mu­
sical de Lanaudière (Saint- 
Côme), on pourra entendre le 
Grand Ensemble de saxophones 
de Montréal, dirigé par Louis La- 
vigueur. *

Fugue à l’Oratoire. L’organiste 
et musicologue Lucien Poirier 
consacrera la deuxième partie de 
son concert de ce soir, à l’oratoire 
Saint-Joseph, aux compositeurs 
canadiens Samuel Prowse War­
ren ( Prélude et fugue en la bémol 
majeur), Benoît Poirier (Basso 
ostinato) et Amédée Tremblay 
(Suite de quatre pièces).

Lucien Poirier a commencé ses 
études musicales au séminaire de 
Joliette. Il a étudié au Conserva­
toire de Montréal avec Bernard 
Lagacé et Kenneth Gilbert, obte­
nant un premier prix d’orgue en 
1969. Il a poursuivi sa formation 
auprès d’Eduard Müller à Bâle et 
de Gaston Litaize à Paris. Il a ob­
tenu une maîtrise puis un doc­
torat en musicologie de l’Univer­
sité de Strasbourg (1980).

Professeur à l’école de musique 
de l’Université Laval, il dirige le 
projet « Histoire de la musique au 
Québec de la Conquête à la fin de 
la Première Guerre mondiale 
d’après la presse de l’époque ». 
Comme interprète, il s’est produit 
des deux côtés de l’Atlantique de 
même qu’au réseau FM de Radio- 
Canada. Il a consacré un microsil­
lon aux oeuvres du compositeur 
français contemporain Georges 
Migot.

En première partie du récital 
de ce soir, Lucien Poirier don- 
nerea des oeuvres de Widor, Mes- 
siaën, Boëly et J. S. Bach. Les bil­
lets pour ce « concert spirituel » à 
l’oratoire, ce soir à 20 h, sont en 
vente à l’entrée dès 19 h.

Wilhelmenia Fernandez

WfW¥

★
Orford en chambre. Mozart et 

Beethoven sont au programme du 
concert de musique de chambre 
du Centre d’arts d’Orford, demain 
soir. Les interprètes : le violo­
niste Ernô Sebestyén, l’altiste 
Hatto Beyerle et le violoncelliste 
Martin Ostertag.

Vendredi (15 août), dans la sé­
rie « Piano cinq étoiles », France 
de Guise donnera des oeuvres de 
Beethoven, Liszt, Debussy et Pro­
kofiev. Samedi, lç violoniste an­
glais Rodney Friend, accom­
pagné au piano par Janina Fial- 
kowska, a inscrit au programme 
des oeuvres de Schubert, Brahms 
et Elgar.

Ces concerts ont lieu à 20 h, à la 
salle Gilles-Lefebvre du Centre 
d’arts Orford.

★
Dutoit à Lucerne. Charles Du- 

toit dirigera le Junge Deutsche 
Philharmonie dans des oeuvres 
de Brahms, Mahler et Henze, au 
lie concert symphonique des Se­
maines internationales de mu­
sique de Lucerne, en Suisse, le 
vendredi 5 septembre.

Le chef attitré de l’Orchestre 
symphonique de Montréal est 
d’ailleurs le seul nom québécois 
ou canadien à l’affiche de ce fes­
tival qui débute ce samedi (16 
août) et se poursuivra jusqu’au 10 
septembre avec trois thèmes do­
minants : le bicentenaire de la 
naissance de Cari Maria von We­
ber, le centenaire de la mort de 
Franz Liszt et le centenaire de la 
naissance d’Othmar Schoeck.

★
Les voix du Gesù. La Chorale 

du Gesù, un choeur à voix égales 
dirigé par Patricia Abbott, ac­
cepte de nouveaux membres pour 
la saison 1986-87. Les répétitions 
ont lieu le lundi soir. On souhaite 
« un peu d’expérience musicale ». 
Pour les auditions, on commu­
nique avec Mme Drapeau, entre 
10 h et 16 h, au 387-3254.

LE MEILLEUR 
FILtf

DE L'ANNÉE
Association j 
nationale 

de la critique

Los Anqeles. 
1986
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UN FILM DF. 
STEVEN SPIELBERG

Couleur
Roupie

D’ïprès le roman d'Alice Walker (Pnx Pulitzer)

8e
Une victoire de l’homme, ser*». 

une élévation de l’âme.

EN EXCLUSiviTÉ au:^———— 1590 flllt ST OINIS 845 3??? H
12.10 - 15.10
19.10 - 22.10

VALLEYFIELD
I PARIS SOiueDutlrnnJh 100.1

►

K
J? 6 6“

V' v* ^ cr A o£>' «5?

Société québécoise de la tapisserie contemporaine
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. IETTEZ-VOUS-EN PLEIN LA VUE... U S
HUPPERT *| BALASKO

UN FILM DC JOSIANE BALASKO

12:45-2:35-4:25-6:15-8:05-9:55858 STE CATHERINE E 849 0041

Par le réalisateur du BAL DES VAMPIRES et de 
PIRATES. Voici son premier film, qui le révéla.

POLANSKI:
LE COUTEAU DANS L’EAU
V.O POLONAISE
*vfc FRANÇAIS

avec ZYGMUNT MALANOWICZ.
JOLANTA UMECKA ET LEON NIEMCZYK

Sem 7:20-9:20
Sam Dim 1:20-3:20-5:20-7:20-9:20

.N-HENRI ROGER avec JULIET BERT0

PRIX
DU CINÉMA ! 

CONTEMPORAIN I
Sélection officielle 

Cannçs

Sem 7-1 Ç-O. IC
Sam Dim 1:’l 5-3:15-5:15-7:15-9:15

MAYNARD GERTLER
■ Le dur métier

d’éditeur anglophone au Québec
CLÉMENT TRUDEL

Ce sont les bons livres qui font un 
bon business et non l’inverse, dit, 
avec une part d’amertume, Maynard 
Gertler, directeur de Harvest House, 
une maison d’édition implantée à 
Montréal depuis 27 ans.

Cet éditeur s'inquiète des primes 
accordées au marketing, au détri­
ment de la solidité du contenu : 
« Nous ne pouvons pas concurrencer 
en quantité », comme éditeurs anglo­
phones, mais s’il est un point où nous 
pourrions nous entendre, c'est celui 
de la qualité avant tout. Kn général, 
le financement ne va pas aux « meil­
leurs livres » mais aux boites qui éta­
lent le plus favorablement leur dy­
namisme en affaires.

M. Gertler n’est généralement pas 
d’accord avec la répartition des sub­
ventions faite au Conseil des arts du 
Canada. Il regrette surtout que soit 
dissoute une association qu’il avait 
aidé à mettre sur pied : la Montreal 
English-Language Pubhshers a vécu 
deux ans, rassemblant de façon in­
formelle une dizaine d’éditeurs an­
glophones tenant des tables rondes 
et se mesurant, périodiquement, à 
des critiques avertis, à des auteurs 
prestigieux, à des spécialistes de la 
mise en marché ou a des théoriciens 
à l’affût de synthèses les plus acces­
sibles à un monde aux frontières de 
plus en plus ténues.

Ce n’est pas le vacuum, toutefois, 
puisque l'Association of Canadian 
Publishers, dont le siège est à To­
ronto, a formé un chapitre québé­
cois. L’ACP-Québec répond bien à 
ceux qui ont besoin de rendre plus ef­
ficace leur lobbying auprès des sour­
ces de subventions. L’aspect moins 
goûté par M. Gertler, c’est le « power 
play » qu’il croit déceler à l’ACP, très 
anti-américaine dans ses déclara­
tions mais peu apte dans les faits, se­
lon lui, à défendre la spécificité cul­
turelle des éditeurs canadiens.

« Nous sommes dans la mauvaise 
voie », dit M. Gertler qui persiste à 
croire que, si on le voulait bien, on 
pourrait oeuvrer ici même à favo­
riser l’éclosion d’un type d'êtres aux 
fibres culturelles les plus étendues 
possibles : « Je suis de la race hu­
maine. » Jeune Montréalais, M. Ger­
tler avait ressenti le besoin d’aller à 
la conquête de l’univers. 11 note au­
jourd’hui, un peu chagrin, qu’il ne 
semble pas que parmi les jeunes vi­
vant à Montréal, cette même soif 
existe pour contrebalancer rattache­
ment aux « racines les plus étroites ». 
Comprenez-moi bien, ajoute-t-il, il 
est bon de connaître à fond l’histoire 
nationale, les traditions, mais nous 
ferions fausse route en nous confi­
nant à cet enclos culturel. « Je me 
porte volontaire pour rédiger un ma­
nuel d’histoire universelle », s’il le 
faut.

Cet éditeur, depuis 40 ans, n’a ja­
mais négligé de s’occuper d'une 
ferme, par souci d’équilibre, par con­
viction écologique également, même 
lorsqu’il était économiste-conseil au 
State Department — de là date son 
affection pour les noeuds papillons ! 
On peut croire que la proximité de la 
nature le prédisposait à ouvrir un 
rayon écologique dans son catalogue. 
Deux titres importants sortent bien­
tôt chez Harvest House dans cette 
veine : le rapport du Club de Rome 
sur l’avenir des océans, The Future 
of the Oceans, rédigé par la fille de 
Thomas Mann qui enseigne à Hali­
fax, Elisabeth Mann-Borgese; et 
Parks for Profit, de Leslie Bella, qui 
fait le bilan d’un siècle de tâtonne­
ments depuis la création du premier 
parc national à Banff, en 1885.

Et quant aux chances de survie 
des humains : « Avez-vous noté que 
Tchernobyl a paru menacer les ré­
serves dé nourriture ? Et s’il ne 
s’était pas agi d’un simple accident ? 
S’il y avait eu 10 bombes A lâchées 
autour de Kiev ?» se demande-t-il. 
(Claude Sarraute, dans Le Monde,

parlait à ce propos du « nuage d’es­
campette » qui, comme par miracle, 
aurait fait le saute-mouton, épar­
gnant la France agricole ! )

Harvest House a édité plus de 
trente titres dans sa série « French 
Writers of Canada » — dont la toute 
première traduction complète des 
poèmes de Nelligan, mais il y a eu 
aussi Jacques Ferron, Yves Thé- 
riault, Claire Martin, etc.

L’autre filon habilement exploité 
par l’éditeur Gertler a trait à l'nisto- 
riographie. L'ancien titulaire de 
cours sur les gouvernements et 
l’économique, a York University, 
aime bien que l'on aborde l’histoire 
sans oeillères. Après nous avoir 
donné Racial Myth in English His­
tory, de Hugh MacDougall, il a voulu 
savoir si Cari Berger, de Toronto, se­
rait disponible pour faire le survol 
des historiens les plus marquants au 
Canada français (M. Berger avait 
produit une étude sur l’historiogra­
phie au Canada anglais). À défaut de 
remplir la commande, M. Berger ré­
féra Harvest House à un professeur 
de l’Université du Québec à Trois-Ri­
vières, Serge Gagnon.

Harvest House acquit tout d'abord 
les droits des Presses de l’Université 
Laval et, trois livres plus tard, Serge 
Gagnon aura finalement accès à un 
éditeur montréalais francophone. On 
a là un indice du I aient d’éclaireur et 
de guide de M. Gertler, qui a même 
accéléré la mise en ordre de notes 
que M. Gagnon réservait à une étude 
sur l’oeuvre de Fernand Ouellet.

L'historien, qu'il se nomme 
Groulx, Suite, Brunet, Carneau, 
Lanctôt ou Marcel Trudel, est bien 
de son temps et le choix de telle tran­
che de vie, à telle époque, n’est ja­
mais innocent. On s’en serait douté 
mais M. Gagnon a l’art de débusquer 
les silences volontaires, voire les dis­
torsions d’historiens ultramontains 
qui minimisèrent, par exemple, la 
part de Louis-Joseph Papineau (en

Photo Louis* Lemieux
Maynard Gertler : « Quand les ra­
cines s'approchent trop de la sur- 
tace, l'arbre meurt. »

mauvais termes avec l’Eglise). Les 
historiens les plus connus, depuis la 
« révolution tranquille », ont ten 
dance, eux, à scruter davantage l'his­
toire économique et l’évolution des 
mouvements sociaux ; à croire que 
l’ancien régime (français) est tombé 
en désuétude ! Harvest House a pu­
blié, de M. Gagnon, un court essai : 
Man and his Past, et, en deux tomes, 
Québec and its Historians, de 1840 à 
aujourd’hui.

Get éditeur, qui a publié un peu 
d’humour ( The Devil Is Innocent, de 
H. Gordon Green) et quelques titres 
collés ù l’actualité ( From Bourassa 
to Bourassa, de Ian MacDonald), re­
voit présentement le manuscrit de 
Hans Blumenfeld, une sorte d’auto­
biographie pas tellement candide 
d’un drifter — ou as de la dérive. À 94 
ans, M. Blumenfeld, ancien consul­
tant du service d’urbanisme de 
Montréal, ne tient pas à renier ses 
racines de juif né en Allemagne pour 
le simple fait qu’un bum comme Hi­
ller est entré dans le décor. M. Blu­
menfeld a cette réflexion que 
M. Gertler fait sienne et qu’il me prie 
de transmettre à tous ceux qui ché­
rissent leur lignée immédiate et qui 
s’inquiètent des projections démo­
graphiques : « Quand les racines 
s’approchent trop de la surface, l’ar­
bre meurt. »

cet été, au théâtre
montréal

ADTUIID pirr QADflflilCi "Irma La Douce» de Marguerite Mou- 
nll I nUii Unit DHnUyUt; not, comédie musicale avec orchestre. 
Mise en scène Philippe Grenier, chorégraphie Dominique Giraldeau Mer. au 
vend. 21 h. Sam. 19h30et 22h30, dim. 20h. Billets 12$, sam. 15$.
Forfait (din.-spec.) à partir de 39,75$. Hôtel Reine Elizabeth, 861-3511 poste 2237 

Prod. Les Productions de Café-Concert Inc.

rive-sud
IA DC| | C ÉpnnilC ne QT TIMflTUÉE- "Nuits libertines et Porte-Jarretelles» de Fey- 
Lfl DtLLt truyut Ut Ol-lllYlUIntt. deau et Courtellne, mise en scène Philippe Gre 

nier, chorégraphie Dominique Giraldeau. Mar. au vend. 21 h, sam 19h30 et 22h30, dim. 20h. Billets: 
10$, sam. 12$. Forfaits (din.-spect.) à partir de 22$, sam. 24$. Les mardis et dimanches specta­
cle deux pour un La Belle Époque, route 132 entre Beauharnois et Valleytield, 1-373-3262 
Prod. Les Productions de Café Concert Inc. Avec Hélène Mondoux, Carol Jones. Patrice Bis- 
sonnette et Pierre-Caries Trudeau.

CL’estival du çÿAoqologue
L’Auberge Nationale présente 

Marcel, tu m’harcèles de Denise Guénette.
En première partie, un monologuiste différent chaque soir. 
Prix de groupe et possibilité de forfait diner-thédtre. 185, Jac­
ques Cartier Nord, St-Jean sur Richelieu, du 28 |uln au 30 août 
1986. (du jeudi au samedi) à 20h30.
^514^346^6819^^^^^^

Ne manquez pas la nouvelle comédie de
MARCEL DUBÉ «L’AMÉRIQUE À SEC» 

Au Théâtre D’ÉTÉ De l’Écluse
à St-Jean-sur-Richelieu 

(Autoroute des Cantons de l'Est, Sortie 22) Rte 35 sud, Bout. Séminaire 
Sud St-Jacques, à gauche. Laurier à droite. (Stationnement rue Mercier)

Billets en vente 
ARCHAMBAULT-Mtl. 849-6201 

Rés. et rens.: (514) 348-5312 
Forfait: Crolsière-Souper-Théâtre.

“Les Croisières Richelieu" (514) 346-2446

SALLE
CLIMAT^

THÉÂTRE de la DAME DE COEUR présente «L’iLE DE RES».
Spectacle de marionnettes géantes à l’extérieur pour adultes, accessi­
bles aux enfants.
«Rien de semblable... en Amérique du Nord». — R. Bernatchez, La 
Presse.
«Il faut courir à Upton». — M. Laurier, Le Devoir.
«Absolumentrenversant, ... incroyable.» — F. Grimaldi.
Les 4-5-6 juin et du 11 juin au 31 août, à 21:30 heures. Réservation (514) 
549-5828, Upton, sortie 147 Autoroute 20. (Autobus nolisé: Montréal- 
Upton, vendredis-samedis, départ 7:45 heures et retour à Montréal 
00:15 heures. Du Palais du Commerce, 1650 rue Berri, rés.: 521-4989.)

BATEAU-THÉÂTRE L’ESCALE
présente

L’AMOUR À L’AGENDA
Création québécoise de Michel-Marc Bouchard.

Mise en scène: Gilbert Lepage.
Mettant en vedette:

Béatrice Picard, Rita Lafontaine, Hubert Lolselle, Claude Laroche, Jean Maheux.
Du 17 juin au 31 août. Mardi au vendredi 21 hOO et samedi 19h00 et 22h00. 
Saint-Marc-sur-Richelieu, JOL 2E0, Sortie 112, route 20, (514) 584-2271.

L'ESCALE

THEATRE D'été cLé§aintcLauma
présente

Le Retour du Colonel
Une comédie de BRIC AIRE et LASAYGUES

mettant en vedette: Réjean Lefrançois, Guilda et Françoise Lemieux 
2405 Ile Charron Informations: (514) 651-5250

POUR RÉSERVER VOTRE ESPACE: CONTACTEZ 
FRANCINE CÔTÉ (514) 842-9645

côteau-du-lac
TH£ATR£. 'Pout-Chkfeau

présente
FAUT DIVORCER, une comédie de Bertrand B. Leblanc avec lucile Papineau, Claude Préfon­
taine et Yvan Canuel. Rés. (514) 456-3224. B illets en vente à la Librairie Boyer Valleyfield. 
Transcanadienne vers l’ouest ou autoroute 20 ouest, sortie 17 (panneaux indicateurs) 
Prix de groupe: 25 personnes et plus sauf le samedi. Possibilité de FORFAIT
Croisière-Souper-Théâtre
25$ par personne

victoriaville
i ST-FORTUNAT 
1 (819) 344-2402

[qOhèi».

Une comédie de
Marie-Thérèse Quinton 

AVEC AUBERT PALLASCIO 
FRANCE ARBOUR 
JEAN-CLAUDE SAPRE 
JEAN-GUY VIAU 
MARISE ISABELLE

'/feras ?

LA RELÈVE AU COEUR OU QUÉBEC: KSLBSi1!;,
des styles de musique variés Tous les jeudi et vendredi à 21 h, du 26 juin au 22 août 
Lieu dans les jardins du Musée Laurier. 16 rue Laurier Ouest, Arthabaska De Montréal, 
route 20. sortie 210 De Québec, route 20. sortie 162 On peut aussi visiter les exposi­
tions présentées à l'intérieur de Musée Laurier Prix spéciaux pour groupes 
Rés. (819) 357-9894 

estrie
THÉÂTRE DE MARJOLAINE: “LA TRAVERSÉE

fÊ J A QIIRPRIQE” corT,édie de Louis-Georges Carrier et André 
s' oUUrnlOC Dubois avec Patricia Nolin, Daniel Gadouas,

^ X/r^' Serge Turgeon, Jean Fontaine, Robert Toupin, Marie-Andrée 
Y Corneille et Jean-Louis Millette. Du mar. au ven. 20h30, sam.

19h et 22h30, dim. 20h. Eastman, aut. (10) Cantons de l'Est, 
' sortie 106. Rés. Mtl 845-0917, Eastman (514) 297-2860 ou

297-2862.

basses laurentides
Le Cabaret Théâtre "Les Femmes CoHin”^ac!rn,pépèare!
une comédie de Bertrand B. Leblanc (auteur de "Faut divorcer”) Avec: Yvon 
Leroux, Mireille Thibault, André Cartier et Isabelle Lajeunesse. Du 27 juin au 30 
août. Forfait souper-théâtre disponible. Rés. (514) 839-6105 (MTL) 589-4552 
248 Rang des Continuations, St-Esprit.

drummondville

laurentides

(jUcmoiA du âfïac Sfiice/we
Les Productions Louis Lalande présentent:

Je t’aime clé en main
comédie adaptée par Guy Fournier avec Christine Lamer. Louis Lalande, Francois Trottier 

du mardi au vendredi à 20h30 et le samedi à 19h00 et 22h30 du 16 juin au 30 août
Réservations: (514) 228-2511 Ligne directe: 1-800-363-3620 
Ste-Marguerlte — Autoroute des Laurentides — Sortie 69

CENTRE CULTUREL DU LAC MASSON
présente

J'me marie J'me marie pas
Une comédie de Gilles Richer avec: Michèle Richard, Jacques Touran­
geau, Christine Chartrand et Blondfield Marcoux.
Du 17 juin au 30 août, du mardi au vendredi 20h30, le samedi 19h00 et 
22h30. Réservations: Montréal: 861-3988, Ste-Marguerite 514-228-2513.

LE THÉÂTRE D’ÉTÉ LES ANCÊTRES présentent
“LES VOISINS”, comédie de Claude Meunier, Louis Saia,

8 comédiens sur scène. Du 25 juin au 23 août. RTE 20, sortie 170
Réservations: (819)395-2253; après théâtre-chansonniers.
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FAIS CE QUE DOIS Fondé par Henri Bourassa Directeur: 
le 10 janvier 1910 Benoit Lauzière

Rédacteur en chet: Rédacteurs en chef adjoints: Directeur de l‘Information: Directeur des
Paul-André Comeau Lise Blssonnette, Christian Bellavance services admlnlatratlfa:

Jean-Guy Duguay, Directeurs adjoints: Michel Paradle
Jean Francoaur Pierre Beaulieu, Serge Gosselin

HABILE MAIS RISQUE
LES premiers ministres des provinces du Ca­

nada ont donc accepté de rouvrir le dossier 
constitutionnel à la faveur de leur session de 
travail à Edmonton. Au coeur de ce dialogue sur 

l’un des thèmes lancinants de l’histoire de ce pays 
depuis plus de 50 ans : les propositions soumises 
par le gouvernement du Québec et dévoilées en 
mai dernier.

Le Premier ministre du Québec rentre donc 
dans sa capitale fort d’un accord de principe qui 
n’avait rien d’évident, il y a quelques heures en­
core. Personne n’ose cependant pavoiser, même 
si certains participants de la session d’Edmonton 
s’aventurent déjà à parler d'accord historique. 
Dans l’entourage de M. Robert Bourassa, on peut 
vraisemblablemnent afficher une certaine satis­
faction. Entre la ré-ouverture du dossier constitu­
tionnel et l’éventuelle adhésion du Québec à la Loi 
de 1982, des années vont sans doute s’écouler.

L’unanimité de principe des premiers ministres 
des États constituants de la fédération cana­
dienne sera inévitablement soumise à rude 
épreuve, dans l’hypothèse où cette même unani­
mité suppose plus qu’un geste de courtoisie en­
vers un Québec redevenu libéral et fédéraliste. 
L’histoire des tractations, des palabres constitu­
tionnels des dernières décennies justifie cette af­
firmation qui n’a rien de prophétique.

M. Bourassa a peut-être écrit le premier para­
graphe d’un nouveau chapitre de cette histoire- 
feuilleton en engageant le débat sur la technique 
d’amendement de la constitution canadienne. La 
chose, sans le mot. C’est le tour de prestidigita­
teur qu’a imaginé le chef du gouvernement du 
Québec pour présenter à ses homologues et à la 
population canadienne une conception bien parti­
culière du droit de veto inscrit au coeur de reven­
dications traditionnelles du Québec.

Manoeuvre habile, M. Bourassa s’appuie sur 
une conception régionaliste du Canada pour ten­
ter de conférer implicitement au Québec un droit 
de veto. Ce droit de veto dont la Cour suprême a 
nié l’existence juridique à la suite d’une interven­
tion du gouvernement du Parti québécois, au len­
demain de l’humiliation constitutionnelle de 1981. 
Avec la caution d’un fédéralisme authentique, le 
Premier ministre a entraîné ses interlocuteurs 
sur des sentiers pourtant bien balisés.

De tous les homologues de M. Bourassa, seul le 
Premier ministre du Nouveau Brunswick a pu im­
médiatement saisir la très étroite parenté entre 
la proposition de M. Bourassa et certains aspects 
de la Charte de Victoria. M. Richard Hatfield est 
en effet, avec M. Bourassa, le seul des premiers 
ministres actuels à avoir participé aux sessions 
de Victoria. À la suite d’un débat houleux et amer, 
où LE DEVOIR avait joué un rôle de premier 
plan, M. Bourassa avait dû rejeter la formule 
d’amendement élaborée à Victoria. Toute pro­

vince qui comptait 25 % de la population cana­
dienne y recevait un droit de veto. On retrouve 
exactement, dans la formule d’Edmonton, le 
même pourcentage, présenté sous un éclairage 
différent, dans l’espoir non avoué d’aboutir au 
même résultat.

Démarche habile, mais l’astuce a vite été per­
cée par plusieurs des autres premiers ministres 
pour qui la seule évocation du mot veto paraît dé­
sormais inacceptable. Inutile d’insister sur les ré­
ticences des provinces de l’Ouest du Canada de­
vant la possibilité de voir couler dans le béton des 
pouvoirs différents pour le Québec, tout comme 
pour l’Ontario, d’ailleurs. L’opposition ne se situe 
pas au seul niveau de la tactique de négociations, 
elle relève d’une conception du Canada où l’On­
tario et le Québec occuperaient un rôle quasi ty­
rannique.

Démarche habile, mais dont la fragilité et les 
dangers ont rapidement été dénonces par cer­
tains observateurs, à commencer par le Profes­
seur Léon Dion, de l’Université Laval. Établir à 
25 % le seuil qui conférerait au Québec un droit de 
veto effectif en cas de tentative d’amender la 
constitution fédérale, c’est en effet tenter un pari 
que récusent toutes les projections démographi­
ques.

Depuis le tournant du siècle, la part du Québec 
dans l’ensemble fédéral n’a cessé de chuter en 
termes relatifs. Si le dernier recensement établit 
à un peu plus de 26 % le poids du Québec au sein 
du Canada, cette proportion glissera plus ou 
moins rapidement sous la barrière des 25 % qu’en­
térinerait la formule d’Edmonton. Le droit de 
veto du Québec s’envolerait avec l’inévitable pro­
gression démographique des neuf autres provin­
ces canadiennes. La présentation est habile, cer­
tes, mais elle n’assure pas la sauvegarde en lon­
gue période — ou plus précisément : de façon 
permanente — des droits et des intérêts fonda­
mentaux des Québécois. Tout comme en 1971, on 
eut dès maintenant s’attendre à une levée de 
oucliers dans certains milieux. C’est le risque 

que doit avoir mesuré M. Bourassa avant de s’en­
gager dans cette voie.

Au delà des problèmes et des menaces que 
pourrait représenter pour le Québec l’adoption de 
pareille formule d’amendement, la démarche 
même de M. Bourassa soulève des questions tout 
aussi précises. À ce stade-ci d’une négociation qui 
n’a pas encore démarré, était-il de bonne guerre 
de lancer dans la mêlée une formule aussi pré­
cise ? N’aurait-il pas été préférable de jouer sur 
la seule corde sensible de l’unité canadienne en 
misant sur le capital de culpabilité qu’a consolidé 
la magouille constitutionnelle de 1981 ?

— PAUL-ANDRÉ COMEAU

Les vieilles ornières
ON A SALUÉ l’accord de principe in­
tervenu dimanche entre les entre­
preneurs et les syndicats de la cons­
truction comme ime « première » de­
puis mai 1980.

L’observation n’est pas fausse, à 
quelques nuances près.

Lorsqu’en 1982 le gouvernement 
imposait un décret dont l’« irréa- 

, lisme » a été sévèrement jugé (deux 
hausses de 10 pour cent, en pleine ré­
cession : ), il donnait suite à un ac­
cord intervenu à la table de négocia­
tion, mais rejeté bruyamment par 
une assemblée tumultueuse de l'as­
socia tien patronale.

De même en 1984, lorsque M. Rav- 
nald Fréchette a dû se substituer aux 
parties, il s’est contenté d'appliquer 
un quasi-accord qui avait échoué in 
extremis faute de la majorité syndi­
cale requise.

Ce qui frappe aussi dans l’entente 
actuelle, c’est l’extrême minceur du 
contenu : deux hausses de salaire de 
3 pour cent (moins que les augmen­
tations négociées au Québec ces der­
niers mois, mais plus que la moyenne 
canadienne dans la construction qui 
s'établit à 2.3 pour cent) ; s’y ajou­
tent trois ajustements au chapitre 
des avantages sociaux et des indem­
nités.

Mais le décret lui-même — plu­
sieurs centaines d’articles formant 
un document de 125 pages — reste 

; inentamé. Inutile de le réimprimer. 
Il suffira de coller sur une page de 
garde quelques errata modifiant le

corps du texte ! On l’a fait il y a deux 
ans, on l'a fait il y a quatre ans, on le 
refera...

Nous sommes loin des larges pers­
pectives ouvertes par les projets d’a­
mendements que l’association patro­
nale et la coalition syndicale avaient 
échangés en avril.

Les entrepreneurs avaient déposé 
un programme ambitieux : simpli­
fication de la convention, élimination 
d’un grand nombre de « frais impro­
ductifs », établissement de condi­
tions spéciales pour le secteur rési­
dentiel, modification des horaires...

De son côté, la coalition syndicale 
(liée par un pacte dont le bris entraî­
nait une pénalité de $ 100,000) avait 
procédé en deux temps. Un premier 
dépôt rassemblait les demandes di­
tes générales dont la « modération » 
avait agréablement étonné les em­
ployeurs. Puis, ce fut la douche écos­
saise. Les syndicats avaient choisi en 
effet de miser sur les revendications 
particulières de chacun des métiers 
qui firent l’objet d’un second dépôt. 
La rupture fut immédiate.

Les négociateurs, qui de toute fa­
çon sont incapables de se regarder 
même en peinture, ont soigneuse­
ment évite par la suite de se retrou­
ver face à face. Il a fallu les bons of­
fices d’un conciliateur d’abord, puis 
d’un médiateur spécial désigné par 
le ministre.

À la fin du processus, les parties 
avaient encore le choix de se laisser

imposer un règlement sans y sous­
crire. Elles ont choisi d’apposer leur 
signature à une entente qui évacue la 
presque totalité de leurs objectifs 
fondamentaux. Pourquoi ?

La réponse, de toute évidence, est 
d’ordre politique. Et les uns et les au­
tres ont jugé qu’ils n’avaient rien à 
gagner — ou qu’ils risquaient de per­
dre — en obligeant le gouvernement 
à trancher dans le vif. Le message, 
cette fois, était plus clair. Sans doute.

En revanche, un communiqué syn­
dical souligne que les porte-parole de 
la coalition « ont obtenu l’assurance 
que la loi sur les relations du travail 
dans l’industrie de la construction se­
rait revue prochainement afin de 
corriger les difficultés qu’elle pro­
voque au chapitre des négociations, 
du champ d’application, de l’artisan 
et du travail au noir ». (À noter que 
le programme libéral comporte à cet 
égard plusieurs propositions impor­
tantes — même en ignorant le rap­
port Scowen sur la déréglementa­
tion.) Pas un mot pourtant, dans ce 
même communiqué, sur le règle­
ment de placement, ni sur le régime 
de formation et de qualification de la 
main-d’oeuvre qui sont au coeur de 
la révision déjà entreprise au minis­
tère du Travail.

Faut-il s’en inquiéter ? Il serait 
dommage que l’opération retombe 
dans les vieilles ornières du maqui­
gnonnage traditionnel !

— JEAN FRANCOEUR

Pas de carnaval le dimanche
LA COUR supérieure, par jugement 
rendu le 6 août, a donné tort aux 
commerçants de la Ferme Carnaval 
qui prétendaient que Québec et leurs 
concurrents, dont Métro-Richelieu et 
Steinberg, violaient leurs droits fon­
damentaux en leur contestant la li­
berté d’ouvrir leurs portes le diman­
che. Le juge Charles Gonthier n’a 
guère eu de difficulté à conclure que 
la Loi sur les heures d’affaires des 
établissements commerciaux n’em- 
pièté en rien sur la liberté de reli- 

• gion, sur l’égalité de tous devant la 
! loi, et sur la liberté tout court.

Dans une lointaine Espagne 
d’avant l’intolérance catholique, on 

; raconte que des industriels juifs et 
musulmans, associés dans une mine

■ d’argent, avaient fort habilement ré­
solu leur problème de conscience : 
les musulmans collectaient le sa­
medi, jour du sabat, et les juifs le

; vendredi, jour de repos sous le Co-
■ ran. De cette époque date la liberté 

d’esprit et une tolérance qui devaient 
prendre des siècles à prévaloir en 
Occident.

Nos tribunaux, dont la Cour su­
prême, ne s’y sont pas trompés, ce- 

; pendant. Le dimanche, de fete reli- 
i gieuse chrétienne et obligatoire qu’il 

était, est devenu jour de repos civi­
que, le plus commun dans notre so­
ciété. Marchands, employés et con­
sommateurs ont intérêt à réglemen- 

! ter les heures d’ouverture des éta­
blissements. Mais c’est affaire de

commodité et d’argent, non de reli­
gion. L’époque attachante des mar­
chés à ciel ouvert et aux kiosques bi­
garrés est révolue, du moins chez 
nous. De la planification des vacan­
ces au contrôle de la circulation 
automobile, tout impose un système 
qui fasse l'équilibre entre les intérêts 
des uns et des autres.

Pourtant, cet équilibre est loin 
d’être parfait. Les marchands Car­
naval et leurs avocats s’amusaient 
en parlant de droits fondamentaux. 
Mais tout en respectant les chartes, 
le législateur pourrait encore trou­
ver un régime plus satisfaisant. Une 
bonne partie des consommateurs ne 
trouve pas son compte dans les heu­
res d’ouvertures actuelles, conçues 
pour l’époque où les « ménagères » 
faisaient les épiceries.

De même, les commerces qui ont 
droit à des exceptions les jours de 
fête, les dimanches et lors d’événe­
ments spéciaux donnent-ils à leurs 
employés occasionnels un traite­
ment équivalent à celui des em­
ployés réguliers ? La question vaut 
sûrement d’être posée, si tous ont 
droit au « jour de repos ».

Après avoir improvisé leur mou­
vement de désobéissance civile, les 
marchands Carnaval devraient étof­
fer un dossier sur les besoins de la 
clientèle et présenter au gouverne­
ment une réforme qui, peut-être, sa­
tisferait tout le monde et son dépan­

neur. Tout en respectant le minimun 
de quiétude auquel les voisins ont 
droit une fois la semaine !

Entre-temps, la contestation judi­
ciaire n’aura pas été inutile. La Cour 
a fait progresser l’interprétation des 
droits fondamentaux (au moins au 
Québec, car le débat continue en On­
tario). Le juge Gonthier a décidé 
qu’une compagnie n’était pas une 
personne au sens de la charte cana­
dienne, ce qui ne devrait pas passer 
inaperçu dans les boutiques d’affi­
chage. Il a aussi donné une grande 
importance à la jurisprudence des 
États-Unis.

Caveat emptor, disaient les Ro­
mains, acceptant que les vendeurs 
mentent un peu, et imposant à 
l’acheteur l’obligation de faire atten­
tion. Depuis, le commence n’a pas 
cessé d’abuser. La culture mar­
chande imprègne toute la vie sociale. 
Même le dimanche, une publicité ta­
pageuse force l’intimité du foyer. La 
Cour doit prendre une vue plus équi­
librée des libertés fondamentales.

C’est ce qu’a fait le juge Gonthier, 
citant le juge en chef de la Cour su­
prême : « Jaccepte la justification 
laïque d’un jour de repos dans le con­
texte canadien, et les tribunaux des 
États-Unis d’Amérique ont claire­
ment établi le caractère raisonnable 
d’un jour de repos (en l’occurrence 
le dimanche).»

— JEAN-CLAUDE LECLERC
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"THL MRlCAJU QUtltO"

LETTRES
AU
DEVOIR
■ La vie commence 

à 40 ans ...
À 40 ANS, la femme en est au « se­
cond souffle », rappelle Huguette 
Poitras dans LE DEVOIR du 18 
juillet. On dit parfois aussi « se­
cond début », ou « nouveau dé­
part ». Pourtant, quatre jours plus 
tôt, le même quotidien titrait :
« Sous la gouverne ardente du 
jeune Doucet, la vieille Volcano 
brille de tous ses feux ...» Ce 
jeune Doucet, c’est Michel Dou­
cet, âgé de 41 ans. Je n’ai pas 
trouve, dans mes archives, un 
seul article qui parlerait d’une 
jeune femme dans la quaran­
taine ... sinon pour dire « qu’elle 
fait jeune malgré ses 40 ans ! » 
Peut-être Albert Brie pourrait-il 
apporter un grain de sel philo­
sophe à cet état de faits ?

— SUZANNE BLANCHET 
L’Assomption, le 18 juillet.

■ Saint Friedman, 
priez pour nous !

L’HOMO libéral enfin découvert. 
On aurait pu nous indiquer le heu 
de la trouvaille de Pierre Le­
mieux puisqu’il s’agit d’un écofact 
qu’il faudra bien dater et analy­
ser. Lemieux est né au début du 
19e siècle. On pose comme hypo­
thèse du lieu d’origine une petite 
ville de province française, Char­
tres peut-être. C’est là qu’à l’om­
bre des clochers il a appris le vrai 
français, le français propre. On 
ignore si ses parents étaient 
d’honnêtes travailleurs, des bour­
geois ou des notables, mais on sait 
qu’il a fréquenté l’école privée. 
C’est là qu’il a découvert les héros 
de sa jeunesse, qui deviendraient 
les fétiches de toute une vie, les 
Locke, Day, Smith et cie. On le 
soupçonne, au gré des années, 
d’avoir augmenté la liste de ses 
égéries. Je pense particulière­
ment aux messieurs costumés de 
brun et de noir, aux bottines bien 
cirées, qu’on trouve en Europe 
dans les années 1930.

Mais quelle est le souffle intel­
lectuel, la philosophie, la culture, 
la pédagogie de Lemieux, qu’on 
ne trouve d’ailleurs qu’à l’Institut 
économique de Paris à Mont­
réal ? Tel un homme des caver­
nes, j’ignorais, pauvre de moi, 
l’existence même de cette mon­
tagne. Mais voilà, c’est de là que 
descend Lemieux pour détruire le

■ veau gras que nous adorions, 
l’État. Ses deux tables de pierre 
se lisent : déréglementer 
(amen); alléger les contrôles éta­
tiques (amen).

Et c’est parti. De ceci jaillira, 
telle la fontaine de jouvence, un 
monde merveilleux. On se de­
mande seulement lequel. J’ai 
pensé, à un moment, à celui des 
économistes. En nous confiant 
que la révolution industrielle a été 
rendue possible par un allége­
ment des contrôles étatiques, il se 
campe bien avec les économistes 
qui négligent tous ces autres fac­
teurs plus pertinents, notamment 
le progrès technologique. Pour­
tant, on a beau chercher plus loin 
dans ses textes, on a de la diffi­
culté à faire un lien entre la re­
cette magique et le produit bien 
cuit. Si Lemieux est bon pédago­
gue, je suis un mauvais élève.

Sa recette, d’ailleurs, nous sem­
ble un peu simpliste. Elle relève 
davantage du pamphlet politique

que d’une analyse des éléments 
du système et de son fonction­
nement. Bref, quatre articles 
pour nous dire qu’il faut abolir la 
Régie de l'assurance-maladie, 
l’école publique et la loi 101 pour 
redonner à l’indivdu la liberté 
perdue. Lemieux veut-il se pré­
senter comme le prochain chef de 
l’Union nationale ? [...]

Tout compte fait, Lemieux a un 
côté amusant. Je m’imagine ré­
glant avec lui le sort du monde 
juste avant le last call dans un 
café sur Saint-Denis. Je l’imagine 
aussi écrivant pour Vers demain 
des articles encore plus rigolo. 
Malheureusement, son côté dan­
gereux est que de tels propos 
éveillent chez d’autres une justi­
fication intellectuelle pour éli­
miner la liberté tout court.

— PIERRE NADON 
Québec, le 25 juillet.

■ Chef-d’oeuvre 
en péril

LFI GROUPE Maisonneuve de 
Philippe Hébert, qui décore la 
place d’Armes avec Jeanne 
Mance et trois autres statues, 
commence à se dégrader. Le cli­
mat rude, la pollution corrosive 
attaquent la dureté du bronze.

En présence de ces ennemis, 
ravageurs de la beauté sculptura­
le, il faut prendre les mesures dic­
tées par les circonstances et par 
une politique nécessaire à la sau­
vegarde des chefs-d’oeuvre. Il ne 
faut pas penser à attendre; tem­
poriser, c’est perdre.

À l’instar de ce que l’on a fait 
pour La Danse de Carpeaux, dé­
cor monumental de l’Opéra de 
Paris, la direction des beaux-arts 
du Québec se doit d’agir avec la 
même précaution et promptitude. 
La statue de Carpeaux, abîmée 
par les intempéries, fut amenée 
au Louvre, au pavillon de Flore. À 
la place de l’original, on mit une 
belle copie, fidèle et toujours at­
tirante. Il est de toute nécessité 
que l'on procède de même pour le 
chef-d’oeuvre de la place d’Armes 
si l’on veut préserver le meilleur 
de notre patrimoine artistique.

— LOUIS DUSSAULT
Montréal, le 30 juillet.

■ Agréable à vivre
Lettre adressée au restaurant 
« Québec Hamburger », plaza Saint- 
Hubert, Montréal.
J FI SUIS membre d’une associa­
tion qui regroupe les francopho­
nes de tout le Québec et qui s’ap­
pelle « Citoyens et citoyennes 
pour un Québec français».

Je suis allé à votre restaurant, 
l’autre jour, avec mon fils afin de 
faire des achats sur la plaza 
Saint-Hubert.

J e vous écris à cause d’un petit 
événement qui m’a agréablement 
surpris parce que, trop souvent, 
cela arrive autrement.

Nous avons indiqué à la ser­
veuse ce que nous voulions et 
celle-ci s’est approchée du comp­
toir et a dit à voix haute ce que 
nous voulions mais elle l’a dit en 
FRANÇAIS.

Sans doute que, pour vous, cela 
est peu de chose, mais pour des 
francophones qui se font retour­
ner souvent par une serveuse qui 
crie très fort en anglais ce que 
nous venons de demander en 
français, cela est très satisfaisant 
et agréable à vivre. Peut-être 
n’avez-vous jamais expérimenté 
la sensation humiliante et dégra­
dante d’entendre répéter en an­
glais ce que vous avez demandé 
en français ? Cela veut dire que 
vous êtes différent mais inaccep­
table car on vous remet sur le bon

chemin en traduisant en anglais 
vos désirs les plus simples que 
vous avez indiqués en français.

Le propriétaire ou responsable 
du restaurant, à ce moment-là, 
était un Québécois d’origine grec­
que ou italienne mais qui compre­
nait, parlait le français et accep­
tait que la serveuse lui dise en 
français les mets choisis. Je vous 
dis merci de m’avoir permis de 
goûter cette sensation agréable 
de vivre en français, ce qui, il faut 
bien l’avouer, ne m’arrive pas tou­
jours.

— JEAN-GUY PLANTE
Montréal, le 28 juillet.

■ Où sont 
les femmes ?

À LA LECTURE de l’article de 
Robert Baril, sociologue, intitulé 
« Les femmes au foyer et le ré­
gime des rentes du Québec », paru 
le mercredi 16 juillet dernier, et 
de l'éditorial d’aujourd’hui, de 
Jean F’rancoeur : « À malin, ma­
lin et demi », je me demande s’il 
existe déjà une association des 
FF et où elle loge.

Sinon, qu’attendent les FF pour 
se grouper et faire connaître 
leurs opinions, étant donné leur 
mise en cause ?

— M. PAGÉ
Montréal, 23 juillet

■ Longue vie 
au DEVOIR !

EN RÉPONSE à la « libre opi­
nion » du Dr Jacques Genest, je 
réponds ceci : bien que j’avoue ne 
pas être tout à fait au courant de 
la situation économique du DE­
VOIR, je peux toutefois avancer 
qu’en tant que lecteur, je ne vois 
pas du tout de « diminution de la 
qualité» depuis le départ de 
M. Claude Ryan. En fait, j’estime 
qu’il y a eu une plus grande ouver­
ture aux idées actuelles, aux nou­
veaux courants dans la société 
québécoise. Je trouve LE DE­
VOIR plus diversifié, donc plus 
stimulant. S’il y a une « crise » au 
journal, je ne crois pas qu’elle soit 
« extrêmement grave et menace 
son existence même ». Longue vie 
au DEVOIR !

— BENOIT Le BLANC 
Montréal, le 23 juillet.
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Privatisation
Déréglementation

Réorganisation
Les trois rapports des comités consultatifs sur la privatisation, la 
déréglementation et l'organisation gouvernementale ont suscité 
de multiples réactions. Voici quelques textes qui abordent diverses 
propositions mises de l'avant, comme celles concernant les frais 
de scolarité à l'université, la nécessaire collaboration entre le 
secteur privé et le secteur public, les répercussions politiques et la 
composition des comités

Bourassa reste 
au centre
PIERRE JALBERT

L auteur prépare un doctorat 
en science politique à 
l'université de Montréal

LES M KSURES qui touchent 
la privatisation d'entreprises 
publiques ne sont sûrement 

pas celles qui remettent le plus en 
question les acquis de la société 
québécoise. Le gouvernement se 
gardera bien de brader ces bijoux 
nationaux à tort et à travers. Il fa­
vorisera, sans doute et comme il 
se doit, le capital québécois et ca­
nadien, afin de permettre à une 
technocratie autochtone et privée 
de pratiquer l’art du manage­
ment.

Toutefois, les rapports qui por­
tent sur la déréglementation et 
l’organisation gouvernementale 
viennent perturber et poser les 
problèmes d’une manière qui ris­
que de nous faire perdre les ac­
quis les plus prestigieux des 25 
dernières années. En fait, sous 
prétexte d’efficacité, ces rap­
ports, qui sont les deux faces de la 
même médaille, proposent de 
mettre de côté un ensemble ré­
glementaire qui fut souvent pro­
posé et discuté par des organis­
mes consultatifs et géré par des 
régies et des commissions mises 
sur pied dans le seul but de faire 
appliquer la loi.

Dans certains cas, plusieurs or­
ganismes consultatifs et de ges­
tion ont joué leur rôle et sont de­
venus inopérants ou inadaptés 
aux nouveaux besoins de la popu­
lation. Mais ce qui étonne le plus, 
c’est l’attaque en règle que subis­
sent des institutions qui, il n’y a 
pas si longtemps, ont fait l’unani­
mité parmi les agents sociaux. 
Que penser de la proposition de 
supprimer le Conseil consultatif 
du travail et de la main-d’oeuvre 
(CCTMO), l’Institut national de la 
productivité (INPI, l’Office de 
planification et de développement 
du Québec (OPDQ), les Centres 
régionaux de développement 
(CRD) et l’Institut de recherche 
sur la santé et la sécurité au tra­
vail (IRSST). Ces organismes 
jouent un rôle .essentiel qui per­
met à des agents sociaux qui n’ont 
pas de raisons formelles, au pre­
mier abord, de communiquer cou­
ramment entre eux, de le faire.

Par cette attitude, le gouver­
nement libéral place les Québé­
cois devant un choix qu’ils avaient 
déjà identifié depuis qu’ils avaient 
appuyé la croissance de l’État et 
son rôle de moteur dans le déve­
loppement économique. N’est-ce 
pas le gouvernement libéral élu 
en 1970 qui a mis sur pied le Con­
seil consultatif du travail et de la 
main-d’oeuvre (CCTMO) afin jus­
tement de permettre à des 
agents, qui ne se parlaient pas, 
d'entrer en communication et d’é­
tablir des diagnostics sociaux en 
fonction d’une information recon­
nue par tous les participants ?

Il faut s’interroger sur le sé­
rieux de tout cet exercice rhéto­
rique lancé en pleine saison esti­
vale. Le premier ministre n’a-t-il 
pas signifié que, finalement, l’in­
térêt public l’emportait sur l’effi­
cacité administrative et que bien 
des recommandations des rap­
ports en question devraient être 
l’objet d’études approfondies ?

C’est en se plaçant au-dessus 
du débat que le premier ministre 
Bourassa se situe, afin de donner 
à son leadership un caractère 
conciliateur. Bourassa ne prati- 
que-t-il pas un leadership axé sur 
l’opinion publique ? À l’heure où 
l’Etat était désigné comme le 
grand responsable de la santé et 
du bien-être public, il instaurait 
l’assurance-maladie. À l’heure du 
nationalisme florissant, il procla­
mait le Français langue officielle. 
À l’heure où l’entreprise privée 
redevient dans le discours domi­
nant le moteur central du déve­
loppement, il propose, par l’entre­
mise de son gouvernement, de 
déstructurer l’organisation de 
l’État pour laisser aux agents de 
la société civile le rôle qui devrait 
être le leur, soit de négocier et de 
concerter le développement éco­
nomique.

Toutefois, ce dernier parti pris 
semble placer dos à dos les 
grands gestionnaires du dévelop­
pement économique, alors que le 
gouvernement s’attendait de leur 
part à une implication plus 
grande. Aussi, doit-on s’attendre à 
ce que le premier ministre, en 
leader centriste qu’il est, fasse un 
choix technocratique qui assu­
rera la paix sociale et le dévelop­
pement économique.

Les libéraux ont-ils le 
mandat de faire table rase ?
MARC-ASER DE SÈVE

L'auteur est vice-président de 
l’exécutif du Parti québécois de 
Laval-des-Rapides

LE GOUVERNEMENT du Parti 
libéral en décidant de confier 
exclusivement à des gens issus 

du milieu des affaires le soin de faire 
« l’analyse » des fonctions de l’appa­
reil gouvernemental se prépare des 
lendemains difficiles.

Mais d’abord, qui sont donc ces 
hommes d'affaires et de quelle auto­
rité morale se croient-ils investis 
pour proposer un chambardement si 
complet et si radical de l’administra­
tion publique au Québec ? Comment 
peuvent-ils avec autant d’arrogance 
et de désinvolture recommander et 
proposer, après une analyse bâclée, 
sommaire et simpliste de la situation 
(un petit fascicule d’une quarantaine 
de pages dans le cas du rapport Go- 
beil) l’abolition pure et simple de la 
Régie du logement ou de la Commis­
sion de protection du territoire agri­
cole et le transfert des responsabi­
lités présentement exercées par ces 
organismes, aux municipalités ?

Deuxièmement, d’où vient l’idée 
farfelue de remettre à une petite 
élite d’affaires le soin de conseiller le 
gouvernement sur ce que doit être le 
bien commun ? Que dirait-on si l’on 
confiait exclusivement à des leaders 
syndicaux l’analyse des fonctions de 
l’appareil gouvernemental ?

Leur analyse n’est pas fondée sur 
des études et des données chiffrées, 
sur des comparaisons honnêtes au 
plan économique mais plutôt sur des 
dogmes du genre : tout ce qui est 
privé est bon et tout ce qui est public 
est l’incarnation du mal. De plus, ces 
analyses reposent sur de faux postu­
lats de base, ce qui, explique en par­
tie les aberrations qu’on y retrouve. 
C’est un peu comme si l'on essayait 
de relancer l'économie canadienne à 
partir de considérations et de pré­
ceptes théologiques !

Les Québécois en confiant à l’é­
quipe libérale la gouverne des affai­
res publiques le 2 décembre dernier 
ont-ils mandaté Robert Bourassa 
pour faire table rase des acquis de la 
Révolution tranquille ? Est-ce que 
c’est le sens et la portée du mandat 
que les électeurs ont confiés à Ro­
bert Bourassa, le 2 décembre, que 
d’envoyer par-dessus bord des acquis 
sociaux obtenus de haute lutte ?

Mais il y a un autre aspect de ces 
rapports de « sages » qu’il faudrait 
soulever, une dimension paradoxale 
entre le discours politique qu’ils tien­
nent et la réalité économique telle 
que nous la vivons. À les entendre, la 
taille de l’État, la législation québé­
coise et la réglementation qui en dé­
coule sont un frein à la croissance de 
l'entreprise, une entrave à l’investis­
sement, bref, un obstacle au dévelop­
pement économique et à la prospé­
rité québécoise. Le même raison­
nement vaut pour les sociétés d’État 
qu’on veut privatiser.

Mais le succès d’une entreprise 
comme Provigo (et nous pourrions 
en citer une centaine d’autres) ne 
prouve-t-il pas qu’il est possible de 
croître et prospérer à travers le ca­
dre réglementaire actuel et ses mo­
difications courantes ? Si le Québec 
« étouffait » comme ils le prétendent 
sous le poids de la réglementation, le 
développement d’une société comme 
Provigo ou même Bombardier au­
rait-il été possible ?

Prenons l’exemple de la grande ré­
gion montréalaise où il y a actuel­
lement pour 2.5 milliards d’investis­
sements. Si la principale métropole 
du Québec n’était pas « concurren­
tielle » avec les autres villes du Ca­
nada, pourrait-elle attirer autant 
d’investissements ? Eux qui sem­
blent obsédés par la capacité concur­
rentielle du Québec et qui sont prêts 
à l’avaliser, comment peuvent-ils ex­
pliquer une telle performance de l’é­
conomie montréalaise malgré le ca­
ractère historiquement distinctif de 
notre législation ?

Le rapport Gobeil et l’enseignement supérieur

Introduire le bon d’étude à l’université
HUBERT WALLOT

L'auteur est professeur à 
l’Université du Québec à 
Chicoutimi

LE G ROU PE de travail sur la re­
vision des fonctions et des or­
ganisations du gouvernement a 
fait certaines recommandations re­

lativement à l’enseignement univer­
sitaire, notamment en ce qui a trait 
aux frais de scolarité, à la charge des 
enseignants, à l’existence de certai­
nes structures universitaires et aux 
organismes de subventions de re­
cherche.

Les frais de scolarité
La recommandation du comité 

consiste à hausser ces frais à un ni­
veau représentant 20 % et 25 % du 
coût des études par discipline. Une 
telle hausse « est complètement jus­
tifiée compte tenu des bénéfices per­
sonnels que retirent les étudiants des 
études universitaires » (Rapport, p. 
29). Le diplômé universitaire est 
avantagé au niveau de l’accès à l’em­
ploi et à des emplois bien rémunérés. 
Cependant, ce que semble oublier les 
« rapports », c’est que l’éducation, en 
dépit de rendements décroissants, 
constitue un investissement social 
qui se reflète dans le haut taux de 
scolarisation des pays les plus pro­
ductifs, par exemple" le Japon.

Le gel des frais de scolarité tend à 
conduire progressivement à une gra­
tuité scolaire de fait, compte tenu de 
l’inflation de la vie courante et des 
coûts de l’éducation universitaire.

On a prétendu, notamment en uti­
lisant l’exemple des autres provin­
ces, que le niveau de frais de scola­
rité n’était pas en relation directe 
avec la scolarisation. Plusieurs do­
cuments de la Conférence des rec­
teurs et des principaux du Québec 
font état d'une fréquentation scolaire 
plus élevée dans le reste du Canada 
où les frais de scolarité sont plus éle­
vés qu’au Québec. Il est difficile de 
penser que la gratuité scolaire a un 
effet dissuasif sur la scolarisation. 
Par ailleurs, les comparaisons avec 
les autres provinces doivent être 
traitées avec nuance. Même au Qué­
bec, la scolarisation est plus impor­
tante chez les anglophones ; des fac­
teurs particuliers tels les traditions 
interviennent vraisemblablement 
dans les attitudes à l’égard de la for­
mation universitaire.

des frais de scolarité, ce qui les amè­
nerait à développer l'excellence.

La charge des professeurs
Le comité propose d’augmenter la 

charge de travail des professeurs 
afin de générer des économies. Aug­
menter la charge de quatre à six 
cours pour les professeurs qui font 
de la recherche et de la gestion aca­
démique risque d’être dangereux. 
D’abord, il n’est pas évident qu’il y 
aurait de si grandes économies. Les 
universités feraient de plus grandes 
économies et rapidement si elles ra­
tionalisaient leurs banques de cours, 
si elles augmentaient le nombre 
d'étudiants par activité, si elles ratio­
nalisaient le calendrier de leurs ac­
tivités afin d’éviter la duplication, et 
si elles avaient une approche plus 
systématique des dégrèvements de 
cours pour les professeurs prenant 
des responsabilités de gestion aca­
démique

Ainsi, il existe certains secteurs où 
il y a plus de professeurs que d’étu 
diants, où la seule façon pour qu’un 
professeur donne six cours par an se­
rait de diviser des groupes déjà pe­
tits d'étudiants. Ou serait l’écono­
mie ?

11 existe une disparité dans les po­
litiques de dégrèvements de cours 
pour des activités de gestion aca­
démique dans les universités du Qué­
bec. Par exemple, pour une direction 
de programme, certaines universités 
dégrèvent le responsable d’un cours, 
d’autres de trois cours. Une standar­
disation serait bienvenue et possible­
ment économique dans certains cas.

Afin de tenir compte du cycle de 
vie des divers programmes, les uni­
versités devraient chercher à con­
server une certaine fraction, pas 
trop élevée cependant, de chargés de 
cours de manière à ne pas se retrou­
ver avec des surplus de professeurs 
à un moment ou l’autre.

De telles approches n’empêche­
ront pas l'existence occasionnelle de 
« bois mort », c’est-à-dire de profes­
seurs et de programmes non produc­
tifs. La structure d’évaluation par les 
pairs et la structure de nomination 
des administrateurs universitaires 
par les pairs, quoique conformes à 
l’idéologie du professionalisme uni­
versitaire, peuvent s’avérer ineffi­
cace à cet égard. Peut-être y aurait- 
il lieu que les universités financées 
par les deniers publics bénéficient, à 
l’occasion, de « vérification inté­
grée » effectuée par des entités ex­
ternes à elles...

« Pourquoi ne pas ajuster le niveau de taxation générale de manière à 
permettre non seulement une gratuité scolaire mais même, 
éventuellement, un revenu garanti aux étudiants à temps partiel »

Le groupe de travail prétend qu’il 
faut distinguer gratuité et accessibi­
lité, et qu’un ajustement du pro­
gramme d’aide financière aux étu­
diants pourrait maintenir et même 
améliorer l’accessiblité, notamment 
« en permettant une plus grande ac­
cessibilité aux prêts pour financer 
les frais de scolarité et en équilibrant 
la proportion des prêts-bourses de fa­
çon à ce que les étudiants les plus dé­
munis aient un niveau d’endettement 
qui ne décourage pas la poursuite 
d’études universitaires» (p. 29). Il 
est vrai que les frais de scolarité ne 
représentent qu’une fraction des 
frais des études, car un étudiant doit 
aussi subsister.

Mais, on admettra que la gratuité 
scolaire est une donnée immédiate 
plus frappante qu’un hypothétique et 
variable ajustement des program­
mes de prêts-bourses. Par ailleurs, 
toute une population travailleuse du 
Québec, à petits revenus, mériterait, 
après avoir financé l’éducation à 
même leurs impôts, de profiter de la 
gratuité scolaire pour se perfection­
ner et contribuer autant a la société 
qu’à eux-mêmes.

Enfin, fonder l’accessibilité sur un

programme de prêts-bourses pour 
l’étudiant à temps plein, c'est consa­
crer la dépendance économique d'ê­
tres adultes qui auraient souvent be 
soin de vivre indépendamment de 
leur famille, et c’est indirectement 
taxer les familles à revenus moyens 
ou élevés. Pourquoi ne pas alors 
ajuster le niveau de taxation géné­
rale de manière à permettre non 
seulement une gratuité scolaire mais 
même, éventuellement, un revenu 
garanti aux étudiants à temps plein. 
Ça serait mieux que, pour certains, 
le bien-être social à rabais.

Pour éviter les abus des éternels 
étudiants qui ne graduent jamais, n’y 
aurait-il pas lieu d’étendre, mutatis 
mutandis, la proposition de « bon d’é­
tude » au niveau de la formation uni­
versitaire, avec une limite quant au 
nombre de trimestres financés par 
deux « bons » dont l’un couvrirait les 
frais de scolarité et l’autre, le sup­
port financier à la subsistance (un 
revenu garanti). Une telle approche 
permettrait également une plus 
grande responsabilisation de rétu- 
diant quant à ses choix et, en contre­
partie, les universités, qui pourraient 
n’être financées qu’à partir du bon

Sur l’autoroute de Karl Marx
RICHARD LANTHIER

TRÈS TÔT, un mercredi matin, 
sur l’autoroute 20 en direction 
de Montréal, après avoir lu mon 
DEVOIR quotidien — dans lequel 

l’on parlait, une fois de plus, de la pri­
vatisation — je m’efforçais de répon­
dre à la question : jusqu’où ira le 
« faire-faire »; peut-on envisager que 
l’entreprise privée conçoive, finance, 
construise et entretienne les routes 
et ce, sur une vaste échelle et sans 
l’entremise de l’État ?

Question subsidiaire : une cer­
taine gauche s’est-elle trompée en 
prétendant qu’une partie toujours 
plus importante de l’économie pas­
sera, par la force des choses, aux 
mains de l’État, alors même que 
l’entreprise privée gagne en con­
fiance et en audace ? Car, quel ne fut 
pas notre étonnement d’apprendre 
que le plus gros projet d’infrastruc­
ture privée au monde, le tunnel sous 
la Manche (53 milliards de francs), 
sera réalise sans aucune aide gou­
vernementale ! Le « grand oeuvre » 
de la fin du XXe siècle, le « tube » du 
centenaire, de quoi nous faire ra­
valer nos antiennes ?

Qu’est-il donc arrivé pour que 
l’histoire s’enraie, pour que l’évolu­
tion s’inverse ? Qu’est-ce qui a 
échappé à cette gauche et qu’est-ce 
qui lui échappe encore ? Un simple 
paradigme, celui de la route, que 
Marx utilise dans les Grundrisse, 
pour nous faire comprendre la dy­
namique de la production des biens 
et des services nécessaires au bon 
fonctionnement général de la société 
(routes, écoles, hôpitaux, etc.), et 
qu’il qualifie de « conditions géné­
rales de la production».

N’est-il pas étrange de lire, sous la 
plume d’un Marx revisité, que « le 
capital a atteint son niveau de déve­
loppement le plus élevé lorsqu’il crée 
les conditions générales du procès de 
production social, en agissant en tant 
que capital, et non en effectuant des 
prélèvements sur le revenu social, 
par voie fiscale », (K. Marx, Grun­
drisse). Dans l’évolution du mode de 
production capitaliste, il irait donc 
de soi que le capital assure la relève 
de l’État dans la production des 
biens et des services publics. Ô apos­
tasie !

En fait, une privatisation de plus 
en plus poussée de la production et 
surtout des conditions générales de 
la production pourrait nous donner à 
penser que le capitalisme moderne, 
savant amalgame de libre entreprise 
et d’intervention étatique, a com­
mencé à se transformer en capita­
lisme « pur », l’État étant appelé de 
plus en plus à jouer un rôle de second 
plan. Prisonnière d’un schéma évo­
lutionniste du capitalisme contem­
porain — passage du capitalisme 
monopoliste d’Êtat au capitalisme 
d’État par la seule vertu des réfor­
mes — la gauche aurait-elle été in­
capable de prévoir cette nouvelle 
phase de développement ? Pour ré­
pondre à cette question, venons-en à 
l’exemple de la route donné par 
Marx.

L’auteur du Capital constate d’a­

bord que plusieurs conditions sont 
nécessaires « pour que la construc­
tion des routes soit entreprise 
comme une affaire aux frais du ca­
pitaliste ».

Premièrement « il faut un capital 
important et concentré pour que soit 
possible la valorisation de travaux 
d’une telle ampleur et d'une rotation 
si lente. D’où, le plus souvent, le ca­
pital par actions [...] ». Deuxième­
ment « une telle entreprise suppose 
que la route soit rentable, autrement 
dit, que le prix réclamé pour son uti­
lisation corresponde a la valeur 
d’échange touchée par le fabriquant 
[...]». Et, troisièmement, il faut que 
la société accepte qu’« une partie des 
revenus et de la richesse affectée à 
la jouissance soit transférée à ce 
moyen de communication ». En un 
mot, il faut qu’une telle construction 
soit avantageuse et pour le capital et 
pour la société.

Mais ici surgit un petit problème. 
Pour que le capital entreprenne la 
construction de la route, il est impé­
ratif que les capitalistes touchent ef­
fectivement leur profit. Or, les coûts 
de transport viennent amputer les 
profits de l’ensemble des autres ca- 
italistes et les revenus des particu- 
ers qui, dès lors, n’ont pas avantage 

à voir la construction de routes se 
transformer en segment de valori­
sation d’un capital particulier. Cette 
contradiction ne peut être résolue 
que par l’intervention de l’État qui, 
d’une part, doit garantir la valorisa­
tion du capital investi dans la cons­
truction de routes, et qui, d’autre 
part, doit garantir à tous les capita­
listes et à la société en général des 
coûts de transport acceptables. Et 
c’est ainsi que se crée un mode spé­
cifique de production des infrastruc­
tures routières : planification éta­
tique de la voirie, système de sou­
missions et entreprises privées de 
travaux publics.

Et c’est pourquoi le rôle de l’État 
est primordial. Car, bien que le ca­
pital atteigne son niveau de dévelop­
pement le plus élevé lorsqu’il crée 
les conditions générales du procès de 
production social en agissant par lui- 
même, ce niveau extrême de déve­
loppement n’est jamais atteint pour 
l’ensemble de la société. Il s’agit là 
d’une tendance qui se manifeste dans 
des cas précis. D’une part, il est bien 
évident que toutes les routes ne sont 
pas rentables. D’autre part, même 
lorsque le grand débit d’une voie de 
circulation permet une rentabilisa­
tion rapide, l’État doit assurer la co­
hérence du système entier.

Privatiser les conditions générales 
de la production ne signifie donc pas 
tout laisser (ou presque) à la charge 
de l’entreprise privée, comme dans 
le cas du tunnel sous la Manche. Au 
Québec, par exemple, la construction 
des routes est en très grande partie 
privatisée ; et les routes elles-mê­
mes fonctionnent, par le biais de 
l'État, comme la propriété collective 
du capital. L’État et les « services à 
la collectivité » s’avèrent, inélucta­
blement, des composantes essentiel­
les de notre système économique !

Toutefois, l’État ne saurait pren­

dre la place du capital privé. Car 
plus progresse l’accumulation et la 
centralisation de ce capital, plus son 
champ de valorisation doit s’étendre. 
Le retrait de l’État de la production 
de biens et de services publics, le 
« faire-faire » a précisément pour ob­
jectif d’assurer l'ouverture de nou­
veaux segments garantis de valori­
sation. Et ceci est d’autant plus vrai 
en période de crise, alors que la 
masse des profits se contracte et que 
la concurrence s’exacerbe.

Le paradigme de la route, tel qu’é­
laboré par Marx, nous permet de 
comprendre que l'État et l’entre­
prise privée forment un système uni- 

ue, et que le poids relatif des deux 
léments de ce système varie selon 

la conjoncture. Toutefois, la ten­
dance structurelle, à long terme, du 
capitalisme moderne va dans le sens 
du double renforcement de l'Êtat et 
de l’entreprise privée, puisqu’il s’agit

là de deux réalités complémentaires. 
L’entreprise privée a tendance à se 
substituer à l’État, lorsque l’accu­
mulation du capital et la concur­
rence ont atteint un niveau donné ; 
et l’État a tendance à prendre la 
place de l’entreprise privée, lorsque 
cette dernière est incapable d’as­
surer l’avenir de l’accumulation du 
capital.

Aussi, plus qu’il nous indique une 
nouvelle phase de développement du 
capitalisme, le mouvement de pri­
vatisation qui secoue présentement 
l'économie nord-americaine nous 
renseigne sur les modalités de fonc­
tionnement du capitalisme contem­
porain. Celui-ci se développe de fa­
çon versatile, en spirale, dans un con­
texte global qui rend impossible 
l’élimination de l’entreprise privée 
ou de l’État, à moins, bien sûr, d’une 
révolution politique...
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Les premiers ministres se sont aussi 
intéressés au commerce et à la fiscalité
LIA LEVESQUE

EDMONTON (PC) - La 27e con­
férence annuelle «les premiers mi­
nistres provinciaux a pris fin, 
mardi soir, avec une déclaration 
générale sur la libéralisation des 
échanges et sur la réforme des ac­
cords fiscaux avec Ottawa

Mais ce qui aura surtout retenu 
l’attention des observateurs au 
cours de ces deux jours de travaux 
est l’entente intervenue entre les 10 
premiers ministres provinciaux 
concernant la reprise des pourpar­
lers constitutionnels sur la base des 
cinq conditions du Québec, en vue 
de faire accepter la Loi constitu­
tionnelle de 1982 par l'unique pro­
vince qui n’y souscrit pas encore.

En conférence de presse à l’issue 
de la conférence de quatre jours - 
deux jours de travaux et deux jours 
de rencontres sociales — le pre­
mier ministre hôte Donald Getty 
s’est dit particulièrement impres­
sionné de la somme de travail ac-

SUITES .
DE
LA PREMIERE 
PAGE
4 Constitution
entretien peu après la publication du 
communiqué.

Le ministre Rémillard a d’ailleurs 
confié à quelques journalistes, 
mardi, que Québec comptait aussi 
discuter d’autres sujets en plus de 
ces cinq conditions.

Dans leur déclaration d’Edmon­
ton, les premiers ministres convien­
nent, encore une fois à l’unanimité, 
que ce n’est qu’une fois que le Qué­
bec aura réintégré la loi constitution­
nelle que les revendications de cha­
cun sur d’éventuels amendements à 
la constitution pourront être enten­
dues.

Le premier ministre de l’Alberta, 
M. Donald Getty, a été clair sur ce 
point: « Je ne veux pas d’un amen­
dement ( à la constitution ) sans que 
le Québec en fasse partie. »

M. Getty s’est dit très fier d’une 
telle entente : « c’est la priorité la 
plus importante (‘a top priority’) 
pour nous».

M. Getty a aussi exprimé la vo­
lonté d’en venir « le plus rapidement 
possible » au rapatriement du Qué­
bec dans la constitution canadienne. 
« Si possible, j’aimerais même (que 
cela survienne) avant l’élection fé 
dérale. »

Le premier ministre de l’Ontario, 
M. David Peterson, a aussi proclamé 
que ce mardi 12 août représentait 
« un grand jour pour le Canada ».

« M. Bourassa a présenté sa pro­
position avec force et beaucoup d’in­
telligence », a commenté le premier 
ministre ontarien en français.

Le premier ministre de l’Ontario 
perçoit la présence d’une grande vo­
lonté politique de régulariser la si­
tuation du Québec

M. Peterson prévoit que la reven­
dication la plus difficile à faire pas­
ser sera celle du droit de veto ca­
mouflé dans la nouvelle formule d’a­
mendement proposée.

Il prédit aussi des jours difficiles 
pour la limitation du pouvoir de dé­
penser du fédéral dans les domaines 
de juridiction provinciale Le fédéral 
va se défendre sur ce point, a-t-il as­
suré.

À ceux qui objectent que les pro­
vinces pourront difficilement se con­
sacrer a la fois aux questions consti­
tutionnelles et économiques - libéra­
lisation des échanges, énergie, agri­
culture -, M. Peterson réplique par 
l’humour. « Vous savez, on peut faire 
plusieurs choses à la fois. Certains 
politiciens peuvent mâcher de la 
gomme et marcher en même temps. 
On l’a déjà fait; on le refera.»

Le premier ministre de la Nou­
velle-Ecosse, M. John Buchanan, a 
refusé de se prononcer sur un éven­
tuel droit de veto au Québec. Il s’est 
limité à exprimer sa satisfaction de­
vant le fait que les dix en soient ve­
nus à une entente pour relancer le 
débat.

« Ce serait prématuré pour le mo-

13 août
par la PC et l'AP

1985: Mikhaïl Gorbatchev déclare 
que l'arrêt pendant cinq mois des 
essais nucléaires soviétique est 
une initiative « honnête et consti­
tue une ouverture» pour des né­
gociations sur la course aux ar­
mements.
1982: en Pologne, la milice emploie 
la force pour disperser des mani 
testations organisées par des sym­
pathisants de Solidarité à l'occa­
sion du huitième mois de loi mar­
tiale.
1979: grève générale chez Bell Ca­
nada
1978: une explosion, dans un im­
meuble occupé par des Palest.i 
niens à Beyrouth, fait de 150 à 200 
morts.
1962: deux cabines soviétiques 
Vostok, les numéros trois et qua 
tre de la série, chacune avec un 
cosmonaute à bord, gravitent au­
tour de la Terre.
1945: le Congrès sioniste mondial 
réclame l’admission d’un million 
de juifs en Palestine.
1937: les Japonais attaquent
Changhai.
1912: décès à l’âge de 70 ans du 
compositeur Jules Massenet.
1826: mort du médecin français 
René Laénnec, vulgarisateur de 
l’auscultation, à l’âge de 45 ans.

compli.
Les dix ont accouché de com­

muniqués sur l’économie en géné­
ral, sur la libéralisation des échan­
ges, sur la constitution et sur la ré­
forme fiscale entre Ottawa et les 
provinces.

Sur la question du libre-échange, 
les dix ont émis une déclaration 
commune dans laquelle ils insistent 
sur la nécessité « de maintenir la 
pleine participation des provinces 
aux négociations bilatérales avec 
les États-Unis et aux négociations 
multilatérales qui débuteront le 
mois prochain en Uruguay».

Le premier ministre Getty a sou­
ligné que les compétences provin­
ciales se trouvaient directement 
touchées par ces négociations. Il 
n'est donc pas question que les pro­
vinces prennent les pourparlers à 
la légère ou mènent la négociation 
à l’aveuglette, sans tenir compte de 
leurs intérêts respectifs.

Les dix aborderont le sujet à 
fond avec Ottawa dès le 17 seplem-

ment de discuter du contenu des pro­
positions du Québec. Jusqu’à présent, 
toutes ces formules donnent au Qué­
bec un veto. Disons que je suis prêt à 
discuter de la question. »

Son homologue de la Colombie- 
Britannique, M. Bill Vander Zalm, a 
aussi senti « la nécessité d’approfon­
dir les discussions entre ministres et 
de province à province».

Il avertit toutefois qu’il s’oppose à 
ce qu’une seule province jouisse d’un 
droit de veto. « Non, je n’approuverai 
pas une province, un veto. Non.»

4 Réfugiés
prises avec la majorité cinghalaise 
et bouddhiste du Sri Lanka.

Depuis le début de 1985, plus de 
1,900 personnes seraient décédées à 
cause du conflit qui oppose les cing­
halais aux Tamouls dont les élé­
ments radicaux veulent séparer leur 
territoire du pays.

Ce groupe de 152 personnes, com­
prenant femmes et enfants, sera 
bientôt amené à Toronto ou Mont­
réal, où le ministère de l’Immigra­
tion a ses principales installations 
d’accueil des réfugiés. Ces deux vil­
les comptent en outre des commu­
nautés srt-lankaises militantes qui se 
feront fort de prêter assistance à 
leurs pairs, a prévu le ministre Wei­
ner.

Lundi soir, deux canots de sauve­
tages, avec à bord 152 personnes 
étaient rescapés à six milles nauti­
ques au large de Terre-Neuve par 
des bateaux de pêcheurs canadiens. 
Tassés sur les deux embarcations, 
prévues pour 35 personnes, les réfu­
giés soutenaient être restés pendant 
cinq jours en mer, après avoir été 
largués d’un navire qui serait parti 
de l’Inde le 7 juillet. Les malheureux 
étaient hagards, affamés et frigori­
fiés après leur séjour dans un sec­
teur où la mer était très houleuse.

Hier, M. Bouchard a refusé de con­
firmer quoi que ce soit ; il a prétexté 
que l’enquête n’était pas terminée. 
La GRC recherche actuellement le 
navire susceptible d’avoir amené ces 
gens dans les eaux canadiennes.
« Nous voulons établir comment ils 
sont arrivés jusqu’ici », a dit M. Bou­
chard tandis que son collègue Weiner 
soutenait qu’Ottawa n’hésiterait pas 
à frapper « de toute la force de la loi 
canadienne », s’il était prouvé qu’ils 
avaient été amenés illégalement 
dans nos eaux territoriales.

Dans des entrevues faites à l’aide 
d’interprètes, les réfugiés affir­
maient avoir payé jusqu’à $ 5,000 U.S. 
pour obtenir une place à bord d’un 
navire les amenant au Canada ou 
aux États-Unis.

C’est ce qu’un des rescapés par­
lant anglais a affirmé. Ce dernier, 
qui est âgé dans la vingtaine, a relaté 
au capitaine Felix Dobbin, du chalu­
tier Beckford, l’un des trois chalu­
tiers canadiens qui les ont recueillis 
en mer lundi, qu’ils avaient été jetés 
à la mer et abandonnés à la merci 
des vagues par le navire qui les avait 
amenés jusque-là. Ils n’avaient au­
cune idée où ils se trouvaient, pas 
plus qu'ils ne savaient comment at­
teindre la terre ferme.

Le navire non identifié apparte­
nant à un armateur chinois ou co­
réen, avail quitté le Sri Lanka il y a 
35 jours, selon ce même réfugié. Il a 
ajouté qu’ils espéraient arriver à 
Montréal. C’est le lutier Atlantic 
Reaper qui le premier a découvert 
les naufragés. Le commandant a 
aussitôt appelé à la rescousse le 
Mary Teresa et le Becdkford, deux 
autres navires de pêche terre-neu- 
viens.

C’est au cours de la soirée que les 
141 hommes, les quatre femmes et 
cinq enfants ont été transférés à 
bord du patrouilleur Leonard J. Cow­
ley, lequel a jeté l’ancre ce matin 
dans le port de Saint-Jean.

Ottawa n’a pas communiqué avec 
les représentants du Sri Lanka au 
Canada, ni même approché le Haut- 
Commissaire des Indes, le pays d’où 
serait parti le bateau amenant ces 
réfugiés.

Selon un fonctionnaire à l’immi­
gration. il est probable que ces per­
sonnes n’ont aucune famille au Ca­
nada et qu elles n’ont pu obtenir les 
visas nécessaires. Leur seule chance 
de rester ici sera de réclamer le sta­
tut de réfugiés.

En 1984,911 Sri Lankais ont été ad­
mis au Canada et 498 autres l’an der­
nier. Environ 3,500 cas de ressortis­
sants de ce pays qui réclament le 
statut de réfugié sont toujours à l’é­
tude au ministère.

Le Sri Lanka (appelé auparavant 
Ceylan) est divisé par des conflits 
ethniques, qui ont causé des milliers 
de morts et obligé des milliers d’au­
tres à fuir le pays.

Les Tamouls, qui représentent

bre, lors de la prochaine confé­
rence fédérale-provinciale.

Les provinces ont encore une 
fois exprimé le voeu de réduire les 
barrières au commerce interpro­
vincial.

Le premier ministre de l’Ontario, 
M, David Peterson estime que les 
provinces doivent donner le bon ex­
emple en échangeant librement en­
tre elles, si elles veulent obtenir sa­
tisfaction avec les États-Unis. 
« L’abaissement de ces barrières 
est important pour tout le Ca­
nada », a-t-il commenté à sa sortie 
de la conférence, mardi soir.

Devant le vent de protection­
nisme qui souffle aux Etats-Unis, 
les provinces sentent l’urgence de 
réagir rapidement pour ne pas per­
dre de terrain au chapitre de la 
compétitivité. Les premiers minis­
tres ont donc demandé à leurs mi­
nistres responsables « d’accélérer 
les échanges interprovinciaux sur 
ce sujet, au cours de la prochaine 
année » et de faire rapport d’ici la 
fin de 1986.

18 % de la population, sont de reli­
gion hindoue, tandis que les Cingha­
lais sont des bouddhistes.

Il y a cinq ans, quelque 1,000 Ta­
mouls se sont enfuis à Berlin-Est, 
pour passer ensuite à Berlin-Ouest.

L’odyssée du groupe de Sri-Lan- 
kais rappelle la tragédie vécue par 
les « boat-people » vietnamiens de­
puis plus de 10 ans.

Les réfugiés, recueillis dans des 
conditions dramatiques au large des 
côtes de Terre-Neuve, sont issus de 
la minorité tamoule hindouiste du Sri 
Lanka qui compte 2.5 millions de per­
sonnes sur les 15 millions d’habitants 
que compte ce pays.

Des dizaines de milliers de Ta­
mouls du Sri Lanka se sont réfugiés 
en Inde — dont le sud abrite une im­
portante communauté tamoule — 
mais aussi en Europe de l’Ouest et 
en Amérique du Nord, fuyant les vio­
lences ethniques qui les mettent aux 
prises avec la majorité cinghalaise 
bouddhiste.

Dans les dernières années, le con­
flit qui déchire ainsi le Sri Lanka, où 
les Tamouls les plus radicaux sont 
séparatistes, s’est intensifié, faisant, 
selon des chiffres non officiels, au 
moins 1,900 morts depuis le début de 
l’année 1985.

4 Country-western
entre un tour de chant et le concours 
d’amateurs qu’elle animera tout à 
l’heure. Pour l’instant, c’est sa fille 
de 24 ans, la blonde Dani, qui chante 
« On n’a pas le droit de s’amuser 
comme ça ».

Julie Daraiche est propriétaire du 
Club depuis trois ans. Avec son mari 
Claude Lessard et Denis Desor­
meaux, également propriétaire d’un 
autre club â Montréal. Le jeudi, c’est 
« la soirée des fans de Julie » et la ve­
dette se prête avec plaisir aux de­
mandes : « Quand t’es artiste, tu par­
les à tout le monde », nous dit-elle, 
après avoir commandé de la bière à 
notre tablée.

Le clou de la soirée sera le con­
cours, que les habitués attendent 
avec impatience. Souveraine, la salle 
élira le gagnant par ses applaudis­
sements plus ou moins nourris. Pas 
le droit de siffler ni de crier. La bro­
chette de candidats est bigarrée ce 
soir. Pour ouvrir le bal, un garçon qui 
s’accompagne à la guitare crie son 
amour blessé : « Je t’aime, reviens». 
C’est un sentimental. La salle adore 
les chansons sentimentales.

Une grosse fille en jean et t-shirt 
blanc suit. Sa ballade est adressée à 
« maman chérie ». Son dandinement 
et sa voix aiguë font oublier son 
poids.

Suit un homme dans la quaran­
taine avancée. Cheveux gris et lunet­
tes épaisses, il nous fait sursauter en 
extirpant de son âme profonde un vi­
brant « O sole mio ». La musique 
country n’a décidément pas de fron­
tières.

Un autre candidat prend place sur 
la scène. Sa spécialité est la tyro­
lienne mais son numéro réussit 
quand même à être québécois. Peut- 
être sont-ce les paroles sentimenta­
les.

Arrive finalement un rouquin pâ­
lot, vêtu d’un jean blanc, qui avait à 
peine l’âge de raison quand Elvis 
Presley est mort. Il chante « The 
wonder of you », du King. 11 remporte 
le concours et se rapproche du $3,000 
qui sera offert au grand gagnant, le 
14 décembre prochain.

Elvis, idole de la musique country 
et western ? Cela n’aurait sûrement 
pas déplu au chanteur américain , 
qui a déjà lancé un microsillon inti­
tulé « Elvis country ». « Don’t be 
cruel », qu’Elvis a chanté au ESuIlia- 
van Show en 1957, a fait un malheur 
chez les amateurs de country. « Love 
me tender » aussi. Le chanteur qué­
bécois bien connu Oscar Tiffault n’a- 
t-il pas fait une adaptation de « Don’t 
be cruel », qui est devenue « Don’t be 
grouille » ?

Dans plusieurs des boîtes country, 
l’animation est constante. Ls boîtes 
sont assez grandes, tout comme les 
pistes de danse. Il y a un bar mais le 
public s’assied aux tables en général 
pour écouter l’orchestre.

Le décor est sombre, baroque, 
peuplé d objets et d’images surpre­
nants. D’abord il y a la roue de cha 
riot, en bois, véritable symbole du 
western. Obligatoire. Eclairages 
multicolores et murales représen­
tant un coin (ou un trou) de la Gas- 
pésie. Des photos aussi, à condition 
qu’elles soient encadrées de bois.

On peut aussi imiter la clôture de 
ranch, comme « Au bout du quai » 
rue Rachel. Ici la scène est bordée 
par deux bouts de clôture : un pour 
chaque guitariste. Le batteur sourit 
sur fond de cabanes au bord de l’eau. 
Un morceau de bout du monde rap­

« Nous nous sommes entendus 
pour nous tenir en un seul bloc. 
Nous ne voulons pas permettre que 
nos industries soient dévastées ou 
ruinées par des forces provenant 
de l’exterieur du Canada », a ré­
sumé le premier ministre Getty.

Sur le plan des relations fédéra- 
les-provinciales, le communiqué fi­
nal des dix blâme Ottawa pour son 
manque de collaboration dans le 
partage des revenus avec les pro­
vinces.

Les provinces estiment que des 
changements unilatéraux aux ac­
cords fiscaux, même s’ils sont ef­
fectués pour rétablir la santé finan­
cière du gouvernement fédéral, 
contreviennent à l’esprit qui doit 
animer la fédération canadienne.

Les premiers ministres suggè­
rent meme, pour l’avenir, d’accor­
der un certain critère de perma­
nence ou d’intégralité à ces ac­
cords fiscaux, afin d’éviter que des 
modifications ne soient apportées 
unilatéralement.

porté à Montréal.
Au Palais du Country, une grande 

clé en bois est suspendue au dessus 
de la scène. On peut y voir la photo 
de Julie Daraiche et l’inscription : 
Palais du Country, le meilleur ». Ca­
deau d’un admirateur, clé du succès.

En fait tout est permis. Au Rocher 
Percé, il y a un crucifix juché entre 
la scène et le bar. À l’autre bout, un 
écran géant montre les nouvelles de 
23heures, à CTV.

Dans certains endroits, la collation 
de minuit est offerte. Au Vieux 
Ranch, les oeufs dans le vinaigre 
sont à l’honneur. Au Palais du Coun­
try, un homme circule entre les ta­
bles, avec des petites assiettes en 
carton sous cellophane. Fromage, 
biscuits soda. Saucisse, biscuits soda. 
En saison, des éperlans frits. Frais.

La clientèle des bars country de 
Montréal est souvent originaire de 
Gaspésie, du Nouveau-Brunswick ou 
des îles-de-la-Madeleine. L’éloigne­
ment contribue à la nostalgie am­
biante. Flottent aussi des mémoires 
vagues de bûcherons et de cow-boys. 
Les amateurs viennent entendre 
l’homme qui a vu l’homme qui a vu le 
cheval.

4 Mur
les doigts. La « fenêtre berlinoise » 
devenait l’obsession du bureau poli­
tique du SED (Parti communiste est- 
allemand) et de son chef, Walter Ul- 
bricht, qui n’eut de cesse d’obtenir de 
Nikita Khrouchtchev l’autorisation 
de « faire quelque chose » pour ar 
rêter cette hémorragie qui mettait 
en jeu l’existence même du « pre­
mier État socialiste en terre alle­
mande ».

Au mois de juin 1961, en effet, le 
flot des réfugiés avait brusquement 
grossi : ils arrivaient au rythme d’un 
millier par jour dans les centres 
d’accueil de Berlin-Ouest. Plusieurs 
raisons expliquaient cet afflux : la 
collectivisation à marche forcée des 
exploitations agricoles, le renfor­
cement du contrôle idéologique de la 
population, notamment dans les éco­
les, et surtout la rumeur grandis­
sante que « quelque chose allait se 
passer». Cette Torschlusspanik, 
cette panique devant la fermeture 
des portes, était nourrie par la ten­
sion internationale.

Nikita Khrouchtchev pensait pou­
voir profiter de la jeunesse et de l’i­
nexpérience du nouveau président 
des États-Unis — John Kennedy, 41 
ans, venait de s’installer à la Maison- 
Blanche en janvier 1961 — pour met­
tre fin à la « situation anormale » de 
la présence de troupes occidentales 
et d’un « îlot de capitalisme » en plein 
coeur d’un État membre du pacte de 
Varsovie.

Enhardi par les succès obtenus 
dans l’espace et confiant dans la su­
périorité militaire de l’armée rouge, 
l’Ukrainien menace : à défaut d’un 
traité de paix impliquant le retrait 
des troupes alliées de Berlin-Ouest — 
ce qui ne pouvait signifier à terme 
que l’absorption des secteurs occi­
dentaux de l’ex-capitale par la RDA 
— il fallait s’attendre au pire : « Je 
veux la paix, mais si vous voulez la 
guerre c’est votre affaire », s’était 
écrié Nikita Khrouchtchev à Tissue 
de sa rencontre avec John Kennedy, 
le 4 juin 1961 à Vienne.

Convaincus que Ton se trouve bien 
devant une crise majeure, les Occi­
dentaux se perdent en conjectures 
sur la nature des mesures pouvant 
être prises par l’URSS et la RDA 
dans la prochaine étape. On pense, 
bien sûr, à une fermeture des accès 
terrestres à Berlin-Ouest, comme en 
1948.

« Nous pensions que les Allemands 
de l’Est pourraient empêcher les ci­
toyens de la RDA d’entrer à Berlin- 
Ouest en érigeant des contrôles très 
serrés entre la capitale et le reste du 
pays, raconte Allan Lightner, alors 
ministre des États-Unis à Berlin- 
Ouest. Mais il y avait une autre pos­
sibilité qui consistait à installer des 
cont rôles en plein milieu de la ville. 
Nous n’envisagions pas une barrière 
matérielle comme le mur, mais plu­
tôt un système de contrôle frontalier 
international, comme il y en a entre 
l’Allemagne de l’Est et la République 
fédérale (1)... »

Il est toujours difficile, en effet, 
d’imaginer l’impensable, et celui qui, 
à cette époque, aurait prophétisé 
qu’en l’espace d’un mois allait se réa­
liser l’ouvrage de maçonnerie le plus 
implacable des temps modernes 
n’aurait pas été pris au sérieux. 
D’ailleurs, Walter Ulbricht lui-même 
n’avait-il pas répondu à une journa­
liste ouest-allemande qui s’inquiétait 
d’une éventuelle fermeture de la 
frontière berlinoise : « Si je com­
prends bien votre question, cela veut 
dire qu’il y a des gens en Allemagne

de l’Ouest qui voudraient nous voir 
mobiliser les ouvriers du bâtiment 
de la capitale de la RDA pour cons­
truire un mur ? Je n’ai pas eu vent de 
cette intention. Les ouvriers du bâ­
timent de notre capitale sont pour la 
plupart occupés à construire des im­
meubles et leur capacité de travail 
est pleinement utilisée à cette fin. 
Personne n’a l’intention d’ériger un 
mur (1).»

Ces fortes paroles, prononcées le 
15 juin 1961 avec l’inimitable accent 
saxon du secrétaire général du SED, 
suffirent-elles à calmer les appré­
hensions occidentales ? Le chance­
lier Konrad Adenauer à Bonn et 
Willy Brandt, le bourgmestre ré­
gnant dans son hôtel de ville de Schô- 
neberg, ne pensaient pas que quelque 
chose de décisif puisse se passer du­
rant Tété : tout en critiquant la pas­
sivité des alliés devant la dégrada­
tion de la situation, ils s’accrochaient 
à l’idée que rien d’irréversible ne 
pourrait se produire avant le congrès 
du PCUS prévu pour le mois d’octo­
bre.

Du 3 au 5 août se tient à Moscou la 
réunion des chefs de parti des pays 
membres du pacte de Varsovie. Wal­
ter Ulbricht vient chercher là l’ap­
probation du plan qu’il avait éla­
boré : une fermeture subite et rapide 
de la frontière entre les deux Berlin.

Plus tard Nikita Khrouchtchev re- 
venditiuera la responsabilité pleine 
et entière de cette décision dans une 
conversation avec l’ambassadeur de 
RFA à Moscou, Hans Kroll, que ce 
dernier a rapportée dans ses Mémoi­
res : « Je ne veux pas vous cacher le 
fait que c’est moi qui, en dernier res­
sort, ai donné Tordre. Certes, M. Ul­
bricht faisait pression sur moi, de­
puis quelque temps, et les derniers 
mois il m’avait prié plus instamment 
encore d’agir. Je ne veux pas cepen­
dant me cacher derrière son dos. Ce­
lui-ci est bien trop petit pour moi. »

Une tactique avait meme été mise 
au point pour réagir aux éventuelles 
contre-mesures des alliés. Selon Jan 
Sejna, ancien vice-ministre de la Dé­
fense tchécoslovaque, réfugié en Oc­
cident après le printemps de Prague, 
il aurait été décidé de mettre tout 
d’abord en place une barrière de bar­
belés. Si celle-ci était détruite par les 
Occidentaux, on en rétablirait une 
autre 100 mètres en arrière. Les 
troupes soviétiques placées en obser­
vation à proximité n’interviendraient 
qu’au cas où cette seconde barrière 
serait elle-même démolie. Ensuite 
seulement, une fois constatée la pas­
sivité des alliés, on ferait entrer en 
scène les « travailleurs du bâtiment 
de la capitale de la RDA », qui édifie­
raient un mur de moellons.

Une fois prises ces bonnes résolu­
tions, Nikita Khrouchtchev partit en 
vacances à Sotchi, au bord de la mer 
Noire.

Le 13 août 1961, peu après minuit, 
l’agence de presse est-allemande 
ADN publiait un long communiqué 
rendant compte du sommet de Mos­
cou, et portant à la connaissance du 
public une série de décrets réduisant 
de 87 à 13 le nombre des points de 
passage entre les deux parties de la 
ville, interdisant aux habitants de 
Berlin-Est d’aller travailler à 
l’Ouest, réduisant le nombre de li­
gnes de métros intersecteur, etc.

Au même moment, les « Betriebs- 
kàmpfgruppen », milices ouvrières 
d’entreprise, s’activaient à dérouler 
des kilomètres de barbelés d’un bout 
à l’autre de la ligne de démarcation.

Le 14 août au matin, les Berlinois, 
hébétés, se réveillaient dans une ville 
où seul le ciel n’était pas partagé. 
Walter Ulbricht n’avait pas eu tort 
de tabler sur l’absence de réactions 
occidentales. Disséminés dans leurs 
villégiatures estivales, MM. Ken­
nedy, Macmillan, de Gaulle sont 
comme frappés de paralysie.

Malgré les suppliques du bourg­
mestre Willy Brandt, les comman­
dants en chef des forces alliées à 
Berlin, faute d’ordres explicites, dé­
cident de ne pas intervenir. Ce n’est 
qu’à midi que le secrétaire du dépar­
tement d’État américain, Dean 
Rusk, publie un bref communiqué 
dans lequel il note : « Les mesures 
prises jusqu’à présent ne visent que 
les habitants de Berlin-Est et de la 
RDA, et non la position des alliés à 
Berlin-Est ou leur accès à la ville. » 

Le coup de poker de Khroucht­
chev et Ulbricht avait réussi au-delà 
de toute espérance.

Il ne restait plus qu’à parfaire l’ou­
vrage, à combler les interstices par 
lesquels les derniers fuyards parve­
naient à se glisser : caves des im­
meubles frontaliers, fenêtres d’où 
Ton sautait au risque de se rompre 
les os, rivières et canaux où Ton lon­
geait en espérant échapper aux bal­
les meurtrières des Vopos...

Cela s’effectua sous la direction 
d’un homme appelé à jouer par la 
suite un rôle important : Erich Ho- 
necker, alors responsable de la sé­
curité au comité central, et futur 
successeur de Walter Ulbricht au 
SED. En quelques semaines, l’affaire 
est réglée : un mur de béton de 1.20

mètre à 1.80 mètre de haut, surmonté 
de barbelés sur une hauteur équiva­
lente, est construit en un temps re­
cord. Projecteurs et miradors ponc­
tuent de loin en loin de faisceaux bla­
fards et de poutrelles d’acier le 
« Mur de la honte ». Traduction est- 
allemande : « rempart de protection 
antifasciste ». La langue de bois, 
pour l’occasion, devient langue de 
béton...

Au fil des ans, le mur se « moder­
nisera ». Les barbelés faisant tout de 
même trop mauvais genre, on rem- 
lacera tout cela par des plaques de 
éton précontraint surmontées d’un 

élément cylindrique décourageant 
toute escalade.

Un no man’s land de plusieurs cen­
taines de mètres, uniquement par­
couru par les hommes de la police 
des frontières et leurs chiens, em­
pêche tout habitant de l’Est de s’ap­
procher de la « frontière d’État de la 
RDA».

Au printemps et en été, des mil­
liers de lapins folâtrent dans cet en­
tre-deux sinistre. L’un des jeux fa­
voris des Vopos consiste à déverser 
de l’essence dans les terriers, puis à 
y mettre le feu. Certaines nuits, on 
peut voir, depuis Berlin-Ouest, de pe­
tites boules de feu zigzaguer l’espace 
d’un instant...
(1) Citations extraites de l’excellent 
ouvrage consacré au mur de Berlin 
par Anne-Marie Le Gloannec : Un 
mur à Berlin, éditions complexe, col­
lection « La mémoire du siècle ».

4 Ottawa
avant qu’elle soit présentée à Ed­
monton lundi donnerait un droit de 
véto indirect au Québec ainsi qu’à 
l’Ontario. En effet, tout amendement 
exigerait l’accord de provinces tota­
lisant 75% de la population cana­
dienne. Il faudra savoir maintenant 
comment M. Bourassa voit l’appli­
cation précise de cette formule, l’é­
tendue de son application et la péren­
nité du droit de véto ainsi obtenu par 
le Québec eu égard aux fluctuations 
démographiques possibles. Sur ce 
dernier point, le sénateur convient 
qu’un problème puisse se poser mais 
qu’il appartient aux Québécois d’y ré­
fléchir.

Cette souplesse manifestée par le 
Québec, le ministre s’y attendait, 
tout comme il espérait que les pre­
miers ministres provinciaux accep­
tent de limiter la prochaine ronde de 
négociations constitutionnelles au 
seul cas du Québec. Cette façon de 
procéder était essentielle et corres­
pond entièrement aux vues du pre­
mier ministre Brian Mulroney, a-t-il 
noté. Il a rappellé que le premier mi­
nistre fédéral avait écrit à la mi-juil­
let à ses homologues provinciaux 
pour les inciter à limiter les discus­
sions constitutionnelles à la réinté­
gration du Québec dans la fédération 
canadienne. Cela fait, on pourra 
alors aborder dans un deuxième 
temps les sujets intéressant l’ensem­
ble des provinces tels la réforme du 
sénat.

Cette approche préconisée par Ot­
tawa et Québec était l’un des nom­
breux préalables à la tenue d’une 
conférence formelle des premiers 
ministres. Il y a désormais d’autres 
conditions préalables qui restent à 
réunir, a soumis le sénateur. Cela se 
fera au cours des prochains mois par 
le biais de discussions entre hauts- 
fonctionnaires et ministres. Avant 
que Ton convoque une conférence 
des premiers ministres, il faut s’as­
surer que toutes les conditions soient 
réunies, a-t-il dit, soulignant que M. 
Mulroney ne voulait pas prendre le 
risque d’un troisième échec constitu­
tionnel en quinze ans.

L’échéancier du gouvernement fé­
déral demeure vague, compte-tenu 
de cette volonté de procéder avec 
prudence. L’objectif du premier mi­
nistre Mulroney demeure de régler 
ce dossier avant les prochaines élec­
tions, tel que promis. Selon M. Mur­
ray, il est improbable que Ton puisse 
tenir une conférence constitution­
nelle sur le Québec avant avril pro­
chain, ce qui ne manquera pas de po­
ser certaines difficultés au gouver­
nement Mulroney en vue de la tenue 
à la mi-avril de la troisième et der­
nière conférence constitutionnelle 
sur les droits des autochtones.

À ces deux dernières conférences, 
le Québec s’était contenté d’assiter 
en observateur en raison de sa non 
adhésion à la constitution de 1982, fai­
sant avorter notamment la dernière 
conférence où il ne manquait que sa 
voix pour garantir aux autochtones 
l’inclusion de leurs droits dans la 
constitution canadienne. Le Québec 
pourrait à nouveau n’avoir d’autre 
choix que de se comporter comme il 
Ta fait les deux dernières années, à 
moins, de souligner le sénateur Mur­
ray, que les discussions soient assez 
avancées le printemps prochain sur 
le dossier Québec pour que le gou­
vernement Bourassa se sente ca­
pable de participer à cette confé­
rence.

LE DEVOIR
ESSENTIEL!
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Or et dollar en devise américaine

LES AFFAIRES
...EN QUELQUES LIGNES
PAUL DURIVAGE

■ Surenchère pour Premier Gr. Sodeq : 
Sartigan majore son offre à $ 11.15

La société Groupe Sartigan Inc., une compagnie contrôlée par M. 
Pierre-André Pomerleau, vient de porter à $ 11.15 son offre d’acquisi­
tion pour la totalité des actions ordinaires en circulation d’investisse­
ments Capidev Inc., anciennement Premier Groupe Sodeq Inc.

L’offre modifiée de Sartigan excède par 15 cents l'action la proposi- 
tion du Groupe Ilorus du .11 juillet dernier, qui recevait lundi l’appui du 
conseil d’administration de Premier Groupe Sodeq.

Sartigan a par ailleurs prolongé son offre jusqu’au 29 août 1986 à 17 
heures.

■ DomTex passe du rouge au noir
La société Dominion Textile Inc. a réussi un revirement presque 

complet de sa rentabilité au cours de son exercice financier terminé le 
30 juin dernier en établissant un nouveau record de ventes.

La plus importante entreprise canadienne dans le domaine du textile 
a augmenté son chiffre d’affaires de 21 %, qui atteint ainsi $ 926.5 mil­
lions. À l’autre bout de la colonne, le bénéfice d’exploitation s’inscrit à 
$ 11.1 millions ou l’équivalent de 56 cents par action ordinaire, à compa­
rer à une perte de $ 14.4 millions ou $ 1.18 l’action pour la même période 
de l’année précédente.

La compagnie a par contre dû absorber une charge extraordinaire de 
$ 4.7 millions au cours de son dernier exercice, reflétant en cela la fer­
meture de certaines de ses usines et la discontinuation d’une entreprise.

■ Lévesque, Beaubien double ses profits
Lévesque, Beaubien et Compagnie Inc., la société ouverte qui cha­

peaute les activités du courtier du même nom, a pratiquement doublé 
ses bénéfices au terme du quatrième trimestre de son exercice finan­
cier terminé le 31 mai dernier.

L’entreprise, qui procédait en juillet dernier à un premier appel pu­
blic à l’épargne, a réalisé un revenu net de $ 2.3 millions, soit une hausse 
de $ 1.1 million par rapport au trimestre correspondant de 1985. Le re­
venu net pour l’exercice entier est en hausse de 78 %, atteignant $ 8.6 
millions. Les données par action ne sont pas encore disponibles.

La direction a attribué cette forte progression à la conjoncture favo­
rable des marchés durant cette période qui a permis de procéder à un 
plus grand nombre d’émissions publiques tant sur les plans corporatif 
que gouvernemental.

■ Nouvelle émission RÉA : Auto Point
Les émissions d’actions effectuées dans le cadre du régime d'épar­

gne-actions du Québec se multiplient. Hier, la société Auto Point Inc. 
annonçait son projet de faire un premier appel public à l’épargne dans 
le but d’effectuer des acquisitions et de soutenir sa croissance. Le mon­
tant de l'émission et le prix unitaire ne sont pas encore connus, mais on 
sait que l’acquisition des parts donnera droit à une déduction de 100 % 
dans le cadre du RÉA.

L’entreprise de Drummondville, qui est l’actionnaire et le membre le 
plus important du groupe Uni-Sélect Inc., distribue des pièces de re­
change pour automobiles, camions et véhicules lourds, des équipe­
ments, des produits industriels et de l’outillage. Son chiffre d’affaires a 
été relativement stable ces cinq dernières années, variant de $ 15.5 mil­
lions à $ 17.9 millions, tandis que le bénéfice net demeura dans une four­
chette de $ 209,000 à $ 589,000.

■ Canam Manac : $ 2.9 millions de profit
Les résultats du Groupe Canam Manac et de sa filiale Biltrite Nigh­

tingale ont été malencontreusement inversés dans notre rapport de sa­
medi dernier. Nous reproduisons ici les chiffres tels qu’ils auraient dû 
se lire.

La société Canam Manac a réalisé un bénéfice d’exploitation de $ 2.9 
millions, soit l’équivalent de 14 cents par action ordinaire, sur des re­
venus de $ 85.3 millions au cours du dernier trimestre. Les mêmes trois 
mois de l’année précédente avaient donné lieu à un bénéfice de $ 3.4 ou 
18 cents l’action et à un chiffre d’affaires de $ 63.4 millions.

Le bénéfice de la filiale Biltrite a diminué quant à lui de $ 447,000 à 
comparer à $ 350,000 pour la période de comparaison malgré une hausse 
de 132 % du chiffre d’affaires.

■ M. Roger Néron quitte Culinar
Le président du conseil d’administration, M. Guy Bernier, a annoncé 

hier que M. Roger Néron a remis sa démission comme président et chef 
de la direction de l'entreprise, et ce, à compter du 1er septembre 1986. 
M. Néron a par ailleurs accepté de demeurer conseiller spécial auprès 
du président et chef de la direction.

Le cabinet fédéral rend sa décision aujourd’hui

Bombardier a une bonne longueur d’avance 
dans le dossier de la revente de Canadair

Canadair aura coûté $ 1.5 milliard au gouvernement fédéral au début des années 1980 en raison des problè­
mes éprouvés par le réacté d'affaires Challenger.

DENIS LESSARD
de la Presse Canadienne

OTTAWA — Le cabinet fédéral 
doit accepter aujourd’hui le principe 
de la revente de l’avionnerie mont­
réalaise Canadair au manufacturier 
québécois de matériel de transport 
Bombardier.

Selon les informations obtenues 
par la Presse Canadienne de sources 
proches de ces négociations, le co­
mité du cabinet chargé de la priva- 
I isation des société.1; de la Couronne 
recommandera aujourd’hui au Con­
seil des ministres de se départir de 
l’avionnerie montréalaise et d’accep­
ter lu soumission faite par Bombar­
dier.

« Ht j’ai bien l’impression que le 
cabinet approuvera cette recom­
mandation », a-t-on ajouté, précisant 
toutefois qu’il ne fallait pas pour au­
tant s’attendre à une annonce im­
médiate d’Ottawa.

« Il reste des points à mettre sur 
les « i », notamment sur la question 
des contrats en cours », a-t-on expli­
qué, précisant qu’il faudrait définir 
les responsabilités en ce qui con­
cerne les contrats déjà signés par Ot­
tawa et que l'entreprise aurait à ter­
miner une fois privatisée.

Canadair — qu’Ottawa a payée 
$ 36 millions en 1976, en l’achetant de 
la General Dynamics — aura coûté 
$ 1.5 milliard au gouvernement fé­
déral au début des années 1980 en 
raison des problèmes éprouvés par 
le Challenger, un réacté d’affaires 
qu’elle avait conçu et lancé sur le 
marché.

Depuis, toutefois, l'entreprise — 
qui a une valeur comptable de $ 250 
millions — a repris du poil de la bête 
et affichait l’an dernier un profit 
$ 27.6 millions sur des ventes de $ 438 
millions.

Hier, il fut impossible de faire pré­
ciser combien Ottawa demandait 
pour l’entreprise. D’autres sources 
signalaient toutefois que Bombar­
dier maintenait comme condition 
d’achat l’obtention par Canadair du 
contrat de$ 1 milliard pour l’entre­
tien des chasseurs F IS des Forces 
canadiennes.

Plusieurs personnes au gouver­
nement ne se cachaient pas pour fai- 
res savoir que « Bombardier avait 
une très bonne longueur d’avance 
sur ses concurrents » pour racheter 
la compagnie de Saint-Laurent, mais 
on ignorait jusqu’ici quelle était la 
recommandation du comité du ca­
binet en charge de la privatisation, 
un petit groupe de ministres présidé 
par la torontoise Barbara McDou- 
gall.

Il semble que la soumission de 
Bombardier ait immédiatement ob­
tenu un appui soutenu des représen­
tants québécois au comité, le titu­
laire du développement industriel ré­
gional Michel Coté et le président du 
Conseil du trésor Robert De Cotret.

C’est ce dernier qui, fin juillet, 
avait soutenu que la revente de Ca­
nadair « était pratiquement réglée » 
et qu’elle serait discutée à la réunion 
du cabinet d’aujourd’hui.

Jusqu’ici, les ministres fédéraux 
avaient insisté pour signaler que le 
maintien de Canadair à des intérêts 
canadiens serait un des critères de 
sélection de l’acquéreur.

Or, le plus proche concurrent de

Bombardier, le consortium Cana- 
daian Aerospace Technologies Ltd., 
basé à Montréal, est dirigé par des 
intérêts étrangers, soit l’industriel 
ouest-allemand Justus Dornier.

Le maintien des 5,000 emplois de 
Canadair est aussi un critère de sé­
lection qui favorise Bombardier. Le 
manufacturier québécois, toutefois, 
ne s’engagera pas par écrit à main­
tenir le niveau d’emploi.

« Aucune compagnie n'aurait ac 
cepté un tel carcan, mais l’objectif 
est de continuer à bâtir des avions, à 
maintenir le Challenger. La revente 
visera à favoriser l’expansion et n’ira 
pas dans le sens d'une rationalisation

WASHINGTON (AFP) - Séna­
teurs et représentants ont engagé 
mardi d’ultimes marchandages 
pour tenter de boucler la réforme 
fiscale aux États-Unis, projet chéri 
du président Reagan, avant que les 
vacances parlementaires n’ouvrent 
la voie à la campagne électorale.

Le Sénat et la Chambre des re­
présentants ont jusqu'à vendredi 
pour s’accorder sur ce qui doit être 
la refonte la plus radicale des im­
pôts depuis un demi-siècle aux 
Etats-Unis. Jusqu’à présent, les né­
gociateurs désignés par les deux 
assemblées se sont contentés d’é­
changer projets et contre-projets.

Une baisse spectaculaire des 
taux d’impôt les plus élevés paraît 
acquise, pour les particuliers — de 
50 % actuellement à moins de 30 % 
— plus que pour les sociétés — de 
40% à quelque 33%.

Mais deux questions restent en 
suspens qui pourraient tout remet­
tre en cause, ou prolonger les né­
gociations au-delà du Labour Day 
(4 septembre) : les contrôles exer-

(réduction du personnel et de la fa­
brication) », a-t-on précisé.

Une rationalisation, si un autre 
manufacturier d'avion avait mis la 
main sur Canadair, aurait permis 
que la fabrication de certaines par 
ties des appareils échappe à la firme 
montréalaise.

« Un autre constructeur aérien au­
rait pu dire on ne veut plus d’admins- 
tration autonome à Montréal, seu­
lement un gérant. 11 aurait pu dire 
maintenant les empennages seront 
fait aux États-Unis», a-t-on expliqué.

Autre avantage de Bombardier, 
qui cherche à diversifier ses aclivi

cés par le fisc sur les particuliers et 
les impôts sur les entreprises.

Le 4 septembre marque tradi- 
tionnellemet la rentrée politique 
aux États-Unis. Cette année, il don 
nera aussi le coup d’envoi à la cam- 

agne pour les élections de novem- 
re, qui renouvelleront toute la 

Chambre et le tiers du Sénat et ris­
quent de reléguer la réforme fis­
cale, sujet sensible, au second plan.

Les positions des assemblées 
sont très proches, mais nous som­
mes perdus si chacun rentre chez 
lui vendredi et devient la proie des 
lobbyists, a affirmé mardi matin le 
sénateur Daniel Moynihan (Dé­
mocrate, New York).'

Les négociateurs sont divisés sur 
le régime à appliquer aux entrepri­
ses. Le Sénat, à majorité républi­
caine, souhaite accroître de $ 20 
milliards US dans les cinq prochai­
nes années le rendement des im­
pôts et taxes sur les entreprises. Il 
reconduit les avantages fiscaux 
dont bénéficient des pans entiers 
de l’économie américaine, comme

tés ; la compagnie québécoise a les 
reins suffisamment solides. Plus 
grosse entreprise industrielle du 
Québec en dehors du secteur des res­
sources, elle est la 14e de toutes les 
compagnies québécoises au chapitre 
des revenus, encaissant des revenus 
de $ 656 millions sur un actif de $ 419 
millions en 1985.

En outre, l’entreprise de Valcourt, 
qui a débuté dans les véhicules de loi­
sir, est désormais familière avec les 
transactions d’envergure internatio­
nale (les métros de New York et de 
Mexico, notamment ) et les contrats 
militaires, un des marchés que lor­
gne Canadair.

l’industrie pétrolière, l’armement 
ou le secteur du bois.

La Chambre, a majorité démo­
crate, avance de son coté un chiffre 
de $ 140 milliards US et taille dans 
la plupart des exemptions et exo­
nérations dont bénéficient les so­
ciétés. Elle remet ainsi en cause le 
mécanisme des provisions pour
ertes qui, déductibles, ont permis
la plupart des banques américai­

nes de présenter des bénéfices ré­
duits dans les dernières années.

À l’inverse, le Sénat se montre 
plus rigoureux avec les particu­
liers, malgré les fermes réticences 
de la Chambre. Il propose de ren­
forcer les moyens de contrôle dont 
dispose l’Administration fiscale 
(Internai Revenue Service) et 
compte obtenir ainsi $ 17.6 mil­
liards US de recettes supplémen­
taires en cinq ans. Il propose éga­
lement de suspendre pour plusieurs 
années l’indexation sur la hausse 
des prix du nouveau barème de 
l’impôt.

Réforme fiscale US : ultimes marchandages

La Commission des valeurs mobilières met les épargnants en garde

L’effet de levier d’un emprunt consacré au 
placement se veut une arme à double tranchant
PIERRE CAYOUETTE

De plus en plus d’épargnants em­
pruntent pour souscrire des titres 
d’organismes de placement collectif. 
Inquiète du phénomène, la Commis­
sion des valeurs mobilières du Qué­
bec (CVMQ) incite ceux qui investis­
sent dans des fonds mutuels ( fonds 
communs de placement ou sociétés 
d’investissement à capital variable) 
à faire preuve de grande prudence.

« Emprunter pour investir n’est 
pas un jeu d’enfant », prévient l’or­
ganisme dans une mise en garde 
adressée hier aux épargnants.

Selon un porte-parole de la CVMQ, 
M. Marc Barrière, deux motifs pous­
sent les épargnants à emprunter 
pour investir. D'abord la possibilité 
d’un « effet de levier ». Ensuite, les 
avantages fiscaux.

Le financement spéculatif permet 
en effet à l'emprunteur de profiter 
d’un effet de levier semblable à celui 
dont jouit le souscripteur d’une hy­
pothèque pour l’achat de sa maison.

À ce chapitre, la Commission 
donne l’exemple d’une maison de 
$ 100,000. Supposons que l’acheteur 
verse $ 20,000 en comptant et em­
prunte $ 80,000, garanti par hypothè­

que. Si le marché résidentiel connaît 
une hausse de 20 %, la valeur de la 
maison passera à $ 120,000 et l’avoir 
de l’acheteur à $40,000.

En somme, rappelle la note de la 
CVMQ, l’argent emprunté a trans­
formé une hausse de valeur de 20 % 
($ 20,000 sur un investissement de 
$ 100,000) en un profit de 100% 
($ 20,000 sur une mise de fonds de 
$ 20,000).

Par contre, rappelle M. Barrière, 
l’effet de levier joue dans les deux 
sens. « Si le marché résidentiel chute 
de 20 %, l’acheteur subit une perte de 
100 %, dit-il. L’effet de levier devient 
alors... l’effet de lévrier : la banque 
montre ses crocs, se met vivement à 
la poursuite de l’épargnant et insiste 
pour se faire rembourser. »

Mais le marché résidentiel de­
meure relativement stable. À 
preuve, le financement par hypothè­
que n’est pas considéré comme un fi­
nancement spéculatif.

Au contraire, la valeur des titres 
des fonds communs de placement ou 
des sociétés d'investissement est 
beaucoup moins stable. La valeur du 
placement dépend de cycles dont les 
fluctuations sont plus prononcées 
que dans le secteur immobilier.

Au cours de la même période de 
temps donc, rappelle la Commission, 
le prix des titres d'un fonds d’inves­
tissement aura tendance à monter 
ou à baisser proportionnellement 
plus que, par exemple, celui d’une 
maison.

L’autre attrait qui incite les épar­
gnants à emprunter pour investir est 
d’ordre fiscal. Le regime fiscal ca­
nadien permet en effet à l’épargnant 
de déduire de son revenu imposable 
l’intérêt sur un emprunt souscrit à 
des fins de placement. Le budget de 
mai 1985 a par ailleurs aboli l’impôt 
sur le revenu pour la première tran­
che de $ 500,000 de gains en capital.

Auparavant, les représentants 
spécialisés en fonds communs de 
placement ou sociétés d’investisse­
ment à capital variable limitaient la 
portion financée par emprunt à 50 % 
de la souscription totale. Pour cha­
que dollar qu’il plaçait au comptant, 
le souscripteur avait donc droit à un 
dollar de crédit.

Ce n’est plus le cas aujourd’hui. Si 
la valeur des titres donnés en garan­
tie pour un prêt vient à chuter en 
deçà de la valeur du prêt, il y a deux 
moyens de corriger le déséquilibre, 
rappelle la Commission. L’emprun­

teur peut rembourser une portion de 
l’emprunt. Ou encore le prêteur peut 
vendre des titres et appliquer le pro­
duit de cette vente au rembourse­
ment de la dette.

Si la règle du 50 % est respectée, 
ces corrections sont rares et faciles 
à observer. Mais si le prêt représen­
tait à l’origine plus de 50 % de la va­
leur totale à l’achat, la situation est 
beaucoup plus dangereuse.

La CVMQ rappelle qu’au cours 
d’une seule semaine du mois de sep­
tembre 1985, l’indice de la Bourse de 
Toronto a baissé de 4 %. « Quiconque 
avait souscrit des titres de fonds 
d’actions canadiennes tout juste 
avant cette chute et payé des frais 
d’acquisition normaux de 9 %, devait 
maintenant attendre un rétablisse­
ment de l’ordre de 13 % pour faire 
ses frais».

C’est ce genre de situation qui 
amène la CVMQ à recommander à 
l’épargnant « d’y penser deux fois 
avant d’emprunter pour investir ». 
Qu’il se souvienne que la somme em- 

runtée doit être intégralement rem- 
oursée tôt ou tard, que l’intérêt doit 

être acquitté régulièrement et que le 
prêteur possède des droits sur les ti­
tres qu’il conserve en garantie.

^ TRUST GENERAL
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Le couperet épargne les 
congés autofinancés
FISCALITE
GÉRALD SÉGUIN

Celle chronique est une collaboration spéciale de l'Association qué­
bécoise de planification fiscale et successorale. M. Cérald Séguin, c.a., 
est associé du cabinet Coopers & Lybrand / Laliberté Lanctôt.

Le 26 février 1986. M. Michael Wil­
son a condamné à la guillotine les ar­
rangements de paiement différé du 
traitement. Selon le ministre, ces ar­
rangements provoquaient une éro­
sion des recettes fiscales et fournis­
saient des avantages indus à certains 
particuliers.

Dans son discours sur le budget,
Michael Wilson mentionnait égale­
ment que cette mesure, destinée à 
imposer la rémunération sur une
base courue plutôt que versée, ne toucherait toutefois pas les autres ar­
rangements « lorsque les régimes de prestations aux employés ne sont 
pas conçus principalement pour reporter l’impôt »

Le ministre des Finances fé- fins de la loi, s’il n’était pas tenu
compte des nouvelles dispositions 
relatives au paiement différé du 
traitement, ou qu’ils sont détenus 
pour le compte d’une telle fiducie,

aqpfs
association qucbcroise 
<lc planiïicalion 
fiscale et successorale

déral a donné suite à son souci 
d’équité le 28 juillet 1986, alors 
qu’il a dévoilé un avant-projet de 
règlement prévoyant qu’un em­
ployé pourra conclure une en­
tente concernant un congé sab­
batique autofinancé en différant 
jusqu’à concurrence de 30 % de 
son traitement. Le traitement ne 
serait imposé qu'au moment du 
versement.

Les règles prévues s’appliquent 
à toutes les ententes de paiement 
différé du traitement conclues en­
tre employés et employeurs lors­
qu'elles satisfont à certaines con­
ditions.

C’est ainsi que toute entente 
passée après le 27 juillet 1986 
échappera au couperet si les con­
ditions suivantes sont réunies :
1. il est raisonnable de conclure 
des circonstances — notamment 
des conditions de l’entente et de 
toute convention y relative — que 
l’entente est passée non pas pour 
fournir des prestations à compter 
de la retraite, mais principale­
ment pour permettre à l’employé 
de financer, en différant son trai­
tement ou salaire, un congé ob­
tenu de son emploi qui commence 
pas plus tard que six ans après 
que le traitement ou salaire a 
commencé à être différé ;
2. le montant du traitement ou sa­
laire différé pour l’employé au 
cours d’une année d’imposition, 
conformément à toutes telles en­
tentes, ne dépasse pas 30% du 
montant du salaire ou traitement 
qu’il se serait vraisemblablement 
attendu à recevoir, sans tenir 
compte de ces ententes, au cours 
de l'année pour les services ren­
dus à son employeur ;
3. l’entente prévoit que, tout au 
long de son congé, l’employé ne 
reçoit comme traitement ou sa­
laire de son employeur ou d’une 
personne ou société, avec qui son 
employeur a un lien de dépen­
dance, aucun autre montant que 
le traitement ou salaire différé 
avant le congé ;
4. l’entente prévoit que lorsque les 
montants différés conformément 
à ces termes :
— a) sont détenus par une fiducie 
régie par un régime ou fonds qui 
se qualifierait à titre de régime 
de prestations aux employés aux

le montant qu’il est raisonnable 
de considérer comme le revenu 
de la fiducie pour une année d’im­
position gagné par elle au profit 
de l'employé sera payé ou paya­
ble à l’employé au cours de cette 
année ;
— b) sont détenus par une per­
sonne non visée en a) ci-dessus, 
ou pour son compte, le montant 
des intérêts ou des autres supplé­
ments qu’il est raisonnable de 
considérer comme courus au pro­
fit de l’employé pour une année 
d’imposition sera payé à l’em­
ployé au cours de cette année ;
5. l’entente prévoit que l’employé 
doit reprendre ses fonctions ha­
bituelles avec l’employeur après 
le congé pour y demeurer durant 
une période qui égale ou dépasse 
la durée de son congé ;
6. l’entente prévoit que, faute de 
l’employé de prendre un congé, 
tout montant détenu à son profit 
en vertu de l’entente lui sera payé 
conformément à celle-ci au cours 
de la première année d’imposition 
commençant après la date où 
l’emplooyé aurait dû le commen­
cer.

Les ententes passées avant le 
28 juillet 1986 seront aussi exoné­
rées s’il est raisonnable de con­
clure en égard aux circonstances 
qu’elles ont été passées non pas 
pour fournir des prestations à 
compter de la retraite, mais prin­
cipalement pour permettre à 
l’employé de financer un congé 
obtenu de son emploi. Les mon­
tants différés dans ce cas doivent 
commencer avant 1987.

Les nouvelles dispositions s’ap­
pliquent aux années d’impositions 
1986 et suivantes.

Les articles publiés dans le ca­
dre de cette chronique font l’objet 
d’un recueil de fiscalité publié 
trois fois l’an. Le prochain recueil 
sera en vente en septembre au­
près de l’Association québécoise 
de planification fiscale et succes­
sorale, 387, rue Saint-Paul ouest, 
bureau 203, Montréal (Québec) 
H2Y 2A 7, au coût de $ 10 plus $ 2 
de frais d’envoi. Téléphone : 
(5I4)-84S-3I24.

CAMPAGNE DE FINANCEMENT

COALITION DES ÉTUDIANTS 
ET ÉTUDIANTES EN ÉCONOMIE 
ET EN SCIENCES DE L ADMI­
NISTRATION DU QUÉBEC
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Les États-Unis de l’euphorie au désenchantement
BERNARD GUETTA
du journal Le Monde

Il n’a fallu qu’un mois pour que le 
désenchantement succède à l’eupho­
rie. L'Amérique est désormais saisie 
de doute sur la bonne santé de son 
économie. Rares sont encore ceux 
qui annoncent une récession pour de­
main, mais pour chacun des démo­
crates (crise économique crois­
sante) au Wall Street Journal (\'\n- 
saisissable « rebond »), les raisons de 
s'inquiéter de la faiblesse de la crois­
sance, ou du déficit du budget ou en­
core de la balance commerciale ne 
sont pas moins réelles.

À trois mois des élections parle­
mentaires de novembre, cette mo­
rosité augmente les chances des dé­
mocrates de gagner les quatre siè­
ges qu’il leur suffirait (l’arracher aux 
républicains pour s’assurer le con­
trôle du Sénat, c’est-à-dire de l’en­
semble du Congrès, puisque la mo­
rosité dont ils disposent à la chambre 
n’est pas menacée. La partie est en 
tout cas devenue assez serrée pour 
que M. Reagan ait décidé de s’en­
rayer pleinement dans la bataille dès 
la rentrée, en allant soutenir sur 
place de nombreux candidats de son 
parti. .

Dès le lendemain de ces élections, 
l’Amérique va en effet entrer dans la 
campagne présidentielle de 1988, et 
le pouvoir de M. Reagan — auquel la 
Constitution interdit de briguer un 
troisième mandat — serait alors ré­
duit à bien peu de chose s’il venait de 
surcroît à « perdre » le Sénat. Cette 
crainte n’est pas étrangère à la dis­
ponibilité qu’affiche en ce moment 
même la Maison-Blanche à conclure 
un accord de désarmement avec M. 
Gorbatchev. Cette souplesse est po­
pulaire, et la perspective d’un nou­
veau sommet, fin novembre ou début 
décembre, fournit un considérable 
atout électoral.

Plus profondément pourtant, ce 
que M. Reagan poursuit est l’espoir 
de laisser un souvenir durable dans
l'histoire. Or, au moment où il de­
vient évident que ce n’est pas sa po­
litique économique qui lui permettra 
de réaliser ce rêve, la seule autre 
possibilité s’offrant à lui est de par­
venir à une réduction — et non pas à 
une simple limitation — des arme­
ments nucléaires, en jouant de la vo­
lonté soviétique d’éviter d’avoir à re­
lever trop vite le défi technologique 
et financier de la guerre des étoiles.

Cette démarche coûte à M. Rea­
gan, car lui-même et nombre de ses 
collaborateurs, surtout, auraient de 
beaucoup préféré démontrer au 
Kremlin et au monde la totale supé­
riorité des valeurs américaines en 
essoufflant l’URSS par la mise en 
place à vitesse accélérée d’un sys­
tème de défense antimissiles. Dès 
l’année dernière pourtant, cette am­
bition avait été mise à mal par le ca­
tégorique refus du Congrès de faire 
porter sur les seules dépenses civiles 
l’austérité imposée par l’effort de ré­
duction du déficit budgétaire.

Il n’était plus question dans ces 
conditions de mettre les bouchées
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La situation est devenue assez serrée pour que le président Reagan ait 
décidé de s'enrayer pleinement dans la bataille dès la rentrée, en allant 
soutenir sur place de nombreux candidats de son parti.

un mythe s’est donc effondré : celui 
de la disparition rapide d’un déficit 
qui s’est élevé à $ 212 milliards U 3 
pour la seule année 1985. Or, ce myi 
the, le Congrès avait voulu y croire; 
car il lui donnait l'illusion de pouvoir 
agir, et le président aussi, car il lu)' 
permettait de se targuer d’avoir im; 
posé le réalisme au prix de sacrifi­
ces. L’opinion — y compris les mi­
lieux financiers — avait, dans ceS 
conditions, fini par considérer qu’on 
tenait le bon bout.

Le réveil a été à la mesure de l’il­
lusion. D'un coup, on a réalisé que le 
boulet du déficit allait peser long­
temps encore sur l’économie, et que 
l’endettement fédéral allait don<* 
continuer à s’accroître — très pro* 
bablement moins vite que ces der: 
nières années, mais bien au-delà 
néanmoins des $ 2,100 milliards U$ 
atteints aujourd’hui.

Le 30 juillet, nouveau coup de ton* 
nerre : le ministère du Commercé 
annonce que le déficit commercial 4 
progressé en juin au rythme record 
et impressionnant de $ 170 milliards 
US l’an, contre $ 148 milliards US en 
1985. Autrement dit, la baisse du dol­
lar, déjà pourtant vieille de 18 mois, 
n’a pas enebre commencé à freiner 
l'aggravation de cet autre déficit, 
dont la diminution progressive était, 
elle aussi, considérée comme ac­
quise.

Cette déception, elle a des causes 
cernables : certains exportateurs 
étrangers, japonais notamment, ont 
digéré la différence de change pour 
conserver leur marché en tirant sur 
leurs màrges bénéficiaires. Eç 
baisse d’un tiers par rapport aux ait 
très grandes monnaies, le dollar 
s’est, en revanche, maintenu facÇ 
aux devises de partenaires commer­
ciaux aussi importants que le Ca­
nada, le Brésil, Taiwan ou la Corée.

CARTES
D’AFFAIRES

doubles. Et le délai dans l’éventuel 
déploiement d’armes antimissiles, 
que M. Reagan se proposerait au­
jourd’hui d’offrir aux Soviétiques, en 
échange d’une réduction de 40 % des 
stocks nucléaires, lui est donc de 
toute manière largement imposé par 
la situation économique.

Que celle-ci s’assombrisse réel­
lement dans les prochains mois, et la 
marge de manoeuvre dont la 
Maison-Blanche disposera dans les 
négociations à venir se réduira face 
à M. Gorbatchev. Que la croissance 
effectue en 1987 un bond de 4.5 %, 
comme l’espèrent certains conseil­
lers économiques du président, et M. 
Reagan aura au contraire les 
moyens de tenir la barre haute avec 
une relative crédibilité.

La fin d’un mythe
À défaut d’oracle, on peut en re­

vanche dater du 7 juillet dernier la 
disparition de l’euphorie qui avait 
prévalu depuis la fin de la récession.

début 1983. C’est ce jour-là que la 
Cour suprême a déclaré contraire à 
la Constitution la procédure des cou­
pes automatiques prévue par la loi 
Gramm-Rudman, qui avait été pro­
mulguée, en décembre dernier, pour 
imposer, à coups de plafonds annuels 
dégressifs, un retour à l’équilibre 
budgétaire d’ici à 1991.

La raison de cet arrêt tient à ce 
que la loi confiait à qn haut fonction­
naire dépendant du Congrès le soin 
de procéder à ces coupes — à parts 
égales dans les dépenses civiles et 
les militaires — au cas où un accord 
ne pourrait être trouvé entre les élus 
ou entre la Maison-Blanche et eux, 
sur les moyens de respecter les pla­
fonds prévus. Cette disposition avait 
l’avantage d’éviter aux parlementai­
res de prendre leurs responsabilités 
en procédant à des choix politiques 
dangereux, mais revenait aussi à 
confier au législatif un pouvoir d’ap­
plication que la Constitution réserve 
a l’exécutif.

Sitôt rendu l’arrêt qui l’invalidait,
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Les importations de chaussures en cuir pour hommes ont aug­
menté de 47 % l'an dernier en raison de la levée des quotas, selon 
l’Association canadienne des fabricants de chaussures.

Selon l’Association des fabricants
La levée des quotas a entraîné 
une hausse des importations

(PC) — Les importations de 
chaussures de cuir pour hommes 
ont augmenté de 47 % l’an dernier 
en raison de la levée des quotas, 
selon l’Association canadienne 
des fabricants de chaussures.

La forte hausse des importa­
tions n’a pas fait baisser les prix, 
mais elle a entraîné de nombreu­
ses pertes d’emploi dans les ate­
liers canadiens, a déclaré Fran­
ces Kelly, porte-parole de l’asso­
ciation qui accordait une inter­
view dans le cadre du Salon de la 
chaussure de Montréal.

En juillet 1985, le Tribunal ca­
nadien des importations recom­
mandait que la plupart des quotas 
d’importation de chaussures 
soient abolis à la date de leur ex­
piration, en novembre dernier.

L’organisme fédéral précisait 
que la hausse de prix des chaus­
sures avait coûté aux consom­
mateurs $ 310 millions depuis l’en­
trée en vigueur des quotas en 
1977, alors qu’il n’y avait pas eu de 
hausse notable de l’emploi.

Depuis lors, les commandes de 
chaussures pour hommes passées 
aux manufactures canadiennes 
ont baissé de 45.3 % et celles de 
bottes pour la même clientèle ont 
diminué de 27.1 %, a noté Terry 
H owe, président du comité des re­
lations gouvernementales de l’as­
sociation des fabricants de chaus­
sures.

Il ne fait aucun doute que l’a­
bolition des quotas cause des dif­
ficultés, comme l’explique Gérald 
Coté, président d’U nico Shoes de 
Saint-Pie-de-Bagot : « Nous avons

réussi à tenir le coup jusqu’à pré­
sent, mais il est douteux que l’in­
dustrie de la chaussure puisse 
survivre dans son ensemble au 
Canada, sans protection contre 
les pays qui subventionnent leur 
industrie. »

Selon Statistique Canada, le 
nombre d’emplois dans l’industrie 
est d’environ 13,400 contre 16,000 
l’an dernier. Environ 28 % des 
2,600 emplois supprimés ont été 
enregistrés au Québec.

Les fabricants se préparent en 
vue de la perte de protection des 
quotas de chaussures pour da­
mes. Les quotas dans ce secteur 
doivent être réduits petit à petit 
et seront complètement abolis en 
1987.

Jean-Marc Bruneau, président 
de Faber Shoes Inc. à Québec, si­
gnale que les manufacturiers de 
chaussures pour dames se sont 
lancés dans la production de nou­
velles séries pour concurrencer 
les importations.

« Je suis inquiet, dit-il, mais 
nous faisons constamment des 
études de marché pour combler 
les créneaux que les importateurs 
n’occupent pas encore. »

L’industrie réduit également 
les frais de main-d’oeuvre.

La valeur totale des ventes de 
chaussures au détail au Canada a 
atteint $ 1.8 milliard l’année der­
nière, comparativement à $ 1.65 
milliard en 1984. La valeur des li­
vraisons sur le marché intérieur 
s’est chiffrée à $ 800 millions, con­
tre $779 millions.

Proviso acquiert Octofruit
CLAUDE TURCOTTE

Provigo Distribution Inc. a fait 
l’acquisition de l’actif de la Compa­
gnie Léo Gravel et Fils Inc., qui com­
prennent tout le réseau Octofruit, 
formé de 15 magasins sous franchise 
et de deux magasins corporatifs. 
C’est une entreprise qui a un chiffre 
d’affaires de $ 16 millions et qui em­
ploie 60 personnes.

Dans un communiqué, M. Yvan 
Bussières, président et directeur gé­
néral de Provigo Distribution, a dé­
claré que « cette nouvelle acquisition 
s’inscrit dans le cadre de l’un des ob­
jectifs de Provigo Distribution, qui 
est d’occuper une position dominante 
dans chacun des segments de la dis­
tribution alimentaire au Québec ». 
On mentionne en outre dans le com­
muniqué que Provigo Distribution 
devient ainsi le plus important distri­
buteur québécois de fruits et légu­
mes.

Pour sa part, le président-direc­
teur général de Léo Gravel et Fils 
Inc., M. Jean-Claude Gravel, soutient 
que « grâce aux ressources humai­
nes et financières de Provigo Distri­
bution, Octofruit connaîtra un déve­
loppement plus rapide».

Léo Gravel et Fils est un pionnier

A 111,1111 11 l" "--------------------------------

Dans le superbe décor des
ÉCURIES YOUVILLE

témoin de 200 ans d’histoire

Grillades 
et fruits de mer

298, Place d'Youville, Vieux Montréal
282-1837

et St-Sauveur-des-Monts

de la distribution de fruits et légu­
mes. Fondée en 1959, elle a lancé la 
bannière Octofruit en 1977 et adopté 
la formule des franchises en 1980. M. 
Gravel continuera d’assumer la di­
rection d’Octofruit.

La Compagnie Seagram Ltée 
AVIS DE DIVIDENDE

Avis est par la présente donné qu’un di­
vidende de vingt-cinq cents (0,25$) l’ac­
tion en monnaie des États-Unis sur les 
actions ordinaires en circulation de la 
Compagnie a été déclaré payable le 15 
septembre 1986 aux actionnaires inscrits 
à la clôture des affaires le 22 août 1986.

Les actionnaires peuvent recevoir le 
paiement de ces dividendes en monnaie 
du Canada ou en monnaie des États- 
Unis, à leur gré.

Les actionnaires résidant au Canada re­
cevront le paiement de leurs dividendes 
en fonds canadiens à moins d’avoir de­
mandé de recevoir le paiement en fonds 
américains, les actionnaires ne résidant 
pas au Canada recevront le paiement de 
ieurs dividendes en fonds américains à 
moins d'avoir demandé le versement en 
fonds canadiens. Les actionnaires qui 
veulent recevoir le paiement de leurs di­
videndes dans l'autre monnaie offerte 
doivent signifier leur choix par écrit à la 
Compagnie Trust Royal, Services aux so­
ciétés, 630 ouest, boulevard Dorchester, 
Montréal. Québec H3B 1S6 au plus tard 
le 22 août 1986. Dans le cas des verse­
ments en fonds canadiens le taux de 
change sera celui qui est affiché par la 
Banque du Canada à midi le 22 août 1986.

Par ordre du Conseil d’Administration,

MICHAEL C L. HALLOWS, 
Secrétaire.

Montréal, Québec, 
le 5 août 1986.

«

Les négociations entre Corporation des Tapis 
Peerless et Crossley Karastan sont rompues
PAUL DURIVAGE

Les négociations pour l'acquisition 
de la société Crossley Karastan Car­
pet de Truro en Nouvelle-Écosse 
sont rompues, a déclaré hier le pré­
sident de la Corporation des Tapis 
Peerless de Montréal, M. Bram Gar­
ber.

Rencontré à l’issue de l’assemblée 
annuelle des actionnaires hier, M. 
Garber a été avare de commentai­
res, expliquant seulement que Peer­
less avait rompu toutes relations 
avec l’entreprise convoitée, n’ayant 
pu arriver à une entente. Le fait que 
l’entreprise ait été précédemment 
repêchée par une société d'Êtat néo­
écossaise à la suite de difficultés fi­
nancières, n’a été nullement un em­
pêchement, a-t-il encore ajouté.

Crossley, un fabricant de tapis 
louffetés et tricotés pour les secteurs 
résidentiel et commercial, a enregis­
tré en 1985 une perte de $ 292,000 sur 
un chiffre d’affaires de $ 38.3 mil­
lions.

« Nous continuons d’examiner tou­
tes possibilités d’acquisition et de di­
versification mais, comme on a pu le 
constater dans une récente transac­
tion qui n’a pas abouti, Peerless con­
sidérera seulement des acquisitions 
qui lui seront profitables ainsi qu'à 
ses actionnaires », a par ailleurs dé­
claré M. Garber devant l’assemblée 
des actionnaires, faisant allusion à 
l’affaire Crossley.

M. Garber a expliqué à la presse 
qu’il y avait présentement beaucoup 
d'occasions pour des acquisitions.

Ventes
($ million»)

L’entreprise cherche principalement 
à mettre la main sur des installations 
manufacturières additionnelles au 
Canada, bien qu’elle n’exclue pas une 
diversification dans le domaine des 
revêtements de plancher et autres 
équipements domestiques.

Peerless est à compléter son pro­
gramme de modernisation à ses usi­
nes d’Acton Vale et de Wickham au 
Québec. Les $ 6 millions engagés

cette année s'ajoutent aux $ 21 mil­
lions dépensés au cours des cinq der­
nières années, ce qui, selon M. Gar­
ber, constitue le plus important pro 
gramme d’immobilisations réalisé 
par l’industrie ces dernières années.

« Nous sommes convaincus qu’à la 
fin de notre programme de dépenses 
en immobilisation, nous aurons une 
entreprise de fabrication équilibrée, 
moderne et efficace, capable de ré-

La vogue du cooler au vin a connu une 
ascension irrésistible en quelques années

NEW YORK (PC) — En quelques 
années à peine, la vogue du « coder 
au vin » ( wine cooler), cette boisson 
faite d’un mélange de vin blanc, de 
jus de citron et d’eau gazeuse, a 
connu une ascension irrésistible et 
fait les délices d’un nombre toujours 
croissant de consommateurs assoif­
fés.

La composition des coolers n’a 
rien de bien mystérieux et des spé­
cialistes en vins affirment qu’il suffit 
d’un zeste d’effort et d’une pincée d’i­
magination pour reproduire chez soi, 
facilement et à moindres frais, la dé­
saltérante boisson. Pourtant, les ven­
tes grimpent en flèche.

« Ce n’est pas du tout comme l’an 
dernier », dit John Oliver, de la so­
ciété canadienne Seagram Wine Co., 
à New York. La demande est « con­
sidérablement plus élevée, bien au- 
delà de nos prévisions ».

C’est un dénommé Michael Crete 
qui a, le premier, imaginé ce breu­
vage, qu’il a servi à l’occasion d’une 
réception sur une plage de Califor­
nie. Ça a été si populaire, a-t-il ra­
conté par la suite à un journaliste de 
la télévision, « que je n’ai jamais eu 
une chance de jouer au ballon-volant 
ou au frisbee ce jour-là ».

Il a suffi à Michael Crete et à son 
associé Stuart Bewley d’embouteil­
ler leur invention pour ramasser une 
véritable fortune grâce à la vente de 
leur marque California Cooler à la 
compagnie Brown-Forman pour $ 55 
millions US. Leur contrat prévoit 
d’autres revenus éventuels allant 
jusqu’à $83 millions US.

Depuis ce temps, en cinq ans à 
peine, plus de 150 nouvelles marques 
de cooler ont fait leur apparition à 
travers l’Amérique du Nord.

Et les coolers au vin ont acquis 
une image de boisson saine, pauvre

en calories et appréciée des gens 
soucieux de leur santé, une réputa­
tion qu’ils ne méritent pas tout a fait, 
disent certains.

La plupart des coolers les plus po­
pulaires ont une plus grande teneur 
en calories que les boissons gazeuses 
ordinaires (non diététiques). De plus, 
leur proportion d’alcool atteint de 5 à 
7 %, ce qui en fait des boissons sen­
siblement plus fortes que la majorité 
des bières.

« Les gens seraient vraiment sur­
pris de la teneur en calories », dé­
clare un représentant de la compa­
gnie Anheuser-Busch, cité dans un 
article de la revue Market Watch. 
C’est un secret qu’il n’hésite guère à 
dévoiler, puisque sa propre entre­
prise vient de mettre sur le marché 
le premier cooler américain à basse 
teneur en calories.

D’après lui, une bouteille de 355 
millilitres contient, en moyenne, plus 
de 200 calories. Par comparaison, se­
lon les données d’Agriculture Ca­
nada, une bouteille équivalente de 
bière ne contient en moyenne que 150 
calories, un verre de whisky et bois­
son gazeuse, 188 calories et une bou­
teille de coke de 300 ml, 115 calories.

Pour savoir si les coolers sont 
bons ou mauvais pour la santé, il faut 
d’abord évaluer ce que les consom­
mateurs auraient bu, à défaut de 
cooler, soutient pour sa part Mi­
chelle Marcot, conseillère en alimen­
tation auprès d’Agriculture Canada à 
Ottawa.

Par exemple, explique-t-elle, les 
gens qui substituent un cooler à du 
jus de fruit, de toute évidence, n’a­
méliorent pas leur santé.

Par contre, ceux qui abandonnent 
le vin ou d’autres boissons plus fortes 
en faveur du cooler diminuent leur 
consommation d’alcool et avalent du

même coup un peu de jus de fruit, 
sans toutefois réduire leur absorp­
tion de calories.

La réputation de boisson saine du 
cooler au vin est si profondément en­
racinée, ajoute-t-elle, qu’elle a re­
marqué que certaines personnes, fé­
rues d’activité physique et persua­
dées de mener un style de vie sain, 
ingurgitaient une ou deux bouteilles 
de cooler en sortant de la salle 
d’exercices. « Vous en voyez un bon 
nombre comme ça dans les clubs de 
santé. Ce n’est tout simplement pas 
intelligent. »

L'industrie canadienne croit que 
les amateurs canadiens de coolers 
ont, plus que les Américains, ten­
dance à consommer des coolers 
comme substituts à d’autres boissons 
alcoolisées, plutôt qu’à des boissons 
non alcoolisées.

Cela s’explique par le fait que dans 
plusieurs Etats des États-Unis, les 
coolers sont en concurrence avec les 
boissons gazeuses dans les épiceries. 
En revanche, au Canada, les coolers 
ne sont vendus qu’aux régies des al­
cools ou aux magasins de vins dans 
toutes les provinces, à l’exception du 
Québec.

Les ventes de coolers américains 
ont grimpé en flèche, passant de 
130,000 caisses en 1982 à 40 millions 
de caisses l’an dernier. Au Canada, 
les ventes de l’an dernier attei­
gnaient près de deux millions de 
caisses, contre 400,000 en 1984.

La vogue durera-t-elle ?
John Oliver est persuadé qu’il ne 

s’agit pas uniquement d’une mode 
passagère. « Nous avons fait énor­
mément de recherches et tout ce que 
nous voyons nous indique que ce 
n’est pas une mode», assure-t-il.

« Nous prévoyons au moins 10 ans 
de croissance ».

pondre à la demande dans un avenir 
prévisible », lit-on dans le dernier 
rapport annuel.

L'entreprise vise pour l'exercice 
en cours un chiffre d'affaires de $ 200 
millions, ce qui constituerait une 
hausse de plus de 10 % sur le chiffre 
de l’exercice termine le 28 février 
dernier. M. Garber n’a pas voulu se 
risquer sur une prévision de bénéfi­
ces, signalant seulement qu’il serait 
supérieur au chiffre de $ 5.5 millions 
ou l’équivalent de $ 1.38 par action 
obtenu l’année précédente.

Le premier trimestre est encou­
rageant, bien que M, Garber se 
garde d’en tirer des projections. Les 
activités du fabricant de tapis ont en­
traîné un bénéfice net de $ 1.45 mil­
lion ou 25 cents par action sur des 
ventes de $ 47.2 millions, au terme du 
premier trimestre terminé le 24 mai 
dernier. Ceci se compare à un béné­
fice de $ 421,000 et à des revenus de 
$ 39 millions pour la même période 
de l’année précédente.

Notons que les actionnaires ont 
approuvé hier à la quasi-unanimité 
la proposition de fractionnement des 
actions ordinaires sur la base de 
deux pour trois. L’entreprise a pré­
sentement 5.8 millions d’actions en 
circulation, dont près de 60 % sont 
dispersées parmi le grand public.

LE PÈRE CLAUDE GROU, c.s.c.
NOUVEAU SUPÉRIEUR GÉNÉRAL

La congrégation de Sainte-Croix a 
tenu son chapitre général, durant le 
mois de juillet dernier, à l'université 
Notre-Dame. Indiana II était formé de 
délégués, pères et Irères, représen­
tant dix pays d'Europe, d'Amérique 
du sud et du nord. d'Asie et d'Afrique 
ou la communauté est engagée
En plus de réviser les constitutions 
de la congrégation et de réajuster ses 
structures internationales, le chapitre 
avait pour tâche importante d’élire un 
nouveau supérieur général Le P 
Claude Grou, c s.c a été élu comme 
le dixième supérieur général des 
pères et des frères de Sainte-Croix
Le père Grou est né à Saint-Laurent 
le 16 novembre 1941 Après son B A 
au collège de Saint-Laurent, il fut en­
voyé en Inde pour ses études théolo­
giques à Gangalore, puis à Pune, où 
il obtint sa maîtrise. Il tut ordonné 
prêtre à Montréal, le 20 avril 1968.
De retour en Inde, il étudia la philoso­
phie indienne et obtint une maîtrise 
de l'Université de Pune en 1970. 
Boursier de la «University Grant 
Commission», il acheva son doctorat 
en philosophie indienne contempo­
raine, En 1980, il revint au Canada. 
Nommé responsable provincial de la 
formation en 1981, il devient assistant 
provincial en 1982.
Un autre canadien le frère Gérard 
Dionne, e sc , a été réélu comme 
premier assistant général pour un 
deuxième mandat

CHARTIER, MOISAN & ASSOCIÉS INC.

déménagera ses bureaux et 
occupera la totalité de l’immeuble 

sis au 8400, rue Bougainville

Léopold a agi à titre d’expert-conseil 
auprès du locataire

Expert-conseil auprès de l’utilisateur

Léopold, Consultants Immobiliers Inc.

»A f
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MONTREAL
Activité modérée

MdN'l'KKAI. (!’<') — I.'activité a été modérée hier 
fl la llmirse de Monlréat et l'indice général a terminé 
la journée en progrès de 2.05 iHiinls, 

l.es pétrolières uni enregistré un gain de lit.64 à 
IttM.Ilü, les forestières 11.24 à 1904.46, les industrielles 
4.00 à r292.0H ('I les minières 1.92 à 1271,92. A l'inverse, 
les .services publics ont retrailé de ,T40 h 1372.10 alors 
(tue les bancaires étaient inchangér'S fl 1432.60 

l'bi tout 3,732,300 actions ont changé de main contre 
l„567,64(l la veille,

l.e titre Cascades, en haus.se de 14 h $1H 3-4 s'esl 
traité à 126,425 exemplaires. Placer Development a 
cédé 12 à J27 3 4 el 44,800 actions ont été t)ras.sées. 

Parmi d'autres valeurs aclivemenl Iraitée.s, Stein­
berg A a gagné 1 3 4 ù $44 14, Umgesco B 3-8 à $5 5-8, 
Ab’aii 3-8 à $42 7-8, Inco 14 è $17 3-4 el Noraiida Mmes 
1 4 è $18 3 4.

Canadian 'l'ire A a abandonné 3-8 à $14.
Sur 476 tilrcs nus en jeu, 165 élaienl en hau.s.se, 189 en 

bai,s,se el 122 stables.
Cours fournis par la PRESSE CANADIENNE__________

XXM
MASCHt

xco
HYMOi

CARtUMt
^3j64

1104,38
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SANCAIXI

VARIATIONS
MSTITRIS PRODUITS
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MÉTAUX

M N
M Corp 
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McNtil M 
Mtinottc 
Mtmp Wt 
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Mm Lgc 
Miron.Un 
Mitti Corp 
IMoIspn A 
MTrusUp 
Moort 
Multidtv 
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NobiKp l 
(NtSbitl.A 
Nefi Ttcb 
NlldLihl A 
NHdL 9.14 
NtwTtI 
Norondo 
Noron pA 
Noron 7,75 
Norctn.En 
(Norit.a 
NormtcliB 
Nor Ttl 
Noriboolt 
Nprtait.wl 
NovoA Wq 

I movQ Ail 
I Nova n 

Novo n.}4 
j Novtrco

O P

1400 %m 
9300 17^ 

30700 
$00
700 %75'm 
400 IKM 
$$0

1400 tim 
343$ VSH 
400 t9V} 
$00 UH 
$00 t4H 

4007 %7'‘* 
3900 $I0H 
343$ IS 
$000 IS7 
4400 t7S 

17170 \\\'m 
3300 UH 
n03 t37>/« 

MS)0
177$3 $34H 

300 UV) 
$400 31$ 
$00 I3IH 

UOI $)$H 
4100 4(5 
1307 tlOH 

19$ I10H 
i?3 U7 

173437 IIIH 
743 $101 

1300 $77 
4$00 $14 
1100 $SH 
4$00 $$'« 

11471 U1H 
1400 $SH 
3$00 17S 
7400 S14H 
4000 440 
1$00 $74 
900 $76H 

1080$ I13V4

15H 15H"
7V« Vm

1IH 1IH 
34H m * 
7$ 75'k -
7$H TSH ♦ 
34H 3S 
11H IIH-
1S'4 15H

ISO ISO -s
74'4 74H - H
10H livi * '4 

4>,s 4H - H 
77H 37H - H 
1TH ITH 4 vi 
34'4 34 H 4 % 
4H 4H 

310 300 -1S 
30 30H 4 H
1SH 1SH 4 I4 

405 405 -30 
10H 10H - H 
10H lOH - H 
17 17 4 H
10H lOVt 4 '4 

101 101 4 '4
74H 77 4 H 
13H 13H 4 H 

S $'4 4 40 
S SH 4 37 

40H 40H 
SH SH — H 

140 140 -10 
14 14 - H

4S0 4S0 -10 
TSH TSH - H 
T4H T6H 4 H 
17V1 lîH 4 H

OPTIONS
- Op 
Dtrn. tp

Opiion Mou Pni Otirt Otm Trant cir.

A B

OokwoodA 
OE INC 
PoPtdn PI 
Poptrbord 
PttfItSS 
Ptrkint P 
Ptrptl Pd 
Perry,un 
Ptl Sun 
Pet—Sun wt 
P1.Sun.srl 
Ploctr Ov 
PIqc wl
PIQ WO 
fPowr Cr 
Pow Sr84 
Power Fin 
Prefoc 
IPremdor 
Prooptic 
Provipo

Q R

TOOO 130 
1T00 $1TH 
1400 $T4H 
400 UH 

1000 $14
1400 $11H 

SOI $9
I4S0 UH
1401 373 
1900 110 
400 370

44000 $T7H 
67600 14S 
I4S09 410 
39135 II4H 

330 $S1 
4000 $34'4 
9700 330 

2S0 $14'4 
2S00 3SS 

130(5 SilH

130 130 -S 
13Vj 17H 4 H 
34H 24Vï 
4H 4H - H 

(3V2 13H- '4 
11H 11H 4 '1 
OH 9 t 4 
4H 4H - H 

2X1 277 4 7
107 110 
370 370 
77’4 27H- H 
OS )0S -34 

39S 410 -S 
(4H 14H- H 
51 SI 4 H 
3SH 3SH - '^4 

30S 70S -S 
14 14'^ 4 ’4

3SS 25$ 4 7 
I8H i8H - H

INDICE GlNÉRAL
1«4l)r

VOLUME («n millions)
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6500
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700

1100
41941

(500

$15V« 1SH 1S</4 4 H 
$1SH 15H (SH - H 
$34H 34H ?4'/4 
$51H SiH 51H 4lH 
$3SH 20H 78H - H 
$24H 74 34H 4 > 4
$14’/4 14 14 - '4
S14H 14H UH 
SIOH lOH lOH 4 H 
$31H 31H 31H4 
350 345 345 -S

A B
ALSi
Agnico e
Aigue
Akers
Alla errerg 
Alton Alu 
Alton Wt 
Aldor>o M 
Algomo St 
Algmo2.00 
Aligro 
Alum.C 84 
AMCA int 
AMCA8.84 
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Ame
Am.Borric 
A.br.wf 
lACCl 
AmR O 
Amusecor 
Ariooen 
Asomero 
Asomro W 
Asomero 8 
Asbestos 
(Astral A 
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lAtco I 
B Corp.A 
BCED 
eCED.Wt 
BCE
BCE 7.70P 
B C Forst 
6GR A 
BGRwt 
8C Phone 
BP Con 
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Bque Mil 
BMO 3.85 
6MO Wts 
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Bq Nat s8 
8q Nof s7 
Bq Not s4 
Bq RovQle 
Bq Rv Wt 
BqRv t.4S 
BqRv 3 75 
Belmorol 
Belmoro w 
Biltrite 
BilIrtW 
Biotech 
fBomb A 
(Bomb 8 
Bomb Sri 
BomWb 
Bow Vol 
BowVI?.0S 
Bow V Rs 
Brolorne 
Broscode 
B'oscon A 
Breon prF 
Bruncor 
flrunswfclc
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7100
3530

18480
10000

400
52795
14700
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ISO

1300
43850

1400
2370

800
100

1000
4700

0900
5375

30900
5000
9730
4450
1500
700
z7S

7484
SOO

1001
6800
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6987

33406
1700
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100
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U 7H 
10 10 

$14''4 14>4 
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$7SH 74H 
S34H 24H 
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$75 25
$25'4 75V4 
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$17H (6H 
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$15H 15H 
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UH 6H 
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Encor 3047
lEnPr A ÎOOO
Epitek Int SOM
Eq. Dents 1X)0
FCA Inter 37M
FoiLtee 54M
FILteeWts 2X
Forex 2tM

G H

$t3H 13H 13H « 
$26H 25H 24H-1H 

$5 49$ 49$ « S
IX IX IX « 10 
41 40 40 -1

4X 410 4X «S 
$19H 17H )7H-2’1l 
$X’: 19H M - H 
$37 37 37 -1'-:
80 76 80

CÂT
CDC Life 
CB Pok 
CIL
Cod Frvw 
Cod Fw 0 
Cod Fw.wt 
Cambridge 
Cbrgwt 
Camp R 
fCompeou 
Copwl 
Camp Sr.C 
lCDC
CDC 1980 
C lmp Bk 
CIBC wB 
CIBQ 3.U7 
CIBC w 
CiBC w.o 
CP Lfee 
IC Tire A 
C Util Prk 
C.util $rM 
C Util wto 
CMrwc 
Conomox 
Conron A 
Conrn w.A 
Contol 
Corerw 
Corl Ok 
Cosco. 
Celonese 
CentrI.Cp 
ICFCF Inc 
Choron 
Chofon.wt 
fChoteou 
Circo Crft 
CimL PrE 
Cinrom 
Cinrom.W 
Cogeco 
Cominco 
Cmrd.o 
Concern 
Cmp Inv 
Comterm 
Comt.Wf

12S80
12M
1479
$$0

34700
4$0
800
7M

2400
7906
800

10M
IM

476M
41M

10816
I6M
22M
7650
10M

42153
7737$

6M
1000
7$M

77095
400

1000
7M

10M
SM
6M

12647S
142M

17M
1710
47M
6350
IM

51M
IM
IM
500
725

14M
47M
8M

18975
64M
1000

$MH MH 
$17 16H
$26’: 26H 
$27 27
$31H X 
$9H 9H 

$74H 73H 
$?4'4 24vi 

UVy 7H 
215 710 
$XH XH 
U 6 

S74H 24H 
U'-: 6H 

SI5H 15 
$17H 17H 
765 755 
$77''4 27V4 
715 180 
485 480 
$tSH iSH 
$UH 14 
$76H 76H 
$23 73
410 410 
$I7H 12 
$SH SH 

$17 16H
275 275 
405 4M 
$31V: 31H 
$13 13
$18H 1BH 
$16H l6'/4 
$16'A 16H 
$XH XH 
$14 13’/:
$10 9H 
$12 12 
$9H 9V:

$UH UH 
$18 18 
$10 10

MH « H 
17 « H
26H - 'R 
27
MH -IV4 
9H

23H - H
24’/4 - '/$ 
8H « '4

210 -5 
MH ♦ H 

6
24H- H 
6H ♦ H 

15 - H
17V: - 'R 

255
27'/4 - V4 

185 -X 
480 -S 

(SH
U - H
26H « '/4
73

410 -10 
17H « .4 
SH

17 ♦ H
275 « 10
40$ «5
31H- H
13
IBH « ’/4
16H « H
16’/4 « '/4
70H
14 ♦ V: 
10 « H
12 - V4 
9H

UH « H
18 « H 
10 -
7'4

13 « H
6'/: - ’A

13
375 «10 
136 -4 
33 «2

GBC.Wts 
Gaz 15 
Goz SrD 
Gen AAolr 
Geo Lee u 
IGidcrp.A 
Goodlellw 
Gr Wst7.70 
C-W.Lfteco 
Grilli
fGr.Lour.b 
G.louW 
Gr.T GTC 
Guofdcof 
Gdcof.wf 
Guord orA 
Guord prB 
Gult Cor 
Gulf.Sri 
Horlco 
Howker 
Hees.int 
Hees.wt 
Helix.Cire 
Henlys Gr 
Hir Wolkr 
H Wlkr E 
Wlkr Wts 
Hubbard 
Husky Oil 
Hypocrot

I J

700M 69 69
?M $771} 27'.4 

13M $25'; 25’4 
1052 $IM IM 
52M $7H 7H 
1X10 $7H 7H 
XI 450 456 
5M $26H 26H 
400 I2IH 2IH 

78M $7H 7
850 $13 12H

31M 4M US 
4910 $MH 11 

2M U 6
22M 80 80
3M $7 7
6M UH 8'4 

15550 $I4H UV] 
28M 460 460 
7M 395 390 
6X $77 H 27H 

M440 $31'-: 31H 
133M $12H MH 

5M X5 X$ 
762 $11 M 

14031 $38 X 
m $XH XH 
5M UH 6'/: 

27M U''4 6 
8435 UH 8H 
67M $12’/: 12H

7
8''4

UH « R 
460
390 -5 
27H- H
31V}
12H « H 

M5 -5
M - '^4
X
MH « H 
6'-': « 'R 
6H- H
8'/4

12H - H

lUAP InA
UUrmor
(Unicrp A
fUnjgs B
Uni.Wt
DnigesprA
UnigesprB
Union.Ent
Uni—Select
US.Stl.cdn
Vorily Co.
fVerso.CIA
VIdtron
Volcano

W X

390 $M 
27$M X5 

6M UH 
4X75 U 
27950 2M 
3250 SttH 
S9X $t0H 
ZX $MH 

24M UH 
10M S24H 
7804 275 
6M 2M 

11549 $18H 
3151 $12H

X X 
285 MS -10 

BH 8H-H 
S’-4 SH « H 

182 165 «S 
(OH MH ♦ H 
10 10V| « H
MH MH- H 
6H 6H 

24H 24H - 'R 
270 275 + 5 
195 2M 

18V: I8H « ’$ 
12H 12H

Ideal Mil 
' IPL INC 
[ lU Inter 
' imosco ltd 
, lmp Mils 

lmp OU A 
! inco Ltd 
I Inco lOpr 

innopoc . 
IBV

1 inter Pipe 
! Inv Grp S < 
' Islond Tel 

fivoco A 
Ivoco-srî 

I Ivoco sr2 
lvoco.sr3 

> Jonock 
I Jonck Wts 
I fjrny End

K L

XX U'^ 
6M $7H 
600 $I7H 

M9M $35H 
38M 123 
8122 $40H 

7M75 $17H 
IM $76H
IM $I8’/4 
zX $183H 
XIO $39’/4 
Z15 $16 
SX $X ’ 4

I6SIS $X
2M $27’.4 
500 $27H 

3MX $31 
39575 $XV4 

15M $17H 
5350 $9H

SH 6 
7V} 7H - 

17H 17’': « 
35’R 35'R- 

121 121 « 
40H 40H « 
17H 17H « 
76H 26H « 
IIV4 18’'4 

182H 183H 4 
39H 39'r- 
16 16 
XH 29H 
19H X -
2714 27''4
27 27H -
X'/4 X'/4-
25H 75'R- 
17H 17H- 
9'/. 9’/4 ♦

; Koutei 
; Lobott

Locroix
' Loldlow 
. ILoidlw B 

Lombert 
' LomSo 
i Lonpof T. 

LopVer 
Lvitec 
Lvltec Wt 
ILoVrdy 0 
Leroux 
ILv.b.A 
Loblow 
Loewen 
tLogis.Cib 
Loh's 
Lonvest 
Lonvest.Wt 
Louvem 
Louv.p 
LouvmWia

34M $18H 
38M $24H 
XI 275 

IBM $23'/4 
3600 $22V} 
2X1 $5 
2X1 $5H
lOM 44$ 
U7S $7 
M» 270 
3000 101 
2770 X5 
7X1 $S'R 

706M $9 
6M $12H 
5M $MH 

MM UH 
X50 215 
1M0 $7SH 
500 $5H 

395M 137 
IBM 2X 
48M 50

18H 16H 
24H 24H 

275 275 
23 23 - H
22'.v 22’a - H 

495 495 -5 
5’A 5’/4 - H 

445 44$ -S 
6H 7 - '/4 

2X 2X -X
100 too -I 
290 m

5 SVR « 'R
8H 9 « </4

I2H 12H « H 
MH MH « >/4
6 6'4 « '/4

213 213 «2 
2$H 25H 
SH SH 

125 IX -M 
740 7« -10 
43 43 -17

Contrats à terme
sur le bois de sciage de FEst

Woferbrd 
Wolwyn 
Westburne 
West Trn 
Westmin 
Winfon 
Wood word 
WorldEq.A 
Wrld wt.A 
Wrid wt.B 
Xerox wt

Aoborock 
Abcourt 
Abcort.p.A 
A.MetW 
Abitibi Res 
Augmitto 
Aunore 
Aur Res 
Borexor 
Borx w 
Botemon 
Beoucp Rs 
Borolex.A 
Bruneou 
Coche dOr 
Coche Ex 
Chobeio 
Chobeio W 
Cooesco 
DOr Vol 
Dufres 
Oumog 
Dumont 
Eider.Cl.A 
Expio Que 
Forboro 

, GoIntO 
I Gospesie 

Cln.Gr 
G Knight 

, Gidn pond 
I Gold Tigr 
1 Gld.Tri 
. Goldcx ltd 
t Goie.wt 
I Gordex 
I imco 
: JAG Mme 
' Jomex Expl 
I Kew Gold 
, Loduboro 
I LoPouse 
{ Lvnx Exp 
; Mocomic 
; Mossvol 

Mozorin 
Moutort 
Mid Conod 

j M OuNd 
; MonDor 

Mon wt 
I N Poscolis 

Novomm 
I Oosis Res 
i Onyx Res 

OrmicoEx 
PeronG 

; Que Coblt 
Oueenstn 

) Rodisson 
: Rouvn.Rs 
1 Royex WT 
' Shoiio 

StondordG 
Tolismon 
Tondem 
Volmont 
Vior
Wnghtbr
WrfbrW
Yorbeou

4M $5H 
11066 U 

6M $1SH 
16X $13H 
SM $7H 

60M 7
809 UH 
750 $9H 

ISM 75 
5M XS 

10M UH 
Junior Mmes

SH SH « ' • 
4X 4X -5 
15H 15H 
12H 17H - 'R 
7H 7H 
5H 5H ♦ '/: 
6H 6H 
9H 9H 

75 75 « 10
XS X5 

6H 6H - 'R 
Oils

2N0 27 27 27 «1
55N 72 71 71 ♦ 1
588 425 425 425 «15

300N 1 1 1 -1
20N X X X
4888 95 X 92 -2
Z4N 70 70 70 « 1
17N 335 315 325 -IS
30N a X X «5

180N 4': 3 3 ♦ 2’-}
34SN 19'.j1 18 18
TON X X X
56U 35 X X -5
84N X X X -5

51992 39 35 39 «4
17N 135 135 135 ♦ 5
80N 32 X X -4
SON 3 3 3 —4

115N 75 73 73 -2
3)N 2U 2N 790 -10

ISON 35 X X -10
15323 $9'i1 8H 9'/»
2Û6N 18 17 18 -IH
32N N M N

190N 44 X 44 ♦ 4H
241X 18 16 16 -2

5414 70 70 X -4
SON IS IS IS «5

315X 215 IN 185 -3)
IN $10H1 lOVt 10H - H

40N 49 45 45
14SN 44 40 X -4
147N 195 185 1U -13
23271 X5 195 X2 —8
)20N 95 85 85 -J4
147N 249 242 249 «4
T34N SS X 51 -3
350N 32 32 32
T9N 175 175 175
TON 75 75 75 ♦ 5
ION 30 tt tt « I
20N 36 36 U «1
4SN 32 X X -1

10ÛN X X X -2
440N 15 12H IS «3

ION 35 35 35
10SN 75 75 75
83X 29 X X -2
26N 33 33 U -3
25N N 75 75 -5
40N 12 12 12 -3
60N 65 61 61 «1
ION XS 2X 270 -15

28464 X SS X «1
INN 36 34 U «2
30N 21 21 21 « 1

18825 445 435 4X -X
IJN 27 27 27 ♦ 2
ION IX 125 125 -3
TON 42 42 42 -1

171N 215 )X 210 «X
54N IX 141 IX -5
7400 N N 90 -5
1560 52 52 52 -5
25N 39 38 38 «1

)44N 212 IX 212 -8
XN 25 25 25 « H
32X 94 96 94

118N IX 142 145 -14
243N 37 X X -9V:
SSSN U N 93 «1

Bli BC 
Bk B-C 
Bk B-C 
Bk Mtl 
Bk Mtl 
Bk Mtl 
Bk MK 
Bk MU 
Bk Mtl 
Bk Mtl 
Bk Mtl 
Bk Mtl 
Bk Mtl 
Bk Mtl 
Bk Mtl 
Bk Mtl

Bow vol 
Bow Vol 
Bow Vol 
Bow Vol 
Bow Vol 

: Bow Vol 
I Bow vol 

Bow Vol 
I Bow vol 
: Bow Vol 

Bow Vol 
Bow Vol 
Bow vol 
Bow Vol 
Bow Vol 
Bow Vol 
Bow Vol 
Bow Vol 
Bow Vol 
Bow vol 
Bqep-Mcd 
Boep-Mcd 

' Bœp-Mcd 
, Bqep-Mcd 
' Bqep Med 
; Bqep-Mcd 

Bqep Med 
' Bqep-Mcd 

Sqep-Mcd 
8qep-Mcd 
Bqep-Mcd 
Boep-Mcd 
Boep-Mcd 
Bqep-Mcd 
Bqep-Mcd 
Bqep Med 
Boep-Mcd 
Bqep-Mcd 
Bqep Med 
Bqep-Mcd 
Bqep-Mcd 
Bqep Med 
Bqep Med 
Bqep-Mcd 
Bqep-Mcd 
Br sen A 
Brsen A 
Brsen A 
Brsen A 
Brsen A 
Brsen A 

' Brsen A 
I Brsen A 

Brsen A 
Brsen A 

' Brsen A 
Brstn A 
Bfsen A 
Brsen A 
Brsen A 
Brsen A 
Brsen A 

' Brsen A 
I Brsen A 
I Brsen A 
I Brsen A 
I Brsen A 
{ Brsen A 
! Brsen A

C D

9 b X 
Fb X P 
Fb 77'i 
Fb «HP 
Fb 75 
Fb 25 P 
Fb J7H 
Fb X 
Fb X P 
Ag 17H 
Ag 17HP 
Ag X 
Ag X P 
Ag XH 
Ag nv:P 
Ag 25 
Ag 25 P 
Ag 27H 
Ag 27VîP 
Nv X 
Nv X P 
Nv XH 
Nv XHP 
Nv 25 
Nv X 
Nv X P 
F b 37Va 
Fb 37V:P 
Fb 40 P 
Fb 45 P 
Fb 47H 
Fb 47HP 
Ag XVj 
Ag XHP 
Ag 35 
Ag 35 P 
Ag 37V: 
Ag 37V;P 
Ag 40 P 
Ag 45 P 
Ag 47H 
Ag 47HP 
Ag 50 
Ag » P 
Nv 47V:P 
Nv X 
Nv X P 
Mr 10 
Mr 10 P 
Mr 12V} 
Mr 12V:P 
Sp 10 
Sp 10 P 
Sp 12V: 
Sp 12V:P 
Sp 15 
Sp 15 P 
Sp 17H 
Sp 17V:P 
Sp X 
Sp X P 
De 10 
De 12V:P 
De 15 
Oc 15 P 
Jo 7 P 
Jo 8 
JO 8 P 
Jo 9 P 
Jo tO P

Oc 10 P 
Oc 12V:P 
Oc 15 
Oc 15 P 
Mr 12V: 
Mr 12HP 
Mr IS 
Mr 15 P 
Sp 10 
Sp 10 P 
Sp 12V: 
Sp 12V:P 
Sp is 
Sp is P 
DC 10 
Dc 10 P 
DC 12H 
Dc }7hP 
Oc IS 
Dc IS P 
Jo 25 
Jo 25 P 
Jo XH 
Jo X 
JO X P 
Ap 25 
Ap 25 P 
Ap 27H 
Ap 27HP 
Ap X 
Ap X P 
Oc XV: 
Oc 22’.':P 
Oc 25 
Oc 25 P 
Oc 27V: 
Oc 27HP 
Oc X 
Oc X P 
Fb 35 
Fb 35 P 
Fb 37H 
Fb 37V:P 
Fb 40 P 
Ag 35 
Ag 35 P 
Ag 37V:P 
Ag 40 
Ag 42'/: 
Ag 42V:P 
Ag 45 
Ag 45 P 
Nv 35 
Nv 35 P 
Nv 37HP 
Nv 40 P 
Nv 42’/: 
Nv 42HP 
Ag S 
Ag S P 
Ag 6 
Ag 6 P 
Nv 5 
Nv 5 P 
Nv 6 
Nv 6 P 
Fb X 
Fb X P 
Fb X’:P 
Fb 35 P 
Ag X' : 
Ag 27':P 
Ag X P 
Ag X'RP 
Ag 35 
Ag 35 P 
Nv 27'/: 
Nv 27V:P 
Nv 35 P 
Mr IS 
Mr 15 P 
Mr 17HP 
Sp 10 
Sp 10 P 
Sp 12’/: 
Sp 12’/:P 
Sp 15 P 
Sp 17H 
Sp 17'/:P 
Oc 12H 
Dc 12V:P 
Oc 15 P 
Oc 17V}P 
JO 9 
JO 9 P 
Jo 10 
Jo 10 P 
Jo 17V: 
JO ITHP 
Ap 9 
Ap 9 P 
Ap 10 
Ap 10 P 
Ap 12’: 
Ap 12V:P 
Oc 9 
Oc 9 P 
Oc 10 P 
Oc 17V:P 
Oc 15 
Oc 15 P 
Oc 17”: 
Oc 17’/:P 
Mr 27H 
Mr 7;”:P 
Mr X 
Mr X P 
Mr K’/: 
Mr XHP 
Sp X 
Sp X P 
Sp X”: 
Sp XHP 
Sp 75 
Sp 75 P 
Sp 27V: 
Sp 27'.'}P 
Sp X 
Sp X P 
Dc X 
DC X P 
Oc X’/: 
Dc X’/:P 
Oc 25 
Oc 25 P 
Dc 27'/: 
Dc 27V:P 
Dc X P 
Jo XV: 
JO XV:P 
JO 75 
JO 25 P 
Jo 27V7P 
Ap X'R 
Ap XHP 
Ap 25 
Ap 25 P 
Oc 17H 
Oc 17V:P 
Oc IBH 
Oc I8HP 
Oc X 
Oc X P 
Oc 21'/4 
Oc 21’AP 
Oc XV: 
Oc XV:P 
Oc 23H 
Oc 23HP 
Oc 25 P 
Oc 27H 
Oc 27V:P

$/H UH
1 25 15 16

$5': U $SH X 
10 35

405 4X 310 $
M IDS
$2 $2V4 235 23
60 15
$3V} $3H

$I0''«$10H $9 10
5 25

I7H UVr U'4 201 
5 25 25 23

$SV« UH315 23
5 25 100 X

XS 315 $3 45
X 25 480
35 45 25 X
25 45 $3
$7H tt''4 340 2
10 25 X 10
$5H UH $2 21

2 25 145 IS
355 300 UH (31 
25 X

3X 345
UH $7 U'4 284
15 95 IX 95

IX US $2’'4 173
3X UV: UV: 4 
140 155 IX 35
480 U $7 15
$10’.4 $I0H UH 31 

5 5 25 X
$7H UVi $7 66

1 5 10 219
$5'4 $5H $4Vi 83 

1 5 5 401
1 10 10 ns

$2 215 U
) 5 5 443

440 465 UH
I 5 15 X

UH $7'4 $9H 
440 4U $7H 151

25 40 X 154
UH $7U UH I 

X5 U 270 537
40 45 85 4

IX 140 140 41
95 IX 795 10

210 235 145 X4
5 X 40 U

X 55 40 , 915
65 X 240 46

1 10 X 347
X5 3X 340 60

1 25 IS IX
UH $SH $7 X

1 25 75 5
$7H UH
$2V: $2H 210 IX
N 105 195 28
X 45 X 69

XS 3X 340
10 35

IX IX IX IX
40 45 X 85
75 1M 105 45

U$ IX !W I
X 40
55 W
X 110

I X
X 75 135 137

IX US 210 42
340 UH U'R

3 10 IS X
UH UH

IX 145
45 X
W 85 IX U

235 2M IX ■ 9
$2H U 

5 X
45 X US
25 X 35 X
5 X X 10

XS 2X 115
XS 3X U 3

10 35
1W 125 175 X
45 X
35 X 105 10

7X 245
$2'/4 $2H 
25 X
X 95 125 217
15 X X 7

310 335
$2'-: $2H 
35 X

105 IX IX 3
IX 155
35 55 X 2

3X 345
445 470 3X 5

1 25
$2 $2'4 7X 29
10 35 45 4
45 55 X 514
85 110 X 2
10 X 25 231
U U’/4 285 8

370 395 U": 35
X 45 45 X

185 XS $7 US
ITS IX IX 191
245 $7H $2V: 7i
XS 315 X5 1

1 5 5 35
5 5 (5 X5
3 I 4 4709
1 1 1 3573

XS X5 470
1 3 5 X7

UH $7'A U''4
3X 345
X 40 45 16
75 X 85 5X

2X $3H 7X 323 
IS 25 25 747

XS u u
3 2 2 4X

7X 2X 2X 81
2 1 1 787

3X 3X UV) 264
2 5 2 593

2X 245 7X 184
2 3 15 2X

3X 345 $2V} 5
XS U'/4 2X 41
X 105 105 47

IN XS $2'/) 24
3X 355 3X 25
U>/: UH3eS 42 

1 10 S 7X
1 15 10 1069

X 55 $2 107
4 7 4 7125

270 295 335 26
XS U'-a 390 76

10 35 25 X
U U’4 380 25

170 195 IX 711
X X 75 74

175 $2
$5H U UH IS

1 3
U''4 UV: U'/:3U5 

1 5 4 599
5 25 X 843
5 X 10 586

IX 1U IX S
US 3X U 132

5 X
35 X X U1

IX 195 !X
S2H 305 145 21
10 35 95 X
$2 ?X XS X
45 70 85 12
65 X X lU

(X 175 180 U
U US
X 55

7X 2X 105 12
X 85 65 U
70 95

175 $2
7X $7H 185 7

5 X 35 X
X 45 65 IX

125 IX $7’--: 57
1 10 X 170

385 $4 45
1 5 40 165

$5H UH 
U’: UH 

125 IX
$2'4 $2V: 310 4
$2’: $2H
75 100
UH U
UH S9’r $7H 19

5 5
U'.4 UH $7V, 5

5 75
U U'U U'/7 X 
10 25 185 10

IX 175 170 77
X 85
25 X IX 21
$2 $7'<:.
$9 S9H$10'4
10 75
U'/: UH $7 741
10 35 IX 5
U'} U7H U'A X 
75 X
$2H U U’'4 15

IX 125
$2’-4 U’'4

US 3X 3X 17
55 N M 5

175 1U 165 24
135 IX 175 15
280 X5 415 5
UH U 355 5
80 105

745 $7V: S7'/4 105
165 IX 175 17
$7H U’R 1?

1 15
UH UH $7’/4 3

I 15 25 142
$SH $5'/: 435 106

5 X X 110
4X 435 4X X

10 35 95 X
790 315 380 74
X 45 8

IX 715 795 18
4$ X IX 10
X 115 IX 25
25 X 10 34
$2V: $3H 385 X

55 125

X X 
$2''4 2)5 
U

. Op
Darn, an

Option Moit Prii Ottra Dam- Trim. cir. 
C More Ag X X5 UH 2M 1
C Marc Ag X P S 15
C More Ag 72V: 245 285 235 1
C More Ag 22V$P 5 10 45 2X
C More Ag 25 P 10 35 X X
C More Ag 27V} 1 25 100 2
C More Ag 27V|P 245 2X
C More Nv X UH UH UH 2
C More Nv X P IS X 55 i
C More Nv 22V$ 310 US 135
C More Nv 22HP 25 X
C More Nv 25 125 IX 125
C More Nv 25 P 75 100 95
C More Nv 27Vj X
C More Nv 27HP 245 2X
C Ocldl Fb 15 W 415
C Ocidl Fb 15 P 25
C Ocidl Fb I7H $2
C Ocidl Fb 17HP X
C Ocidl Fb X 10 105 X 30
C Ocidl Fb X P145 IX
C Ocidi Ag 15 U'} U U'-4 
C Ocidl Ag IS P 1 10
C Ocidl Ag 17H 100 125 75 8
C Ocidl Ag )7HP I 25 125 4
C Ocidl Ag X 1 75 145 $5
C Ocidl Ag X P125 IX IX 5
C Ocidl Ag XV: 1 X 25 12
C Ocidl Ag XV:P UH U 285 
C Ocidl Ag 25 IX
C Ocidl Ag 25 P UVi UH 
C Ocidl Ag 27H 1 X
C Ocldl Ag 27HP UH $9H
C Octdl Nv 15 UH UH UH 1)
C Ocidl Nv 15 P 10 35
C Ocidl Nv )7H IX 185 2X 5
C Ocidl Nv )7HP 35 X IX 9
C Ocidl Nv X X 45 X 45
C Ocldl Nv X P 155 IX 145 10
C Ocldl Nv XH 5 25 IX 10
C Ocidl Nv XV:P 3X 4)0
Ca« Ind Mr IIV4 175 185 IX X
Coe Ind Mr ))HP X IX )X 24
Coe Ind Mr 12V:P 1X 175 IX X
Coe Ind Sp 7H 415
Coe Ind Sp 7HP X
Coe Ind Sp 8H 2X
Coe Ind Sp 6HP 1
Coe (nd Sp 10 P X

LE DOLLAR 
CANADIEN

’"r...

I.EDOt4AR 
CANAmiN 
VALAIT HIER

U'/4 )X 
X

IX 
70 2902 
X 248 
25 3755 
95 )X
$2’/4 »2 
X 116 
70 1987

X

Coe Ind Sp 11’'4 85 1X
Coe Ind Sp IIHP x 45
Coe Ind Sp 12H 10 X
Coe ind Sp 13HPIX 125 
Coe Ind DC 10 210 2X
Coe Ind Oc 10 P 4$ X
Coe ind Dc 12H U 95
Coe Ind Oc )2HP )X IX 125
Con Dev Sp 6 35 X
Con Dev SP 4 P 10 X
Con Dev Sp 7 5 25
Con Dev Sp 7 P 85 125
Con Dev Sp 8 IS
Con Dev Sp 8 P 175 $2
Con Dev Sp 9 5 5 X 24
Con Dev Sp 9 P $2H U’^i 
Con Dev Sp 10 ) 5 25 X
Con Dev $p 10 P UH U’/4 X 
Con Dev Sp 12H ) 5
Con Dev Sp 12HP U UH 
Con Dev Dc 4 X 110
Con Dev Dc 4 P X X
Con Dev Oc 7 XX
Con Dev Dc 7 P1X IX 75 10
Con Dev Oc 8 5 25
Con Dev Oc 8 P $2 $2''4 X X
Con Dev DC 9 5 10
Con Dev Oc 9 P $2H U $2V4 X
Con Dev Oc 10 I 5
Con Dev Oc 10 P UH UH IX 5
Con Dev Dc 12V] 1 5 X 10
Con Dev Dc 12HP U’/R UH 
Con OK Fb )2H IX 175 185 5
Carl OK Fb 12HP 55 X
Carl OK Fb 15 X X 45 59
Carl OK Fb 15 PXS 2X
Corl OK Fb 17H 15 35
Corl OK Fb 17HP UH U’/4 
Carl OK Ag 10 $3H 315 U'R
Corl OK Ag 10 P 1 10
Carl OK Ag 13H X X X 106
Corl OK Ag 12V]P \ 75 25 15
Corl OK Ag IS 3 5 5 4185
Corl OK Ag IS PIX 215 )X 4
Corl OK Ag )7H 5 5 5 573
Corl OK Ag )7HP UH U'/4 210 
Corl OK Nv 10 310 345 U’/4
Corl OK Nv 10 P 5 X
Carl OK Nv 12H 1)5 IX 145 62
Corl OK Nv )2V:P X 65 X 25
Corl OK Nv IS X X 25 634
Carl OK Nv IS PIX 215 IX
Corl OK Nv 17H 10 X 15 99
Corl OK Nv 17' ;p UH U’4 
Cascades Mr 15 PIX 125 IX 61
Cascades Mr X P 3X 345 3X 110

Sp S S13H$)4HS13H 126
Sp 5 P 15
Sp 6'4 $12V:S13 $12 3X
Sp 6'4P 5 is S

Coscodes
Cascodes
Coscodes
Coscodes
Coscodes Sp 7H $11’/4$11H$10H Ml
Coscodes Sp 7V}P 5 15 5
Cascades Sp 8H $10H$10H $9

Sp 8HP 5 IS 10Cascodes
Coscodes
Coscodes
Cascades

Sp 10 UH $9H S7H 345 
Sp 10 P 5 25 10 SU 
Sp II'R $7H tt ‘ ■“

Cascades Sp 11'/4P 5 25 X 489
Coscodes Sp )2V:P 5 25 JO 497
Cascodes Dc 7H $11H$12 $10V: 26
Coscodes Dc 7HP 5 X X
Coscodes Dc 6H $10H$10H $9H 7X
Coscodes Oc BHP 10 25 5 79
Cascades Dc 10 P 5 25 10 232
Coscodes Oc IIH S7H UH S7H 751
Cascades Dc 11HP 5
Cascodes Dc 12V:P IS
Commeo
Cominco
Cominco

Mr 10 335 3X
Mr 10 P X X
Mr 12H IX 215 135 X

Cominco Mr I2HP 55 75 IX 32
Cominco Mr IS 95 1M IX X
Cominco Mr 15 P 2X 245 255 10

Sp 10 U U’/4 $2H 189
Sp 10 P 1 10
Sp 15 1 IS 10 631
Sp IS P IX 215
Oc 10 310 U5 XS
Dc 10 P 10

Cominco
Cominco
Cominco
Cominco
Cominco
Cominco
Cominco
Cominco
Cominco
Cominco

25 25
Dc 12'/: 1X 165 115
Oc 12HP 45 
Dc 15 45 55 X
Dc IS P 210 235 2X

CP Ltd Fb 13H 315 355 315
CP Ltd Fb 15 P 75 IX IX
CP Ltd Fb 17H X 75 X
CP Ltd Fb I7HP 215 255 $2
CP Ltd Fb X XXX
CP Ltd Fb X P UV: u U
CP Ltd Ag 12H 2X U $2
CP Ltd Ag 12HP 10
CP Ltd Ag 15 P 5 25 X
CP Ltd Ag t7HP $2 7X tX
CP Ltd Ag X ? I 1
CP Ltd Ag X P UH U U
CP Ltd Ag 22V: 2 1 15
CP Ltd Ag XHP $7 $7H
CP Ltd Nv 12H U 3X 3X
CP Ltd Nv t2':P 5 X X
CP Ltd Nv X to 15 15 XIO
CP Ltd Nv X P UH U UH X

273

X2

CP Ltd Nv XV: I
CP Ltd Nv X'-':P $7
CRL Mr X'/:P 105 IX 175

15 5
X 15

10 IS 78 
S7H UH

27 
2X 
187 

3 
131

riM
'■ - . ÿi-.

- Op
Oath, an

Option Moil Pm Ottra Dam Trini. cit- 
Obc X OC1I7HPI45 IX tU M
Obc 03 DetX IX IX IX 232
Obc 03 DeIX P2I5 310 3X 1U
Obc 03 OclXV: N 105 (75 45
Obc 03 Dc(XV:P 4X 445 UH 92
Obd 04 MrlOS UH UH
Obd 04 M1IO5 P U no
Obd 04 Mrl07H 4X 445 440 10
Obd 04 Mrl07V:P (IS 2(0 175 4
Obd 04 MrllO ?X 315
Obd 04 MrllO P2N 305 3X X
Obd 04 Sp97H $12H$I3H$1IH
Obd 04 Sp 97HP 3 15 35 71
Obd 04 Spix $)0H$1OH UH
Obd 04 SplX P 2 X X X
Obd 04 SPI07H U UH UH
Obd 04 SP102HP 4 X 45 X
Obd 04 SplOS UH UH U IX
Obd 04 SplOS P 10 X X U
Obd 04 SpXTH 315 3X $3H XO
Obd 04 SpIOTHP X » X IX
Obd 04 SPlIO 125 IX IX 149
Obd 04 SpIIO P K 105 IX X
Obd 04 Spl)2H X 45 X X
Obd 04 Spl12V:P 2X 795 310 X
Obd 04 DclXH tt UH U'a
Obd 04 OcWHP X X X (34
Obd 04 DclOS UH U’R UH 27
Obd 04 DclOS P 45 70 125
Obd 04 DclOTH 390 415 3X
Obd 04 DclOTHP 105 IX )X

DcllO 235 2X 210
Dei 10 PI95 2X 210

Obd 04 
Obd 04

MMJVIMMJVIMMJVMMJVIM
1$ 16 tna :i n n » u M 3$ K }i 1 $ $ 7 1 111:

Dtfn.
Option Moil Pni Otire Dooi. Trint.

Op,

Oomtor Nv 27V: 370
Domtor Nv 27HP X
Domtor Nv X $2
Domtor Nv X P X
Oomtor Nv 32V: N
Domtor Nv 32V:P $2''
Oomtor Nv 35 X
Oomtor Nv 35 P 440

E F

395
5$
S3'

115
105
3X

55
445

285
145
75

335
IX

10
5

122
2

X

Echo Jo 17H $9'. $94k 4X 8
Echo Jo 17HP 5 X 45 13
Echo Jo X P ,15 45 X 44
Echo Jo 22V:P 75 IN
Echo Ap X $7H $7U U 3
Echo Ap X P 45 70 75 38
Echo Ap 32V: Uh UTq $7U 14
Echo Ap 22V2P (05 135 $3H 10
Echo Ap 25 410 435 U44 X
Echo Ap 27V} 3X 115
Echo Ap 27HP U'. 3X
Echo Oc t7H U^ $9 UH 1
Echo Oc 17HP 1 25
Echo Oc JO P 5 X X 191
Echo Oc 22HP 35 X X 44
Folconbrge Fb I7HP X 55
Falconbrge Fb X P 110 125 205 10
Folconbrge Fb 23'/: 105 IX 45 115
Falconbrge Ag 17V: 3X 245 175 X
Folconbrge Ag ]7HP (0
Folconbrge Ag X P X 35 X
Folconbrge Ag 22V: 10 15 1089
Falconbrge Ag 22V:P 235 2X UH
Folconbrge Nv )7H 115 3X 335 IS
Falconbrge Nv 17HP 25 40 X X
Folconbrge Nv X P 90 (05 720 90
Falconbrge Nv 22V:P 245 2X

G H
Gnstor Oc 33H S25'A $37'A $224m
Gnslor Oc 32HP 1 15 75 15
Gnstor Oc 35 077^ $2444 $23'/i
Gnstor Oc 35 P 10 25 13$ 103
Gnstor Oc 37V: $X'/ $2?'/ $18H
Gnstor Oc 37V:P IS X IS X
Gnstor Oc X \\7\i $19^ $16'A
Gftstar Oc X P \o X 20 42
Gnstor Oc 42'.': $I5''4 $17'/4$13H
Gnstor Oc 42HP 5 X 35 4
Gnstor Oc 45 $124; $(4H $13'/«
Gnslor Oc 45 P 5 45 S2'/4 5
Gnstor Oc 47'.: $10'/ $13 $10H
Gnstor Oc 47HP 5 $5 tio 2
Gnslor Oc X $74; $9H $74$
Gnstor Oc M P 5 95
Gnstor Oc 52'/: $$'< $7 uu
Gnstor Oc 52':? 45 125 125 13
Gnstor Oc SS $24; U44 U
Gnstor Oc 55 P 75 IX UV: 10
Gnslor Oc 57V: 50 u IX
Gnstor Oc 57V:P 75 u
Gnstor Oc X X 215
Gnstor Oc X P IX U
Gull C Fb 12H 2X 705
Gulf C Fb 12HP X 45
Gulf C Fb 15 IN (25 IX 3?
Gulf C Fb 15 P 115 IX IX 13
Gulf C Fb 17V} 25 X n 17
Gull C Fb I7V:P X5 3X
Gulf C Ag 15 5 5 15 4717
Gulf C Ag (5 P 25 X 25 87
Gull C Ag 17H 1 10 10 97
Gull C Ag 17HP $24; u $2H
Gull C Nv 12H $2'/ $21 2X 7
Gulf C Nv 12HP 15 35 55 X
Gulf C Nv 15 P 90 (05 W 22
Gulf C Nv 17H 1 25 10 101
Gulf C Nv 17V}P ?X 315 $2V: 3
Gulf Ltd Ag X X X X 35
Guff Ltd Ag X P $2'/ $244 $2H
Gulf Ltd Ag 23H 5 10 5 82
Gulf Ltd Ag 22HP $2'/. $244 IX
Husky Jo 6 2X 245
Husky Jo 4 P 5 15 IS X
Husky Jo 7 IX 145 135 X
Husky Jo 7 P 5 X 25 04
Husky Jo 8 55 90 55 210
Husky Jo 8 P 25 X 95 X
Husky Jo 9 P 75 IN 145 X
Husky Ap 6 m $244
Husky Ap 6 P X X
Husky Ap 7 IX 185 X 23
Husky Ap 7 P 70 45
Husky Ap 8 P 40 45 135 X
Husky Ap 9 35 X
Husky Ap 9 P X 115
Husky Oc 6 $2'/ $2H
Husky Oc 6 P 1 (5
Husky Oc 7 125 (X ))0 X
Husky Oc 7 P 5 15 X 85
Husky Oc 8 P 15 X X 342
Husky Oc 9 5 IS 10 5X
Husky Oc 9 P 45 X 110 no
Husky Oc 10 1 10 15 4X
Husky Oc 10 P 165 IX U 124
Husky Oc 12'/: 1 10 15 IX
Husky Oc 12':P 3N 4X 4X

Darn, an
Option Moil Pm OHte Dam. Tram. cir. 
Jonnock Sp X P U': UH 
Jonnock Oc 25 ( 70 195
Jonnock Dc 25 P 110 135
Jonnock Dc 37H U 110 115 35
Jonnock Dc 37V:P $7H U XS 4
Jonnock Oc X X 75 IX X
Jonnock Dc X P UH U

K L
Mnr
Mnr
Mnr
Mnr
Mnr
Mnr
Mnr
Mnr
Mnr
Mnr
Mnr
Mnr
Mnr
Mnr
Mnr
Mnr
Mnr
Mnr
Mnr
Mnr
Mnr
Mnr
Mnr

M N

Mr 17H 
Mr 17HP 
Mr X P 
Mr 25 P 
Sp 17H 
Sp 17HP 
Sp X P 
Sp 27HP 
Sp X P 
Sp 32H 
Sp 32HP 
Sp 35 
$P 35 P 
Sp 37H 
Sp 37HP 
$P X 
SpX P 
Sp 43H 
Sp 42HP 
Oc I7H 
Dc 17HP 
DC MH 
DC 25 P

UVr UH U X
25 X
45 90 IIS IS

235 I2H 290 (9
UH S7</4 $7H X

5 15 45 49
10 X 25 298

2U 3X UH 
U'.4 UH $12H 2
15 X X lOI
$7H U'R $9H 10 
10 X 10 147

$10’A $I0H SIS 
10 X X U

$12H $)3H $14H 
10 X 10 95

$I5H$1SH $18 
4 25 X 2

$17H $18Vr 
$7H U U’4 N 
10 X 55 87

3X 380 U'/4 477
$2 2X IX 27

29 
IX 
IX 
44 
87

Obd 04 Oc1)2H IX 145 95 206
Obd 04 DC))2HP 340 X5 UH IX 

Mr 22H UI4 UH39S 10
Mr XHP X 40 65 10
Mr 25 P 85 HO 110 3
Mr X P 3X XS 
Sp X $7H U UH IX 
Sp X P 1 4 $ 73
Sp nv:P 1 5 $ 3X
Sp X P S7' ; $?H 
Oc X $7H U>4 UH 94 
Oc X P 5 IS 55 10
Oc XH UH U’l UH 51 
DeXHP IS X X X
DC 25 P X 75 40 31
Fb 14'/4 245 $2H 240 896
rt )6V4P 55 80 10
Fb 1IHP 2X 245 $2 24
Fb X P 380 3X U 2X
Ag IH U UH 125 
Ag 8HPXS 5 XS 40
Ag 10 UH $7’/4 )U2
Ag (OP (S X
Ag U'4 UH U $SH 6X
Ag U’/4P S 244
Ag 12V: U'4 UV: UV} 14
Ag 12V:P 5 86
Ag 13H $3 $3’4 310 43
Ag 13HP 5

Darn an
Ofilion Moit Pm Ottra Dam Trant eir.
Spor Ap 35 P US IX
Spot Ap 27V;- 160 1|S
Spot Ap 27V:P 2N 310
SPor Oc X $5H UH
SPor Oc X P 10 25
Spor Oc XH $2H U UH 3
Spor Oc XV)P 2S X 1M IS
SpQf Oc 25 no 135 115 u
Spor OC 25 P 95 IX M 11
Spot OC27HP2X U $2')

I Spot Oc X 5 25 15 91
Spor Oc X P U UH $5’4 4

! Spor Oc 32V} 1 X IW 103
Spor Oc 32HP $7H $7'r U 2

I Sllco A Fb X P X 75 75 X
; srico A Fb 35 45 X X 77
' stico A Fb 35 P 4X 44$ 135 S
Sllco A Fb 37H IS X X X

, StIco A Fb 37HP UH $7 
StIco A Ag X IS IX U 44

' Sllco A Ag X P I IS 10 10
SKco A Ag XV: ( é 4 4)3

i Sllco A Ag XV}P 170 IX IN 33
Sllco A Ag 35 159 3159
Stico A Ag 35 P U'4 440 $3'4 IX

I Stico A Ag 37H 1 5 10 U77
, Sllco A A9 37HP U't U' 290 
I Sllco A Ag X I 5 5 147

Stico A Ag X P $9 $9h
Stico A Nv 2S X 3S 45 745

'Stico A Nv 2$ P4IS 4X 4X 31
I Sllco A Nv27'.; 10 2S X 777
• Stico A Nv 27HP UH $7 UH X

Sp X P 1 
SpX/:P
Sp XHP UH UH $12
Sp 35 1 IS X
Sp 35 P UH $9H 410 
Dc X UH UH U'/4 45 
Oc X P 25 50 40 343
Dc X'/:P 75 95 75 2X
Mr 12H $2’/: $2H 3X 179 
Mr XHP 140 185 40 70

I J

Mr Î7HP U 
Sp 10 P 1 
Sp I2HP 5

U'/4
X X

CTr A Sp IS PIX 145 N
CTr A Sp 17H 1 XX
CTr A Sp 17HP 34S 390
CTr A Dc 12H X5 2X 290
CTr A Dc 12HP 15 40 25
CTr • A Oc IS M X IX
CTr A Dc IS P IX 165 IX
CTr A Dc 17H 35 45 35
CTr A • DC 17HPX5 410 3X 
Den B Jo 6 X IX 115
Den 8 Jo 6 P X IX X
Den 8 JO 7 25 X X
Den B JO 7 P 125 175 125
Den B JO 8 10 35 X
Den 8 Jo 8 P $7’/4 $2H 125
Den B Jo 9 5 X 75
Den B Jo 9 P $3'/4 $3H IX
Den B Oc 5 85 1 35 125
Den B Oc 6 40 X 40
Den 6 Oc 6 P X 75
Den 6 Oc 7 10 X 35
Den B Oc 7 P 125 175 X
Den 8 Oc 8 4 25 70
Den B Oc 8 P $2'/4 $2H 170
Den B Oc 9 S 25 75
Den B Oc 9 P U'/4 UH 175
Den B Oc 10 1 15 75
Den B Oc 10 P UH U
Den 8 Oc 12'/: ? 25 25
Den 8 Oc 12HP U'/: $7 $5'/:
Den B Oc IS 1 25
Oen B Oc 15 P $9’4 $9H 
Ofs Mr XH 265 X5
Dfs Mr XHP X 115 IX
Dfs Mr 25 IX 175 170
Dfs Mr 25 P 195 2X
Dts Mr 27H 65 X
Dfs Mr 27'/:P UH U
Dfs Mr X XX
Dfs Mr X P $5H UH 
Dis Mr XH 5 X
Dfs Mr X'/:P U'/4 $9
Dis Sp 25 P 135 IX 125
Dis Sp 27V: 5 25 X
Dis Sp 27V:P 355 3N UV*
Dfs SpX IX 1)5
Dfs Sp X P UH UH UV:
Dfs Sp XH 5 15 X
DCs Sp XHP U'/4 $9 2X
Dfs Dc XH 770 245 7X
Dfs Oc XHP X N 65
Dfs Oc 25 P 175 $2 IX
Dfs Dc 27HP 365 3X
Dfs Dc X SX 175
Dfs Dc X P UH UH UH
Dfs Dc XH 1 75 IN
Dfs Dc XHP U'/4 $9
Oom M JO 6 310 335 U
Dorn M Jo 6 P 5 75
Oom
Oom

—Saosofv-
High Low
LUMBER(MEM)-1X,0N 

9 X 9 X SP 
NV 

6 25 JA 
MR 
MY 
JY

interest:

6.25

Settle
High Lew Price 

bd.ft.;US$-l,Mabd.ft.
231.x
X7X
2X.X
3X.X

Open
int.

Total open 
Mofitreol 
—Saoton—
High Low
OOLO(MEM}-IN 

SP
.15 .J5 OC

3.15 3.1$ NV
OC 
FB

Totol open Interest;

2X.X -N

Settle
High Low Price 

cosh settle.

Open
Int.

Total morket: ]4X,7N....................... |

Portlolly Poid Shores :
6 crp r 15IX UH IH 8H « H
Bshr r XO $7 7 7 - H
CDC R 243X 75 75 75

INTERNATIONAL 
French componies

Stock
Lv.Eou

DIVISION US$
t9U

Ask High Lew
210 145 IX

Others
Stock
PLoIno

Ford
IBM

Bid Ask
41H 42H

19U
Nigh LOW
41H XH

Trodfd In US Funds
20X SUH 57H UH «IH 

120X $1XH 1XH IXH « H

Precious Melol Certificotts 
Cartificdtes Oz High Law Close 
Grdn sivr 30X 5.4X 5.4X 5.4X
Grdn gid 349 3M.X3a4.X3NX

im B 
im B 
im B 
Marc 
More 
AAorc 
More 
AAorc 
AAorc

Mr IS X5 
Mr 15 P 15 
Mr X P2X 
So t7H X 
$p 17HP X 
So 18H 10
So 1IHP110 
Sp X 10 
Sp » P 245 
Sp 7VU 5 
Sp 21 HP 345 
Sp XH 5 
Sp XHP X5 
Dc 15 770
DC 15 P 5 
Dc X 70 
Dc X P 245 
Dc XH 5 
Dc XHP UVR 
Fb XH UH 
Fb XHP 40 
Fb 25 IX 
Fb 25 P IX 
Fb XH N 
Fb TTHPas

320 355 145
40 35 2$

XS UH 10
75 75 US
55 85

25
135 145 
70 70

278 
2518 
2X 

2703 
S2H 105 

10 5 551
390 U 35

5 15 313
U'R4U 45 

295 S2H 5
X
45 X 4X

290 UH 231 
15 40 2X
UH UH 71
U
4$ 3(0

215 190 70
125 105 4
105 75 70
3)0 310 TO

M Jo 7 S2H $2H U Ml
JO 7 P 25 45 85 140

Dorn M JO 8 P X 70 115 1U
Dorn AA Jo 9 P X no 175 40
Dorn M Jo 10 P 155 IN 290 215
Dorn AA Ap 4 UH UH 245 45
Dorn M Ap 4 P 10 25
Dorn AA Ap 8 P 45 X IX IS
Dorn M Ap 10 P 145 IX
Dorn AA Oc 4 S2H U 2X 25
Oom M Oc 4 P 1 15
Oom M Oc I2V:P UH X5 4X 05 
Oom M Oc 15 $ 10 $ IIX
Oom M Oc 1$ P U UH U 
Oom AA Oc 17h 2 15 25 1U5

M Oc 17V:P UH UH UH 
Fb XH 415 440 3X 18
Fb XHP 70 95
Fb X 245 2X
Fb X P135 IN 125 5
Fb XH 145 IX 12 14
Fb XHP 235 240 235 5
Fb 35 75 IX
Fb 35 P UH UH 
Ag XH U UH 
Ag XHP 1 25
Ag X 75 IX X 44
Ag X P S (5 40 2
Ag XH 5 15 to 21
Ag XHP 175 U 240 4
Ag 35 2 X 45 10
Ag 35 P UH UH

Dorn
Oomtor
Domlor
Oomtor
Domlor
Domtor
Oomtor
Domtor
Domtor
Domtor
Domtor
Domlor
Oomtor
Domlor
Domlor
Domtor
Domtor

(msco
Imsco
I msco
Imsco
Imsco
Imsco
Imsco
Imsco
Imsco
Imsco
Imsco
Imsco
Imsco
Imsco
Imsco
Imsco
imsco
Imsco
Imsco
Imsco
Imsco
Imsco
Imsco
Inco
Inco
Inco
Inco
Inco
Inco
Inco
Inco
Inco
Inco
Inco
Inco
inco
Inco
Inco
Inco
Inco
Inco
inco
Inco
lOil A 
lOil A 
lOtl A 
10(1 A 
lOil A 
lOil A 
lOil A 
lOil A 
1011 A 
(Oil A 
lOil A 
lOil A 
1011 A 
lOfI A 
■Oil A 
lOli A 
toil A 
lOil A 
■Oil A 
lOii A 
toil A 
lOil A 
lOil A 
lOil A 
lOil A 
lOil A 
lOil A 
toil A 
lOil A 
lOH A 
1011 A 
1011 A 
l-Citv 
l-City 
I-Citv 
l-City 
l-Cilv 
l-CItv 
l-Cftv 
I City 
l-Citv 
l-Citv 
l-Cllv 
l-CItv 
l-Cifv 
l-Cifv 
l-CItv 
l-City 
Kllv 
Jonnock 
Jonnock 
Jonnock 
Jonnock 
Jonnock 
Jonnock 
Jonnock 
Jonnock 
Jonnock 
Jonnock 
Jonnock

Jo 32V: 405 
Jo XHP 75 
JO 35 P IX 
JO 37i/:P M5 
Jo 40 70
Jo X P4N 
Ap XH 4X 
Ap XHP 95 
Ap 35 340
Ap 35 P IX 
Ap 37'/: 220 
Ap 37HP X5 
Oc 25 $10'/«
Oc 25 P 1 
Oc XH $7H 
Oc 27HP 1 
Oc X U'/. 
Oc X P 15 
Oc XH 3X 
Oc 35 -155
Oc 37HP 740 
Oc 40 25
Oc X P 465 
Ft 15 UH 
Fb IS P X 
Fb I7HP 115 
Fb 70 IX 
Fb X P 245 
Ag 15 270
Ag !5 P I 
Ag 17HP 5 
Ag 70 1
Ag X P 710 
Ag XH 2 
Ag XHP 460 
Ag 75 1
Ag 25 P $7VR 
Nv 15 P X 
Nv W P 2X 
Nv XH 10 
Nv XHP 465 
Nv 75 2
Nv 25 P $7V| 
Fb 35 UH 
Fb 35 P 65 
Fb 37H 4N 
Fb 37V:P 125 
Fb X UH 
Fb 42V:P 335 
Fb 45 115
Fb 45 P 4X 
Ag 35 P 1 
Ag 37HP Î 
Ag X P 10 
Ag 47H 1
Ag 47HP IN 
Ag 45 P UH 
Ag 47H 1
Ag 47HP UH 
Ag 50 1
Ag 50 P $9H 
Ag 52H t 
Ag S7HP$11H 
Ag 55 1
Ag 55 P $14H 
Ag 57H 5
Ag 57HP $16H 
Nv 35 UH 
Nv 35 P X 
Nv XHP N 
Nv 45 P 445 
Nv 47H X 
Nv 47HP UH 
Nv U 5 
Nv SO P $9H 
Mr )2H XS 
Mr 13HP 5 
Mr 15 195
Mr 15 P 35 
Mr 17H X 
Mr 17HP IX 
$P (?H 355 
Sp 13HP 1 
Sp IS P 1 
Sp 17H 10
Sp 17HP 110 
DC 12H 3X 
Oc I2HP I 
Dc IS IN 
Oc 15 P X 
Oc 17H 35
Dc 17V:P IX 
Mr 25 $2H
Mr 25 P 145 
Mr 27H 135 
Mr 27HP 310 
Mr X U 
Mr X P U 
Sp 25 90
Sp 25 P 45 
Sp XH X 
Sp 27HP2X 
Sp X 1

4X 335 
IN IW 
185 IN 
310 $2H

95 95
U'/i
UH UH

IX
345 U 
215 X 
245 S2H 
3X
$10H $10H 
25 N 
UH $7H 
25 X 
UH $6
X 35 

355 340 
IN ?X 
265 215 

45 X 
4X
365 285 

50 110 
IX 1X

XS IX 
5 5

$7H UH 
X 50 

255 270 
X 10 

490 UH 
10 25
$7H
$7 UH 
85 85
UH 4X 

150 135 
3N UV: 
385 U 
125 105 
UH UH 

5 1
10 10 
35 X 
10 5

XS 210 
UH $7H 
5 4

$7H UH 
3 3

$9H $I2H 
3 5

$12H $10 
3 5

$14H $11H 
3

$14H 
UH U 
45 90

100 IN 
UH U 
45 N 
$7H $12H 
25 N 
S9H UH 

435 X5 
X

245 210

Mitel 
Mitel 
Mitel 
Mitel 
Mitel 
Mitel 
Mitel 
Mitel 
Mitel 
Mitel 
Mitel 
Mitel 
Mitel 
Mitel 
Mitel 
Mitel 
Mitel 
Mitel 
Mitel 
Mitel 
Moore 
Moore 
Moore 

I AAoore 
I Moore 
' Moore 

Moore 
Moore 
Moore 
Moore 
Moore 

, Moore 
Moore 

! Moore 
I Moore 
. Moore 

Moore 
Moore 
Moore 
Moore 
Moore 
Not 6k 
Not Bk 
Not Bk 
Not Bk 
Not Bk 
Not Bk 
Not 6k 
Not Bk 
Not Bk 
Not Bk 
Not Bk 
Not Bk 
Not Bk 
Not Bk 
Not Bk 
Not Bk 
Not Bk 
Not Bk 
Not Bk 
Nor Tel 
Nor Tel 
Nor Tel 
Nor Tel 
Nor Tel 
Nor Tel

Nor Tel 
Nor Tel 
Nor Tel 
Nor Tel 
Nor Tel 
Nor Tel
Noron 
Noron 
Noron 
Noron 
Noron 
Noron 
Noron 
Norcen 
Norcen 
Norcen 
Norcen 
Norcen 
Norcen 
Norcen 
Norcen 
Norcen 
Norcen 
Norcen 
Norcen 
Norcen 
Norcen 

406 I Norcen 
Norcen 

(23 I Numoc 
94 Numoc 

Numoc 
Numoc 
Numoc 
Numoc 
Numoc 
Numoc 
Numoc 
Numoc 
Numoc 
Numoc 

X I Numoc 
' Numoc 

66 I Numoc 
X i Numoc 

480 Nvo A
5 j Nvo A

X5 I Nvo A
I Nvo A

4U I Nvo A
Nvo A 
Nvo A 
Nvo A 
Nvo A 
Nvo A 
Nvo A 
Nvo A 
Nvo A 
Nvo A 
Nvo 
Nvo 
Nvo

Sp 8 PISS 
Sp 9 I 
Sp 9 P255 
Sp 10 I 
Sp 10 P 355

Fb Ml: 3)5 
Fb XHP 75 
Fb 35 X5 
Fb 35 P $2 
Fb 37H IX 
Fb 37HP U''^ 
Ag 25 $9H
Ag 25 P 1 
Ag XHP 25 
Ag X P 5 
Ag XHP 1 
Ag 37H 1
Ag X 1 
Ag X P UH 
Nv X XS 
Nv X P 10 
Nv XH ’ $2H 
Nv XHP 45 
Nv 37HP X5 
Nv X IS 
Nv X P UH 
Fb XH UH 
Fb 25 2X 
Fb 25 P X 
Fb X P 435 
Ag X UH 
Ag X P 5 
Ag XH U'/4 
Ag XHP 5 
Ag 25 P 25 
Ag 27H 45
Ag 27HP IX 
Ag X 5 
Ag X P U 
Nv XV: UH 
Nv XHP 5 
Nv 25 ?X 
Nv 25 P » 
Nv 27HP lU 
Nv X P415 
Jo 35 UH 
Jo 35 P 25 
Jo 37V:P 55 
Jo X P1X 
Jo 45 P4)0 
Ap 35 $7H
Ap 37H UH 
Ap 37HP 90 
Ap X P 1U 
Ap 42H 2U 
Ap 42HP 270 
Oc 35 P 5 
Oc 42HP $2 
Oc 45 P U 
Oc 47H 5
Oc 47V:P UH 
Fb 17HP 75 
Fb X P 195 
Ag 12H UH 
Ag 12HP 1 
Ag IS P 5 
Ag 17HP 5 
Nv 15 P S 
JO 10 U 
JO 10 P 10 
Jo 12H 1W 
JO 12HP 75 
Ap 10 UH 
Ap 10 P X 
Ap 12'/: 125 
Ap 12'/:P IX 
Oc 10 XS 
Oc 10 P 1 
Oc I2H 80 
Oc 12'':P X 
Oc 15 S 
Oc 15 P $2H 
Oc 17H 1
Oc 17HP UH 
Fb 8 Its 
Fb 8 P 70 
Fb 9 P 95 
Ag 8 45
Ag 8 P 5 
Ag 9 5
Ag 9 P 45 
Ag 10 1

125 IX 
SO 50 

1W 155 
lU 175 

15
X 110 
X X 
10 8 

175 IX 
10 10 
$2H1X 
10 5
UH U 

175 $2
X
95 105 
45 X

iw 75
25 25

175 145 
365 445 
IX X 
245 315 
$2V: 190 

(45 IX 
UH 
$9H $9 
10 75
25 1
10 X
5 
9 
5

UH 
UH UH 34
35 X 32
U UH 137

50 106
U 18
X 102

15 2062 
X 234

103

571

70 
355 
X 
UH 
UH UH (5 

XS 285 79
115 IX 90
4X UH X
U U 21
15 X 75
UH 370 <39
25 10 82
25 X 114
25 45 1X1

185 110 55
10 10 XI
UH U 2X
U 3X 96
XXX 
$2H2X 1149 
75 75 X

210 145 59
4X UH 22
$7H U 1
XXX 
75 135 55

IX $2 77
4X UH 17
UH 
UH 4X 

105 -$2
IX 245 
X5
295
X 25 851

2X 215 214
XS $7'4 12
X X 664
UH U 
95 90 116

2X
UH UH 25 

5 S X
5 5 223

10 25 6U
X 40$ X
UH 285 5
35

125 X X
IX IX 23
UH X5 5
45 

IX 
145
310 X
25 X 10

105 85 78
65 145
25 
U 
25 
$5H 

IX 
95

IX 
70 
X
25 75 10
70 155 70
25 25

155 IX
X 155 24
X 75 18
UH

115
45 55 10

70 X 
15 X 

IX IX
5 4

IX IX
1 1 1976

2M 235 
1 5

XS 75
X 15 3U5 
X X 616

5 2I<8

X5

145 IX 
5 5 12U

O P
Obo 01 
Obo 01 
Obo 01 
Obo 0) 
Obo 01 
Obo 0)

Obc 03 
JO Obc 03

i Obc 03
U i Obc X

j Obc X
Obc X 
Obc 03 
Obc X

185 IX 
45 55
X X 

IX
$2H U 

IX
IX 210 
XS
110 IX 
$5H

115 IX 
90
45 )W 

2U 105 
25 145

MrIX
MrIM P
Mr102HP
MrlOS
Mr 107 V:
MrX7HP
SpX P
Sp 92H
Sp 92 V: P
Sp 95
Sp 95 P
Sp 97HP
Spin p
Spl02HP
SP107HP
OclX
DclW P
OC102H
DC102HP
Dc107H
MrllS
MrllS P
Mrl17H
Mrll7HP
MrlX
MrlX P
Mr122H
Mrl22HP
SplOS P
SP107HP
Splio 
Splio P
SP112H
SP112HP
SpllS
SplIS P
SolUHP
SpIX P
SP122Hspmnp
Ocl(2H
DC1I2HP
OcllS
DcIlS P
Dcll7H

UH $7H 
70 95

IX IX 
UH UH 

IX 215 
340 X5 

3
$I3H $14H 

1 8 
$1IH$11H 

1

$7H IX 
X 44

10 
(0 

3 10
X X

IX 215 
UH UH
X X
UH UH 
X u

IX IX
480 UH 
140 145
340 345
340 245 310
$2H $2H 

345 3X 4X
\35 IX IX
UH UH U' 

1 15 5
1 15 5

$9H $9H %r- 
1 X 5

UH $7H 
1 25

UH UH 
1 25

X 75
IX 115

5 X
335 3X
UH f7H 
25 X

445 4X
00 105
U UH
«

$14H 29 
10 191

$11H 6

UH 107 
45 475
U 248 
75 XI 

IX 13X 
395 X

5 IS 
UH 81 
X X 
UH (41 
X 181

Placer
Plocer
Plocer
Placer
Placer
Placer
Plocer
PlQcei
Placer
Plocer
Plocer
Plocer
Placer
Powr
Powr
Powr
Powr
Powr
Powr
Powr
Powr
Powr
Powr
Powr
Powr
Powr
Powr
Powr
Powr
Powr
Powr
Powr
Powr
Powr
Powr
Powr
Powr
Powr
Powr
Powr
Powr
Powr
Powr
Powr
Powr
Provigo
Provigo
Provigo
Provigo
Provigo
Provigo
Provigo
Provigo
Provigo
Provigo
Provigo
Provigo
Provigo
Provigo
Provigo
Provigo
Provigo

Q R

Ag 15 175 $2 $2 499
5Ag IS P 2

Ag 16'-4P 40 25 X
Ag 17H 9 5
Ag 17V}P 75 X
Ag 18H 25
Ag I8HP IX
Ag X 5
Ag X P 315 3X ?X
Nv I3H UH 4X

25 4X 
196 

7X7 
75 2643 
10 20N 

$2 IX 312
1 1 1X3

Nv 12HP X X
Nv I3H 335 3X 41$ 12X
Nv 13HP 5 
Nv IS P 5 
Nv 16''4 IX 175 IX 
Nv I6HP X 45 X 
Nv (7HP (00 (05 105 
Nv X P 3X 345 410 
Mr I7H 355 2X U 
Mr 17HP 70 95
Mr X P 195 2X )W 
Mr 22H 45 75 X
Mr XHP 4(0 435 185 
Sp 13H U U'4 U 
Sp 12HP 5 10
sp 15 355 380 $7
Sp 15 P 10 X 10 
Sp )7HP IS 40 IS 
SpX P14S IX IX 
Sp XH 1 10 X
Sp XHP 3X 415 285 
Dc 17V; 195 $3 495
DC 17HP 45 X 75 
Oc X P IX 175 IX 
Dc XHP U U''4

Teck B FbX UH UHUS 12
IkIl B Fb X P 35 M no 4
îKk B Fb22H U'4 UH7X 33
TKk B Fb 22HP 95 IX
TKk B Fb 35 $3 $2'/4 2X 33
TKk 6 Fb 25 P $2 »'<*
TkK B Ag 12H SUH $1144 $I3H 3
TKk B Ag 12HP 10 X
TKk B Ag IS $9 $9<.4 $9'. 27
TKk B Ag IS P 1 X 35 3
Teck 6 Ag 17V: UV: UH 213
reck e Ag VVjP 25 X 29
1eck B Ag X P ) 25 X 10
iKk B Ag 22HP IQ 25 IDS 214
TKk B Ag 75 10 35 X 275
Teik B Ag 35 P N 105 $2' ;
TKk 6 Ag 27H 25 170 3
TKk B Ag37':P3X 355
TKk B Nv 17H UH $7'i
iKk B Nv 17HP 25
Teck B Nv X U'; U44 UH 34
Teck B Nv X P 15 X 115 X
Teck B Nv 32'-} 255 790 IX 12X
Teck B Nv32'}PX 85 75 10
TKk B Nv 25 P 145 IX
TKk 6 Nv 37H 35 X $2 IS
Teck B Nv37i}P3X 345
TtX Agl4S $7 $7H $7'$ 31
TlX AgIM 10 1 178
TlX
TlX

AglX P $7H UH$13H 
Oc145 U UH $7V% 117

TlX OclX P 335 240 245 1043
Total P JO X 4X 4X
Total P Jo X P N 105 IN 35
Totol P JO 23’; f2V: U $5 5
Total P JO 23':P ns IX 170 15
lotol P Jo 25 135 IX 125 X
Totol P Jo 25 P2X XO $3”: 13
Total P JO 27H X 85 $24;i 27
Total P Jo 37HP U'4 UH
Tofof P Jo X X $5 IX 24
Tolol P JO X P UH $7 4X
Tolol P JO 32H X 135 19
Total P Jo 32HP $9 $9'’: U'/}
Total P Ap X UV. U’4
Totol P Ap X P IN 125

Rang 
Rong 
Rong 
Rong 
Rang 
Rang 
Rong 
Rong 
Roy Bk 
Roy Bk 
Rov Bk 
Roy Bk 
Rov Bk 
Roy Bk 
Roy Bk 
Roy Bk 
Rov Bk 
Roy Bk 
Rov Bk 
Rov 6k

S T
Seors Lon 
Sears Con 
Seors Con 
Seors Con 
Seors Con 
Seors Con 
Seors Con 
Seors Con 
Seors Con 
Sears Con 
Sears Con 
Seors Con 
Seors Con 
Seors Con 
Stars Con 
Seors Con 
Sears Con 
Sears Con 
Seors Con 
Seors Con 
Seors Con 
Seors Con 
Segrm 
Segrm 
Segrm 
Segrm 
Segrm 
Segrm 
Segrm 
Segrm 
Segrm 
Segrm 
Segrm 
Segrm 
Segrm 
Segrm 
Segrm 
Segrm 
Segrm 
Segrm 
Segrm 
Segrm 
Segrm 
Segrm 
Segrm 
Segrm 
Segrm 
Shell C 
Shell C 
Shell C 
Shell C 
Shell C 
Shell C 
Shell C 
Shell C 
Shell C 
Shell C 
Shell C 
Shell C 
Shell C 
Shell C 
Shell C 
Shell C 
Shell C 
Shell C 
Shell C 
Shell C 
Shell C 
Shell C
SPor
Spar
Spor
SPor
SPor
Spor
Spor
Spor
Spor
Spor
Spor

Jo 5 45
Jo 5 P 25 
Ja 4 25
Jo 4 P W 
Ap 5 P X 
Ap 4 P M 
Oc 5 P 15 
Oc 4 P 70 
Jo X P 35 
JO 32HP 105 
Jo 35 P 3X 
Ap X 345 
Ap X P X 
Ap32‘: 175 
Ap 32V}P 135 
Ap 35 70
Ap 35 P 2X 
Oc 27H $5’- 
Oc 37HP 1 
Oc 35 P220

X TO
35 25
35 25

105 IN
55 75

105 IX
25 X
95 110
55 X 

IX $2 
2X
370 UH

75 no
185 185 
IX
95

310
I $SH4X

IS X 
270 3X

t-b 10 3X 340
Fb 10 P X 40
Fb )3H )X )70 IX
Fb 12HP X 40
Fb IS 60 70 X
Fb 15 P 2X 2X $2V:
Fb 17H IS 25 X
Fb 17HP 465 4X
Ag 12H X 75 $?
Ag 12HP IÜ 25 25
Ag IS 5 X 15
Ag 15 P XS 2X m
Ag )7H 1 10
Ag 17HP U';r UH
Nv to U U''4
Nv 10 P 10 25
Nv 12H no 125
Nv 12HP 40 X 25
Nv IS 35 X 35
Nv IS P 3X $2H XS
Nv 17V: 5 IS 25
Nv 17HP4X XS
JO 75 siOHsn UH
Jo 75 P IN no IBS
JO N $7 $7H U
JO N P 2X 2N U
JO U P U'4>4X UH
JO X P $7H $7H$10
Ap 75 SnH$t2H $10
Ap 75 P 175 185 $2H
Ap to U'/: $9 U''4
ApM P U'/i1 U44 465
Ap 85 UV. $5H46S
Ap 85 P 4X UH UH
Oc X $24H $24H $19'.:
Oc X P 1 IS 15
Oc 62HP 3 15 25
Oc 65 $19H $I9H $l$’'4
Oc 65 P 3 X X
Oc 67H $16H $17'/$ $14
Oc 67’.':P 5 70 30
Oc 70 $14'/$$14H $n'4
Oc 70 P 10 TO X
Oc 75 P 45 TO 75
Oc M P 115 IX 175
Oc X 75 95 15
Oc X P UV. $7'/4$nH
Fb 17H UH SS'/}
Fb I7HP IS 40 X
Fb X U US $2H
Fb X P X 75 IN
Fb 22HP IX IX U
Fb 25 P U'/4 3X 385
Ag 17 V: 445 $5 UH
Ag )7V:P ) 10 X
Ag X P 1 25 10
Ag 22H 15 X 10
Ag 23HP 25 X no
Ag 25 1 5 1
Ag 25 P $2V: U 440
Ag 27'/: 5 8 1
Ag 27HP $5 U’-:} UH
Nv 17HP 5 25 25
Nv X $244 U 230
Nv 22'/: IN 125 90
Nv 22HP 75 IN 175
Nv 25 35 40 35
Nv 27H 1 25 1
Nv 27HP UH UV$410
JO 22H UH U
JO 22HP 45 70
Jo 25 P IX 155
JO 27HP 270 $3 $2H
Jo X X 70 90
Jo X P U UH 490
Jo 32H X 45 65
Jo 32'/:P $71/} $7H
Ap 23H 415 445
Ap 22HP 65 90
Ap 25 $21': 280 $2H

X 
U 

813
U

f Totol 
s I Total 

I Totol 
35 1 Totol 
u Totol 
4 Totol 

in I Tolol 
Totol 
Totol 
Total 
Total 
Tolol 
Totol 
Totol 
Totol 
Tolol 
Totol 
TrAK 
TrAlt 
TrAII 
TrAlt 
TrAlt 
TrAlt

Ap XH 315 345 
Ap XHP 145 IX 145 10
Ap 35 P $2H U U 10 
Ap 27H US 140 IBS 12
Ap 27HP 435 48S
Oc I7H UH U'4 UH 
Oc I7HP 5 25
Oc X 360 410 UH 23
Oc X P X 55 55 44
Oc 25 X
Oc 25 P $3 $2H IM 147
Oc 27V: 5 X 5 45
Oc 27HP U UH UH 18 
Oc X 1 35 X 45
Oc X P UH $7 $7H
Oc 33': S IS 45 X
Oc XHP $9 $9H
Ag 25 380 4X IX
Ag 25 P 1 25
Ag 27H 135 IX 125 25
Ag 27HP 10 25 35 35
Ag X 1 25 25 110
Ag X P 125 IX

TrAlt A Nv 25 US 435
TrAlt A Nv 25 P 1 25
TrAlt A Nv 27H IN XS 185 IX
TrAlt A Nv 27'/:P IS X
TrAlt A Nv 30 10 35 N IN
TrAlt A Nv 30 P 155 IN
TrC PL Fb 15 195 2X $2 IBS
TrC PL Fb 15 P 35 X X 73
TrC PL Fb 17H X 75 SS 347
TrC PL Fb 17':P 155 IN 165 83
TrC PL Fb X 10 35 45 164
TrC PL Fb X P X5 4N 4N 35
TrC PL Ag 15 135 IX 185 13

,TrC PL Ag 15 P 1 25 X 10
TrC PL Ag 17H 1 15 N 15U
TrC PL Ag 17'jP 105 IN IN SI
TrC PL Ag X 1 1 10 8X
TrC PL Ag 70 P 35$ 3N 390 53
TrC PL Ag 22': 1 10 1 323
TrC PL Ag 22V:P U U' 4X 25
TrC PL Ag 25 1 10 25 25
TrC PL Ag 25 P UV: UH
TrC PL Nv IS IX 185 135 X
TrC PL Nv 15 P 15 40 15 30
TrC PL Nv 17'':P IN 155 165 119
TrC PL Nv X S 10 15 977
TrC PL Nv X P 3N X5 4X X
Trion A JO 30 355 UO
Trion A Jo 30 P 90 no
Trion A Jo 32'/: 2)5 2N
Trion A Jo 3?''}P 1W 215
Trion A Jo 35 IX IX $2H 10
Trion A Jo 35 P 335 3X
Trion A Jo 37H X N IX 53
Trion A Jo 37HP U' UH 4N 2
Trion A Ap 30 4N 455
Trion A Ap 30 P 110 IN
Trion A Ap 32H U 3N 365 29
Trion A Ap 32HP 210 2N
Trion A Ap 35 IX 215
Trion A Ap 35 P 345 370
Trion A Ag X $7 $7H
Trion A Ag X P X 85
Trion A Ag 22V: UH $SV:1X
Trion A Ag 22HP IX 185
Trion A Oc 30 $2H U
Trfon A Oc M P 35 55
Trion A Oc 32H IX 145 IX 5
Trion A Oc 32HP 135 155 IX 10
Trion A Oc 35 X X X 75
Trion A Oc 35 P »5 U' 265
Trion A Oc 37V: IS N
Trion A Oc 37HP U'' UH
TO Bk Mr X u 415 3X 5
T-D Bk Mr X P 10 25
T-D Bk Mr XHP 70 85 N 14
T-D 8k Mr 25 X 105 X 9
T D Bk Mr 25 P $2 215 2N 5
TO Bk Sp X UH 365 $2H 44
T-D Bk Sp X P 1 IS X 42
T-D Bk Sp XHP 5 X X 43
T-D Bk Sp 25 IS X 15 1929
T-0 Bk Sp 25 P 170 IBS $2V: 12
T-D Bk Sp 27V} 1 15 15 470
T-D Bk Sp 27HP 410 U'. U
TD Bk Dc 70 P 5 X
T-D Bk Oc XH IX 175 1N 217
T-D Bk Oc XHP 45 X 55 470
T D Bk Dc 25 P 185 $2 215 78
TO Bk Dc 27H 5 20 70 39
T-D Bk Dc 27HP 410 UV4 435 6

W X

OPTIONS 
SUR L’OR

(Prix en devises américaines)
Inl tn

Senei Vol. (oufi Houi toi Fêttp
oug 3X 4 2N 69.N X.N 69 00
Aug 3N 3 45 57.00 57.N $7.00
Nov 3Np 13 6N l.X 1.N 1.x
Aug 3X 51 1112 49.N 42.N 42.N
Nov 3X 29 569 S5.N S3.N SS.OO
Aug 3X 65 744 U.N 35.N 37.M
Nov 3X 57 599 41.N 41 .N 41 .N
Nov 3Xp 3 445 2.x 2.x 2.M
Feb 340p X 47 4.x 4.W 4.x
Aug 3X 274 25X 30.00 22.N 26.N
Aug 360p X 7U .30 N .30
Nov 3X 83 2511 37.00 33.M 33 N
Nov 3Xp 14 584 5.x 4.x 5.x
Feb 3X 4 722 46.00 41.x 41.x
Feb 360p 18 94 7.x 6.N 7,M
Aug 370 721 7X )9.X 14.N 14.N
Aug 370p $1 103 X .11 .70
Nov 370 132 2697 30.00 24.N 27.N
Nov 370p 2)9 654 8.x 4. N B.X
Feb 370 19 724 34.N 31.N 31.00
Feb 370p 3 124 8.x 8.x B.X
Aug 3N 187 1189 n.x 7.N 8.x
Aug 3Np 137 337 3.N 2.x 3.W
Nov 3M 719 917 23.N 19 10 X.N
Nov 380p 110 731 13,W lO.N 1300
Feb 3M 3X 697 30.00 2S.X 26.N
Feb 380p 32 13 I2.X lO.X 12.x
Nov 3X 608 0 17.x 14.M 16.x
Nov 390p S 0 16.N 16 N 16 N
Feb 3X 473 0 21 N la.N X.X
Aug 400 X5 7726 3N l.X 7.00
Aug 4Np 13 51 14.N 15.x 15.x
Totol volume: 4261

Wcoosi
Wcoosf
Wcoost
Wcoost
Wcoost
Wcoost
WCOOSi
Wcoost 
Wcoost 
Wcoost 
Wcoost 
Wcoost 
Wdwords 
Wdwords 
Wdwords 
Wdwords 
Wdwords 
Wdwords 
Wdwords 
Wdwords 
Wdwords 
Wdwords 

I Wdwords 
Wdwords 

J Wdwords 
J Wdwords 

Wdwords 
' Wdwords 
; Wdwords 
, Wdwords 
; Wlkr R 
1 Wlkr R 
1 Wlkr R 
j Wlkr R 
1 Wlkr R 

Wlkr R 
Wlkr R 
Wlkr R 
Wlkr R 
Wlkr R 
Wlkr R 
Wlkr R 
Wlkr R 
Wlkr R 
Wlkr R 
Wlkr R 
Wlkr R 
Wlkr R 
Wlkr R 
Wlkr R

Sp 12 V: 
Sp I2HP 
Sp is 
Sp 15 P 
Sp 17’/: 
Sp 17V:P 
Sp X 
Sp X P 
Dc 12H 
Oc 12V:P 
Dc 15 
Oc 15 P

40 X 
10 40
S 15 

$2 $2H
1 10 

UH $5 
1 5

UH $7H 
75 125 
35 X 

S IS 
210 2X 
55 X

X SI
$2 36

5 34

IX 10

15 IS
IX 10
X 2
X 2

» 170 195 
75 IN

’2X 255 
95 IX

Non trangigéog
Inf.

Nv 8 P 
Mr 35 P 
Mr 37HP 
Sp 27’/: 
Sp 27HP 
Sp X 
Sp X P 
Sp 32H 
Sp 32HP 
Sp 35 
Sp 35 P 
Sp 37V: 
Sp 37HP 

Oc X 
Oc X P 
Oc 32V: 
Dc 32HP 
Dc 35 
Dc 35 P 
Dc 37H 
Oc 37HP

ISS 180 
2S X 
X IN 
UH $9’

5 10
UH UH 
5 15

UH UH 
2 X 

$2H UH 
5 25

25 70
X X 

U’/:4 $7 
10 X 
UH UH 
25 25
$2H UH 
(0 35
X IN 
35 75

)50 30

10 42

15 40

720 5

70 60

105 3
$2'/: 14

1 U''4
S 95

I UH
5 39

>415 346
25 139

1 $2H 325
X 101
30 6X
30 45

10 3?
> UH N

45 10
1 2N 464

X 177
IN 7X

75 IN

tn (Ouri OHtt 0*m
2X 0 9I.N 97.M
290p 1557 ON N
3N 44 82.N 87,W
300p 4361 ON N
m 62 76.N ei.N
320P NI l.N 2.N
320p 2451 C?0 ,11
3X 39 X.N 75,«
320p 1209 .X 1 X
330p IU5 ON -X
3N 33 XN 42.W
3N 4 46.N 71.N
330p IX 2.N 3.N
340p 14U ON 11
340p 557 2.N 3.N
3$0p UN ON X
3X 171 X.N 53.N
350p 70 4.x 6.x
3X 33 56.00 6I.W
390p 0 \5.00 IB.N

Totol Open interest: X723

DIVIDENDES
Algnma Steel Corp., priv., 

série A : 50 cents; payable 
Ic Icr.scpt. aux inscril.s le Iff 
août.

Consumers Packaging 
Inc., orci.: 22.5 cents; 29 
août, 15 août.

Imperial l.ife Assurance 
Co. of Canada, priv. 2ème 
rg, lième série; 46.09375 
cents; 15 oct., 18 .sept.

Moore Corporation l.fd, 
ord. : 18 cents US ou une ac­
tion; 1er oct., 5 sept.

Reed Stenhouse Compa­
nies l.td, 1ère cla.s.se, extra : 
34.57 cents; .30sept., 2 sept.

The (tuarantee Company 
of North America, ord.: 
$2.50; 12 août H août.

The Seagram Company 
l.fd, ord.: 25 cents US; 15 
.sept, 22 août

Total Petroleum North 
Amerlea l.td. ord.: neuf 
cents, 19 .sept., 29 août.

Union (ias l.td, elas.se B. 
priv.. Sème série; 71.9 
cents; 1er oct., 4 .sept

40
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LE DEVOIR ECONOMIQUE

TORONTO
Les cours fléchissent

TORONTO (PC) — Un fléchissement des cours s'est 
produit hier à la Bourse de Toronto L'indice composé 
a cédé 3.47 points, à 303K.43,

Quelque 16 42 millions d'actions ont été échangées 
au lieu de 23.95 millions le jour précédent.

u s lourni* par la PRESSE CANADIENNE

Ma* km hm CK
Dovidson o S MO 15'* S $v% —
Devis Bt 3401 360 360 360
Devis v» 1700 ?0 70 70 -10
De lour o ?7000 24 2? 7i - 2
D Eldono o 5000 SS S4 SS ♦ S
Denison A p 79 50 55% S*. 5% - H
Denison B t 4400 55% SH SH - '*
Denison p 3000 117% 17 17%
Denison B p 4100 SU1* 16 16 — H
Denison w S000 6S 6S 65
Demsn 66 w 9500 IS I? 1S ♦ ?
De» Ion 1300 I1U» I0H IQH -
Develcon 24550 300 300 
De.ieiah o s?00 36S 36S

Lobtow Co 3900 
Lot» Co Pf 116 
LOt) 370 P 2S0 
Lob CO 3 1300
LCh A I 468963 
Iwen Ondi 6500 
loeslec B I 700 
Lonvest 6400 
Lonvesl A 4200 
Lonvest w 17200 
Lumonics 41430 
Lynx Con o 1000 
Lvfton M o 4000

Hmi la Tarai Ch
612H 12H 12% ♦ >» I
530% 30"? 30'j
647 47 47 -1'«
625H 25H 2SH ♦ H !

2 1H 2 ♦ V» 
611H 11H 11H 

66%

TSE 300 art gn

3048,43 2606,60
165,37

consomma tton

INDICE GÉNÉRAL

VOLUME (en millions)
4â
33
30as
20
13
10

5

llll.lllllllllllllil
MMJVIMMJVlMMjVMMJVIM 
15 16 17 18 21 22 23 24 25 28 29 30 31 1 5 6 7 8 11 12

A B
AG.FM 8800
AHA Auto 021025 
AMCA Int 3200 
AMCA p 200 
AMCA 2 p 2000 
AMCA 3 P 2400 
Aboiera O 9200
Abertord 3159
Aberford w 1500 
Abermin o 6600 
Abti Prce 14750
Abitbi 7'jp :25 
Abitibi w 20300 
Aces ATM 0 4600 
Aces ATM r97362 
Acuq A 1800 
AcuQ w 700 
Acklands 16900
Agassi; 4100
Agnico E 27275 
Agra Ind A 1150 
Agra B t 1000 
Ahed C 1200 
Aiguebel o 24500 
Albany o 5000
Alt Energy 12580 
Alt Enr A 600 
Al Enr 1125 150 
Al Enr 775 900
Alla Nat 1700 
Alcon 234823 
Alcn w 101200 
Alexis N 1 200
Algoma St M58 
AStel p 700 
Algmo St B 6650 
Alum A 1050 
Alum c p 700 
ACC1 f 5600 
A Borick 71712
A Bank w 53550 
Am Eagle o 600 
A C Mn 7000 
Ang CT 315 200 
Anthes 1500
Arbor A 100
Arbor B t 1000 
Args 250 P 100 
Asamero 29901
Asamera 8 2250
Asamera 7 4946
Asamero w 7746 
Asoc Porc o 5000 
Astral A f 200 
Astrol B t 9100 
Atco I t 5670 
Alco II 235 
Atco w 6000 
Atl Shop A ( 3100 
Atl Shop p 1200 
Atlas Yk o 16000 
Augmitto o 1288 
Aur Res o 18161 
Avindo o 49350 
BCED 62952
BCED A 300 
BCED 8% 1000
BCED w 18100 
BC Rail p 1400 
BC Sugar A 3645 
BC Sugar w 150 
B Coro p 5800 
BGR A 5760 
BGR w 8200 
BMB Comp 3000 
BP Canada 829 
BRISA o f 500 
Bachelor 4500
Bancshr p 2650 
Banister C 600 
Bk Alberta 300 
Bank BC 41162 
Bk BC 228 100
Bk BC 222 200
Bk Mtl 119330 
Bk Mtl 285 4650 
Bk Mtl 250 5800 
Bk Mtl 3p 15900 
Bk Mtl w 47950 
Bank N S 34850 
Bk N S lp 100 
Bankeno o 3600 
Barons Oil 5700 
Barincor f 15650 
Barincor w 1425 
Bannqtn o 9000 
Baton 5400
Battle MA 117400 
Bay Mills 700 
Beau CA o 3000 
Beacoup o 1500 
Becker B t 210 
Belkin Inc t 875 
BCE 75182
BCE 180 P 452 
BCE 2.70 P 4700 
Belmoral o 17133 
Belrn w 4500 
Bcntoll 1 p 400 
Biltrite Ngt 1300 
Biltrite w 1000 
Biotech 400
Blkdm 13300
Bluesky 9000
Bombdi B f 885 
Bbd B w 8000 
Bonanza R 57244 
Bonar 3950
Bonar w 1750 
Bow Valy 57628 
Bow Valy 4 10600 
B V 2025 1900
Bow Vlv 205 1460 
Bow Valy w z357 
Bow Vly R 2878 
Bow VR P 1200 
Bralorne 3600
Bralor 8 75 100
Bramaleo 5850
Brmlea B p 600 
Brml Pty p 300 
Brscode p 1656 
Broscan A 70742 
Brscn 1981 400
Brkwater o 57788 
Brenda M 100 
BCFP 1721
BC Res 66560
BC Res P 1900 
BC Phone 9100 
BCPh 4V< p z50 
BCPh 1956 250
BCPh 4.84 1150
BCP 7 04 p 200 
BCP 11.24 p 1000 
BrTel ads 5M 
Broulon 100
Bruncor 13996

Hou* lot Urav 0».

$13% 13 13 — '4
$10 9% 9%
515'a 14% 15 ♦ %
525 25 25 — %
526 25 a 26 ♦ %
525 a 25 25 — %

19 16 16 - 3
490 480 480

19 19 19
150 146 146 - 4
522'a 22 a 22% + 1 a
546% 46% 46%
400 3V5 395
300 285 285 115
25 18 20 + 4

250 245 245 - 5
65 65 65 - 5

520 20 20
380 370 370 - 5
528% 27% 28 - %
516% 16% 16% - Va
516% 16% 16% ♦ %
59% V 9 - Va

260 245 245 -10
16 16 16 - %

512 11% 12 ♦ %
527 26% 26%
532'? 32% 32% ♦ Va
523 22% 22% — Va
512% 12'* 12% ♦ %
543 42'/? 43 ♦ %
58% 7% 8 ♦ %

525% 25% 25% ♦ %
514' a 14 14 Va
51/% 17% 17%
516% 15% 15% — %
526% 26% 26% ♦ %
524% 24% 24%
515% 15% 15% ♦ Va
517% 16% 17 Va - %
170 155 165 -13
111 111 111 - 9

50 50 50
537'/? 37% 37'? — %

84 81 84 ♦ 3
518 18 18 ♦ Vî
516'? 16' ? 16* 2
532'/? 32' ? 32'? + 1%
59% 8% 9

524 23% 24 ♦ %
511% 11% 11% + ''a
136 130 131 - 9
175 172 172 - 3
512% 12% 12% — Va
513% 13 13% + %

58% 8- 8 Va — '/a
58% 8% 8% ♦ %
70 70 70 + 3

511% 11% 11% ♦ %
527% 27% 27% ♦ '4

■20 19 20
95 95 95

335 310 330 - 5
60 50 53 - 7

385 375 375
55% 5% 5%
58% 8% 8%

129 126 128 ♦ 2
527% 27% 27% - '/a

Cmbridg w 
Camco Inc 
Comndx o 
Camp RL 
Camp Res 
Comp R w 
Comp Soup 
Campeau t 
Cmp B 
Campeau C 
Comreco o 

| CCem ex p 
CDC t 

j CDC pr B 
CDC 1980 
CDC 1983 

i Can Malt

6237 58's 
2800 523% 

19700 107 
53649 526% 
17600 215 
14701 19

600 533% 
3700 528% 
1000 524 %. 
1000 $24% 
5000 46 
9081 514% 
1684 56%
280 599% 

13100 515% 
4466 525% 
z120 $18%

C Nor West 1179 515
CNor Wst 
CNor Wst 

I C Pockrs 
CS Pete I 
C Trsco B 
C Trsco C 

I C Trsco G 
i C Tung 

Energy

294 524% 
- z30 125 

1701 516% 
600 425 
726 S19*b 
350 521H 

1000 524'/» 
2235 57' e 
500 75

CForms A f 300 365 
CGE 100 392
Cl Bk Corn 75860 517% 
CISC 250 P 700 525Vb 
CISC 35625 31M $27%
CISC 
CIBC 
CIBC
Cibc w B 
Cdn Jorex 
C Lncort 
C Manoir 
C Manoir f 
C 
C 
C 
C
CP Ltd 
Cdn Roxy 
Cancom o 
Cdn Tire 
CTire A 1 
CUtil A t 
C Util B 
CUtil 2nd
CUtil
CUtil
CUtil
CUtil

450 5100% 
49230 220 
16400 485 
24800 270 

1000 150 
4000 21 
4400 3S'/4 
1500 55 

Manoir w 1800 95 
Marconi 4700 325'b 
Nth Star 200 110 
Ocdentol 693 318'% 

241226 515% 
2179 35 
1800 313 
1350 524% 

93183 514% 
10227 319V» 

400 319'/- 
F 1000 526% 
G 1500 527% 
H 1400 523 
I 1300 327 V- 
K 1700 326 Ve

2nd
2nd
2nd
2nd

321 20% 20% ♦ % 
215 215 215 -10 
530% 30% 30%-'s
58% 8 B'/e — %
27 16 16-9

240 225 235 -10 
528% 28% 28%

56 Vî 6% 6%
235 190 200 -40
322 22 22

58V z 8% 8% ♦ %
37 6% 7 + V-

260 255 260 
321% 21% 21% - % 
521% 21% 21% ♦ % 
532'/- 32
336% 36% 
S27'/s 267/b 
526% 26% 
485 475
$15% 15% 
$26 26 
140 140
370 370 
$7% 7% 

120 120 
65 65

$25% 24% 
$23% 22% 
$9% 9' 
32 32
50 50

544 43% 44

36'/a - % 
26% - '/« 
26% ♦ Va 

475 - 5 
15% ♦ V» 
26

140 +40
370 

7%
120
65
24% - % 
22% —l'a

9%
32 - 2 
50 - 3

CUtil 2nd 
CUtil A v 
CUtil B v 
C Wild 
CWorld A 
CWorld 1 
Cnamox o 
Conam A 
Canrchon 
Canbra 
Cantor 
Cantor pr 
Canhorn o 
Canron A 
Canrn A 
Canterra 
Caro
Caro A I 
Caréna 
Carl OK 
Corl A p 
Carl B p 
Carlyle o 
Crmo A 
Corolian o 
Corolian w 
Cartier o 
Coscades 
Cassiar 
Cosiar II 
Celonese 
Celones 1 
Cntrl Cap 
CFund A 
Centrl Tr 
Chndr 
Choron 
Choron w 
Chateau A t 600

1500 $26% 
f 5720 415 
t 2450 415 

500 220 
P 2100 $13% 
P 1200 $7% 

26074 56
I 600 $12% 

1500 250 
500 58% 

5800 514'* 
500 $19% 

5826 195 
2100 $17 

h 300 275 
1300 56' 
3600 510% 

38200 $9% 
1150 $31% 
5305 $13% 

100 $26 
450 $32 

6500 11
201267 16

3500 $5% 
1500 425 
zl28 2 
1600 $18% 

25244 165 
w 5096 35 

4000 $16% 
P 600 313% 

34282 316% 
t 32950 56% 

4000 $19 
1000 30
6300
1600

Chvco A 
Chieftan

800
1300

Chieftoin C 1200
Chrysler 1304

517% 17% 
$38% 37% 
$25% 25% 
339% 38% 
272 255 
135 120 
$27 27
$8% 8 

115 115
470 460 
58% 8'8 

270 260 
$21 Va 21% 
56% 6' a 

175 165 
$27 26%
$15'/- 15 
311% 11'/- 
311% 11% 
326% 26% 
319% 19% 

55 55
135 135 
$5% 5% 

150 150 
$5'/a 5'* 

$23 22%
$26% 26% 
328 28
540% 40% 
$25'/- 25 
326 % 26 
56% 5% 
58% 8% 

313 12 Va
134 125
320*8 20% 
327% 26% 
558% 58% 
$57 57
$15% 15% 
$22% 22% 
530% 30% 
540 % 38'/a 
155 155 
$18% 18'/—

17% 4 %
38
25% - Va
39

260 -13 
120 -30 

27
8'a ♦ '.a

115 +15
470 ♦ 5

8% - Va 
265 4 5
21% - % 
6% 4 Va 

170 -10
27 4 %
15 - '* 
11%
11% 4 % 
26% 4 % 
19% - '/8 
55 

135
5% 4 % 

150
5 Va - '/a 

22%
26% 4 '/a
28 - Va 
40V- 4 l/B
25 Ve - %
26 Ve 4 % 
6% — % 
8% 4 Va

13
125 - 9 
20% - % 
26% - % 
58%
57 - 1 
15%
22% - '/a
30% - % 
40% 4 % 

155
18% 4 %

CHUM B f 100
Cineplex 17570
Cineplex p 600
Cinram 5701
Cinram w 21000
Circo 177400
Clbor A 100
Co Steel « 700
Cobi Food 18300
Coin Lake ol9200
Coleco 400
Colony P o 1000 

3800 
59842

8 8%
23 23

105 107
25% 25%

205 205 
15 19
33'a 33% 
28% 28% 
24Va 24'a 
24% 24% 
45 45
14 Ve 14% 
6'* 6-

99'a 99'a 
14% 15
25 25 
18% 18%
15 15 
24% 74%

120 125
16 16 

425 425
19% 19% 
21% 21%
24 24 

7% 7%
75 75

365 365 
92 92
17% 17%
25 25
27'a 27'a 

100% 100% 
175 180
475 485 
260 260
150 150 

21 21
5% 5V- 
5 5

95 95
24% 25 

110 110 
18% 18% 
15'/- 15% 

490 5
13 13
24% 24% 
13% 13% 
19 19
19'a 19'/- 
26% 26% 
27% 27% 
22% 23 
26% 26%
26 26 
26% 26%

410 410 
410 415 
220 220 

13 Va 13% 
7V- 7'
5% 5%

12'/a 12'* 
250 250 

8% 8% 
13% 13% 
19% 19' 3 

185 190
16% 16% 

275 275
6Va 6Va 

10% 10% 
9'/a 9% 

31% 31% 
13 13
26 26
29% 29% 
11 11 
13 14
5% 5%

425 425 
2 2 

18% 18%
151 165
35 35
16% 16% 
13% 13% 
16 16V-
6% 6% 

18% 18% 
30 30

514 13% 14
510 10 10
$11% 11% 11% 
325 325 325 
S10V- 9% 10 Va
534 33% 34
554% 53% 54Va 
$60% 60% 60'% 
520 V- 19% 19% 
520'/e 19% 19% 
518 17% 18
510% 9% 10% 

59% 9% 9%
290 290 290 
513% 13% 13% 
210 195 210 
159 155 155 
515% 15% 15% 
124 124 124
185 176 180
S13V- 12% 13 
523'/a 23 V- 23 V- 
527% 27% 27V- 
460 455 460

90 90
450 435 
150 140 
55 Va 5 

325 320 
33 

480 
24

♦ %

- 3 
-1% 
-20 
♦ 1

Dexltgh w 3560 190 18? 190
Dicknin a i 1750 58' J 8 •' 8% — V»
Dicon Svs 300 58% 8 a 8'a - % | ■
Discovrv f 14850 150 140 140 -19
D«S I88S88 524 23% 23% — V» .
DIS 260 4451 535 . 35 a 35% ♦ %
Dotor 1 P .*00 525% 25% 25% - Va
Domon A 9491 390 380 .185 ♦ 5
Domon B 1 2431 385 375 375 10
Dom M 149330 59. 8% 8’a — %
Dome M gw 11845 245 230 235 -15
Dome M sw46050 235 200 220 -15
D Pele 323973 137 126 130 -10
DPele A p 1000 220 215 215 -27
D Pet w 110000 8 7 8 « 1
D EiPl »0 11050 36 35 36 - 1
D Textie 4341 5195» 19 a 19' a — 'a
Domtof 2816 530's 30% 30% + ' a
Domlor 225 1000 527% 27% 27% — Va
Domtof B 2400 525% 2SVî 25'? - %
Domlor pr 700 514% 14% 14%
Donohue 200 526% 26 % '26%
Dover ind 1100 518’; 18' a 18% ♦ 1 a
Drm Pele 065787 9 8 9
Dmog 1 7600 59 a 8% 9 — Va
Du Pont A 480 535 35 35
Durham 1 5922 111 105 m + 1
Dutham w 1688 12 12 12 ♦ 1
Dvlex Ltd 1700 524% 23% 24 - 1
Dvlx A 150352 517% 16% 16% - %
Dvnamai 22500 23 23 23
Dynmr 105 4500 105 100 100 -35

E F
Eaglet o 1000 34 34 34 - 1
Echo 212425 527% 25% 26 'a — l'a
Echo 1987 w 5700 56% 6% 6%
Echo 1988 w 3300 56% 61 a 6'a
Echo 1989 w 100 55% 5% 5% — % i
Econ Inv 300 554 53% 54 ♦ 3%
Ego Res o 10000 11 10% 10'? -3%
Elclhom X 800 511 10% 10% — ''a
Elcthm Y 1 63800 59% 9'î 9%
Emco 12500 531 30% 31 + a
Emerld Lk 2100 435 425 425 -25
Empire A f 530 522% 22% 22% ♦ '»
Encor 6826 55'a 495 5 ♦ 5
Energx o 2000 70 70 70
Energy R o 8000 240 230 240 + 10
Enfield 9900 518% 18% 18' a
Ep.tek 1100 40 40 40
Equity Svr 12450 55% 5% 5% — a
Equity P 5200 516% 15% 16 — %
Euro o 2200 95 95 95

; Evergren o 9375 30 30 30
Exaii o looo 5? 52 52 ♦ 6

i Excelsor P 600 525% 25% 25% ♦ Va j
FCA Intl 15340 519% 19% 19%
Flbrdg 128025 520% 19% 20 - %
Flcnbrdg w 6050 538 35% 36 -2 % !
For West 15900 280 255 260 -20
Fordv Res 3150 350 350 350
Fed Ind A 26940 516% 15% 16- ♦ %
Fed ind II 1225 544 43% 44 ♦ Vî
Fed ind C 6150 530% 29% 30% + 1V» i
Fin TruCO 2300 513% 13% 13' a - '/a
F Trsco lp 3800 59% 9 Va 9 Va — % |
F Trsco B w 500 58% BV? 8% — Va
Fmning A 100 515 15 15 ♦ '/a
Finning B f 100 514% 14% 14% + '/a i
Firan 1300 125 120 120 - 5
F Austrl u 21250 511 Va 10% 11 ♦ Ve

1 FCIgrv A o z300 30 30 30
; F City Fin 2000 513% 13% 13% - Va i
, F CtV Tr C 450 58% 8 8 - Ve 1

F Morth A f 1100 514% 14% 14% — V. 1
; F Marthn C 400 514% 14% 14%

F Mar 100 210 210 210
, F Mrcn A 1450 57% 7% 7% ♦ Va I

F Mrcn w 6100 122 120 120 - 2
Fianogan o 19666 188 178 185 + 10
Fleet Aero 1 850 527 26'? 26% — '/« i
Fleet Aro w 3500 514'/? 14 14% + %
Ford Cnda 186 5149 149 149 - 1
F Knox o 5500 50 46 46 - 3 ;
FSesn Hl f 7560 518% 18' a 18%
F Seo A pr 200 58% 8% 8% - %
Franco 113700 160 150 155 -5
Fruehauf 100 526 26 '26
Futurtek o 36600 70 68 70

G H

M N
MCorp 
MDS H A 
MDS B t 
MICC 
MICC A 
MICC 8 P 
Vid^ne 
Mcknz 
Melon H

300 515% 
1400 $16% 

77900 $16% 
20100 $7% 

100 $22% 
100 $22% 

1700 325 
13100 $9% 

X 283M $19
Mdn HY ♦ 1925 $17%
Mocmtlon 30418 $37% 
Mcmiln 200 74600 $29% 
Mcmiln 221 1800 $25'e
Mcmiln 8 P 900 $24% 
Mcmiln 10 p 1600 524 
Modelin o 13130 335 
Mgu A I 100550 536% 
Magnéto 28200 56V. 
Monville 200 220 
Manridg o 20500 21 
Mtg Life A 1000 525% 
M U Gard 105 5125 
Mi line El 1600 511% 
Mrlme Ll p 800 526% 
Maritime f 3620 515% 
Martini a p 1000 59% 
Mar T 765 3700 59V.
Markel F t 8600 511% 
Mark Wrk t 7600 210 
Mascot G o 51850 59% 
Mascot II w 4200 57
Matchon
McFinlev 
Mentor 
Meridian 
Meston (
Metalore 
Mtnrl Res 
Mirtone 
Mir lone A 1 35500 295 
Mtl B w 35750 45
Mr Jax 1800 58%
Mitel Cor P 69650 56% 
Mitel 200 P 3200 520’a 
Moll o 16400 460
Moll A w 17600 170
Molson A » 8853 527%

2000 22 
O 560 380 

300 58' 
19710 310 

t 11000 150 
1700 519 

14000 280 
19200 290

Molson 
Monaco 
Moneco 
M City 
Moore 
Morgan 
Morgan 9% 
Morisn 
Mothers 
Mothers w 
Muncpl Fin 
MF A w 
Murphy
Muscocho 
Mus p 
Musto o 

Cook

z2 527'e 
2300 57' j 

\ \ 79 340
Bk 600 528% 

65428 534% 
12900 175 

>% 1500 521%
700 56'j 
100 511% 

w 10000 10
100 59% 
700 250 

2000 518 
25500 385 

700 514% 
13000 340 

Z600 21

2000
30950
37400

1300
1988
7320

300
500

6573
3656
9200

- % 
%

- '% 
+ '/a 
-20

♦ 5

♦ %

♦ 15
♦ % 
-10

- %
- V»
* 4

— %
♦ % 
♦ v8

5
%

- %
- Va
- % 
♦ 20 
— Va

- 5
— %

- % 
-2%

-2% 
- Va 
+ 10

15
1

• Va
- Va

- %
- Va
- 3
♦ %
4 '4
- %

+ % 
- % 
♦ 1% 
+ % 
- % 
-1% 
+ % 

% 
Ve

- Va 
+ 25
- 5 
+ Va 
+ 14

■ G B Auto 400
, GTC TrCon 375

G SW B I
Golctic o 
Golctic L 
Goltoco 
Galveston 
Gandolf 
Gaz 15 p 
Geac Comp 
Gendis A 
GMC

| Gen T rstco 
Genstr E p 18300 
Gnstr Fin p 400 
Gesco ind 7200 
Giant Bay o 1800 
Giont Yk 708

; Gibraltar 2800 
Glamis 22290 
Glamis w 11200 
Glen Adn o 11500 
Glen w 4000
Glenavre 1400 
Goldale A (6116 
Goldcorp I 41500 
Gld Kn 20850
Gldn Rul o 64100 
G Sceptr o 17690 
Goldnbel o 8100 
Goldex o 14686 
Goldex w 20500 
Goldpost o 1500 
Gdpost B w 15000 
Goldqst o 3000 
Goliath G o 11050 
Goodyear 100 
Grafton A t 1300 
Grondmo 3000 
Granduc 15620 
Granges 27940 
GL Forest 6229 
GL Nickl o 500 
GW 770 2400
Gt W Lifecol6650

55% 5% 5% -i 
511% 11% 11% + 
518% 18% 18% 
511 10% 10%
59% 8% 8% 

510'/! 10'/î 10'% 
415 410 410 
58% 8% 8% 

S27V- 27% 27% 
465 465 465 
519'/! 19 19%

5101 99% 101
518 17% 17%
527% 27Ve 27Ve 
526'/! 26% 26'/! 
510% 10 10%
215 215 215 
523 22 22
58% 8Vî 8%

5ii% nvj il'/!
340 320 330 

51 49 49
5 5 5

7% 7% 
S'/2 
7%

- % 
- %

+ %
+ 1% 
— '% j

NSR Res o 14500 41 
Nabisco L 10680 538%
Nahanni o 2500 21
Nat Bk Can51677 526% 
Nat Bk 7 1100 52/%
Nat Bk 8 22200 525%
Nat Bsns 15317 521 
Nat Pete o 5100 12
Nat Res 7500 55 
Not Sea 6950 519% 
NSea Equ 1 1800 518 
Nat Trust P zl5 530% 
NI Vg Trco 2304 527
Nearctic o 500 90
Nesbitt I 11450 515% 
N Kelor o 30500 25 
N Provid o 15000 25 
N QRogln o 2700 180 
Ntl CopA I 2000 59% 
Ntld Cap B 22500 59% 
Nfld LP A 7000 519 
Newscop 2200 145 
Newtel Ent 954 517 
Nkl Rim o 25000 60 
Noma A t 8124 516% 
Nor Acme o 7000 75 
Noran 219362 518*8 
Not 9% 1240 5101
Nornda B P 8220 527' 
Norndo C P 30512 527 
Norbeou o 4000 21
Norcen 21395 514 
Norcn ord t 5848 513 
Norcn 7% 1050 523%

8.12 600 525 
6000 

f 2400 
1000

57%
55%
57%

511 10% 10%
270 250 259 
58% 8'/! 8'/î

300 265 265 
195 
85 

115 
20 
92 
9%

205
99

115
20
95
59'/!

205
85

115
20
92

+ Vî
+ 5 
- %

— % : 
-10 !
- 5
- 5

- % I
- ve
- % 
- 1
- Vj 
-35
- 5
- 5

200
1030
200
550

4000
200
300

Greyhnd C 
Greyhnd 
Growth I 
Growth p 
Growth w 
Guar Tr i 
Gtv Trsco 
Guar Trc p 100 
Guard CA f 3200 
Gordn MS « 8250 
GMS w 131500 
Gard PA f 5900 
Gardn P w 13100 
Gulf Can 27745 
Gulf Can 1pl4103 
Gulfstrm o 2100 
HCl A f 27300 
HCl Hldg B11000 
Halev 700
Holitax D 600 
Hamond A f 1400 
Hrding A f 3900 
Harris A » 1900 
Harris B 200 
Hortco 100
Hawker 
Howker p 
Hayes D 
Heenan S o 7280 
Hees Inti 38300 
Hees Dp 700 
Hees E p 4500 
Hees Inti w 9900 
Helix 11000
Highwod o 11300 
Hollingr I 1550 
HBov Mn s 4056 
HBay C 195548 
HBC A p 500 
HBC Hp 9670 
Husky Oil 17281

25200
100

1996

I J

541 41
519% 19'/î 19% 

47 47 47
101 100 100 
57% 7'/î 7% 

523% 23 23
40 40 40

526'/! 26Vî 26V? 
521% 21 21%

55% 5% 5% 
526% 26 26
511V! 11'/2 11V2 
526% 26% 26% 
165 160 165
519% 19va 19% 
525 24% 24%
537 37 37

56% 6% 6%
58 7% 7%
20 17 20

512% 12'/î 12 V? 
280 275 280 
514% 14% 14% 
460 460 460
52 52 52

125 120 125 
125 120 125 
529 % 29% 29% 
515% 15 15
59% 9 9

435 435 435 
511 10% 11
510'/? 10V2 10V?
395 395 395 
527'/! 27% 27% 
568 68 68
514% 14% 14% 

73 60 60
531% 31% 31% 
525% 25% 25% 
524% 24% 24% 
512V? 11% 12% 
310 300 310 
56% 6V? 6%

524 23V? 23V?
56'/» 6 Vs 6'/a

528'/? 28V? 28V? 
519% 19Vs 19% 
525'/» 25 25
58% 8 8%

+ % 
+ 2
- 5

-r Vî
- 5

Norcn 
Norlex 
Normic A 
Normic B 
NC Oils 
NCO 6 P 
Northoir o 
NCan M o 
Nor Tel 
NTel 21875 
NTel 222 
Northgot 
Nthgat w 
Northstr E 
Nthmber o 
Nthws Drg 
Nva A f 
Nova C P 
Novo H p 
Novo K p 
Novo L p 
Novo M p 
Nova N p 
Nova O p 
Novo w 
N Beauc c 
Noverco 
Nowsco W 
Nu-West 
NuWst SP A 7864 
NuWst SP B10025 
Nucorr o z4 
Nuforî R o 1000 
Nuinsco 
Numoc

6Vî
55 
55

357 510 
450 517'/î 

2025 135 
3000 150 

84945 541 
2200 526% 
400 526% 

24050 55% 
17400 175 

500 115 
14131 84

700 56 
105511 460 

100 573 
1000 519 
1600 517% 
1300 526% 
5100 525% 
200 526% 

1300 523%

6100 512% 
3990 512

13000 27 
24
23 

6 
15

7200 155 
4100 58%

O P

+ % 

+ 10

2
Vî

- %
- 5

- Vî
- 5
- %

- V8 
+ %

- % 
— % 
+ %

OE Inc 100
Oakwood 3400
Oakwd A f 1400 
Okwd Bp 500 58%
Ookwd C P 4700 260
Obrien o zlOO 36
Ocelot B f 539 305
Omega 980 480
Ombus 103165 56'?
Onyx Pele z5 275
Orbit z62 55
Orca O 34600 51
Orofino o 2000 72
Oshawa A I 5581 524 
Osisko o 12200 31
PCI. Indus» 15100 59% 9% 9>/î
Pac Nat A f 800 235 235 235 
P Nat w 1000 70 70 70 +5
Pac NthA f 300 519% 19% 19% + %
P TrOc 105500 257 246 257 + 12
Pac W 20642 517'/î 17% 17'/î
PWstrn A p 950 527Vî 27% 27% - '/e
Pafco Fin 2351 514'/s 14 14% + '/s
Page Pet 2500 20 17 17 -3
Pgurin A f 42050 514% 14% 14%-% 
Pgrn w 64200 57 % 7 7'/»
Pomour 17700 512Vz 12 12'/î + '/a
Pon Amr o 2000 110 110 110

6%
25V?
25
5%

11%
30
26

6% 1 
25%
25

5% 
12% - 
30 -
26 -

i '* :

» %

» 1

15'* 15%
16 16% - %
15% 15% - %

' 22 V? 22'* .
22'» 22%

325 325
9'e 9% t %

18% 18%
! 17% 17% t %

36% 37% ♦ %
i 28% 29 a + ' «

25 25% - %
24% 24% - %
23% 23% - %

325 330 - S
35% 35% — v»
6% 6% ♦ '*

220 220
21 21
25'? 25% — %

125 125 t ' :
11% 11% t %
26 V? 26"? t 1
I5'a 15% — %
9% 9% ♦ %
9% 9% ♦ 'a

11% 11% ♦ %
200 210 ♦ 3

9'a 9% ~ %
7% 7% - %

22 22 - 3
365 365 -35

81 ? 8%
261 310 ♦ 46
150 150

18% 18% — %
275 280 ♦ 10
275 290 t 20
270 285 ♦ 10

39 40
8'a 8% — Va
6* 6% - Va

20% 20% ♦ Va
430 430 -20
150 150 -20
27'» 27%
2 7 Ve 27'a

7 V4 7'*
340 340

28% 28%
34 a 34%

160 175 ♦ 10
i 21% 21% - %

6% 6Vî
i 11% 11% - Va

10 10 -20
9% 9% — 1,4

250 250
17% 18 ♦ %

380 380 - 5
i 14% 14% - Vî

325 375 -15
21 21
40 41 ♦ 1
38 38% ♦ Va
■20 20 - 3
25% 25% - %

i 27 27V| - va
i 25% 25% + %

20% 20%
12 12 - 3
55 55

1 18'? 19 ♦ 3
16 16

i 30% 30%
26% 27 + %
90 90 ♦ 5

i 15% 15% + %
21 24 - 1
25 25

180 180 ♦ 10
» 9% 9%
i 9% 9% — '/«

18% 18% — Ve
140 144 - 1

17 17 — %
56 56

i 15% 16V? ♦ %
70 75 ♦ 3

) 18V? 18% ♦ %
101 101

i 26% 77% t %
26% 27 ♦ %
21 21 - 1
13% 14 ♦ '?
12V? 13 t V?

i 23% 23%
24% 24% — Vî

; 6' ? 6'?
. 5% 5 Va — V.
. 5% 5 Va + %

10 10 + %
? 17% 17V?

135 135
140 150 - 5

. 40% 41
9 26% 26%
. 26% 26%
. 5% 5'/î - %

150 150 -21
115 115 ♦ 5
70 70 -14

5% 5% - '/a
450 450 -10

73 73 - 1
18% 19 ♦ %

. 17 17 Va
• 26% 26%
9 25% 25% - '/a
t 26% 26% - Va
9 23% 23%
i 14 14'/a + %

20 20 - 2
. 12% 12% ♦ %

11% 12 ♦ %
25 27 + 2
23 23 - 1
21 23 + 3

6 6
15 15

151 155 ♦ 5
. 8% 8V? ♦ Va

. 12% 12%
295 295 -10
130 130

, 8% 8% — Va
250 260 ♦ 20

36 36
305 305 - 5
470 470 -15

- 6 6% + Ve
275 275

55 55
48 50 - 1
72 72
2 J % 23% — Va
30 31 - 1

Pancono 2907 57 6% 7
PonCan P 2800 524% 24% 24%
Paperbd 
Paromont 
Parkland 
Parloke o 3500 45
Parquet o 6500 38
Paulin A

7201 57 6% 6% - Vs
100 475 475 475 

4100 55% 5% 5%
45 45 +5 
35 37 -1 
10% 10%400 510%

Pe Ben O 29600 115 110 115

90
435
150

5%
325

33
490

24

C D
CAE 164450 511% 11% 11%
CB Pak 500 526'/? 26'/? 26%
CB Pak w 100 513 13 13
CCL A 700 519 18% 19 ♦ %
CCL B t 21900 519 18% 19 ♦ Va
CDC Life 5400 517 16% 17 ♦ %
CFCF ♦ 600 520% 20% 20% ♦ '/a
CIL 10200 527V, 27 27 ♦ Va
CSA A f 2400 56 V* 6 Ve 6'/e ♦ %
Cobleshr A 13000 58 7Vî 7Vî
Cobleshr B 4900 58 7Vï 7%
Cad Frv 83291 531% 30Va 30% -1%
Cad Frv A 5806 59% 9% 9% ♦ %
Cod Frv 2 4161 510% 10% 10% - %
Cod Frv w 3000 524 23 23 -1%
Calgary 1 p 100 526% 26% 26% ♦ Va
Clfrna 300 55 495 5 - Va
Cambridg 5900 524% 24% 24V.
Comb 1 2900 529% 29Vî 29%

Cmplx 
Cominco
Cominco A 900
Cominco D 700
Cmrd Fin 2700
Cmrcl OG z200
Compu H o 11700 
Compu H w39100
Cmplg 2160
Cmp Inv o 14000
Comstate o 5000 33
Coniogos o 5500 490
CAscot 9085 24
Con Bath A 22411 523
CBth C 300 524% 24% 24%
C Brinco A 4300 220 210 210 
Cons Pipe 1400 510 9% 10
Con Prot o 16300 125 124 125 
C Talcorp 6400 55% 5% 5%
Consoltex 20467 518% 18% 18%
C Distb A 10236 56% 6% 6%
CDistb B f 15100 56% 6Vî 6%
Cons Gos 6005 528 27Vî 28
C Gas 9% 2100 527% 27% 27%
Con Pkg 600 524 24 24
CTL Bank 4200 510% 10% 10%
CTL Bk 4% 116 578 78 78
CTL Bk 5% 300 516 16 16
CTL A p 500 522% 22% 22%
Contrns A f 1900 59% 9% 9%
Contrns A p 3100 525% 25 25%

+ 20 
+ 10 
+ % 
+ 10 
- 2 
-22

ISG Tec o 3400 
ITL Ind 16100 
ITL Ind lp 700 
ITL 775 P 7300 
ITT Con lp 600 
IU Intl 1400 
Icor o 6000
Imasco 23433 
Imasco A p 100 
lmp Metal 27100 
Imp Oil A 85659 
Inca o 14500 
Inco 72355

; Inco 10 1400
Indal 45900
Inland Gas 2600 

i Innopac 42900 
Inter-City 57799 
inter C C P 1825 
Intrmetco 300 
IBM 2339

I I Corona o 40070 
! I Corona w 500 
| Inti Lardr 9500

I Polaris o 2000 
Intl Thom 50300
I Verifac o 32450 
intpr Pipe 1704
Intrqust o 9250 
Invntrnic o 1000 
Inverns 875 200
lono o 800 
Ipsco 332
Island Tel z44 
Ivaco A f 69210
Ivaco 2nd 1 1900 
Ivaco 2nd 2 1800 
Ivaco 2nd 3 500 
Ivaco 2nd 4 2750 

; Ivaco w 4100 
i JO Res o 500
Jamie o 5400 
Jannock 3000 
Jannock 8 350
Janock wf 2 3336 
Jonpol 7500
Journey t 11801 
Joutel o f 2000

100 58'a 8'/a 8 V 
;48 58'/. 8'/a 8V

- Va
Kam Kotio 3675

1000 450 450 450 + 25 Keg A f 254
400 390 390 390 ♦ 10 Kelsey H 2000
100 285 285 285 + 15 Kerr Add 2210

Corby 560 520% 20% 20%
Cor Mark f 93880 56% 6 6% + %
Core Mrk w51200 245 220 245 + 30
Corp Food 1300 529% 29 29'* ♦ %
C Falcon C 1300 517% 17% 17% 
Coseko R 1500 100 90 100
Costain Ltd 800 514% 14 14 - %

1000 56% 6% 6% - % 
4700 513% 13% 13%

— 5 
+ 2

% 
% 
% 
%

- % 
% 
%

- %

Costaln 
Counsel
Counsel w 150 395 395 395 
Courvan o 10000 45 43 45
Crain RL f 7435 533 32% 32% a
Crestbrk 3000 510% 10 10% a
Cr Life Ap 3300 527% 27 27 -
Crownx 4406 528% 28% 28%-
Crownx A «50674 512% 12 12%-
Crownx 1 p 6000 535% 35% 35% a
Crownx 2 P 2000 527 26% 26% -
Crownx 3 p 2000 524% 24% 24% -
Crx A w 3400 57 6% 6%
Crx B w 43975 515% 15% 15%
Cuvier o 2500 27 25 27 -3
Czar Res 3000 140 140 140 + 4
Dor Val O 11900 290 280 280 -10
DRG A ♦ 500 515% 15% 15% + %

K L

485 470 475 
59% 9% 9% a

511% 11% 11% 
511% 11% 11%- 
526% 26% 26% a 
517% 17% 17%

67 62 62 -
535% 35% 35Ve - 
400 400 400 a 
123 120 1 20 
540% 40% 40% a 
178 167 175 - 
517% 17% 17% a 
526% 26% 26% a 
514% 14% 14% 
512% 12% 12% 
518% 18 18%
516% 16% 16% 
530% 30'a 30'a- 
59% 9'* 9% -

5183% 181 % 182% 
521 20% 21 -
512% 12% 12% - 
62 57 57 -
19 19 19

511% 11% 11% 
305 290 299 
539% 39% 39%

67 62 64 -
90 90 90

510% 10% 10% a 
57% 7% 7% -
58 8 8 -

529% 29% 29% 
520 % 20 20%
527% 27% 27% - 
527% 27% 27%- 
531% 31% 31%- 
532% 32% 32%- 
57% 6% 7% a
45 45 45
65 65 65

525% 25% 25%- 
514% 14 14 -
517% 17% 17% 
110 103 103 - 
59Vî 9 Vg 9% + 
27 27 27

Peerless 1200 514 + Vs14
Pega Cap o 8500 50 50 50
Pegasus 20686 $11% 10V? 10%-%
Pegasus w 33500 44 40 41 -4%
Pmbrtn A f 1401 59V? 9% 9V? - V. 
Pembina 2000 514 13% 14 ♦ V.
Penn Wst 0 1000 75 75 75
Penningln 1100 $24% 24% 24% + %
PJewl A I 2000 $12% 12% 12%
P Jewl w 600 470 470 470 -25
Pelromet o 2700 205 200 200
Phillips Cb 1100 $17% 17% 17%
Phonix Oil 4401 514 14 14
Photo Eng 200 $29% 29' ? 29' ? + V?

9% 9%-'/î 
07 109 - I

27% - V? 
104 -41
420
290 + 10

i 8% 
i 12%

135
? Vî
i 16%

51
» 25% - Vî 
. 6%

14% + % 
5 + 5 

18% - %

Pine Point 200 59'*
.o' Place GO 3000 109

Placer 152728 528
ir Plocr w 367600 115
j4 Plcr 88 w 137613 420
Ve Plexus o 2600 '290

Poco Pele 7000 58%
'■ Potash Co P 1000 512%

Potter A f 5282 135
Potter w z250 Vî
Powr f 105000 516%

% 1 Powr C lp 1800 551
Powr Fin 6570 526'/.

4 Prairie Oil 5600 56%
Premdor 1 14001 514</4
Princpl A li 1250 55'/a

5 ! Provigo
Q. R

4350 519

27%
75

51

18%

%

K Anacon o 5522 
L A Vorah 1100 
LAV w 1000 
LFP Hld O 2400 
Labatt 86071
L Mnr 104411 
Lacano 16300 
Lotorge 168
Laidlaw A 12510 
Laidlw B f 38150
Laidlaw 600
Laidlaw F 13150
LOnt Cem 
Lambda o 
Lanpar 
Lariat OG 2500
Laurasio o 4000
Lour Gr B 900 
Leigh Inst 68743
Leigh I p 15600
Lenora o 8000
Leons Frn 200
Levsque A f 3600

158 154
140 140
$21% 21% 
$16% 16% 

60 56
400 395 

65 65
480 470 
$24% 24% 
525 24%
$9% 9% 

514% 14% 
523% 23 
$22% 22% 
510 9%
533% 32% 
$25 25600 

500 475 
1700 450 

55 
30 

513 
55%

158-2
140
21% + % 
16% - % 
56 - 1 

400 + 10
65 - 5 

480 + 50
24%
24% - % 
9% - % 

14% + % 
23 - % 
22% - % 
9% — % 

32% - %

Llnamor 
Linear T

3250
6100

526% 26 
91 90

523 23
58% 8% 

$18% 18% 
511% 11

25
475 -10 
445 + 10

55
30 + 1
13
5% ♦ % 

26% - % 
90 - 5 
23
8% ♦ % 

18% ♦ % 
11 - %

Que Sturg 0I8IOO
Que Tel 300
Quebcor 1000
Qenstk 4430
Quenstn 0 4400
Qintro B 0 11000 
RY Fin p 900 
RY II p 300
Ram Pet 600 
Rang 126920
Rovrock f 6250 
Rea Gld 0 9200 
Redourm 0 z100
Red path 5620
ReedSt 1 SP31145 
Regionol 0 8900
Reigate A o28113
Reit A f 100
Renisanc 13461

1 Revn Prp A 1589
Revnu B t 26409 
Rio Algom 475
Rio Alto 0 1000
Roddv f 27100 
Rogers A z50 
Rogers B t 27564 
Rogers p 1100 
Rolland A 1 20900 
Roman 900
Rothman z20
Rxmk 17000
Royal Bnk 54031 
Ry Bk 2.75 3250 
Ry Bk 1,45 10683 
Ry Bk w 28500 
Ryl Gld 0 5000
Ryl T i M 100 
RyTrco A 12252 
R Te A p 100 
RvTrco C P 300 
RvTrco G p 500 
RvTrco J p 800 
Ry Trco w 5467 
Rovex 41598
Rovex p 238 
Rovex w 21763

S T

55% 495 
515% 15% 
515% 15% 
235 225 
128 121 
115 105
$25% 25% 
525'/. 25% 
295 290 
55% 5% 
$7 6%
80 76
75 75

526% 26% 
552% 51 
215 210 

2% 2 
$29 29
$9% 9 

315 300 
260 245 
$23% 23% 
65 65

123 120 
$24% 24% 
$24% 24 
538'/? 38 
514% 14 
510 10
538% 38'/. 

14 14
533 32%
531% 31% 
519 18%
225 206 

48 48
512% 12% 
532 31 %
592 92
528% 28% 
$25'* 25% 
$24% 24% 
$21% 20% 
350 335 
$5% 5% 

170 160

495 -55 
15%
15% - Va

230 + 10 
125 - 3 
105 -10 
25V? ♦ % 
25%

290 + 15
5% ♦ % 
6% - Va 

76 - 4 
75
26V? ♦ '/a 
52% ♦ 2% 

210 - 4 
2%

29
9%

300 -10 
258 ♦ 8 
23% ♦ % 
65 - 5 

120 
24%
24% + % 
38V? + V2 
14 - Va
10
38%
14
32% - '/a 
31% - % 
19 + %

220 + 10 
48 -12 
12% - Va 
32 ♦ '/a
92 + 4
28% + '/a
25% - Va 
24% + % 
21% ♦ % 

345 
5%

165 -10

SHL Svstm 3860 $25% 25 25 - %
SNC A t 1900 $13% 13% 13%-%
St Andrw 0 2500 $6% 6% 6% - % 
S»L CemA f 1800 $18% 18 18%
Somuel M T37100 $21 20% 20% - %

Ne* km hm. CK
SMT w 1300 510% 10% 10% - %
Soskoti 730 56V» 6'a 6%
Saskoil A p 4460 58% 1% 8%
Scorboro o 6500 16 15 1»
Sceptr IA 1 2500 514% léVî 14V?
Sceptre R 1632 275 265 265 -14
Sceptre R c» 950 512'* 12 12* ♦ 'a
Shnidr A t 800 530'a 30 30
Sembler o 7000 32 32 32
Scmlrex 1200 $11% 10% 11
Scol Paper 1600 $15% ISH 15% - %
Scot York 1000 $5% 5% 5%
Scott» t 31000 539% 39 39 — 'a
Scoffs c H00 539% 39% 39% - %
Seobnt A o 36900 56V| 5% 6 ♦ %
Sebr ight w 26100 295 285 295 + 10
Seagram 46865 583' j 82% 63 a ♦ %
Seors Con 5516 513 12% 12% — v»
Selkirk A t 235 524'. 24'a 24’a — 'a
Sensor 100 405 405 405 -20
ShawC B f S814 518'. 18% 18'i — % 1
Shell Can 13461 5??' ; 21'T 22% ♦ l'a
Sheoerd P 312 513 13 13
Sher r gold 47900 57 6% 7 ♦ %
Shrgl w 12200 235 225 225
Sherritt 19600 56% 6% 1%
Sico 226 521% 21 v? 21% ♦ %
Sienna o 10000 60 57 V - 3
Siltromc 4000 135 125 iis
Silver Lk o 63151 290 280 285 -10
Silversid o 4500 90 85 85 - 5
Silver Ion 7000 130 130 130 ♦ 5
Simco Eri 12900 51)': 11'a 11V* - %
Slater A 1100 514'? UV? 14'? - %
Slater B ( 100 514'? 14' j 14V? — 'a
Sial SU lp 100 513% 13% 13%
Slater B pr 250 513 13 13 « 1 a
Sobevs A l 2050 517V? 17V? 17' ? — 'a
S Louvem o 100 130 130 130
S Louv w 1 7300 8 8 8
Sonr RB o* 8500 255 250 255 ♦ 5
Sonora o 10790 55% 5% 5%
Southam 15356 523% 23% 23%
Spar Aero » 7480 525 24% 25
Soorton o 10500 27 25 27 + 1
Std Modrn 68700 70 66 70 ♦ 5
Stgrrex o 4000 350 330 330 -35
Sleep R 3300 300 290 29) - 4
Sleinbg A f 5680 545 44 44*4 ♦ 2
Strnbg 195 400 523% 23% 23%
Stnbg 29375 300 528': 28'? 28'? — %
Stelco A 53485 520% 20"? 20% ♦ %
Stelco C p 4400 523% 22% 23
Stelco D p 800 526 25% 25%
Stelco E p 41300 529' a 28% 29 ♦ %
Stelco w 3500 8 6 8 ♦ 2
Strnd OG o 3500 130 130 130 - 5
Strhcona 3500 36 36 36 ♦ 2
Strathn A t 800 175 175 175 -15
Stroud o 15000 25 25 25 - 1
Stuort Oil 1200 533' î 33 33 - 1
Sud Cont o 1600 275 270 270 -10
Sulivan 3196 55'a 5' a S’a — '/a
Sulptro 1000 59 56 59 - 1
Sunburst o 20000 24'? 23 23 -IVî
Svdnev o 38175 55 52 52 - 3
T H Res 4400 35 35 35 - 2
T1E Tel 1300 55% 5'? 5% ♦ %
TVX 0 85300 134 120 120 -14
Toro ind 500 110 110 110
Teck Cor A 686 523% 23% 23% — V*
Teck B f 39815 524 'a 23% 24'a - %
Teck E p 600 527'a 27'a 27%
Teck F p 2400 537*8 37'a 37% — l/4
Tee C 41800 55' a 475 S'/* ♦ 30
Teledvne 300 513% 13 V? 13' ? - %
Tembec A 6800 450 450 450
Terra Mn o 28142 244 230 235 - 5
Terra o 2000 SS 55 55
Teratech o 12000 31 30 30
Tx Can 225146 526% 26% 26% ♦ %
Thd CGlnv 110 554 54 54 - 1
Thom N A 27050 530'a 29% 29% - %
Thom N pr z 70 545% 45% 45%
Thorco o 7000 37 34 37 + 2
Tiber 100 225 225 225
Timinco 1500 400 385 385 -15
Tintina o 6100 88 88 88 - 7
Tor Cal o 13500 83 83 83
Tor Dm Bk 39181 523% 23'a 23'*
TD Bk 1.835 1100 524% 24% 24% - %
TD Bk 2.375 1000 526',? 26': 26V? - Va
Tor Sun 1801 528% 28': 28V? — Va
Torslar B « 22695 534% 34% 34%
Torstar 170 400 569% 69'* 69v. - %
Toll Eriksn 40400 295 275 280 -15
Total Pel 8650 523V» 23 23'* - %
Total PA p 200 542': 42V? 42'? ♦ V»
Traders A ♦ 1057 546 46 46
TrCon R A 8517 110 105 110 ♦ 2
TrC R P 3100 57 6% 7 ♦ '/a
Trns Ml 7915 514% 14 Ve 14'? ♦ %
Tr Alt R PB 8300 525'a 25% 25% - %
T r Alt R pC 3700 $25Vî 25V? 25"? + %
T r Alt A 29955 529'a 29 29 Va
TrAlto 5 z5 569 69 69
Tr Alt 1425 400 527% 27% 27%
Tr Alt 12'; 1000 529 29 29 - %
Tr Alt 9 6175 527V» 27 27
TrAlto 7.20 2800 525% 25% 25% — "a
T r Alt w 31085 57 Va 7 7
TrCan PL 36169 516 V? 16% 16V? ♦ %
TrP 1st E 100 553'a 53V» 53% - %
TrP 1st H 1300 552% 52 Va 52% ♦ %
TrP 1st 1 100 550% 50% 50% ♦ %
TrP w 8050 230 225 225
Trpoc Res iD zl67 43 43 43
Treats o 15300 130 115 122 ♦ 7
Tree Island 700 511'* 11 Va U'a — 'a
Tri Pwr o 5500 35 34 34 - 1
Tri-Star 10695 78 70 78 + 18
Tricentrol 1000 260 260 260 ♦ 40
Trilium o 1700 59% 9'? 9% ♦ '/»
Trilogy 9609 60 55 55 — 5
Trilon A 9725 532". 32 32 Va ♦ %
Trilon Fin 1 700 524% 24V? 24% - %
Trlon Fin II 1600 524"? 24% 24V?
Trilon w 1500 519 19 19
Trilon A w 1000 517% 17% 17% - %
Trimoc 218 230 230 230 - 5
Trinity Res 11200 64 64 64 - 1
Trpl Crn E 5500 160 151 151 - 9
Triton 1001 56 6 6 + %
Trizec A f 7750 530'/? 30'/* 30 V? ♦ Va
Trizec B 700 530'? 30V? 30V? ♦ %
Trizec 3 p 100 59% 9% 9%
Trizec 4 p 2300 526'/. 26 26 — V.
Tkho A 1300 460 460 460
Tuckho A yv 2200 125 125 125 - 6
Tudor o 5175 480 465 470 ♦ 5
Turbo 175046 69 64 69 ♦ 6
Turbo nv f 200 100 100 100 ♦ 20
Tut Ent o 8000 35 33 33 - 1

U V
UAP A t 200 530 30 30
Ulster P o 5567 138 137 137 — 3
Ultmr C 1p 1800 526V? 26% 26% — Va
Ultmar pic 22200 285 284 285 — 5
Umcan S 400 516% 16% 16% ♦ '/a
Unicorp A f 2200 58% 8% 8% — %
Umcorp B 100 59 Va 9 V. V'/a ♦ %
Une 117 3500 512 V? 12V? 12V?
Unicorp w 15800 97 90 90 — 6
Un Carbid 100 515% 15% 15% — %
U Entprise 2112 511% 11% 11% — %
U Gas 1438 1000 523V? 23'? 23V? ♦ Va
U Canso 2220 65 65 65
Un Corp 502 S48 48 48
U Keno 2396 57V? 7% 7V? — '/a
U Siscoe 2500 260 260 260 _ 5
US Steel lp 1700 524% 24V? 24%
Value Inv 6200 59 Va 9% 9’a ♦ Va
Value P 2950 526% 26V? 26'/?
Value w 4650 220 220 220 20
Varitv C 34473 275 270 275
Varily w 8000 80 78 79 _ 1
Vedron o 15000 68 65 68
Vers»! A f 1700 200 190 190 — 5
Verstl Cl B 500 195 195 195
Verstl 2625 1700 59 Va 8'? 8V? — Vî
Vestgron 2700 50 45 50 a 5
Viceroy o 7253C 56 V? 5% 5% — %
Viswov 900 56% 6% 6% ♦ %
Vulcan Pac 7400 55% 5% 5%

W X
WIC B f 4500 510 10 10
Waddv o 1000 80 80 80 5
Wafrbord f 600 55% 5% 5% + %
Woiax A 710 515% 15% 15%
Walker R 2324 538 37% 38
Walker 9"? 640 530V? 30V? 30V?
Wlkr 14.16 400 526% 26% 26%
Walker w 800 56% 6% 6% ♦ %
Wlkr 1988 w 15920 56% 6% 6% + %
Walwvn 12866 55 485 5 + 5
Wordair 1273 515 13% 13% —1%
Worren o 12000 24 23 23 _ 2
Wrmtn 6000 73 71 71 ♦ 2
Wosabi o 5000 36 36 36 — 4
Westor A p 1400 515 14% 14% — '/a
Wcoost T 3373 513 12% 13 + Va
Wcost 8'- p 800 524% 24% 24% ♦ Va
Wcoast 1 p 1400 526 26 26 ♦ %
Wstrn Gld O17900 55V? 5% 5% — %
Wslfair A f 116 5125 125 125
Westfield 6000 138 128 128 — 4
West f Id r 98800 7 6 6 — '/î
Wstgr 3100 22 20 22 + 2
Wstgro B p 400 225 200 225 + 5
Westnhse 100 575 75 75 _ 5
Westlev o 12137 75 65 65 — 5
Westmin 4400 57V? 7% 7'/î
Weslmin p 4700 520% 20 Va 20%
Weston 7520 534 33% 34 + Vî
Wstn 4V?p 100 564 64 64 — 1
Wharf 55700 2/3 260 260 —22
Whim Crk o 200 270 270 270
While P A 100 519 19 19
Whonok 1 p 7200 55 V* 5 5 — '/a
Whonock w 24350 90 90 90
Wilonour o z 100 38 38 38
Wilco o 9937 29 28 '29 + 1
Woodwd A 1417 56% 6% 6% — v»
WEqite A f 3600 510 9% 9%
WEqute 1 wl5100 75 72 72 — 3
WEqu II w 850 210 205 205
X Cal o 5000 55 50 50
Xerox Can 300 526% 26% 26% a- %
Xerox w 2900 56% 6'/? 6%
YRI 170 1000 145 145 145 — 5
Zovitz 1600 75 70 75 a 5

Partially1 Paid Shares
B Corp r 15100 58% 8V? BV?
Bancshr r 13470 5/ 6% 7 ♦ '/a
CDC 1 R 36600 79 72 79 ♦ 4
RY Fin r 1700 58% 8% 8% _ Va

Partnership 1Jnits
Lehndorff 2800 57 Va 7 7 — '/a
P Slorag II 100 522'* 22'/* 22'/* _ %
Ry Lepag w 500 90 90 90 _10

Trust Umts
C Income u 7306 511% 11'/a 11%
Clncm 86 u 10522 511% 11 11% ♦ Va
C Trust un 1018 510'/* 10% lO'/a
FPT u 8100 518 V* 18% 18% _ '/a
Rnb U 141400 51 48 49 _ 2

Traded In US Funds
Alum B 600 527 27 27
Alum d pr 3400 525'* 25' a 25 V* ♦ '/a
Bow Vly 200 200 518V? 18V? 18 V? ♦ Vî
C Marconi 3000 518 18 18 ♦ '/a
IBM 4400'T132% 131 132% a %
Nat Bk 6 700 530 29% 29% — %
OCG 2800 310 310 310 10
RvTrco D p 500 527% 27% 27% — '/a
Seagram 500 559% 59% 59% 7%

LE DOLLAR 
CANADIEN

TORONTO (PC) - Le 
dollar américain a clôturé 
hier en hausse de 20-100 et 
cotait $1.3900 contre la de­
vise canadienne. La livre 
sterling a monté de 29-100 à 
$2.0662.

Par rapport à la devise 
US, le dollar canadien a 
perdu 11-100 à $0.7194 et le 
sterling 5-100 à $1.4865.

NEW YORK
Hausse générale

NKW YORK (AP) — Une hausse générale des cours 
a été observée mardi à la Bourse de New York.

L'indice Dow Jones des industrielles a enregistré un 
gain de 24.33 points el marquait 1,835 4# au ternie de la 
séance.

Parmi les titres canadiens échangés, Alcan a gagné 
3 8 à $307-8; Inco 1 4 à $127-8; Northern Telecom 1-8 it 
$29 5-8; Seagram 1-2 à $60 et Varity 1 8 ù $2.

Par contre, Canadian Pacific Ltd a cédé 1-8 à $11 et 
McIntyre Mmes 12 à $26 12.

1835,49

S«nk«i
Traîna port

Cours tournis par la PRESSE CANADIENNE
U aabo

Industriel
Dow

207,13

OTC

I 373,29

Variations 
des titres

SAP
500

^✓^2,69

| 243,37

INDICE GENERAL

VOLUME (en millions)
20$
190
175
100
149
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100 ili-lllllsLallll.ll

MJVIMMJVIMMJVIMMJVIM 
16 17 18 21 22 23 24 2J 28 » 30 31 1 4 i 6 7 I 1113

Pt V*nf*t Howt

A B
la Farm. CH

AMR 13 5014 51 Vî 50' ? 51'/?+ %
ASA 89? 35 34 a 34 %- %
AbtLob 24 2576 52 51 52 ♦ %
Acme Cl 128 9% d 9 9%+ %
AdoEx 78 u21'. 20% 21'a+ "a
Advest 11 215 15 14% 14%+ "a
Alcan 2012 30% 30% 30%+ %
Alex Alx 1077 J8% 36*8 37%+ 1
Alieg Cp 14 3 V/1 ? V/% 97Vî- 'a
Alg Int 686 17% 16/a 17%+ %
Allg Pw 13 1595 u51' a S0'/? 51 Va ♦ %
AllenG 18 78 19'* 18% 19 ♦ %
AldSgn 3592 40' a 39% 40'a+ Va
Allis C 328 3% 3 3>a+ %
Alcoa 3194 36% 36 36%+ %
Amax 1962 U". 12V? 13 + "?
AmHes 1652 19% 18*8 19'*- 'a
ABrond 12 1537 93/a 93% 93%— %
Am Can 13 2330 u89% 87% 88 - Va
A Cvan 26 2900 u83'« 8iv? 83 +1
AEI Pw 12 2487 29% 28% 29Va+ %
AmExp 12 8967 63 61'/a 63 +1%
AGn Cp 11 2582 41 "a 40' a 41V» ♦ %
AHome 19 3925 92% 90V? 92 V» + IV?
AMRtch 7.08 12 1123 137 35V? 37 +1%
AMI 3429 15% 14% 15%+ %
Am Mo 2036 3 2% 3
AmStd 15 580 38 37 37%+ %
AT&T 16 11910 24% 23% 24
Ametek 15 147 25 V* 24% 25
Amoco 11 4990 62% 62 62%+ %
AMP 33 3932 36 Vî 35V? 36V? ♦ %
AMRep S 12 160 26% 25% 26'/a+ %
Anheus 18 2320 56 55 "a 55%+ '*
Apache 444 347 9 8% 8%
Armco 708 7% 7% 7V*— Va
ArmsRb 101 14% 14 14%+ '*
Arm Win 13 796 59% 57 59V2+2%
Asarco 479 13% 13 Va 13%— Va
Ashld O 9 394 55% 54% 55 V» ♦ %
All Rich 10 6827 52% 52'/e 52%+ %
AtiasCp 42 13 Vî 13'/a 13'*- '*
Avon 1629 34% 33'* 34%+ Va
Bkrlntl 8 746 10 Va 10 10'*+ %
viBaldU 172 1% IV? IV?
Bausch 16 3221 36% 35% 36%+ 1%
BaxtTr 31 9451 19'a 19 19Va— Va
Becor 441 11V? IO'/î 11%+ %
BelHow 15 932 44 42% 44 +1%
Bell Al 12 3306 71% 70'/? 70%— Va
BCE 138 27'/î 27% 27%— Ve
Bell ind 8 38 18% 17% 17%— Va
BellSou 12 3571 61% 60% 61%+ %
Benfl Cp 12 477 4/V? 46% 47%— '/a
Beth Si 3978 9% 8% 9Va ♦
Black D 14 4564 16 V* 15'* 16'/a+ %
Blk HR 16 422 38% 38% 38%+ Va
Boeing 15 3919 60 Va 58V? 60V8+1V2
Bois Cas 17 142? 54% 53% 54%+1%
Borden 18 1290 47% 46 47%+1%
Borg Wa 13 3220 31% 30'/? 31%+ Vî
Bowater 14 304 25% 24% 24 %- Va
BrisIM 21 3822 81% 80% 81V? ♦ 1
Brit Pt 7 1352 35% 35% 35%— '/a
BrtTF 12 241 29% 28% 29%+ %
Brwn Gp 14 867 36 V* 35% 36'*+ %
BrwnF 25 3387 u44% 42'/? 44'/a + 1%
Brnswk 13)207 33V* 32V? 33'/a+ '/a
Burl Ind 25 256 35% 35 35’/î+ Va
Brl Nth 7 1462 53% 51'* 52%— %
Burndv 160 13 12% 12%— '/a
Burrgh 13 5646 70V? 6V% 70'/a ♦ Va

C D
CBI Ind 508 27 26'/a 26 V? ♦ Vî
CBS 40 1005 139 135% 137 —l'/a
CCX 68 84 4% 4 V? 4%
CPC Int 22 291 68% 68 68%+ %
Callhn 296 17'/a 16'/a 16 %— %
CRLk 1739 19 18% 18%—1
CdPac 2053 11V» 11 11 - '/a
Caring 9 9% 9% 9%+ Va
CatrpT 10 4004 47 46'* 46%+ Va
Celanse 13 442 213V? 210% 213 +2V?
CeMPw 227 413 18V* 17% 18Va+ Va
Chmpln 16 3070 24% 23% 23%— V?
Chase 6 2553 41'/a 40 Va 40%+ V»
Chevrn 10 5812 40% 40'a 40'/?+ '/»
Chk Full 47 167 11 Vî 11'/a 11'*- Va
ChrisCr 40 64 69 67% 68'/?+1
Chryslr 1 4 1578 39% 39 39 V, + 1
Citicrp 8 4134 54% 53% 54'/a- Va
Clorox 16 715 56% 55 56%+1%
Coastal 36 754 26'* 25'* 26'* + %
CocoCI 20 .6847 39V? 38% 39%+ %
Coleco 5 545 11 10% 11 + '/a
Col9Pal 25 2539 41 40% 40%+ %
Col Aik 13 318 39V? 38 Va 38 %— Va
ColGas 29 649 39% 38% 39'*+ »/a
CmbEn 271 28% 28'* 28%+ '/a
CmwE 7 9745 33 Va 32 Va 33 ♦ Va
Cmsat 606 33% 32 Vî 32 %— '/a
Compgr 19 75 17V? dl7 17'*- Va
Comp S 21 339 35 34 V? 35 ♦ Vî
Con Ed 12 1119 u50% 50 50'*
CnsFrt .82 13 1250 30 28% 30 + 2 Va
CnsNG 21 537 28% 28'* 28%+ Va
CntICp 15 604 47% 46 Vj 47%+1%
Cont III 11 199 6Va 6 6'/e
CtDat 1801 21% 20% 21'/a
Cooper 13 466 38% 38% 38%+ '*
Crone 20 289 30'/a 29 V? 30 Va
Crn Ck 15 117 107 104% 107 + V?
CrwZel 42 40 39'* 39%+ V?
Curt Wr 38 u56 55% 56 + Va
Dart Kr 17 x 3607 61V. 60% 61'.* + IVa
Data G 1000 35% 34% 35%+1'/a
Datapt 133 7 Va / 7Va
Deere 2784 23 V* 22% 23'*+ %
DeltaA 35 1057 41 Va 40'* 41 - %
DenMf 45 228 27% 27'/î 27%+ %
DeSoto 13 245 38 Va 37% 38'/a + %
Dexter 17 140 31% 31% 31 Vî- '/a
DiamS 12 1258 10% 10% 10%
Digital s 20 6977 96% 95 96 %— %
Disney 30 3936 48'* 46% 48 +1%
Divrsln 10 72 6% 6'* 6'*
Dome 3033 6% 6'* 6'*- %
Dow Ch 51 5277 52% 51% 52%+1
Dravo 47 373 15V* 14% 15 - Va
Dresr 3001 16 V? 16 16'*+ %
duPont 13 3165 79 78 Va 79 ♦ %
Duq Lt 7 736 13% 13'/î 13 V?— %

E F
EGG 15 359 30% 30 30%
EastAir 1396 8% 8% 8%+ %
Eas Kod 142 4411 56% 56 56%+ %
ElecAs 11 83 4 3% 4
EmrsEl 15 2086 82% 81'/a 82%+1
Emhort 13 926 34% 34'* 34%+ %
Equfx 27 294 25% 24 Va 25% ♦ l'/a
Erbmnt 19 712 26% 25'/a 26 ♦ %
Ethyl 16 1610 19V* 18% 18%+ Va
ExCelo 19 2417 u74V? 73% 74 ♦ %
Exxon 8 8494 63% 62% 63%+ %
FMC 1963 18% 18 18% .
FPL GP 13 8*95 u36% 35 Vî 36 ♦ Va
Fairchd 138 12% 12% 12%+ "a
Feders 13 292 9'/? 9'* 9V?+ %
Firestn 18 2069 24% 24% 24%+ Va
Fluor 119 1282 14% 13% 14Va+ %
FordM 6 14225 u58% 57 58%+2%
Fruehf 25 3636 47% 47% 47%..

G H
GAF 11 «I J] 3!V. 32’A* 14
GCA 2» 3tS JV4- V.
GEO , 51 7 Ilk IV ...
GTE . 406? 55 54'4 5444* 44
Gelco S3 m 1344 13V4 13V*. .

PtVwrtM Haut Boa «m. Ch.
GnCorp 17 2544 67V? 65% 67% ♦ ?'/a
Gn Dvn 8 685 72% 72 72 Vî— %
Gen El 15 8350 76'* 74% 76%+ '/î
GHost 18 729 20'/? 18% 20' ? ♦ 1%
Gnlnst 926 20 19% 20 - %
GnMills 21 500 86% 85% 85' î- %
GMot 7 8149 73% 71% 73%+2
GMtrE 1638 42V? 41'; 42%+1
GPU 10 1715 22'/? 22 22%+ %
GenRe 27 2064 u66 64 65%+2%
GnSignl 34 719 42'a 41% 42' a ♦ %
Ga Pac 20 2420 31% 31 Va 31 %- %
Gillette 17 2434 45% 44 Vî 45%+ %
Goodrch 427 37 •* 36% 36 %- %
Goodvr 12 x9452 32'* 31% 32'*+ %
Gould 1011 18 17% 17%
Groce 14 3468 49% 47% 48 - %
Gt AP 11 205 25 24% 25 + %
GIWFm 7 5308 46% 45% 46' a ♦ %
Grevhd 13 655 31% 31 31%+ Va
Grum Il 1038 24V: 24 24 - %
Gif Wst 20 2907 66% 65 66%+ 1%
GultRs 98 12 Va 12% 12%
Halbtn 3468 18% 18"? 18%+ '*
Hanno 26 x?6 21 20% 20 %- %
Harris 20 1183 29 Va 28 28%+ %
HedaM 1858 11% 11 Va 11%- %
Heinz 21 3717 47 46% 46%— Va
HelneC 9 15 27% 27'* 27%+ %
Hercul 16 1651 51V? 50% 51'/a ♦ Va
Hershy 22 529 84% 82% 83 Va-1 %
HewIPk 2? 5342 41 Va 39% 41%+ 1
Hilton 17 574 66% 65% 66%+ %
Hitachi 18 784 54% 54% 54 V?—1 %
Holiday 12 1878 59% 58 59%+1'/a
Hmstke 50 2392 24% 24 24 Vî— %
Honwell 12 2772 65% 64% 65'*+ %
HCA 13 4898 36% 35'* 36%+ 1%
Houslnt 12 558 42% 42% 42%
HouInd 9 1861 34 33% 34 + Va

I J
IC ind 15 1713 24% 24'* 24% + %
ICN 80 1384 18% 18% 18%— '*
ICN Pt 2.7( 125 39 38% 39
INA In 11 20 19% 19%— Va
ITTCp 29 4921 53% 53 53%+ %
INCO 2126 12% 12% 12%+ Va
IngerR 15 276 5V% 58% 58%— %
InldStl 306 18% 18% 18%— %
Interco 14 63? 42V. 41 Va 42 - '*
IBM 13 15772 132% 130% 132%+1%
IntFlav 21 415 45% 45 45%
IntMin 924 27% d27% 27Vï— V.
InIMult 14 93 28% 27% 28%+ 1
Int Pop 19 4089 65 63% 64%+ %
Int Gp 15 115 25% 25% 25%+ %
IpcoCp 10 177 11 10% 11
JohnJn 37 4 549 69% 68% 69"a+ %
JoyMfg 683 930 20% d20% 20V? ♦ %

K L
KLM 7 1865 21'* 20% 21 Va- '*
K Mart 27 5483 52% 51% 52%+ %
KaisAI 1237 15% 15% 15%+ Va
Kauf Br 8 1128 20% 19% 20%+ %
Kellogg 22 1526 53% 52% 53 ♦ Va
KerrM 15 415 27'* 26 27'*+ %
KimbCI 15 981 85% 84 85%+ 1%
Kopers 747 27% 26% 27% ♦ %
viLTV 2802 2% 2% 2%— %
viLTV pfB 75 5% 5% 5'*— Va
LTV ptC 2 15% 15% 15%+ %
LTV ptD .12 3% 3% 3%
Lamur 22 60 11% 11% 11%
LearSg 18 x41C 55 54% 54%+ %
LeoRnl 17 142 14% 14% 14% ♦ Va
LeeEnt 20 36 25% 25% 25%
Lilly 20 2995 76% 75% 76%+ %
Litton 39 877 77% 77 77%+ %
Lockhd 8 1326 49% 48% 49%+ Va
Loews 10 1702 68 V. 67% 67%+ %

69 3978 26% 24% 26'*+ 1%
Lukens 28 1 12% 12% 12%

M N
MCA 19 1384 45% 44% 44 %— %
Mocml 22 307 49% 48% 49%+ V.
Mfr Han 5 1173 45'/» 44'* 44%— V?
viManv 498 2% 2% 2'/?- Va
MarMid 7 99 50'* 49% 50'*+ %
MrshM 24 1743 u68% 67 68 +1%
MartM 12 720 43% 42% 43%+ %
Masco 21 2030 30*/- 29 30%+ 1
MosCp 56 40 Va 39% 39%
Mattel 29 1776 10 Va 9% 10 - Va
Maxam 89 12% 12% 12%+ Va
McDnld 19 3684 65% 64% 65%+ %
McDnD 10 988 80% 79% 80%+ 1%
McGrH 19 907 5 7 V» 56% 57%+ %
Mclnt 8 82 26% 26% 26%- %
Mead 19 687 u54'* 53% 53%
Mesrux 17 241 34% 33% 34%+ %
Melvill 15 799 62 61'* 61%+ %
Merck 26 3906 ul 10% 108% 110%+ %
Merr Ly 14 8596 36% 35'* 36%+ %
Mid Ros 25 4 27% 27% 27 %
MMM 18 2721 111% 109% 111%+ 1%
Mitel 1 192 4% 4% 4 %— %
Mobil 10 9048 u33'* 32% 33'*+ %
MobIHo 23 1% 1% 1%
Mhwk D 82 2% 2% 2 %— %
Monson 1337 66'* 65% 66 Va ♦ %
MoorM 633 16% 16'* 16Va ♦ %
Morgan 10 4769 u92 91 91%+1%
Morton 13 685 36% 34% 36V.+ 1
Motorlo 48 3040 40 Va 39% 40%+ %
NBI 77 10 9% 10 ♦ Va
NCR 16 402? 53% 52% 53%+ %
NL Ind 1114 4% 4% 4 %— %
NWA 27 883 45% 45 45%
Nat Dis» 14 434 35 34 Va 34 %- %
Nil 215 17% 17'* 17%— %
NMedE 19 10337 23'* 22% 23%+1%
Nt Sem 6975 10 9% 9%
NtSvi 16 326 36 V» 35 36'/»+- l'/a
Novistr 6 6870 7% /'/a 7%+ %
Newmt 107 871 54% 52'/* 53 V?—V»
NiaMP 8 1494 23 Va 22% 23%+ Va
NorTel 956 29% 29 Va 29% + %
Nthgole 280 4 Va 3% 4 - «*
NwStW 444 16 15% 16
NYNX 11 2405 66% 66% 66%+ Va

O P
Occ Pet 7 5305 26% 26 26%+ %
Ohio Ed 8 3176 20% 20% 20%+ %
Olin 815 46 45% 45'/î + h
OutbdM 20 1073 31 29% 31 +1%
Owen Cn 17 15943 u79% 77% 78'*+ %
Owen III 13 4245 37% 36% 37%+ %
PocG 10 5728 25% 24% 25%
Poe Ltg 74 981 48% 48% 48%
Poe Tel 12 2312 57% 57 57%+ %
PanAm 4573 5% 5% 5%+ %
PanhEC 3775 42% 41% 42'*+ Va
Penney 14 1626 77% 77% 77%+ Va
Pennzol 30 717 52% 51'* 52 V»— %
PeopEn 10 277 23 22% 22%— %
PepsiCo 21 4122 32% 31% 32'*- Va
Pfizer 19 7849 69% 68 Va 69%+ %
PhelpD 34 825 19% 19% 19%— %
Philo El 9 5373 23 22% 23
PhilMr 13 7199 73 Va 72% 73
Phil Pet 9 4165 10 9% 10 + %
Pilsbry 15 1257 72% 71 Va 72%+ 1%
PifnyB 16 715 62% 60% 62%+ 2%
Pittsfn 63 651 12% 12% 12%+ Va
Polarid 24 780 63% 63 63%— %
Pondr 18 135 22% 22 22%+ %
Portée 36 13 16 16 16
PortGC 11 3179 34 32% 34 +1
ProctG 18 3925 76% 75 76%+ %

t I

Pt Ventes Haut km farm. CH.
PSvEG
PuvetP
PuittH

a r

Il 1656 
13 98! 
19 J79

43%
27%
13

43
21%
12%

43%+ % 
72% ♦ % 
13 ♦ %

OuokO 70 2793 13% 81% 82%+1%
RJW Nb 14 5490 S3 51% 52% %
Rols Pur 15 1304 7? 70'» 72 ♦ 1%
RongrO m 3% 3% 3%
Ravthn 13 7161 63 61% 63 +1%
RfiCht 074 32% 3? 32 - %
Revue 10 475 70 19% 19’»
Revlon 1178 13% 13'? 13'?
Rfxmd 11 166 16% 16% UH— '»
RevMII 604 47% 41% 4?
RiteA 70 «34 33% 33 33’. 'a
vi Rohm 4 123 10 9% 9*»-~ %
Rotkwl 11 xlJVO 4?% 42'a 42’»+ V?
RovID 8 87% 81% l?H- %
Rvmei 138 21 18 17% 18 ♦ %
Rvmer pli 17 é? 17% 17% I2H+ %

S T
Sofewv 17 15325 66% 65% 65%+ a
SDieG Il 425 39'» 38% .19%+ V,
SJiuon 1 10% 10% 10%
Sondr 56 93 60- 60 60'a—
Sf eSoP 13 3 791 30' a ?v% 30 ♦ %
SoraLee 18 971 69% 68 a 69%+ 1
Schr Pio 23 1104 84% w 84% « H
Schlmb 198 4326 30 79% 79%
Scott P 1? 746 60% 59% 60%+ %
Seoent 9 476 72' a 71% 2?'a ♦ 'a
Seogi m 14 777 60» 59'a 60 ♦ H
Sears 13 10.1,18 44 7 4 J1 a 44' : « La
Shokie 19 110 22% 77% 22% - 'a
S fie II T 9 741 50% S0' * 50% %
Shi wm 16 1721 27% 76% 27 - %
Singer 13 871 53 52'a 52% ♦ %
viSmith 345 2% 7% ?% - %
SmkB 14 185« 9?' ? 91% 92’ a ♦ %
SnopOnl 17 714 27 a 76% 27'* ♦ H
SonvCp 12 1073 19 18% 19
SoetUk 10 70S 43% 43% 43%- v-
SL OIE d 11 4531 35% 35% 35%+ '»
Soufh Co 8 7330 25'* 24% 25'»
SoRv 1 31 31 31
Soulhlnd 21 1406 4«' » 48% 49
S w Bell 11 1939 107% '06'. 107%+ l’a
Spen v 7571 4803 75% 75% 75%+ %
Squibb 76 967 ul7?% 170' ; 12? ♦ %
StdOil 17484 45 . 44'.' 45 ♦ 'a
SterlDu 75 4795 48'a 48 a 48%+ H
SlwWi 7? 75 27% 76% 27'»♦ %
StoneC 914 47% 44% 47%+?'»
viSlor 70 4 75 2% 2% ?%♦ %
SunLo 11 616 49% 49% 49% a %
SunMn 5708 3% y a 3% - 'a
Svntex 71 3072 70': 69'a 70’.+ 1'»
T RE CP 71 308 38 . 37% .18%+ %
1 RW 755 491 10? 10! 101%+ %
Tait Brd 94 61 114% 113% 114'?- %
Tondv 14 7680 35% 35 35%+ %
Tndvcff 15 47 15% 15% ISH— 'a

Pt Ventes Newt tas farm. CH
leMm 30 Ul 51% S7H 58% + %
Teldvn 12 S?9 ,174 3U 322% ai5'»
T flex 12 985 55% 54% 55% ♦ %
Templn 17 505 S2H 50% 51% + 1%
T eime co » 2249 38’a 37% 38% + H
IfXOCO 7 '440 31% 30% 30%- %
lex Inst 7078 113'. III 113% 4 %
Textron 10 877 S7Va SSH 57 ♦ 1
Tiger In tm 6% 5% 6'» + V»
1 une l 25 m 82% 81% 82% + %
T tmken 70 41% 40% 41% %
Tonko 11 1I55<4*32* a 31% 31% + 1%
Tronsm 15 7275 34% 34H 34% + %
T ton Inc 26 25% 75% 25': '»
TC Pipe 11 11% 11% 11%- %
lionsco 6987 S0' ? 44’» 49 ♦ 4%
1r anse n 23 19 9% 9% 9% + 1.
Transwld 9 1710 3!1 a 30% 31 ♦ H
Tiavlfi 12 5669 45% 44% 45% + %
Tricon e 184 30% 30'* 30% + '»
Tnoln 9 47? 25% 25% 25% ♦ %
Ti no 13 79 5H 5% SH
Trlttng 1? 435 15% ISH !S%

U V
UAL M’U Tl 79%"77*7 %
USG 96 10 1484 37% 35'a J7% + 1%
USXCP 430? 17% 16% 17% ♦
UmNV 19 768 220'? 218% 720 'a
UCorb MX» 21% 70% ?!%♦ 1 ?
Un Poe 1798 55% 54% 55% « %
UnBind e 9 11 78% 78% 78'? + V»
UtdMM 7038 H di? 17% - 1
USWesI 12 3095 57': 56% 57V? + %
Un Tech 19 9836 44% 42% 44% + 1%
Unocal 14 7660 20'« 19% 70% + Vil
UPiohn 25 1768 89% 86% 89 4 7%
Valero 701 7’ a 7 7 - '9
Vorco .16 2% 2% 7%
Vorco Pt ? 10% 10% 10% + '»
Vantv 7041 2 1% ? ♦ '*
Vornad 22 17 73'» 73 73

W X
Wamoc 383 4% 4H 4 % 4
Walgrn 72 1138 36'* 35'? 36 4 %
WkHRs 137 27': 27'a ?7H
WalfJm 11 7778 u49>? 47'» 48 % 4 1%
WinCm 14 2178 48 46% 48 4 1%
War m. 3677 41 59% 60% 4 1%
Wendv 15 191? 12% 1?'» 12%
WsUtl U 9' ? 9% 9', 1 a
Wn Au 18 2121 9* a 8% 8% %
W Union 639 4 3% J%-- v»
Weslg f I 14 4660 56% 55'? 56% 4 Vî
Weverh 23 1293 34 33'? 33'?- %
viWhPi 31 9 8% 9 ♦ H
yiWhPr pt 730 15 15 15
William 167 1339 18% 18'» I8%4 H
Wmnbu 20 7013 10'a 9'a 10%4 %
Wolwth 14 6734 41% 41 41 Hé %
Xerox 17 7498 56' a 55% 56'» ♦ %
Zemtht 696 74 23% 74
Zurnln 14 86 37': 37% 37% 4 H

OPTIONS
TRANS-CANADA
TRANSIGEES

Op. Form Op Fern,
en. De, en. De. du

Option Moll Prit Vol. dre Pine Titre Option Mol* Pii» Vol. dit tr»n» Titre

A B
Agmc E tb 27'?P 10 1? 175 578
Aqmc E Nv 25 P 3 ?0 70 528
Agmi E Nv 27 H 2 3? 150 528
Agmc E Nv 27HP U 16 175 528
Alain F b 40 5 354 55 543
Alcan t-b 42' î 15 316 360 543
Alcan Fb 42HP 2 793 740 543
Alton F b 45 6 130 T40 543
Alcan Aq 40 233 7366 785 543
Alcon Aq 42H 48? T38S 50 543
Alcan Ag 42'?P 70 548 75 543
Alcan Aq 45 205 1573 5 543
Alcan Nv 37H 9 JJ5 56 543
Alcan Nv 37HP 10 772 50 543
Alcan Nv 40 141 1669 390 543
Alcan Nv 40 P 68 458 75 54.1
Alcon Nv 47'î 231 T08I 745 543
Alcon Nv 42'?P 56 173 145 543
Alcan Nv 45 77 455 140 543
Alcon Nv 45 P 5 46 310 543
Alcan Nv 47'? 5 761 65 543
Ail Enr De 10 P 20 30 30 511%
Ail Enr De 12'? 15 506 110 511%
Asama Ja 7 10 85 205 59
Asamo Ja 9 70 169 90 59
Asama JO 10 TU 30? 50 5V
Asamo Ap 7 10 25 5214i 59
Asama Ap B 15 54 175 59
Asama Ap 9 11 15 120 59
Asama Oc 7 5 10 5? 59
Asamo Oc 8 45 ?848 110 59
Asama Oc 8 P 10 126 35 59
Asama Oc 9 770 1840 60 59
Asama Oc 10 30 15)9 25 59
Asama Oc 12'? 10 408 10 59
BC Tel Ja 27':P 10 15 105 527
BCE Fb 40 3 1074 80 5J8
BCE Ag 37'; 85 1144 50 538
BCE Ag 40 P 32 467 5? 538
BCE Nv 37% 13 1490 140 538
BCF Nv 40 10 2165 40 538
Bk Mil Fb 32 H 5 966 160 532%
Bk MU Fb 35 10 258 75 532"»
Bk Mil Ag J0 10 40/ 52 532%
Bk Mil Ag 32': 160 2671 15 532%
Bk Mtl Nv 30 135 1530 270 532%
Bk Mtl Nv 30 P 120 VT4 45 5J2H
Bk Mil Nv 32"? 210 7560 105 532%
Bk Mil Nv 32'?P 5 13V7 140 532%
Bk MU Nv 35 1 1385 25 532%
Bk NS Mi 17% 25 154 75 515%
Bk NS Sp 15 15 3711 100 515%
Bk NS Oc 15 15 2957 155 515%
Bk NS De 17% 10 1356 40 515%
Bow Val Oc 10 5 704 165 511%
Bow Vol Oc 12% 40 45/ 25 511%
Bqep Med Oc 30 10 514 175 528%
Brscn A Ja 27% 4 33 80 525 %
Brscn A Oc 25 4 211 125 525%

C D
C lit B Mr 17% 10 4020 160 517%
C Im B Mr 17HP 5 106 105 517%
C lm B Mr 20 5 137 55 517%
C lir B Dc 17% 5 368 125 517%
C lm R De 17HP 30 221 70 517%
C Marc Ag 25 25 103 25 525
Cae ind Mr 12% 105 337 135 511"»
Lac Ind Sp 10 40 310 180 511%
Cae Ind Dc 11% 10 996 140 51I"b

Coe Ind Dc 11 "a P 10 514 70 511%
Coscades Mr 15 29 1207 S6% 518%
Cascades Mr 17V? 188 1175 485 518%
Cascades Mr !7%P 1)0 243 215 518%
Coscades Mr 20 94 481 355 518%
Cascades Sp 12"? 52 1183 56"? 518 >a
Cascades Sp 15 IV/ 5733 435 518%
Cascades Sp 15 P 10 1451 35 518%
Coscades Sp 17 V? 582 3485 260 518%
Cascades Sp 17'/?P 268 1041 80 518%
Cascades Dc 10 4 940 59 518%
Cascades Dc 12% 55 2678 57 518%
Cascades Dc 15 V? 3138 55% 518 Va
Cascodes Dc 15 P 54 1096 80 518%
Cascades Dc 17% 229 325? 380 518%
Cascodes Dc 17 '/? P 117 1093 165 518%
Coscades Dc 20 163 550 240 518%
Cascades DC 20 P 40 225 52% 518%
Cominco Sp 12% 253 260? 100 513
Cominco Sp 12'/?P 25 74 35 513
CP ,td Fb 12%P 3 30 30 515%
CP Jd Fb 15 5 870 160 515%
CP ,.td Ag 15 70 425 35 515%
CP Jd Nv 15 31V 5160 120 515%
CP Jd Nv 15 P 42 719 70 515%
CP Jd Nv 17% 84 7119 40 515%
CP Jd Nv )7%P 3 814 230 515%
CRL Mi 20 1 25 57% 525%
CRL Mi 20 P 10 79 70 575%
CRI Mr 22% 6 48 55% 575%
CRL Mr 25 44 103 420 525%
CRL Mr 25 P 13 30 230 525%
CRL Mr 27V? 3 4 290 525%
CRL Mr 27%P 30 60 53% 525%
CRL Sp 20 10 63 56 525%
CRI Sp 22% 30 287 360 525%
CRL Sp 25 313 422 185 525%
CRL Sp 25 P 37 215 95 525%
CRL Sp 27% 100 399 100 525%
CRI Sp 27%P 15 93 220 525%
CRL Sp 30 62 350 55 525%
CRL Sp 30 P 20 4 54 525%
CRI. Sp 32% 4U 190 15 525%
CRL Dc 22V? 66 339 470 525%
CRL Dc 25 175 458 53 525%
CRL Dc 25 P 17 157 190 525%
CRL Dc 27% 32 228 205 525%
CRL Dc 27% P 10 181 52V. 525%
CTr A Mr 15 10 46 125 514
CTr A Mr 15 P TO 29 160 514
CTr A Mr 17'/? 5 18 75 514
CTr A SP 10 5 25 54% 514
CTr A SP 12% 4 378 1 75 514
CTr A Sp 15 106 2653 35 514
Dfs Sp 25 50 64 50 523%
Dfs Dc 25 12 203 125 523%
Dfs Dc 27% 17 4 30 523%
Dom M Jo 8 14 317 180 58%
Dom M Jo 9 14 544 125 58%
Dom M Jo 10 56 2252 100 58%
Dom M Ap 7 10 500 52% 58%
Dom M Ap 7 P 40 240 55 58%
Dom M Ap 8 3 113 52 58%
Dom M Ap 9 44 239 175 58%
Dom M Ap 9 P 15 15 105 58%
Dom M Ap 10 100 100 130 58%
Dom M Oc 7 20 298 195 58%
Dom M Oc 7 P 10 66 25 58%
Dom M Oc 8 80 4651 115 58%
Dom M Oc 8 P 20 268 30 58%
Dom M Oc 9 60 1078 75 58%
Dom M Oc 9 P 25 130 85 58%
Dom M Oc 10 35 956 4 5 58%
Dom M Oc 10 P 40 638 145 58%
Dom M Oc 12% 8 1582 25 58%

E F
Echo Jo 20 3 76 57% 526'*
Echo Jo 22% 6 73 55% 526'*
Echo Jo 25 80 149 355 526'*
Echo Jo 25 P 5 5 175 526'*
Echo JO 27% 8 25 220 526'*
Echo JO 27%P 12 20 295 5?6Va
Echo Ap 25 P 10 15 210 526'/-
Echo Oc 20 2 137 56% 526'*
Echo Oc 22% 3 253 445 526'*
Echo Oc 25 107 126 52% 576''.
Echo Oc 25 P 5 io no 526’a
Falconbrge Fb 17% 2 65 53% 520
Folconbrge Fb 20 50 107 230 520
Falconbrge Fb 22HP 10 10 260 520
Folconbrge Ag 20 1C 4180 30 5‘20
Folconbrge Nv 20 10 120 160 520
Falconbrge Nv 22V? 6 83 50 520
Gulf C Nv 15 45 128 60 514%
Husky JO 9 10 135 30 58"-
Husky Ap 8 10 89 100 58' -
Husky Oc 8 55 527 50 58'*

I J
Imsco Jo 35 5 27? 280 535% j
Imsco Jo 37V? 1 179 145 rwai
imsco Oc 32V?P 10 34 7 35 5/5% 1
imsco Oc 35 P 10 175 110 515%
Imsco Oc 37% 50 1247 85 535%'
Inco Fb 17% 6 420 205 517% ;
inco Ag 17 V? 1251 2444 35 517%'
Inco Nv 15 15 749 310 517%
Iftco Nv 17% 1030 2231 135 517%
Inco Nv 17HP 20 220 100 517%
Inco Nv 20 60 1061 55 517%
lOil A Fb 40 P 3 69 215 540%
1011 A Fb 42% 3 89 52'* 540%
lOil A Ag 35 32 171 55% 540%
lOil A Ag 37% 30 122 53 540%
lOil A Ag 40 187 598 60 540%

f

lOil A Ag 45 100 1044 5 540%
lOil A Nv 37': 14 359 54 540%
lOil A Nv 40 215 1687 760 V40%
lOil A Nv 40 P 15 153 160 540%
lOil A Nv 42' ? 43 491 135 540%
lOil A Nv 42' ?P 26 61 310 540%
IOH A Nv 45 5 163 60 540%
1 City SP 15 20 65 140 516%
l. Mm Mi TO ? 8? 56'a 524%
L Mnr Mi 22'; 6 111 54% 524%
L Mm Mi 22'?P 2 15 130 524%
L Mm Mi 25 10 239 320 524%
L Mm Sp 20 10 185 465 524%
l Mni Sp 22% 91 86/ 52% 574%
L Mm Sp 22' ?P 45 163 40 524%
L Mm Sp 25 383 134V 95 574%
L Mm Sp 25 P 5 29 125 524%
L Mm Sp 27' : 17 217 30 524%
L Mm Sp 30 10 73 35 524%
L Mm Dc 20 30 266 55% 5?4%
L Mm Dc 20 P ? 210 60 524%
L Mm Dc 22' ;P 45 70 110 524%
L Mm Dc 25 80 695 230 524%

M N
Mitel Ml 6 P 5 7 40 56%
Mitel Mi 7 10 50 65 56%
Mitel Mi 7 P 2Ü 40 105 56%
Mitel Sp 7 100 7986 15 56%
Mitel Sp 7 P 5 181 60 56%
Mitel Dc 7 35 690 35 56%
Moore Ag 27' : 1 491 5/1ii 534 %
Mooie Ag 30 65 54 1 4 35 534%
Mooie Ag 3?' ? 13 686 180 534%
Mooie Ag 35 2? 2676 1 5.14 %
Moore Ag 35 P 3? 647 70 534 %
Mooie Ag 37':P 4 10 310 534%
Moore Nv 35 15 1806 150 5.34%
Moore Nv 35 P 5 135 160 534 %
Moore Nv 37'? l 621 50 5.14 %
Not Bk Fb 27"? 50 887 57 526
Not Bk Fb 27' ?P 5 49 57 526
Nol Bk l b 30 70 197 110 526
Not Bk Ag 25 32 34.1 100 526
Nol Bk Nv 27% 4 106? HO 126
Not Bk Nv 30 5 296 60 526
Noi Tel Ja 37"? 5 49 55 541
Noi Tel Ja 40 1? 725 53., 541
Not Tel Jo 4?' ? 51 43? 5? 541
Noi Tel Ja 42HP 70 297 280 541
Noi Tel Ja 45 25 353 95 541
Nor Tel Ap 35 P 23 20 50 541
Noi Tel Ap 40 25 87 415 541
Nor Tel Oc 35 51 109 56 % 541
Noi Tel Oc 37% 83 2196 390 541
Noi Tel Oc 37HP 25 913 20 541
Nor Tel Oc 40 183 2550 5? 541
Noi Te! Oc 40 P 36 52? 80 541
Nor Tel Oc 42'/? 11 1757 90 541
Noi Tel Oc 45 34 739 35 54)
Noran Fb 17% 9? 900 52V;; 518'a
Noran Fb 20 60 272 125 518 V.
Noran Ag 15 155 1472 360 518%
Noran Ag 17% 1035 5840 130 SIB "a
Noran Ag 20 8? 7983 1 518%
Noran Ag 20 P 30 97 165 518%
Noi an Nv 15 30 39 5 54 518’-
Noran Nv 17% 73 3926 170 518%
Nor on Nv 17 HP 15 170 50 518%
Noron Nv 20 258 1978 70 518%
Nor on Nv 20 P 10 80 175 518%
Numoc Fb 9 10 10 60 58H
Numoc Ag 12HP 10 10 415 58 V;
Nva A Fb 5 70 130? 25 54 V?

O P
Obo 01 Mr 102V? 1 67 55 5106V?
Obo 0) Mr 105 P 4 128 270 5106':
Obo 01 Sp 90 40 516' ;5106' ?
Obo 01 Sp 97V? 20 60 59 5106"?
Obo 01 SplOO 15 361 S6H5106H
Oho 0) SpI02"? 79 637 410 5106";
Obo 01 SP105 43 4305 180 5106"?
Obo 01 SpIOS P 4 1244 65 5106'/;
Obo 01 Spl07»/? 213 199? 50 5106H
Obo 01 DdOS 180 552 285 5106"?
Obo 01 DclOS P 3 330 180 5106"?
Obo 01 Dd07HP 40 493 295 5106'/:
Obc 03 SpIOS 14 20 514%5119%
Obc 03 Spl07V? 10 51?'/a5119%
Obc 03 SP117H 40 636 230 5119%
Obc 03 Spl?0 4U 700 75 5119%
Placer Mr 25 25 128 440 527%
Placer Mr 27V? 10 200 52 % 527%
Placer Mr 27V?P 5 15 190 527%
Placer Mr 30 95 145 170 527%
Placer SP 22V? 26 1021 55V? 527%
Placer Sp 25 140 2288 285 527%
Placer Sp 25 P 10 165 20 527%
Placer Sp 27V? 4VI 2267 125 527%
Placer Sp 27>/?P 59 120 105 527%
Placer Sp 30 50 130 40 527%
Placer Dc 25 4 233 385 527%
Placer Dc 27% 144 804 5? 527%
Placer Dc ?7'/?P 25 45 150 527%
Placer Dc 30 25 36 125 527%
Placer Dc 30 P 15 15 315 527%
Powr Fb 17% 24 3238 150 516%
Powr Fb 17'/?P 4 17 150 516%
Powr Fb 18% 1 1026 125 516%
Powr Fh 20 20 559 80 516%
Powr Ag 16'* 20 290 25 516%
Powr Nv 15 20 502 240 516%
Powr Nv 17% 22 1823 95 516%
Powr Nv 18% 14 1422 55 516%
Powr Nv 18%P 4 41 240 516%
Powr Nv 20 1 1594 20 516%
Provigo Mr 20 55 278 170 518%
Provigo Sp 17% 60 323 165 518%
Provi90 Sp 20 5 728 40 518%
Piovigo Dc 20 35 366 105 518%
Provigo Dc 22'/? 30 272 60 518%
Ranq Ap 5 20 153 85 55%
Rang Ap 6 6 67 45 55%
Rong Oc 5 65 2540 50 55%
Rang Oc 6 35 83' 15 55%
Roy Bk Ja 30 70 226 315 532%
Roy Bk Ja 32% 10 814 130 532%
Roy Bk Jo 35 6 228 40 532%
Rov Bk Oc 30 26 3483 310 532%
Roy Bk Oc 30 P 16 1646 15 532%
Roy Bk Oc 32% 50 2299 95 532%
Roy Bk Oc 32% P 16 626 50 532%
Roy Bk Oc 35 35 1221 20 532%
Segrm Ja 85 23 226 390 583'*
Segrm Ja 90 16 158 230 583".
Segrm Oc 62% 15 42 521 % 583’.
Segrm Oc 75 3 162 59% 583'*
Segrm Oc 80 81 1860 55% 583".
Segrm OC 85 97 701 240 583'/-
Segrm Oc 85 P t 88 360 583'/-
Shell C Fb 22% 14 116 175 522'/?
Shell C Fb 25 1 36 70 522V?
Shell c Ag 20 20 70 230 522V?
Shell c Nv 17V? V 39 55 522V?
Shell c Nv 20 P 10 93 40 522''?
Shell c Nv 25 P 50 75 340 522'/?
Spar Ja 25 10 130 210 525
Spar JO 27% 5 110 100 525
Spar Oc 27V? 3 143 55 525
Sflco A Fb 20 20 40 52% 520%
Stlco A Fb 22% 15 121 110 520%
Sflco A Fb 22%P 10 33 190 520%
Stlco A Nv 20 325 343 165 520%
Stlco A Nv 20 P 1? 12 60 520%
Stlco A Nv 22V? 100 746 60 520%
Stlco A Nv 22%P '20 31 185 5207»
Sflco A Nv 30 181 579 10 520%
Stlco A Nv 30 P 10 59'* 520%
Teck B Ag 20 12 292 53 % 524"a
Teck B Ag 22% 50 4111 135 524 '/a
Teck B Nv 25 15 179 1)0 524 "a
TIX Agl45 P 50 751 2 5151%
TIX Agl50 103 247 5? 5151%
TIX Ag150 P 74 582 20 5151%
TIX Agl5S 100 661 15 5151%
TIX Ag)55 P 10 15 53 5151%
TIX SP145 8 68 57//e5151//|
TIX Spl 45 P 46 315 35 5151%
TIX Spl 50 77 540 335 5151%
TIX Spl 50 P 108 830 150 5151%
TIX Spl 55 8/ 486 110 5151%
TIX Spl55 P 20 106 53 %5151'h
TIX Od45 r 410 475 100 5151%
TIX 0050 5 234 460 51517»
TIX 0055 8 68 170 5151%
TIX 0055 P 10 17 440 5151%
Total P Ap 25 5 5 5? 52 J'a
Total P Oc 22V? 5 65 52 523’a
Totof P Oc 22V?P 25 45 85 523'a
TrC IPL Nv 17% 15 1072 40 516%
T-D 1Bk Mr 22% 5 75 215 523'*
T-D Bk Sp 22% 50 1 733 105 523'*
T-D 1Bk Dc 20 5 53% 523".
T-D 1Bk Dc 25 6 2035 55 523'*
Wlkr R Mr 35 90 254 53'* 538
Wlkr R Mr 37% 150 150 1)0 538
Total volume 20710 
Total open Interest 493422

»
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1421,54

INDICE GtNtRAL
lASOr

VOLUME (en millions)

1S
12 lIlIllHllllIlllllll

MMJVIMMJVIMMJVMMJVIM 
15 U ini }1 » 23 U U a » 30 31 I S 4 7 1 11 12

A B
Aib'res 1

Mn9 
Abolon I 
ADiAiny O I 
Abv mv b I 
Ab€r res I 
Abitibi res 
Abo res 
AbsoAPive 1 
Actîotes rs i 
Acrteron 
Acb^lles I 
Acoeistlor i 
Ad «om I 
Ad dome i 
Adfrtifol I 
Adojo I 
Adore rs t 
Adriatic rs i 
Aeroliff inc 
Agibcourt t 
Airborne i 
Aiqk res I 
Akers md i 
Atomo dev i 
Alko OOOl 
AtOWOS 9id 
AU star I 
Aiianco I 
Allure rs i 
Aïotia res 
Amark expl 
Amberhiii i 
Amble res i 
Amco res 
Amcon I 
Amer bio i 
Amer fb i 
Amer pUn i 
Amer rsr i 
Amer tec i 
Am vol I 
Am «vstwt I 
Amenlex 
Ameroit i 
Amir mine i 
Ampoc rs I 
Amstor I 
Anchor gid i 
Antfrone rs i 
Apgio Bom 
Angbs res 
Apino res i 
Ansco bc I 
A6piied en i 
ArobeSQu I 
Aibor res 
Archr mnr i 
Argento i 
Argeniex i 
Argo dev 
Argonouti 
Argonex i 
Argvie vnt i 
Ancono I 
Ation res i 
Anvaca sil 
Anzono svr 
Ark'egv i 
Ark lo tex I 
Armeno i 
Arrowhd i 
Arthurian i 
Arwic mt I 
AsiUio res I 
Athene gid 
Auto Mor El 
Aulovend < 
Avalon res i 
Avonc mtl t 
Ayanti I 
Avtfio mns 
Aviva I 
Axiom mt I 

res 
BC Tel 
Bocker resi 
Boden ex I 
Boho res I 
Bahamo rs i 
Banbury 
Banco res i 
B6nk BC 
Bonqwest i 
Bor.res 
Baroque i 
80C ind I 
Beo^ loke i 
Beobtieid i 
Beaver res 
Belmont 
Beimoroi

ViftlM Hwi Im fenn. Ch-

J/l» 705 IV5 205
m 20 20 20
ssoo 100 96 96

12000 12 12 1? -2
17000 46 44 46
6391S 270 215 240 -25

5000 20 20 20
5000 48 48 48 -7
1300 185 )W 180

1 6500 60 M 50 -10
56365 50 45 48 -1
3000 43 43 43
1M0 185 185 IBS -5
5167 36 35 35 -2
6000 44 43 43 *3
4000 17 17 17
5500 M ?8 28 -2
1000 70 70 70

1 7500 19 19 19 -2
26225 235 220 225 “5
10000 73 65 70
2500 US 170 170 -15
7800 3M 345 345
3000 155 ISS 155

1 2500 21 21 21
2000 60 60 60 *4
6200 1J0 175 )M

14500 M 47 49 ♦ 1
3900 SSh S’
6000 55 M 55 >4
2000 65 65 65 -10

383M 260 220 725 -M
6000 20 15 20 ♦ 7

57166 135 125 135
36400 155 )40 154 ♦ 12
10600 168 165 166
11100 500 425 425 -65
2500 iSH S^ S'-î
7600 257 246 246 -14
200 135 135 135 -10

52446 70 65 65 ♦ 5
3000 14 14 14 -2
5000 $9 «H 8’»
2000 45 45 4S
1000 M BO 80
3500 104 104 104 *4
1000 M 45 45 -S
2000 59 59 59 44
3500 70 70 70

1 4000 85 80 85
11000 74 70 70 -5

ï90 11 1) n
18700 133 126 178 -5
10000 M M M *2
6200 155 150 150 -5
1500 16 16 16

20903 370 340 350 -5
1000 80 80 80 -5
7M0 275 270 275 *5

11000 110 92 92 -18
1300 110 110 110
9500 48 45 48
2000 140 132 132 -0
3000 37 36 36
9500 65 59 65 *6
4000 43 43 43
1900 85 75 75
3878 35 31 31 -2

65800 M 23 23 -2
4000 50 45 45
9600 315 310 315 -25
3000 10 10 10
7228 53 » M -3
>000 75 75 75
6000 165 156 165 ♦ 9
2000 M M 50
2000 S13'4 13 13
6>00 100 96 96
1000 6 6 6

20000 51 M SI —4
119M 40 36 .16 —4
1500 IM 130 )M -13
5000 40 35 40 44
3600 512 11 4 'j
87)0 132 125 128
1200 527'$ 27 27
Z3M 72 7? 72

15000 31 M 31 -1
2000 75 75 75 44
9700 155 140 150
NOO 71 71 71 -4

500 510 10 10
33M 260 255 260 45
5000 44 43 43 -1
7600 115 110 115

20333 35 33 33 -3
129310 260 220 2M -25
m 40 40 40 4l

13000 90 90 90
3&9M 200 IBS 185 —14

4000 65 65 65
1000 273 273 273 -12

Coott fone I 
Cobro eni 
Colbv Mns 
Cotchii I 
Coifox engv 
Colimo I 
ColUni rts i 
Colony poc 
Cornet ind 
Comoi i 
Computri 
Concert rsi 
Condoho I 
Cons andex 
Cons Ascot 
Cons bel i 
Cons bndry 
Cons brx i 
Cons cinoio 
Cons knoby 
Cons per 
Con rtocir I 
Cons sea i 
Cons seo «vi 
Con Sir Butt 
Cons svf sId 
Cn wing i 
Consorti 
Contoct ven 
Contender | 
C dotoneli 
Contour 
Copcn yr 
Copr stQc I 
Corncpio I 
CoroUo res i 
Coronodo i 
Corporoie 
Corne res i 
Cosmos res 
Cous creek i 
Cove engy 
Cream svr 
Crosslgnd 
Crowder 
Cruisr mnrl 
CTG emp j 
Cumbrind i 
Curne i 
Cusoc Ind 
Cutloss res i 
Cutty res I 
CV sports I 
OK plolm i 
Oor Vol 
Dakota I 
Dolls env h 
Oonkoe mn 
Ooon Ipu 
Dosh lakei 
Dasher res 
Oassen gid 
Davenport 
Dowson I 
Oeex res i 
Dei none i 
Delowore i 
Denar mns i 
Desprdo i 
Devran pt i 
Diomond i 
Diana res i 
DiePdm mn 
Diplomat 1 
Oiscv gid 
Oiversifd 
Dolly vrdn 
Dolphin 
Dorchestr 
Orogoon rs 
Draw intI i 
DRC res 
Orexore i 
Du well 1 
Dual Res 
Duke mnr t 
Ounen gid 
Dunganon 
Duration i 
Dusty Mac 
Dvntrncs is 
Dyonix grn

VtMei Hmi
1000 
SÛ00 
1000 
ssoo 

2SÛ00
uoo
1400

?000
6000
noo
2000
|I2S
tsoo
137S
a?i

31000

S200
160

6000
IISOO
12»

700
n»o
996X

MOO

12SSIS 
7MOO 

3960 
$00 

tooo
lOSOO 
3000 

26S00 
4000 

12S00 
37000 

3S00 
2000 14$ 
3000 $9 
3398 140 

)4$00 SS 
22S00 67 
6200 14$ 
1000 37$ 
1$00 106 
1060 114 
7000 31 

21200 290 
14200 18 

1400 30 
2000 3$ 
>600 t34 
2000 18 

29700 200 
6200 40 
l83 12 

3000 70 
10000 9

1000 23 
82200 178 

$000 38 
7000 33 
1920 IM 
1200 90 
1000 3$ 

13000 44 
29S00 40 
6900 110 

10710 245 
2039 120 
9S00 80 
1068 270 
900 $1 

7000 45 
3500 80 

26500 75 
11000 25 
1500 104 
7000 39 
1500 25 
2700 IM 
7800 139 
6M0 82 
3000 165 
7200 125

65 65 65
Wt 5)6 SH * H
9$ 95 9$ *5
47 47 47
40 35 N
29 29 29 *1
19 19 19

ni 111 ni -7
100 100 100

31 31 31
60 55 55

245 2N 2N -10
23 23 23 -5
11 11 18
24 24 24
M M M
31 31 31
5) 46 46 —6

340 320 325 -15
165 120 120 -45
40 N 40
20 20 20
SI 49 50 4l
1) g 11 ♦ 2
23 23 23
75 75 75
11 11 18

255 190 19S -25
14 14 14 *1

IM 125 IM -5
IN IN IN
165 161 165 -5
SI SI 51 *6

110 100 100 -19
SH 5H ♦ H

144 144
59 59

141 141
375 375 
106 106 
114 114 
27 27

280 280

185 195 
39 40

-1 
-1 
-7 
-15 
♦ 1 
-2 
♦ 9

-1
*15
*2

165 174 
38 38

-I
-2
-2

110 no
236 245

Benllev rs 120 120Berglyr 110 100
Berkley ' 105 105 265 270 

51 51Berle res
Beimd rs
Belter re<
Beverly sn'2
Big ben 299 299
Big I dev i 100 104 

37 37ghorn dv 25 25
IM ISO225 220

Bitec dev 130 135 
80 8?Bik diomnd

Block lobi I 165 165 
120 120Bloc pearl i 168 160

61k SMon 265 *5 
3

275 260
Biockbery i
Blue diomd
Bois creek i ti venirs i
Bondell rs ESI ind I

' Bouidr ml i Eogie ridg 66M 395 370 370
Broce res Eostn Its I

1 Brodsuf Eostn mn 80 80 
360 360I Brama ' Eostmq gid 1400 360

Break wfr Eclipse >2000 )M 150 150 
125 128BrenlwQ Eden res i 16300 129490 475

Breseo Edgemont120 120
Brewmstr i Eldordo115 110
Bneon Res El porotso t

ElKtroBrt POC I 57
395 -60IBRD res Elite res i460 390 

335 330] Brohm rs i Emri IS I 12000 120 120 120 
420 420Emrid Ik iBurmoc i 1700 43$

Buindole I Emir Oils
Enduronci
Energex
Enershor i 7000 12$ 120 125

89 89EnexcoimlCIS tech 375 355 
201 200 
68 68 
40 38
25 25
U’l 8'e 
35 3S 

102 102 
40 35
40 40
15 IS 
57H 7 
84 81

355 “20 
200 -5 

68 *3 
40 *5 
25 -3 
8’»- 

35 
102
35 “5 
40 -5 
15 “2 
7'x- ve 

81 -3 
260 “10 

55

Enfield jCTitechi Epic res 1000 147 147 147
Epoch cop
Equine res iCactus Equinox 13300 160 IM 160 

285 285Col grphi 1 Eauivest I 2900 2&SCaledonia Equus pete iCollex ent i
CQlnor res Esstro ind 5100 244 240 240 

58 58Colpine Eureka resCoivpso dv Ewing oil I 20 20 
126 126Cam net Expeditor j 14500 130Con Ex res Expo onConamex i 270 260 

55 54
ExtOtOl )Conamm t FC fincl r 18800 340 335 340 

90 90Conbec res FM res IConcern 225 220 
so 45

5
45 “10 

3 
2 
5

Foirchitd I <9600 135 112 120 
40 40Condrodo i Foirchld wiConeco oud 5$

23 
205 

40 
36 
70

500 -25

Foirlody 70
270 270Confie I For wst irH) 1000 270Conguord 205 200

40 40 Farowov iConovo res i Forgo res iConreos Ferber i 4620 330 325 325 
220 2?aCanstol Fibertech i 1600 230Canu res 525 49$ 

415 4)0 Fiberqest i 5'^ 5'b 
40 40

200 265 
81

Convek rs i Field oeteCape res 41
30 29

234 234
Fifth gn a i 96400 270COP cons I First oliied 78 

40 40
95 too

Carovelle i First om 1Core pnt i 4$ 42
175 160 First edn i 4500 (00Coribbeon 170 *10 

35
First ChinoCorino First dv 0 1Cor I creek i Fleck res 344M 410 385 385

78 78Carlson i Fleetwood iComes Flow res ICorpntr Ik FontonoCorrigan i Foremost i
Coso grnd i Fort knox iCosou exp I Fox res ICoscdiQ 1 Fronklin i 2200 275Cossidv FreewQY 2300 135Cotear o Front end i 8400 12$Cater eng FT I food 7400 215Coulfieid Fury exp iCdn corib
Cdn contl
Cdn merci i
Cdn ose i
Cdn pw
Cdn prem 280 261

45 45Cdn free »
Cdn united
Celico Res
Centurion i
Cholice
Chonnel 103 103 

55 55ChPieou I
Chorlestn 7

80 80 
405 390

Chesmnst
Chevy dev
C>»eyemje 10 10 

420 415Chop emp
Chuiine rs
Cmnobor i
Ctoymore
Cmoc

270 270 
135 135 
120 12$ 
215 215

FONDS COMMUNS 
DE PLACEMENTS

MEMBERS 
Aetno Midland 
Am Blue Chip I1 23 
Cd Blue Chip 10 79 
Dividend 10 03 
Fix fnc 10 39 
MMF 7 88 10 00
Resource Con 9 84 

. A6F Group 
'Amer Grwth 7 98 
Cdn Gos Enr 5 93 
Cdn Sec Grlh 9 OO 
Cdn Trusta 4 97 
•Corp inv 1103
Cqtp tnv Stk 8 60 
Green Line 5 46 
Grwth Eoty 9 65 
HiTech 1157
Jopon 18 48
nMMF 7 69 10 00 
Optn Eoty 4 56 
Ptd inc 10 28
Special 13 85

AlC Advont 10 60
ALL-CANADIAN 
Compound U 77
Dividend 1310
Notufol Res 4 93 
Revenue Gth 3 62 
Univest 7 33

Allied CoptI Mgmf 
nConodion $59
nDividend 4 93 
n Income 5 53 
ninlernt'l Cdn $46 
ninterntl U S 393 
MMF 880 500

nAssoc Inv. 6 62 
Beffon Trembloy 
Cdo Cum 15 25 
Intern fi 7 58 
yMny Fd 8 12 1 00 

Income 10 79 
Pid Rsces 10 42 
Taurus 5 82

Colvin Bullock 
CIF 766
American 1.48 
Aividend 10 76 
Growth 2 51 
lr>come 818 

Congdo Trust 
yCTNAF 3183 
vEquiIv 47 38 
ytneome 9 89 

CGF Group 
Internotn’l 
Fur>d 4000 
venture Fnd 3 57 

Confed Group 
Dolph Eqty 911 
yDolph Mtge 516 

Cundili Group 
ySecurity 13 09 

■Vblue —
Oesiordins Group 
vActions 19 26 
yHypo 4 45
yintern'tl 2142 
yOblig 4 90

Dyngmic Group 
ynDvn III 5 27 
ynDvnAmCdn 9 54 
ynDvAm US 6 91 
ynDvCdn Fd 12 86 
ynODIvid 525 
ynOyn Income 5 71 
ynDvnPrecMel 83 
vnMgd P'foliQ 5 21 
rnSavIngs 7.S0 10 00 

Eetofl Group 
Comnwlfh 12 28 
Dividend 
Growth 
Income 
Intern'tl

988
722

7 49 
>6.31 
426 

17 09
MMF (7 79) 10 00

Viking 15 07
E & P Mon (8 77) I 00 
FutureFund Shores 
nFoodFund . 6 96 
nOoidenFund* 6M 
nLifeFund 6 33 
nSilverFund 410 
nTechnoFund 513 
nVoiueFund 5 88 

(aolcor Group 
vMortgoge 10 23 
yReoltv Gwth 10 41 

vGBU VolueFd 7 64 
Globol Strategy 
Corp Shores 16 07 
Fund units t517 

Guoronty Trust Or 
yninv Eqty 23 71 
ynlnv income 4 85 
ynMortgoge 10 57 

Cuordfon Group 
rConodn 713 
vComp Trend 10 10 
vEnterprise 1 S4 
rOrfh Ff>d 21 40 
vNorfh Amer 7 32 
vPfd Div 17 55) 9 52 
StMnv (8 25) 10 10 
World Eqty 7 9? 

Gdn AmerSec USF 
Airlines 10 05 
Cosh (5 79 ) 9 52
Electronic 9 33 
Fully Mod 1014 
Hlth Core 10 97 
Insuronce 1019 
Lifestyle 8 90 

HUME GR 
vnMumeFnd 13 27 
ynHume RRSPII 90 

Invesfers Group 
vBond 4 47
vCdn Equity 619 
yDividend 9 02 
vGrowth 9 97 
vlnterntl 14 42 
yJOPon 39 79
yMMF 7 73 1 00
vMIge 5 07
yMutuol 7 7)
yProv Stk 1)49 
yReol Prop 510 
vRetiremnt 19 49 

Jones Heword 
yn JH FdLtd 8 20 
vnJHAmer Cdn 7 58 

I ynjM Amer US 5 47 
'vnLotut Fund 12 27 

McLeod Yng Wtir 
nCon Bk 7.35 10G 
nGov 7 27 1 00

MCR Group 
Equity U 9$
Growth 13 08 
MMF (7 53) 10 50

Monfreel Trust Gr 
ynEqfv 26 44 
vnincome 8 61 
vnlnternotl 27 22 
ynMtge 1017 

Morgon Trust 
vOividend 5 SS 
vGrowth 15 51 
yincome 1162 
yResource 5 73 
yWorldwide 16.05 

yMutt. Opp Fd. 2 53 
Mutual Group 
Amcrifund 1114 
Divtrsifd 25 12.35
Divtrsifd40 131$ 
Diversifd 55 13 18
Dividend 10.08 
Equifund 13 70 
nMMF 7 31 1 00

vNerom Conv 10 2i

yOne OectsnFd — 
Ont Teachers Gr 
ynAggressive 47 79 
ynBolonced 10 77 
ynDiversifd 47.20 
ynFiKdVol90010 00 
ynMtge 38 65 

Poeebrook RF 9 30 
Pnncipol Group 
vBond 315
yCdnMutl 6 26 
yCollective 2010 
yEouily 7 01
vGrowth 8 31 
vVenture 10 53 
yWorld Inc 8 90 
Prudential Group 
Growth 9 03
Income 5 35

yPtnm Hlth Sci 14 40 
Robin Budden Gr 
nCopitol Fd — 
nincome Fd — 

voReol Growth 16 60 
vRen Con S4B 5 16 
Royol Trust Gr 
ynA - u S 21 82 
ynB - Bonds 9 42 
ynC - Cdn 30 6 7 
ynE - Enr 4 91 
ynj “ jQpn 19 58 
ynM - Mtge 10 61 
ynPreferred 9 91 

RovHind Group 
nEouity 2) 02 
nBono Fund 5 20 

Scion Group 
nBdlonced 10 69 
nSmoll Cop 1100 
nStock 10 X 
nWorld Gwth 10 86 

Sceptre Funds
ynBolonced -----
ynCop Protect 10 73 

SENTINEL 
Cdo Bond 9 74 
Cdo Equity 9 60 

ySterling Mtge 5 OB 
vTD Mertgoge 10 56 
Templeton Grp 
Temp Gwth 16 96 
Temp Cdn 5 60 

Trimork Group 
Trimork 12.31 

Tnmork Cdn 9 90 
39-3I Group Fin 
vCdn ConvDeb 9 66 
yCdn ConvPtd 9 71 
vSunset 1195 

yUnlvAve 6th 10 66 
yWoltoine 47 08 
Wolwyn Group 
nBond 10 88
nCdn Equity 11 ?0 
ninternll Cdn 10 20 
ninterntl US 7 36 
nMMF ( 8 88) 10.00 
nPreterred 1040 
nOPtion 9 60

NON-MEMBERS 
ynAltomiro 6 60 

ynCon-AnoM 9 86 
Copltol Gwth 8 28 
nCopstone 6 86 
Coop Trust Group 
vnGrowth 13 07 
vnincome 9 58 

eSA MGMT Gr 
Ooldfund 4 94) 
Goldtrust 6.461 

Dixon, Krog Or.
D K Trust 1S6II 
D K mn 20 85 
Heritoge 515; 

vDomeevitv IIS 
nFirit CdnM 1134 
yFiscon Fd I.SV 

9

vGvro Equity 11 09 
vHorvord 13 79 
Industnol Gr. 
CS Mgt ( 711) 10 00 
indusi Am 7 $2 
Indus Div 9 $1 
Indust Eq 17 21 
Indust Globol 5 51 
Indusi Gwth 1219 
Indus) Inc 9 75 
Indus) Pens 5.23 
Mock Eq 2 37 
Mock Mtge 123 

vMor Equity 518 
vMorlboro 1100 
Md Mgmt Pd 
ynCMAIF 22 89 
ynMO Growth 13 65 
vnPerpetl Gr 10 17 

ynNotrusco 711 
NW Group 
yConodion 1017 
vEquitv 14 46 

NW Trust Eq 1917 
Pocific Group 
Growth 8 SI
Ret Bol 5 69 
US Growth 

PHN Group 
vBond 
vConodion 
yOiv Inc 
vFund 
yPooted 
vRRSP

5 31

9 43 
17 92 
12 99 
32 36
44 45
47 60

yVintoge Fd 10 M 
PMF M«t Ltd 
ynPension 1016 
ynXonodu Fd 8 60 

Prêt et Revenu Gr 
vAmencQO 29 23 
vConodion 10 4) 
yFoods M 5 22 
vRetroite 18 66 

Scfit Group 
yCom Gth 8 S3 
ymn Enr 313
yinti Inc 608
vTrons A 7 78 
yTrons B 90 0) 
yTrons C 15 69 

ySynchrovesI 7 II i 
Timvest Funds
Amencon
Bond
Oiversfd
Growth
income
MMF

yTredei

510 
10 34' 
5131 
803 

10 65 
10 35' 
7S3

Trust Generol Gr 
vn Actions 23 05 
ynObltg Hyp 9 97 
ynHvpo 10 71 
vnVol Amer 1311 

United Group 
Accum 1154
Accum R 1)43
Amencon 6 88 
Morfgoge 517
Security 4 49 
Venture 10 61 
venture Ret 13 47 

Universal Group 
Americon 968
Equity 9 49
Global 518
Income 5 )9
Jopon 120)
Resource 513

yWestm Orth 4 04 
U $. Funds 

Dreyfus Group 
Dreyfus 13 36 

Newberger Berm.
Monht 9 61

Golilen res i 
Gollogher i 
Gollont I 
Goivstn rs 
(3omin res i 
Gazelle i 
Geddes res 
Gemini tc 
Gen ollied 
Gen cvbrn i 
Gen system 
Genex res i 
Genovevo i 
Geodome 
Gerle gold i 
Giont boy i 
Giant Piper 
Glodiotr f 
GLE res i 
Glenoro i 
Glenvet i 
Gutter gid ( 
Glory exp i 
Gid seekri 
Gold star i 
Gtd texos f 
Gid medol i 
Gold pan i 
Goidbeit 
Goidbroe i 
GIdn br i 
GIdn chne i 
GIdn cn i 
G down i 
GIdn eye i 
GIdn grp i 
GIdn hope i 
GIdn key i 
GIdn knight 
(3oldn lion { 
GIdn news i 
GIdn north 
GIdn Dond t 
GIdn pyrm i 
GIdn quQil I 
GIdn rim i 
GIdn rule 
GIdn scept 
GIdn sevil t 
GIdn shid I 
GIdn stote i 
GIdn tog I 
GIdn tech i 
GIdn vole i 
Gidnbel res 
GIdnrod I 
Goldero i 
Goldex rs i 
Goldtever i 
(3oldhurst i 
Gotdrich 
Ooldsil 1 
(Soldstock I 
Goldstone i 
Goidwtnn 
Golioth gid 
Good hooe 
Gosson res i 
Gronodo I 
G rnd chn I 
Grnd frk j 
Grryd tetn i 
Gronduc 
Grondvw 
G 1 brew I 
Gronvtl rs i 
Gt centrol i 
Green Ike i 
Greenstn I 
Oreenwell i 
Guld res I 
<3uH titon j 
(juntlint 1 
Gunstl I 
GunstI w 01 
Hogensbg i 
Hollmork 
Hombr i 
hoppy res i 
Hardy intI i 
Horken tc I 
Horlin res 
Houltoin I 
Hov info I 
Howk res i 
Heoston I 
Hector res I 
Helix svstm 
Hennessy I 
Heritoge 
HI Cor 
Hi peg!
High level i 
High rsrv j 
High rise I 
High river i 
Hilond Crw 
Hilnd vof ( 
Hilnd vl wl 
Hlhmork I 
Hilton res I 
Hollycroft ( 
Homtstd i 
Honcho I 
Humboldt

7000 M 49 M
18500 10$ 100 105 •
6300 70 70 70 -
4101 41$ 405 410
1000 80 80 80
8000 140 135 135 •
6500 80 75 80 -
7600 210 300 210
6500 60 60 60
1000 160 155 1 55 <
1000 IM IM 150 I
3500 27 27 27

17333 27 25 27 -
2600 175 165 175 <

10700 6S 60 65 -
500 220 220 320 I
900 25 25 2$

2500 20 20 20
21500 63 60 63 ^
8000 61 60 61 I
1000 160 160 160 -
2000 as 35 35 '

18500 23 18 19 -
5000 13 12 12 -
8000 40 39 40 I
1500 1)0 >10 no X
3000 4$ 45 45 ’

134M 135 12$ 125 >
1500 81 81 81 -
6500 M 49 49 -

28500 13 10 13 -
6000 76 76 76 ^

11000 87 86 87 -
4500 60 59 59 -
1000 36 36 36 4

12600 210 185 190 -
13223 340 300 305 -
28500 35 32 35

100 S10H lOh 10H 
18000 36 35 35 -
53500 MMSO- 

160 20$ 205 205 *
2000 M 40 M X
1000 20 20 30
63M 165 IM 150 -

36000 90 IS 85 -
3100 260 2M 260
400 S9 8^ 8^ *

2700 100 99 100
14300 175 170 175

7500 36 30 » -
1000 20 20 20 -

33300 500 490 500 *
125M 38 38 38 -
6700 300 270 270 -

17200 400 390 400
8766 149 140 149 «
1500 40 40 40 *
2000 38 38 38

15900 120 100 100 -
10000 25 23 25 *
32070 300 270 2B5 -

500 60 60 60
200 445 445 445
500 >6 16 16
200 WVj 9Vj 9'/î 
700 240 230 2X -

1000 11 11 11
11000 14 10 14
10100 40 40 40
6000 10$ 100 105 -
17M 70 70 70
1000 100 100 100
47M S7Vj 7V$ 7Vg - 
6500 20 20 20
8500 99 90 90 -
1000 20 20 30
8000 76 71 71 -

27500 73 67 68 -
)M0 35 35 35
1000 140 140 140
3700 724 220 720 “
2000 15 85 85

10500 88 83 83 “
2000 16 16 16
7M0 43 40 43

lOMO U 60 60 -
16000 26 72 26 *
20400 271 375 271 *
9300 32 29 79 -
6500 75 73 74 ♦
9000 67 65 67 -

12400 293 2t$ 293
10800 13$ 120 1 35 *
3200 390 315 385 “

I $500 70 60 60
SMO 128 125 126 -

11400 131 IX IX -
11800 IX 175 1» *
72000 53 53 53 “

3900 X X K
6000 78 70 75 “

35500 95 85 90 *
133 40 40 40

4300 115 110 1)1 “
SMO 99 90 99 *
9142 285 275 280 -

13100 64 60 64
1000 8 I 8 -

36700 65 6) 64 *
10000 10 10 10
2000 35 35 3$
1M0 23 33 23 “

132000 M 33 3$
26500 13 10 13 *

huntngtn i 
Mur rticug 
Hycrott ri 1

I J

VfMet
4500

26900
7400

Hmi

90
144
310

tm
U

IN
200

16
IN
2)0

Ok 
-4 
-5 
♦ 10

iBSttChi 9100 125 130 135 -4
Icon rti 1 130» 265 355 265 -5
imeo rt» ( 31099 56 52 5?
imcowoi 103000 4 4 4
impolo 1 99000 23 30 22
lmp AAttik 3100 130 130 120
indion rivr 1 5700 70 62 70 * 1
Inloltc 1 1MO0 37 35 25
Inlnd rKOv 16000 35 31 21
inttt rti 1 101214 75 65 U -4
Intr octane 3000 35 35 25
Iniroclion 3000 33 31 3)
inircndtot 4000 M 35 25 -5
inttriakt 3000 » » SO -10
inttrstrol i 2000 56 56 56
intl btivu 1 IMOO 31 31 21 *1
tnt chtrok i 10500 N N N
mil corono 3700 I31H 30H 3ÛH- H
Intl curator 156 M M 50
Intl dmoscs 11000 71 69 7)
Int OtLlrn I 1166 43 43 43
Int) disp i IMOO M M 30 -6
mil domst 1 12000 75 70 72 -3
Intt tolcon i 1553 43 N N -1
mtl flytr 1 1000 75 75 75
mil locus ) 63600 262 236 2N *35
mtl hrs 100 $6Vj 6H 6Vi
mil hmstc 1 119 20 30 20
mtl iQstr i 122400 S3 35 49 *14
mil moggit 2500 35 35 35
mil mol i 500 N N N
Intl moplt i 2125 M » 50
mtl north 4000 » M SO
tntl nutrim 9000 44 42 44
mtl POC cvp 1500 38 38 30 -2
mil ptie 1442 335 235 235 *10
mtl phorm Z500 53 53 53 *1
(ntt Phaser 1 8500 13 10 to -3
mt phni tn 4820 38 31 38 *3
mil prism 2000 25 35 25
mil rhodts 500 M N 30 -5
1 rict brn i 4500 395 390 390
mt sonlono 4725 123 130 120 -5
mt shosto 1500 30 20 20
Intl sigmo 1 2800 IN 125 125 -5
Intl Stonrd 11300 55 48 SO
mil string 4600 5SH SH SH - <4
Int ttltsis 1 1000 45 45 45 -2
1 thundrwd 5000 25 25 25
mil Iroin 1 7000 33 32 32
Intt union i 2929 M » SO *5
Intl wiidct 1 6500 39 J9 39 -1
lono md 9000 45 42 45 *2
Iron horse i 9500 18 16 11 -1
isind envn i 23500 90 12 90 *10
Island mn i 500 43 43 43 -1
izont mil 11)5? 45 44 45 *3
JR engv 3500 39 39 39
Jockfish i 700 IM 135 125 -13
Jolno res 1 30000 7 7 7 -1
James md i 4300 200 >90 200 ♦ 10
JorviS res i 1200 3) 31 31 -4
Jovelin int 3000 4M 435 430 *5
Jetto res t N500 73 65 65 -8
Jupitor f 500 54 54 54 *2

K L
Koobo res i 9800 144 135 142 ♦ 7
Komod 42500 29 34 29 *4
Kongeid i 32500 47 45 47 *2
Kelly kerr i 29500 15 14 15
Kenor resi 10000 14 13 13 -1
Kenton i 3000 73 73 73 -6
Kenton w i 1000 W 20 20
Kerrtsdol 1 4500 55 54 54 -1
Kilembe j 26500 54 50 M
Kingerr i 6000 38 35 38 ♦ 3
Kingdom i 16500 12 10 12 *2
Kiondex 10000 87 85 87 *12
Kobofd res i 5000 31 31 3)
Kokonee i 8500 29 27 29
Kwik prod 3000 185 IN 180 -5
Lo Teko res 15000 IN 139 IN *1
Loke vnfr | 26600 90 85 88
Lono gold i 7500 IM 145 ISO *5
LonogI w i 6000 9 9 9
Lonsco res 2000 22 22 2? *2
Lorch res i 1020 35 35 35
Losir gold i 4000 13 13 13 -2
Lothwell rs 1000 10 10 10
Laurel ei i 500 75 75 75
Lowrnce i 1000 II 11 11 -1
Lozurus1 2500 120 130 120 *5
Leodrs eq i 1000 32 32 .3?
Leor Oil 1 70000 32 25 25 -7
Lectus dv j 2000 70 70 70
Legion res 4500 52 52 52
Lenoro w b 5000 6 6 6
Lev sentie i 1450 $28’4 2744 27H - it.
Levetlond i 2000 16 16 16
Levengd 1 5500 170 170 170
Levon res 1100 2/0 2N 2N -5
Leviech 1 )95M $8^4 l’4 8'4
Librt bl 1 21000 N 36 36
Lifestyle 1 5500 MO 299 300
Lightng t 5500 75 70 75 *5
Lmcom >8400 55 50 SO
Lintex min i 7500 16 IS 16
Lionheort i 5500 320 370 320
Little beer t 7000 80 75 80 *6
Lifi (Tear wi 2000 8 8 8 -2
Loodmstr i 7615 280 365 270 *5
Lockwood 1000 M M SO
Lode res i 12700 5S SS SS
Lodi mils 1 500 IS IS 15 -1
Logo res ltd 10000 28 36 28
Londn stvr i 3675 56 56 56
Lone IOC 1 3600 3)0 MS 310
Lone stor 19000 6 6 6
Longboati 2000 16 16 16 -1
Longrch i 9000 80 72 76 -5
Loredt res i 27500 6 5 6 ♦ 1
Lotus esm 1 24500 70 67 69 -1
Louisn mni 13100 270 265 266 —9

M N
Ml- i mng 13500 265 'JN Tar
MGM res i 5300 47 40 N -2
MM porcpn 5000 35 35 35 *2
Moclon exp KXM M M 30 -9
Mocmilln e 1SI0O 138 IM 135
Mocrotrn t 20387 100 90 100 -3
Mocrotrn w 45500 7 5 7
Mogehon i 524» IM III 170 -5
Moghemt 162M 180 IN 170 -5
Mogic 3 i 29M ISO 172 180
Mogno i 24000 74 71 71 -1
Mognus rs i 45900 75 71 74
Mahogany j 24043 370 3N 365 *5
Moiorem i 10000 2? 20 22 —4
Moiorlec 1 10000 10 10 10
Mommoth i 6500 9 9 9
Monduso i 32300 85 80 82 -3
Monito rt j 11700 145 137 141 —4
Monsn 1 40SOO 95 85 90
Mople tec 1 30000 75 65 75 *10
Marathon i 4000 35 35 35
Morcono i 2600 65 65 65
Moreno w ) 2000 35 25 25 -1
Morco rs 1 200 200 200 200
Moriah res i 4000 2M 215 225 *5
Morinr ex i 71M 100 100 100
Morpso rs $ 1000 70 70 70 -5
Mork V 2000 28 28 28
Morlev i 3000 1)0 100 100
Marshal) i 11000 68 63 63 -2
Mortel oil t 4000 15 15 15
Moscot Old 300 891/ 9V 9V$
Massive en 1500 400 390 390 -15
Master i 500 » M 50
Moverick 1301» >00 85 85 -15
Moxtm dv 1 5400 1)0 no no -10
Moymoc Pt 8800 135 IM IM
MconI Peel 4000 18 IB 18
Mckinney i 5000 14 14 14
Mcneiien 21300 335 310 320 + 25
MDC fnci 1 1000 70 20 20
Mecco mrl i 1000 9 9 9 -5
Medio Q 1 IISOO 10 9 9 *I
Melrose rs i 3000 35 35 35
Meniko 1 4000 45 45 45
Mertdor z233 38 38 38
Merit tech i 8000 170 118 118
Michoel rs 1 4100 35 35 35
Michom 1 1000 88 88 88 -2
Micro ven i 70600 100 61 100 *22
Micro phn t 2000 58 58 58
Micron 1 1600 90 90 90
Microstot t 38900 175 IN 168 + 28
Mid conodo 5000 M M M
Midlond 1 57400 N 53 56 *4
Midnopr 1 15500 84 M 80
Mignt sttwr 7700 470 465 465 -5
Mikodo rs j 7600 JN 3M XX -M
Millrock 0 i 3500 38 37 37 -3
Minerex i 20M 11$ 115 115 -5
Mineto 1 15500 47 45 47 *2
Mink mnr t 6000 » 46 46 —4
Mirmr ev i 5000 M M M -3
Mode prod 47716 170 155 156 —4
Moll eng 700 445 44$ 445
Moofco res i SOO 48 48 48
Mono gid 4500 63 N 60 -5
Moonshin i 8000 N 77 78 -2
Morgoin t 13500 57 54 54 —4
MosofC res 1 5000 i> 50 51 -4
AAosqito erk 10000 25 25 25
Moss res 1 1500 43 N 43
Mtn West 467M IBS 170 185
Mf Colvery 8)00 37 29 32 ♦ 2
Mt Emily 1 20000 3$ 33 33
Multinotnl 1 5000 48 N 48 -5
Murgold i 5000 25 24 25
Mustong 1 1000 15 IS 15 -2
Mys mt 1 42275 JN 325 3M
NCAMnrI 18M 185 170 175 *13
NCN expl 1 4500 125 100 100 -15
Nelson hi 1 600M 115 400 400 -IS
Neptune i 6500 N 55 N
Neti Tech 3688 420 N5 NS -10
Nevodo gl i $06» 85^ SVî * Vï
Nevodo t 5000 27 27 27
Nevcolres 4500 22 21 22 *2
New begin 5500 M 71 71 -13
New kenri i 5000 75 75 75
New Minex 3200 26 26 26 -4
New nodino Z4M 37 18 18
New piym 1 2000 71 21 21 *1
New privtr 21800 175 IN 170 ♦ 5
New ridge i 2500 25 25 25 -5
Newbury i 500 27 27 27
Newest svr 11000 10
Newlieids 1 9105 $6V$ 6H 6H — iJt
Newhowk 89200 176 145 157 -23
Newtoy res 24500 88 78 80
Newioy w 61000 II 14 IS -4
Newime rs i 500 >5 15 IS
Newtec 1 11500 N 55 N *5
Nexus res 10M JM 3N 345 -5
Nickeiodn 1 1045 63 63 63 *1
Nickling 75500 35 34 35 ♦ 5
Night hwk 7000 75 75 75 • s
Nor con 1 16000
Nor Quest 13665 105 NO 305 -15
Noromex ( NOO M M M
Normi wi nooo
Nor mon rs j 6000 20 30 20
Normine 1 21400 85 81 81 -4
Norsot mil 17800 M 28 28
Nortek En 8500 25 24 24
Nth omer i 7500 190 4N 4N -M
N 0 nipn 1 132» UH - H
Nth cooit 1 4800 86’4i 5H SH - H
Nofthoir 1000 N IN IN
NRD Mng 8000 45 42 43
NRG resi 2000 M M 30
N dvnostv i 5000 IS 115 ns
NTV olli 5000 45 138 IN -5
Nu pocillc i 500 II 18 11 -3
Nu down i 14000 N 39 N -5
Nu stort i 37000 63 M 63 *1
Nucot res I 3500 21 21 21
Nuspor res 3000 32 31 31 *1

O P
OP res 1 2000 25 25 25
Ohoro res 1 24400 76 65 65 -9
Oberg ind 4000 205 IM IM -M
Oil city I 9000 43 42 43
Omob 1 ZlOO 7 7
Onrmi Res 25100 IN IN IN *15
Orbtx fnd 3000 IN I5I 152
Orcorw rs 1 3000 51 51 51 -1
Orig nv si 1000 265 2N 7M -5
Orion resi 10000 n 71 80
Orsmo I 13500 50 M 50
Osec A mo 21 20 70
Osier res i 1400 3N 335 335 -5
OT ind w 1 72500 IS IS 15

L’OR

HmiA La^oo
tOBIMf

9«P

360

37P

tMo!
3ie

340

360

330

310

3«0(
IMMJVIMMVIMMJVMMJVIM
u IS tn$ 21 nn IS 3$ 79X31 i s t r $ » 12

OT indi 
Oxtn ind I 
Oxin w i 
Pocheno 1 
Poc oquo 
Poe bosm I 
Poc Chcd i 
Poc vnd i 
Page! ni 
Pok mon 1 
Polodm i 
Polmyno 1 
Pon Amr 
Porklone 1 
Povdov 
Penerd i 
Peopd res 
Ptrolto I 
Perron gid 
Petrstield 1 
Petroiio 
Petrotex i 
Pezerono w 
Phileo res i 
Phillip rs I 
Picdty I 
Pilot lobs I 
Pine bell 
Pinetree stt 
Pinto mir i 
Pioneer ml 1 
Pluton ind I 
Polo res I 
Pndrso vn ( 
Potter B 
Powrgem j 
President 1 
Pnncetn i 
Prophesy 1 
Proven rs Ia R

32500
7000

10000
1600
1800
3500
1600

10300
SCO
500

4000
X5S0
4800
3000

117000
12000
5000
7100

41411
1000
6000
3000

15503
5000

31000
7500

35400
3000
3000

300
2700

18000
500

15500
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4000
1000
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3000
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80 65
90 85
13 13

170 170
17»A 7^4

260 2M 
410 400 
160 155 
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90 90

)X 123 
292 265
112 no 
110 110
175 152

twm Ck. 
65 -12 
85 -2 
13 

170
7Vi- Vl

465 4X

550 490 
35 35
74 72

240 240 
2M 240 

64 60
16 16 

2M 2X 
140 140

17 17

3M 
4)0 
160 -5 
63 
90

123 -12 
266 -34 
1)0 
110
170 *20 

29 -1 
20
ô'q * V| 

4M -25 
67 
48

9 *1 
14^
10 
18
41

490 -10 
35
72 -4 

340
3M *10 
60 *S 
16 -2 

225 -5 
140 

17 
M
65 -1
X
85

QC Expl 2000 20 20 20 *10
Qdoto 1 1000 IN IN IN -10
Qdolo w i 6000 M 26 M
Quartz i 2000 21 21 21
Quartz mt i 70044 395 375 385 -15
Quillo resi 3000 4? 42 47 *n
Quinterro 800 115 115 115 ♦ 5
Qumto Mng 2500 55 55 55
RCJ res i 3000 97 90 90 -9
Rotoel res i 34600 179 170 170 -5
Roinex res i 2000 70 70 70
Rol mkt 3000 100 100 100 *5
Romcor rs i 2000 3? 32 37 -3
Romm vntr MOO 59 55 55 -3
Rompoge i 35000 135 133 133 -2
Rampart i 4500 35 35 35 -3
Romrod i 1000 16 16 16
Ronoid rs i 5500 190 175 175 -15
Rond vnt i 3000 156 154 156 ♦ 1
Rov net i 5500 75 73 73
Reo Old 5500 80 78 79 -1
Red erth o i SOO 19 19 19
Red hill i 6050 se 58 58
Red hill WI 8000 12 10 12
Redfern 1000 .W 33 31 —4
Redwing i Z116 33 33 33 ♦ 1
Reg res i 100000 53 M 51 ♦ 1
Regal pet i 41200 49 47 47 *2
Refoy erk f 3000 42 42 42 + 1
Reliont res 3500 56 SS 56
Rendez vo i 2000 20 20 20
Retrieve i 1300 IM IM IM
Rewrd rs i 112000 $5 37 49 *13
Rex silver ZlOO 73 73 73
Rexford i 10200 183 170 170 -10
Rhvolit rs i 17000 M 46 47 *2
Rich est 1 636842 220 196 212 ♦ 37
Rich w 1 154200 5? 20 52
Richprt rs i 100 200 200 200 -20
Rideau 1 6000 19 19 19
Rockngh 1 13500 55 46 46 -9
Roerdg mn i z2S N N N
Rockspon 1 6400 43 N N -2
Rocky Mtn $000 13 13 13
Roddy res i 25900 125 120 120
Ronrico 17400 105 95 105 *10
Rothchild 1 7000 25 22 22 “4
Rough rvr i 2000 IS 15 IS
Roxono rs i 1000 155 155 155
Royex gold 11800 3M 34S 345 -5
RSI retoil i 1000 190 190 190
Rulei 11500 50 45 50
Rush egv i 9500 35 35 35 ♦ 3
Ruskin Dev 6700 77 70 70 “3

S T
SMM en 1 9350 290 280 280 “5
Soble res 2000 75 75 75 ♦ 10
Sage res i 2000 95 95 95 -5
Solvex res i SSOO 41 40 41 *1
Sonto $or 2000 N N N
Soturn Res 11500 45 42 42
Soxton Ind 2500 80 80 80
Scher egv i 26000 34 26 34
Schiftner i 9000 M N N -7
Schreiber i 3000 125 124 124 -1
SCI sotelit t 4000 80 80 so
Score res I 2000 19 19 19
SeoroY 1 12500 20 17 17
Seoslor i 6600 145 IN IN
Seotoc 1 110906 125 1)5 1)7 ♦ 5
Selena rsrc z375 68 67 68
Sensot tec i 714 N N 40
Sevn mile i 500 42 42 42
nsever ide i 3700 135 125 125 -15
Shokwk ex < 2000 69 69 69 ♦ 9
Shonnoc oi SOO 42 42 42 -1
Sharon egy 1000 14 14 14
Sheba copr 56150 49 46 N
Shebndwn i 2900 150 IN IM + 5
Shiloh res 1 3000 29 28 29 -1
Shool oete i 18000 12 12 12 -1
Shogun dv i 8500 N 35 35 “5
Shoiio res i 7500 77 75 77 -3
Signet rs i 1S00 17 17 17 + 2
Svr cloud 1 7000 31 31 31 ♦ 1
Silver CUP i 7500 38 31 35
Svr hart o i 41M $6 516 5H ♦ H
SIvr rdg i 13500 155 146 IM “5
Svr sceptf \ 4500 83 75 75 -5
Silver Tusk 2000 10 10 10
Silverado 3300 110 105 105 -25
Simplon 1 3500 90 86 86
Skeeno res i 2500 70 70 70
Skellv res i 500 90 90 90 ,
Skvbndge i 600 46 46 46 1
Skvhirs 1 388M $9’'. I’m V/4 * '/«
Skylork rs 12800 250 770 770 -M '
Skyline 165100 193 IN 165 -12
Skyrocket i 1000 15 IS 15
So lumnoir t Z400 58 58 58
Sono svstm 4500 85 81 81 -)
Source rs i 12000 43 N N *4
Sthn petro i 2000 M M 30
Sthwst tec 1 24000 32 32 32
Speefro f 3)900 123 120 122 -3
Spectrum i 6000 13 12 12
Sphinx mni 6500 220 200 200 -35
Springbrd i 2500 IN IN IN
St george i 10000 44 44 44 -3 i
Stobelt res 1000 N N N
Slollion rs > 35000 N 75 N • 10 '
Stondrd gid 15000 58 55 SS -3
Sfd gold w 23000 8 7
Storburst i 4000 13 13 13
Stortire rs i 20500 280 270 279 —1
Storlight 1 4833 10 10 10 1

Steed vnl 1 
Steeiheod 1 
Stellar 
StornowY 1 
Stroiok I 
Slrotos I 
Strov hors > 
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Totem md 1 
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Troder 1 
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U V
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7000
30X
15M
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17SX M

20
6

41
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M
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16 4l
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TABLEAU
DE BORD

VtrMkHi
Moll innuollo

précé. •n%

EMPLOIS, REVENUS
Gams moyens hebdomadaires ($)...... mai 429.34 428.23 2.91
Revenu du travail (millions $).............. mar. 21,286.7 21,143.3 5.60
Personnes occupées (en millions)...... luil 12.06 12.00 1.93
Chômeurs.............................................. juil 1,231,000 1,205,000 -3.2

INVENTAIRES
Grands magasins (millions $).............
Appartenant aux

mai 4,373.1 4,505.7 24.3

1.0fabricants (millions $).......................... mai 34,272.9 34,455.2
Nouvelles commandes (millions $)...... mai 21,788.9 21,640.4 0.2
Commandes en carnet (millions $)..... mai 24.856.2 24.796.4 2.6

PRIX
Prix à la consommation (1981 100).
Indice des prix

juin 131.9 131.7 3.7

des maisons neuves (1981 100)......
Indice des prix des

|uin 103.2 102.6 7.9

matières brutes (1981 100).............. juin 92.4 90.7 -21.0
Matières brutes
sauf combustibles ..............................
Prix de vente des produits

juin 102.9 102,7 2 1

industriels (1981 100) ..................... juin 118.9 118.9 0.3

Cumulatll
BATIMENT ET TRAVAUX PUBLICS

Permis de bâtir (million $).................... avr. 2,105.2 6,184.1 28.2
Mises en chantier dans
les centres urbains (unités)................. juin 17,407 77,981 28.5
Energie

Production de charbon
(milliers de tonnes métriques)............. mai 4,440 24,301 -6.9
Production d'électricité (TW/h)..........
Production de gaz

mai 34.7 197,6 2.6

(millions de mètres cubes)................... avr 8,048.6 38,180.9 -4.3
Raffinage du pétrole
(millions de mètres cubes)................... avr. 5.7 26.9 1.8

COMMERCE EXTÉRIEUR
Exportations, base
balance des paiements (Millions $)..... juin 10,172 60,601 0.0
Importations, base
balance des paiements (millions $)..... juin -9,563 -56,409 10.2

PRODUCTION
Chargements ferroviaires 
(millions de tonnes)............................... juin 22.4 132.5 1.3
Acier (lingots — milliers
de tonnes métriques)........................... mai 1,229.9 6,050.7 0.2

VENTES
Ventes des grands
magasins (millions $)............................ mai 1,083.5 4,419.0 8.2
Livraisons des fabricants (millions $).. 
Ventes de véhicules

mai 21,729.2 104,629.5 5,7

automobiles neufs (millions S)............ juin 2,045.0 11,271.6 10.6
Ventes au détail (millions $)................. mai 12,712.9 53,755.2 8.6
Les statistiques sont représentées en dollars courants et ne sont pas dé-
saisonnalisées
Source: Statistique Canada.

BESTIAUX

US poytel t ?2<» 2M 2M 250
Umberto i 4500 51 51 51
Uhi glob 1 10000 24 24 24 ♦ 2
Unicorn w 7000 7 7 7 -1
Uniern i 17500 M 45 48 -2
Utd CombO 2000 40 40 40 *8
Utd globol 1333 27 27 77 -8
Utd Gold 8700 no 100 100 -11
Utd Heorne 3700 125 125 125 + 5
Utd kngd i 2000 24 23 23 -1
Utd librty t 3000 65 65 65 -3
Utd mng i 3000 32 32 1? ♦ 2
Utd nth pt 1 3000 75 74 74 -1
Univex 1 3000 38 18 36
Us precious >850 415 370 370 -45
Volor res i 7500 $5^ S’ SH
volholo egv 14500 N 18 N
Vonsfotes i 10500 80 75 76
Vonwin rs t 7N50 50 46 49
Vem vntr t 3700 IM 100 IM
Velvet exp i 2000 31 31 31
Vertex en i 2500 H 15 IS
Verdsfone i 3400 38 38 38
Vict diego i 14000 41 N 40
Victono rs i 3000 40 40 40
Vidotron i 1500 70 70 70 -15
Villeneuve $000 11 13 11
Viscount 522 IM IM ISO

W X
Wore res i 4000 66 65 65 ♦ 5
Worstor 1 N33 12 11 12
Wovbo rs i 6000 29 29 29 ♦ 1
Weoco Res 4500 92 90 90
Welcome N 3400 80 80 80 *5
Wenotch i 5500 56 52 52 —4
Wencorro i 9500 43 38 40
Werner oil f lOOO 22 22 22 j
Wescol rs i 3500 45 45 45
West mor i 2000 62 62 62
Westom oil 1 2000 7 7 7
Westbonk i >8500 36 32 35 (
Westbrdg i 6000 125 115 IIS
Westech i 1000 80 80 80 1
Wst oHnbee 18383 $SV4 5'/i 5H
West POC 1 6441 106 102 102 —4
Westlake i 17700 125 122 123 + 1
Westsun i 49200 100 86 too
Whonock p 600 t5’r4 5’'4 5V4
Wildfire 1 3000 35 35 35
Witerst w 1 4000 *2 1
Wmdorro 104900 107 93 93 -14
Windflowr 6500 M 29 M + 2
Winkimon 2125 75 75 75
Wisco cdo 1 1000 M M so
Wolf rivr 1 3000 181 181 181 *6 ,
World Wide 2000 55 55 55
Xonoro 1 9000 85 80 80
Xenium i 1000 90 90 90

Y Z
York ctr o 100 IM IM IM * 10
York pet 1 1000 IN 140 IN
Yucono 1 2000 17 1? 17
Yuma gid i 2000 6? 61 62
Zenco res 2500 29 28 28 1
Zone pet 6000 12 1? 12 ♦2 ;
Zytec comp 6100 216 215 216

Consumers Packaging 
Inc., sem tlo.s.30juin 1986, 
$9,515,000 ou 74 cents; 1985, 
$10,271,000 ou 80 cents.

L’ARGENT
vAykir
wâü'é IN $ US

\I(>NTRK.\I,(I>(')-I.e.s 
arrivages au marché aux 
bestiaux de Montréal mardi 
comprenaient 138 bovins et 
194 veaux.

Les prix s'étabb.s.saienl 
ainsi

Vaches 1)1, 1)2’ $53- 
56 50, 1)3 $47.75,52.75.

Taureaux $56.25-65
Veaux de choix et bons 

animaux. $85-100; moyens 
el communs $55 84

Bons veaux de remplace­
ment, de type lailier: $90- 
120; niovehset communs: 
$60-88.

Prix moyen du porc à 
l'indice 100 en Ontario, 
lundi $219.8;i.

OBLIGATION^

TORONTO (l’(') - Les 
cours oui fléchi hier dans le 
marché canadien des obli­
gations.

Le court terme a bai.s,sé 
de 20 cents et le moyen 
terme d'un demi-point l.e 
long terme et les obliga­
tions des provinces ont 
cédé trois huitièmes de 
point I.es titres des socié­
tés ont abandonné un quart 
de point.

L'argent au jour le jour 
commandait un intérêt de 8 
5-8 pour cent.

BENEFICES
BP Canada, semestre. 

1986, $3,551,000 ou 16 cents 
par action; 1985, $24,8,36,000 
ou $1 15

Brascan l.td, sem clos 30 
juin: 1986, $51.7 millions ou 
55 cents; 1985, $40 5 millions 
ou 42 cents.

British ( olumbia Resour­
ces Investment Corpora­
tion, semestre clos30jum 
1986, $5.2 millions ou neuf 
cents par action (perle);
1985, $3.5 millions ou sept 
cents (jKTte).

Computalog (iearhart 
l.td, sem. clos 30 juin. 1980, 
$301,000 ou deux cents; 1985, 
$5,'242,000 ou '29 cents

Consoltex Canada Inc., 
semestre clos le 30 juin.
1986, $3,746,000 ou $1.'29 par 
action, 1985, $1,501,000 ou ,52 
cents.

Co-Steel Inc., sem. clos 30 
juin 1986, $19,990,000 ou 
$1 10, 1985, $949,000 ou neuf 
cents (perle).

I.ffe Insurance Company, 
sem. clos 30 juin - 1986, $.35 6 
millions ou $14 97; 1986, 
$36 9 millions ou $15 .58.

Davis Distributing Ltd, 
trimestre clos 28 juin: 1986, 
$160,606 ou 24 cents; 1985, 
$‘203,488 ou 30 cents.

Dofasco Inc., sem. clos 30 
juin 1986, $54,500,000 ou 
$1.00. 1985, $82,500,000 ou 
$100

(ireat l.akes Croup Inc., 
■sem. clos 30 juin 1986, $24 8 
millions ou $1 00, 1985, $'22 0 
millions ou 89 cents.

KeepKite Inc., sem 
1986, $2„321,000ou 62 cents; 
1985, $4,757,000 ou $I 28

Monaco Croup Inc. neuf 
mois clos 28 juin 1986, 
$205,000 ou SIX cents.

Spar Aerospace Ltd, 
sem. clos 30 juin 1986, 
$4,286,000 ou 42 cents, 1985 
$7,751,000 ou 85 cents

MERCURIALE
MONTRKAL (PC) - 

Voici les prix de gros des 
fruits et légumes pour la ré­
gion de Montréal fournis 
par le ministère de l’Agri­
culture el de l’Ahmentalion 
du Québec:

Fruits
Framboises: $9.00 à 

$12.75 les 12 c. de 250 ml.
Croseilles: $18.05 les 12 c. 

de 2,50 ml.
Légumes
Ad : $4.75 à $6.00 la tresse.
Bette à carde $8.25 à 

$8.55 la caisse de 12 pql.
Betterave: $3.60 la botte 

deOpqt, $5.25 à $6.75 12x2 
!b:$6 25à$6.,50le,sacde 25 
11).

Brocoli $11.90à$12..501a 
caisse de 12 à 14 un.

Carotte: $11.50 à $13.25 le 
sac de 24 X 2 Ib ou de 10 x 5 
Ib, $8 60 à $9.50 la caisse de 
30 pql.

Carotte (mini): $8.25 à 
$9 90 la caisse de 20 x 12 on­
ces.

Céleri. $11 00 à $11.75 la 
caisse de 24 unités.

Céleri (coeur) : $8.25 à 
$9.75 la caisse de 12 umtés.

Chicorée. $7.75 à $8.50 la 
cai.sse de 12 à 16 umtés.

Chou chinois (nappa): 
$7 75 la caisse de 40 Ib.

Chou de Bruxelles. $14.00 
à $15 00 le sac de 12 x 10 on­
ces.

Chou de Savoie: $6 50 à 
$9.50 la caisse de 12.

Chou-fleur $8 65 à $10.90 
la caisse de 12 un.

Chou rouge $8.90 à $10.75 
la cai.sse de 12 un.

Chou vert $$9.30 à $10.00 
la cai.s,se de 45 Ib ou 16 un.

Ciboulelle $4.75 la doz 
de (Kjt.

Conneombre champ.: 
$9.50 à $17.50 la caisse de 6 
doz.

Courge zucchini: $5.25 à 
$7.60 les 20 Ib.

Kndive: $9.75 à $10.00 la 
cais.se de 51b, $16.75 à $16.90 
la caisse de 10 Ib.

Kpinard. $6.70 à $7.50 la 
caisse de 12 x 10 onces.

Kscarole. $7.75 à $8.50 la 
caisse de 12 à 16 un.

Germe de luzerne: $5.50 
à $5.95 pour 12 chop.

Gourgane: $7.50 à $7.90 le 
sac de 20 Ib.

Haricots jaune: $16.40à 
$'20.90 le sac de 20 Ib.

Haricots verts: $16.40 à 
$20.90 le sac de 20 Ib.

Laitue Boston. $5.85 à 
$7.00 la caisse de 16 un.

Laitue chinoise: $5.90 à 
$10.25 la caisse de 12 un.

Laitue frisée: $5.50 à 
$7.90 la caisse de 24 un.

Laitue Iceberg: $7.50 à 
$9.00 la caisse de 18 un.

Laitue romaine: $4.70 à 
$6.75 la caisse de 16 à 24 un.

Mais sucré du Québec: 
$7.75 à $9.00 le sac de 6 doz.

Oignon à bouillir: $1.00le 
sac de 10 Ib.

Oignon jaune moyen: 
$8.00 à $9.25 le sac de 501b.

Oignon jaune moyen; 
$9.50 à $10.25 pour 24 x 2 Ib 
ou 10 X 5 Ib.

Oignon vert: $8.50 à 
$10.25 la caisse de 4 doz.

Panais.: $9.75 pour 12 x 1 
Ib.

Persil : $9.90 à $11.55 pour 
5 doz; $230 à $2.80 la doz.

Piment vert (Ont.) : —
Poireau $13.50 à $15.00 

pour 12 boites de 3 un.
Pois vert: —
Rabiole: $3.75 à $4.90 le 

sac de 10 Ib; $8.50à $10.75 le 
■sac de 25 Ib.

Radis: $10.20 la caisse de 
3 doz de pql; $12.75 à $12.90 
la caisse de 4 doz de pqt; 
$9.25 à $10.55 pour 30 x 6 OU 
12 X 16 onces.

Rutabaga. $ll.50à $11.90 
le sac de 50 Ib (moy).

Tomate de serre Ont. : 
$5.75 à $7.50 les 8 Ib No 1.

Tomate rose : — la caisse 
de 20 ib.

Tomate rouge: $16.25 à 
$17.10 la caisse de 20 Ib.

Tomate cerise: —

DEVISES
Voici les taux des devises étrangères tels que four­

nis hier matin par la Banque Nationale. Les cotes sont 
en monnaie canadienne et varient d’une banque à 
Tautre et fluctuent continuellement pendant la jour­
née.
Afrique du Sud Rand 0,5327
Afrique franco Franc CFA 0.004136Allemagne-Ouest Mark 0.6719
Antilles Angl. Dollar 0.5162
Australie Dollar 0.8450Autriche Schilling 0.09554Bahamas Dollar 1.3909Belgique Franc 0.03250Danemark Couronne 0.1796Espagne Peseta 0.010370États-Unis Dollar 1.3909Finlande Mark 0,2827
France Franc 0.2068Grèce Drachme 0.010301Hollande Florin 0.5961Hong Kong Dollar 0,1786Inde Roupie 0.1116Israel Sheqels 0 9413Italie Lire 0.000979Jamaïque Dollar 0.2577Japon Yen 0.009013Liban Livre 0.03134Mexique Peso 0.002102Norvège Couronne 0.1889Nouv -Zélande Dollar 0.6927Portugal Escudo 0.009528Royaume-Uni Sterling 2.0648Suède Couronne 0.2006Suisse Franc 0 8330Vénézuela Bolivar 0.07083
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SPORTS

BASEBALL
Ligue Nationale

Lundi
Pittsburgh 10, Chicago 8 
(match susp. du 20 juillet) 
Pittsburgh 10, Chicago 7 
St. Louis 5, Montréal 4 

New York 8, Philadelphie 4 
£ Francisco 13, Cincinnati 4 

Atlanta 11, San Diego 6 
Houston 7, Los Angeles 6 

Hier
Chicago 3, Pittsburgh 1 

St. Louis à Montréal
.New York à Philadelphie 
*S.Francisco à Cincinnati 

San Diego à Atlanta 
Los Angeles à Houston

Aujourd’hui
Pittsburgh, Reuschel (7- 

13) à Chicago, Sut­
cliffe (4-10), 14 h 20

St. Louis, Cox (6-9) à

Montréal, Smith (8-6), 
19 h 05

New York, Ojeda (12-3) à 
Philadelphie, Ruffin 
(3-3), 19 h 35 

San Francisco, Mulhol- 
land (0-5) à Cincin­
nati, Welsh (4-3), 
19 h 35

San Diego, McCullers (5- 
6) à Atlanta, Alexan­
der 82-4), 19 h 40 

Los Angeles, Hershiser 
(11-8) à Houston, 

Scott (12-7), 20 h 35

Ligue Américaine
Lundi

New York 5, Cleveland 3 
Baltimore 3, Toronto 1 

Detroit 5, Boston 0 
Chicago 6. Milwaukee 1

LIGUE NATIONALE
Section Est

NEW YORK............
g P moy. dlff.

.......... 75 35 .682 _
MONTRÉAL........... 53 .509 19
ST. LOUIS............. .......... 54 56 .491 21
PHILADELPHIE.... .......... 53 57 .482 22
CHICAGO .......... 49 63 .438 27
PITTSBURGH....... .......... 45 65

Section Ouest
.409 30

HOUSTON....... .......... 63 49 .563 __
SAN FRANCISCO .......... 59 53 .527 4
LOS ANGELES .......... 55 57 .491 8
CINCINNATI........... .......... 52 58 .473 10
ATLANTA............... .......... 52 59 .468 10 Và
SAN DIEGO............ .......... 52 59 .468 10 V,

LIGUE AMÉRICAINE
Section Est

BOSTON................... ........ 65 45 .591 '_
NEW YORK............... ........ 62 52 .544 5
BALTIMORE............ ........ 60 52 .536 6
DETROIT................... ........ 60 53 .531 6 Vi
CLEVELAND............ ........ 58 54 .518 8
TORONTO................ ........ 59 55 .518 8
MILWAUKEE............ 55 56 .495 10 ’/a

Section Ouest
CALIFORNIE............. ....... 61 51 .545 _
TEXAS......................... ....... 59 53 .527 2
CHICAGO................... ....... 50 60 .455 10
KANSAS CITY........... ....... 49 62 .441 11 Vi
OAKLAND.................. ....... 51 65 .440 12
MINNESOTA............. ....... 49 63 .438 12
SEATTLE .................... ....... 49 66 .426 13'/j

FOOTBALL
Ligue Canadienne

Jeudi
Montréal à Calgary 

Vendredi

Vancouver à Ottawa 
Winnipeg à Edmonton

Samedi
Regina à Hamilton

LIGUE CANADIENNE
Section Est

Pi g P n PP pc pte
TORONTO........ ........ 7 4 3 0 160 163 8
OTTAWA ........ 6 2 4 0 134 155 4
MONTRÉAL....... ........ 6 2 4 0 99 138 4
HAMILTON........ ........ 6 1 5 0 122 145 2

Section Ouest
VANCOUVER.... ........ 7 6 1 0 189 152 12
WINNIPEG......... ........ 6 4 2 0 182 116 8
EDMONTON..... ........ 6 4 2 0 177 143 8
CALGARY......... ........ 7 3 4 0 156 154 6
REGINA.............. 7 3 4 0 142 195 6

Minnesota 2. Californie 0 
Seattle 6, Oakland 4

Hier
Oakland 3, Seattle 2 

Cleveland à New York 
Toronto à Baltimore 

Chicago à Detroit 
Boston à Kansas City 
Milwaukee au Texas 

Minnesota en Californie 
Aujourd'hui

Seattle, Morgan (8-11) à 
Oakland, Stewart (4- 
1), 15h 15

Cleveland, Candiotti (11- 
8) à New York, John 
(4-1), 19 h 30 

Chicago, Cowley (8-6) à 
Detroit, Tanana (9-5),
19 h 35

Toronto, Steib (3-10) à 
Baltimore, Boddicker 
(14-6), 19 h 35 

Milwaukee, Darwin (6-8) 
au Texas, Witt (6-9),
20 h 35

Boston, Seaver (5-10) à 
Kansas City, Leibrandt 
(9-9), 20 h 35 

Minnesota, Viola (12-8) 
en Californie, Ruhle 
(1-0), 22 h 35

Les frappeurs
(Partis d'hier non comprit*)

I* et ppcc moy.
Bil'dello...... .. 105 20 9 2 190
Brooks........ 306 104 5814 .340
Dawson...... ... 307 81 4815 264
Fitz'rald.... >. 209 59 37 6 .282
Foley........... ... 58 17 6 0 293
Galarraga... . 220 55 26 8 .250
Johnson..... ... 36 8 5 1 .222
Krenc'cki.... ... 146 35 13 2 .240
Law............. 306 66 34 4 .216
Newman.... 152 33 7 1 .217
Nieto.......... 50 9 4 0 180
Raines....... ... 402 132 45 8 .326
Rivera........ ... 27 6 1 0 222
Wallach..... 383 97 6317 .253
Webster..... ... 377 111 35 5 294
Wohlford....... 60 12 5 0 200
Wright.’....... ... 82 16 4 0 195
Buts volés: Raines 47: Webs­
ter 28; Dawson 12; Newman 
11; Galarraga, Wallach 6; 
Brooks 4; Fitzgerald, Foley, 
Johnson. Law 3; Krenchicki 
2; Wright 1,

Les lanceurs
g-p ml pm rat) mpm

Burke........ 7-4 79.1 23 60 2.61
Martinez.... 14 46.2 30 25 5.79
McClure.... 0-2 31.2 16 25 4.56
McGattigan 64 97.0 37 69 3.43
Reardon ... 6-7 70.1 29 53 3.71
Sebra........ 1-2 18.2 12 15 5.81
Smith.......  8-6 147.2 61 82 3.72
Tibbs.......  6-6 144.2 60 93 3.73
Tomlin...... 04 6.1 3 3 4 29
Youmans... 11-8 148.2 64 129 3 88
Victoires préservées: Rear­
don 26; McClure. 5; Burke 4

Le tabagisme 
menace 
votre santé

Ses coéquipiers le respectent et le vénèrent comme un drapeau

Andre Dawson, le véritable leader des Expos
MICHAEL GURRIE

(PC) — Pour Andre Dawson, le 
compte à rebours est commencé et 
la fusée risque d'éclater d'un instant 
à l'autre.

Dans quelques jours, le voltigeur 
aura dix ans d’expérience dans les li­
gues ma jeures et les Expos ne pour­
ront plus l’échanger sans son consen­
tement.

Même si le directeur général Mur­
ray Cook persiste à dire qu’il n'est 
pas question d'échanger Dawson, les 
rumeurs de transaction circulent en­
core et toujours. Dawson écoule pré­
sentement l’année d'option d'un con­
trat de cinq ans.

« Un échange peut souvent être bé­
néfique pour un joueur », affirme le 
principal intéressé, tout en précisant 
qu’il ne fait pas allusion spéciale­
ment à son cas, mais qu'il parle en 
général.

« Lorsqu’il y a conflit entre un 
joueur et la direction de l’équipe, 
comment voulez-vous qu’un athlète 
arrive à se concentrer et à donner 
son plein rendement?, poursuit Daw­
son, avant de conclure succincte­
ment: Tout le monde a besoin de 
changer d’air à un moment ou l'autre 
de sa carrière».

Même s’il refuse l’étiquette, Daw­
son est le véritable meneur des Ex­
pos. Ses coéquipiers le respectent et 
le vénèrent comme un drapeau.

Silencieux, stoïque même par mo­
ment, il prêche par l’exemple, sans 
fanfare et, surtout, sans envolées 
oratoires. « Je ne suis pas du genre 
Tah-rah-rah », affirme-t-il sur un ton 
très sérieux.

« C’est mon onde (Theodore Tay­
lor, un ancien voltigeur de l’organi­
sation des Pirates de Pittsburgh) qui 
m’a initié au baseball. Il m'a acheté 
mon premier gant à l’âge de cinq ans 
et il m’a inscrit dans une ligue orga­
nisée dans la région de Miami ».

« J’ai toujours connu du succès, 
mais j’ai aussi investi beaucoup de 
temps et d’efforts à perfectionner 
mes talents. Que ce soit au football, 
au baseball ou au basketball, je n’é­
tais jamais satisfait et je travaillais 
constamment afin de m’améliorer ».

« J’ai commencé à penser que je 
pourrais faire carrière au baseball 
lorsque les dépisteurs se sont mis à 
m’observer de plus près à l’école se­
condaire. Mais a ma dernière année, 
j’ai subi une blessure assez sérieuse 
au genou en jouant au football et ce 
n’est qu’après trois ans d’université 
que j’ai été repêché (choix de lie 
ronde des Expos, 251e au total) ».

Sans hésitation
« Je n’ai pas hésité à signer un con­

trat. C’était mon rêve. J’ai toujours

Le compte à rebours est commencé et dans quelques jours les Expos 
ne pourront plus échanger Andre Dawson sans son consentement

su que je possédais le talent néces­
saire et j’espérais seulement qu’une 
équipe me donne la'chance de jouer. 
Quand on est jeune, on a surtout peur 
de passer inaperçu...»

« On parle beaucoup de qualités 
physiques, mais le baseball est d’a­
bord et avant tout un sport intelli­
gent. Il faut savoir s’adapter et as­
similer des nouvelles données à tous 
les jours. Chaque situation est diffé­
rente et chaque jeu nécessite une 
concentration et une attention par­
ticulières ».

« Tout a l’air facile du haut des 
gradins. On a souvent l’impression 
qu’il ne se passe rien sur le terrain, 
mais c’est faux: il faut constamment 
être sur le qui-vive, penser, calculer, 
anticiper... Je ne pense pas qu’il 
existe un autre sport qui exige au­
tant mentalement».

« Je me considère chanceux d’a­
voir passé si peu de temps dans les li­
gues mineures (un an à Lethbridge 
et 114 matches à Québec et Denver), 
mais je n’ai pas été surpris de faire 
le saut aussi rapidement. Le baseball 
universitaire est presque du même 
calibre que celui des ligues mineu­
res ».

« Dans les mineures, j’ai surtout 
appris à reconnaître les lancers, 
c’est-à-dire à différencier une glis­
sante d’une rapide, une tombante 
d’une courbe. J’ai aussi appris à ne

pas me laisser intimider par les lan­
ceurs. La compétition est très forte 
là-bas et les ‘vétérans’ essaient cons­
tamment d'intimider les plus jeu­
nes».

« Je dirais que je possède trois 
qualités principales qui m’ont permis 
de percer: le dévouement, l’endu­
rance et la concentration. Dans les 
majeures, je ne pense pas qu’on 
puisse parler d’apprentissage. À ce 
niveau, ori n’a plus vraiment beau­
coup à apprendre: notre carrière est 
tracée et il s’agit tout simplement de 
donner le meilleur de soi-même à 
chaque fois qu’on est appelé à 
jouer ».

Aucune appréhension
« Je ne sais pas ce que c’est que 

d’être échangé. Je sais qu’il faut s’y 
attendre à un moment ou l’autre de 
sa carrière et que ça peut être béné­
fique dans certains cas. Tout le 
monde a besoin de changer d’air à un 
certain moment. Les transactions 
font partie du métier et je n’appré­
hende pas le jour où je serai appelé à 
changer d’équipe».

« Je suis content d’avoir passé 
toute ma carrière à Montréal. La di 
rection m’a fait confiance et c’est 
elle, après tout, qui m’a donné ma 
premiere chance en 1976. Mais par 
fois, en changeant d’air, d’environ 
nement, un joueur est susceptible de 
retrouver un certain élan, une cer­

taine motivation (drive) qu’il a pu 
perdre au fil des années. Souvent, 
lorsqu'un joueur connaît des difficul­
tés avec la direction de l'équipe, il 
perd un peu de son désir d’exceller. 
Qu'on le veuille ou non, ces mésen­
tentes nous trottent toujours dans la 
tête et elles perturbent notre concen­
tration et, du même coup, notre ren­
dement ».

Prévenir les coups
« Je serais peut-être un peu secoué 

et bouleverse si l’on m’échangeait, 
mais je ne serais pas étonné. Avec 
l'expérience, j’ai appris à prévoir les 
impondérables et a ne jamais réagir 
impulsivement ».

« J'ai de bons amis à Montréal et 
j’aime l’équipe. Mais il faut accepter 
le fait que le baseball a beaucoup 
changé depuis dix ans: c'est devenu 
une entreprise... Les joueurs eux-mê­
mes, avec le salaire qu’ils font, sont 
devenus des hommes d’affaires*.

« Omn’hésite pas à échanger quel­
qu’un dans le but d’améliorer l’é­
quipe ou d’abaisser la masse salaria­
le. En revanche, le joueur cherche 
toujours à améliorer sa situation. La 
médaille à deux côtés... »

« Physiquement, je me sens ca­
pable de jouer pendant encore qua­
tre ou cinq saisons. D’ailleurs, c’est 
l'objectif que je me suis fixé. Je ne 
veux pas prolonger ma carrière da­
vantage. J’ai 32 ans et je ne tiens pas 
à quitter le baseball en boîtant».

« Je ne tiens pas non plus à laisser 
une empreinte particulière ou à pas­
ser à l’histoire. Les consécrations 
comme Cooperstown (Temple de la 
renommée) ne relèventpas de moi ».

Drogue et leadership
« Ce que j’aimerais toutefois, pour 

le bien du baseball, c’est qu’on règle 
une fois pour toute la question des 
drogues. Pour un, je surveille atten­
tivement mes coéquipiers pour être 
certains qu’ils ne connaissent pas de 
problèmes de cç genre ».

« Evidemment, cela suppose que 
j’exerce une certaine influence sur 
eux, mais je trouve qu’on met un peu 
trop d'emphase sur le terme leader­
ship lorsqu’on parle de moi. Si une 
équipe connaît une bonne saison et 
qu'un joueur sç distingue particuliè­
rement, on lui décerne presque auto­
matiquement le titre de ‘leader’. Ça 
ne veut rien dire ».

« Je ne suis pas le genre de joueur 
qui s’excite et qui gueule constam­
ment. J’ai une approche beaucoup 
plus effacée ».

« Je sais toutefois que mes coéqui 
piers me respectent. J'ai parfois 
l’impression que c’est parce que je 
suis un vieux routier. Je fais mon 
possible pour inspirer et aider les 
jeunes de l’équipe à se développer. 
En retour, ils me respectent. Ce n’est 
pas une question de leadership ».

CINEMA
ASTRE I: (327-5001) - "A line mess” 7 h 30. 9 

h 20
ASTRE II: - 'Karate kld” 7 h, 9 h.
ASTRE III: — "Howard the duck” 7 h 15, 9 h

20
ASTRE IV: - “Cobra" 7 h 10. 9 h
BERRII: (288-2115) - “Moment de vérité" 12

h, 2 h 30. 4 h 45, 7 h, 9 h 15
BERRI II: - “Paris minuit" 1 h 45. 3 h 45, 5

h 45, 7 h 45. 9 h 45
BERRI III: "Les anges sont pliés en Dieux"

1 h 30, 3 h 30. 5 h 30, 7 h 30, 9 h 30
BERRI IV: — ”3 hommes et un couttln” 1 h.

3 h 05, 5 h 10, 7 h 15, 9 h 20.
BERRI V: - “Histoire officielle" 12 h 30, 2 h

45, 5 h, 7 h 15. 9 h 30
BONAVENTURE I: (861-2725) -"Haunted ho­

neymoon" 1 h, 3 h, 5 h, 7 h, 9 h. 
BONAVENTURE II: - “Labyrinth" 12 h 30, 2

h 45, 5 h, 7 h 15, 9 h 20 
BROSSARD I: (465-5906) - “Cobra’ 1 h, 3 h, 5 

h, 7 h. 9 h
BROSSARD II: (465-5906) - "Les ailes de la 

lustlce" 12 h 25, 2 h 35, 4 h 45, 7 h, 9 h 15 
BROSSARD III: “Retour à l’école" 1 h 30, 3 

h 30, 5 h 30, 7 h 30, 9 h 30 
CINÉMA CAPITOL: (849-0041)- “Sac de 

noeuds' 12 h 45, 2 h 35, 4 h 25, 6 h 15,'8 h 
05, 9 h 55

CINÉMA CHATEAUGUAY I: (698-0141)— “Re­
tour à l'école" 6 h 55, 8 h 40 

CINÉMA CHATEAUGUAY II: - “L’enfon-
ceur" 7 h, 8 h 40

CARTIER-LAVAL: (663-5124) - Les ailes de 
la lustlce" 7 h, 9 h 15

CHAMPLAIN I: (524-1685) - "Retour à l’é­
cole" 7 h 10, 9 h 10 

CHAMPLAIN II: - “Cobra” 7 h, 9 h

L'AIR DU TEMPS: 191 ouest St-Paul (842-2003)— 
Jazz tous les soirs-— spectaclesà 10h., 11h,30 
et OOh 45— Les lundis soirs Jam Session 
avec Cisco Normand

BAR CENTRE-VILLE: 280 est Ste-Catherine, 
Montréal (849-4955)— Moo, le 13 août

BAR 2080: 2080 rue Clark, Mil (285-0007)— Live 
Jazz tous les soirs à 22h.— Tous les mardis soirs. 
Jam Session, à 22h — Michael Gauthier, guitariste 
de Jazz, en spectacle du jeu au dim à compter de 
22h.

BISTRO D’AUTREFOIS: 1229 St-Huberl, Mtl (842- 
2808)— La Boite à Lily: Souper avec Marie-Perle 
Oumlin, au piano, du lun. au ven, de 18h 30 à 21h,30

CAFÉ-CONCERT LA CHACONNE: 342 est On­
tario, Montréal— Réjane Bujold chante Mac Orlan, 
les mer 13-20-27 août à 21 h.

CAFÉ-CONCERT LA LICORNE: 2075 St-Lau- 
rent, Montréal (843-4166)— Spectacle de Yves Ray­
mond, qui tait revivre les grands noms de la chanson 
française, du 23 juillet au 16 août, du mer. au sam. à 
21 h.

CENTRE D’ARTS D’ORFORD: sortie 118, auto­
route des Cantons de l'Est, Orford (819-843-3981)— 
Salle Gilles Lefebvre: Concert-étudiant, le 13 août à 
20h

CENTRE DE LA NATURE: 901 ave du Parc, La­
val— Le Village des Arts de Laval. 23 maisonnettes 
présentant l'art sous divers aspects, spectacles sur 
la scène en plein air, ateliers de travail en présence 
du public et animation les 15-16-17 août et 22-23-24 
août, les ven à 19h . les sam. el dim. à 14h.

CHRIST CHURCH CATHEDRAL: Ste-Catherine 
et Université, Montréal— Concert de Danielle Dubé. 
à l'orgue, le 13 août à 12h 30

CITÉ DES ARTS ET DES NOUVELLES 
TECHNOLOGIES: Vieux-Port, au bas de la rue 
St-Laurenl, Montréal— • Images du futur » sélection 
internationale des meilleures images et vidéos laits 
par ordinateur, 10 pays, 800 oeuvres, ouvert tous les 
jours de 10h. à 22h. jusqu'au 8 sept.

CLUB BALLATTOU: 4372 St-Laurent, Mtl (845- 
5447)— Tous les soirs, musique populaire africaine, 
de 21 h. à03h.

CLUB MILES: 1200 Bishop (861-4656)- Tous les 
soirs l'Ensemble Elder Léger, à 17h,30

ÉCOLE NATIONALE DE THÉÂTRE: Cour in­
térieure, 5030 St-Denis. Montréal (849-6593)— ■ Do­
nut • m en s René-Richard Cyr, du lun. au sam 
20h.30, en prolongation jusqu'au 16 août

ESPACE LIBRE: 1945 rue Fullum. Montréal (521- 
4191)- L'Atelier-Studio Kaleidoscope présente 
■ Comme par hasard une femme nommée Elizabeth 
• Quasi per caso una donna: Elisabetta » de Dario 
Fo. traduction de Valeria Tasca, m. en s Michel For- 
gues, à compter du 6 août

LE GRAND HOTEL: 777 Université, Montréal (879-

CINËMA V: 5560 ouest Sherbrooke (489-
5559)—"Aguirre, wrath ol god” 7 h — 
"Laurle Anderson: home ol the brave” 7 h 
15— "Home of the brave” 9 h 15— “Cel"
9 h 30

CINÉMA DE PARIS:<875-1882) - "A line 
mess" 12 h, 2 h, 4 h, 6 h. 8 h. 10 h. 

CINÉMA DU VILLAGE: 1220, Ste-Catherine est 
(523-3239)- "Just blonds" 1 h, 2 h 15, 3 h 
30, 4 h 45. 6 h, 7 h 15, 8 h 30, 9 h 45 

CINÉMATHÈQUE QUÉBÉCOISE: (842-9768)— 
“La symphonie fantastique” 18 h 35— 
“Cinéma d'animation” 20 h 35 

CINËPLEX I: (849-4518) - “Back to school" 1 
h 40, 3 h 40, 5 h 40, 7 h 40, 9 h 40 

CINÉPLEX II: - “Back to school" 1 h 15, 3 
h 15, 5 h 15, 7 h 15, 9 h 15.

CINÉPLEX III: - "Out ol bounds” 1 h, 3 h, 5 
h, 7 h, 9 h

CINÉPLEX IV: - “Hannah and her sisters'
2 h, 4 h 20, 7 h, 9 h 20

CINÉPLEX V: - "About last night" 1 h , 3 h
10, 5 h 20, 7 h 30, 9 h 45 

CINÉPLEX VI: - "Bliss” 1 h 05, 3 h 15, 5 h 
25, 7 h 35, 9 h 45

CINÉPLEX VII: - “Legal eagles" 2 h, 4 h
30, 7 h, 9 h 30

CINÉPLEX VIII: - Legal eagles" 2 h 15. 4 h
40, 7 h 15. 9 h 40

CINÉPLEX IX: - "9’/i weeks' 1 h 15. 3 h 15. 
5 h 15, 7 h 15, 9 h 15

CINÉMA MONTRÉAL I: (521-7870)-“L'en- 
tonceur’ 6 h 10, 9 h 30 — "Exécuteur ex­
terminateur" 7 h 50

CINÉMA MONTRÉAL II: - "Poltergeist 2" 6 
h, 9 h 40 — “Sauve qui peut” 7 h 40 

COMPLEXE DESJARDINS l:(288-3141)— “La 
lemme pervertie" 12 h 05, 13 h 55, 15 h

1370)— Bar Tpur de Ville: Le Quatuor de Claudia 
Katri, du 1 juillet au 28 septembre, du mar. au dim. 
de 21 h. à 02h.

HÔTEL MERIDIEN: 4 complexe Desjardins. Mtl 
(285-1450)— Bar du Foyer: Deux pianistes sont en 
vedette, Claude Foisy, du lun. au ven. de 17h. i 
20h — Fred Neylor, du mar. au sam. de 20h à 24h.

HÔTEL DE LA MONTAGNE: 1430 de la Mon­
tagne (288-5656)— Charles Bensoussan, lun. au 
ven 17h. à 21h — Carol Parisien, mer au sam. 21h. 
à01h.

LA CROISETTE: 1201 o. Dorchester (878-2000)- 
Jacques Ouellette, pianiste, du dim. au ven 18h à 
23h.

LE POINT DE VUE: 1201 ouest Dorchester (878- 
2000)— Suzanne Berthiaume, harpiste, du lun. au 
dim

LE PORTAGE: Hotel Bonaventure, Montréal (878- 
2332)— Motown, avec le Power Play Motown Re­
view, du 5 au 16 août, mar au jeu. 21h,30 et 23h,30, 
ven. et sam. 22h. et 24h.

L'IMPROMPTU: 1201 0 Dorchester (878-2000)- 
Gérard Lambert, pianiste-animateur, du lun. au sam 
de 21h. à02h.

MAISON DE LA CULTURE MAISONNEUVE:
4120 Ontario est (872-2200) — La nouvelle compa­
gnie théâtrale : < Un regard en coulisses ■ du 17 juin 
au 31 août

MAISON TRESTLER: chemin de la Commune, Do- 
rion (455-6290)— Concert de Yves G. Prétontaine, 
claveciniste, oeuvres de Bach, Duphly. Balastre et Li­
geti, le jeu. 14aoûtà20h

ORATOIRE SAINT-JOSEPH: 3800 chemin 
Reine-Marie, Montréal (733-8211)— Concert spiri­
tuel, Lucien Poirier à l'orgue, le 13 août à 20h

ORBIT "E": 3981 St-Laurenl ste 125, Montréal (845- 
8584)— Orbit E, présente • 8 dames and a clown » 
de Cado Alacchi, le tout est présenté en français, en 
anglais, et en italien, jumelé é des musiciens sur 
scène, du 13 au 16 août à 21h.

PARC DELORME: 6020 Boul. Robert. St-Lèo- 
nard— Janitors Animated, groupe de musique élec­
tro-acoustique, le 13 août à 20h.30

PLANETARIUM DOW: 1000 St-Jacques, Montréal 
(872-4530)— « Le ciel ce soir. tous les lundis, spec­
tacle français, 20h 30, spectacle anglais 19h.30— 
• Les grandes extinctions • jusqu’au 3f août, spec­
tacles français: mar! au ven. 13h.30. 20h 30, sam. 
14h 15,16h,30, 20h 30, dim. 13h„ 15h,30,16h.30, 
20h 30, spectacles anglais, mar au ven. 12h,30, 
19h 30. sam. 13h., 15h.30, 19h.30, dim. 14h.15, 
19h 30

LE REINE ELIZABETH: Salle Arthur, 900 ouest 
Dorchester, Montréal (861-3511)— ■ Irma la douce » 
comédie musicale, jusqu'en octobre, du mer. au dim

RESTAURANT LA FORGE: 8375 Christophe-Co- 
lomb. Montréal (727-3729)— Soupers-dansant avec 

a

45, 17 h 35, 19 h 25, 21 h 15
COMPLEXE DESJARDINS II: - "Retour 

ver* le futur" 12 h 35.14 h 45. 16 h 55, 19 
h 05, 21 h 15

COMPLEXE DESJARDINS III: - "Médecins 
pour femme* seules" 12h15, 15 h 15, 1B 
h 15, 21 h 15— “Les Jeunes bourgeoises" 
13 h 55,16 h 55,19 h 55

COMPLEXE DESJARDINS IV: - "Brazil” 12 
h 45, 15 h 25, 18 h 05, 20 h 45

COMPLEXE GUY-FAVREAU/ O.N.F.: 200 
ouest Boul Dorchester, MU (283-8229)— “Au-delà 
du 60e parallèle" "Kluane” 7 h, 9 h.

CONSERVATOIRE D'ART CINÉMATOGRA­
PHIQUE: (848-3878)- "The killing fields" 20 
h.

CRÉMAZIE: (388-4210) - “Le déclin de l’em­
pire américain" 12 h 30, 2 h 30, 5 h, 7 h 
30. 9 h 35

DAUPHIN I: (721-6060)- “Pirates”-7 h, 9 h 
25.

DAUPHIN II: "Souvenirs d'Afrique" 8 h
DORVAL'I: (631-8587) - "Aliens" 1 h 40, 4 h 

20, 7 h, 9 h 35
DORVAL II: “Great mouse detective” 12 h 

55, 2 h 35, 4 h 15— "Friday 13th, pari 6" 6 
h 05, 7 h 50, 9 h 35

DORVAL III: "The trans formers" 12 h 40, 2
h 20, 4 h.— "Ruthless people" 7 h 15, 9 h 
15

DÉCARIE I: (341-3190) - “Howard the duck" 
12 h 45, 2 h 50, 5 h, 7 h 15, 9 h 30

DÉCARIE II: - "Back to school" 1 h. 3 h, 5
h, 7 h, 9 h.

ÉLYSÉE I: (842-6053) - "Le couteau dans 
l’eau" 7 h 20, 9 h 20

ÉLYSÉE II: - “Neige” 7 h 15, 9 h 15
FAIRVIEW I: (697-8095) - “Ferris Bueller's 

day off” 1 h 15, 3 h 15, 5 h 15, 7 h 15, 9 h 
15

FAIRVIEW II: - “Flight of the navigator" 12
h 10, 2 h, 3 h 50, 5 h 40, 7 h 30, 9 h 20

GREENFIELD I: (671-6129) - "Ferris Buel-

Jean-Marc Tardif, pianiste chanteur, du jeu. au dim 
de 19h. à 24h.

RISING SUN: 286 ouest Ste-Catherine. Montréal 
(861-0657)— Slapshot, Christ On Parade, Fair,War­
ning, le 14 août

STATION 10: 2071 ouest Ste-Catherine, Montréal 
(934-0484)— The Core, le 13 août

THÉÂTRE ZOOPSIE: 10 ouest rue Ontario. Mont­
réal (844-5128)— . Montréal, série noire » comédie 
policière/visite historique en autobus dans les rues 
de Montréal, conception et m en s. Dennis O'Sulli­
van, commentaire historique de Jocelyne Doray, du 
2 juillet au 16 août, les mer. ven. et sam. à 18h (dé­
part du square Dominion

THÉÂTRE LE PIGEONNIER: 138 nord Welling­
ton, Sherbrooke (564-2060)— Le Groupe Sanguin, 
groupe humoristique, en spectacle, jusqu'au 16 
août, du mar. au sam. à 20h.30

VIEUX PORT DE MONTRÉAL: Quai Alexandra. 
Montréal— Vous pouvez visiter le transatlantique 
• Logos » du 15 août au 1 septembre, plusieurs ac­
tivités se dérouleront durant son séjour dans le Vieux 
Port, il y aura une soirée internationale de la musi­
que, le sam 30 août, vous pouvez vous procurer des 
billets gratuitement lors d'une visite à bord du Logos 

THÉÂTRES D’ÉTÉ
AUBERGE BROMONT: sortie 78. autoroute des 
Cantons de l’Est, Bromont (534-2200)— « Joker-Po­
ker » de Réjean Wagner, du 31 juillet au 31 août, du 
jeu. au dim.

BATEAU THÉÂTRE L’ESCALE: St-Marc-sur-Ri- 
chetjeu (514-584-2271) - < L'amour è l'agenda » m 
en s. Gilbert Lepage et C L'Heureux, du mar. au ven 
é 21 h, sam. 19h et 22h, à partir du 17 juin au 24 août.

CABARET-THÉÂTRE LES FEMMES COL­
LINS: St-Esprit (589-4552) - . Faut placer pé- 
père » m. en s. Yvon Leroux, du mer, au sam. 21h, 
du 27 juin au 30 août.

CÉGEP DE VICTORIAVILLE: (Auditorium. 758- 
5535) — » Un cadavre A l'entracte » m. en s de 
Serge Denoncourt, jeu. au dim. i 20h30. du 19 juin 
au 31 août.

CAFÉ-CONCERT LA BELLE ÉPOQUE: St-Ti- 
mothée (rte 132) — • Nuits libertines et porte-jarre­
telles », m. en s. Philippe Grenier, du mar. au ven. à 
21h, sam 19h30 at 22h30, dim. 20h, à partir du 12 
juin.

MANOIR DU LAC LUCERNE: Ste-Marguerite (1- 
800-363-3620) — • Je t'aime clé en main » m. en s 
Louis Lalande, du mar. au ven. 20h30, sam 19h et 
22h30, du 17 juin au 23 août. 2 supplémentaires le 30 
août, é I9h et 22h 30

PATRIOTE DE STE-AGATHE: Ste-Agathe (819- 
326-3655) — • Les pieds dans les plats », m. en s 
Normand Choulnard, mar au ven. à 20h30. sam 
19h30 et 22h, du 20 juin au 31 août

SALLE RENÉ PROVOST: 1 f 0 rue Wright Hull 
(771-6669)— • Soirée folle » trois pièces en un acte 
de Georges Feydeau, conception Serge Olivier, du 
mar au ven. 20h„ sam 20h. et 22h,30, du 24 juin au 
30 août .

1er’*" fr, 7 h 05, 9 h 20
GREENFIELD 2: - "Top gun” fr. 7 h 15, 9 h

25
GREENFIELD 3: — “One crazy summer" 6

h, 7 h 55, 9 h 50
IMPÉRIAL: (288-7102) - "Allens" 1 .h 40, 4 h 

20, 7 h, 9 h 35
JEAN-TALON:(725-7000) - 'Moment de vé­

rité" 6 h 30, 8 h 30
KENT l:(489-9707) — “Flight of the navigator"

7 h 30, 9 h 20
KENT II:— “Ruthless people" 7 h 15, 9 h 15 
L'AUTRE CINÉMA:(722-1451)— "Glna" 7 h — 

“Metropolis" 7 h 30— “Le confort et l'In­
différence” 9 h 15.— “Passion” 9 h 30

LAVAL l:(688-7776) - "Allens’ 1 h 40, 4 h 20, 
7 h, 9 h 35

LAVAL II:— "Friday 13th, part 6" 12 h 50, 2 
h 35, 4 h 20, 6 h 05, 7 h 50. 9 h 35 

LAVAL III: — “The trans formers” 12 h 40, 2 
h 20, 4 h.— "Top gun" 7 h 15, 9 h 25 

LAVAL IV:— "Ruthless people” 1 h 15, 3 h 
15, 5 h 15, 7 h 15, 9 h 15 

LAVAL V:— “Ferrls Bueller’s” fr. 12 h 50, 2 
h 55, 5 h, 7 h 05, 9 h 10 

LAVAL-ODÉON l:(687-5207)— "Moment de 
vérité" 7 h 15, 9 h 30

LAVAL-ODÉON II:— “Nothing In common”
7 h 30, 9 h 45

LE LAURIER: 5117 ave du Parc (495-4231 )- "La 
diagonale du fou” 5 h, 7 h 15, 9 h 30 (8 au 
28 août)

LOEW'S l:(861 -7437) - "Heart burn" 12 h 50, 
3 h. 5 h 10, 7 h 20, 9 h 30

LOEW'S II:— "Flight of the navigator” 12 h
10, 2 h, 3 h 50, 5 h 40, 7 h 30, 9 h 20

LOEW’S III:— "Ruthless people" 1 h 10, 3 h
10, 5h 10, 7 h 10, 9h 10

LOEW’S IV:— “Great mouse detective” 12 h 
55, 2 h 35, 4 h 15—“Running scared" 7 h 
15, 9 h 20

LOEW'S V:— “Shadow of Kilimanjaro” 1 h,
3 h, 5 h, 7 h, 9 h.

THEATRE DE LA DAME DE COEUR: Upton, 
sortie 147 autoroute 20 (514-549-5828)— • Voisin 
voisine • de Christian Bédard, du mer. au dim 
19h.30, jusqu'au 31 août— » L'ile de Res » de Ri­
chard Blackburn, spectacle de marionnettes géan­
tes, du mer au dim. 21h.30, jusqu'au 31 août

THÉÂTRE DE L’ILE: 1 rue Wellington. Hull (819- 
771-6669)— Reprise d'un grand succès— « P S. ton 
chat est mort » de James Kirkwood, adaptation de 
Andrée Cousineau, m. en s. Gilles Provost, jusqu'au 
30 août, du mar. au ven. 20h.30. le sam à 19h. et 
22h.

THÉÂTRE DE MARJOLAINE: Eastman (514-297- 
2860) — • La traversée surprise » m en s. Louis- 
George Carrier, du mar. au ven. à 20h30, sam. à 19h 
et 22h30, dim. à 20h, du 21 juin au 24 août

THÉÂTRE DE LA MAURICIE: St-Mathieu de 
Shawinigan (819-539-5451)— » Waiter » m. en s. 
Gilbert Dumas, du mer au ven. à 20h30. sam. 19h30 
et 22h30, du 21 juin au 30 août

THÉÂTRE D'ÉTÉ DE BELOEIL: 600 rue Riche­
lieu, Beloeil (464-4772)— < Relaxe Max relaxe ■ m 
en s de Larry Michel Demers, les mer. jeu. ven. i 
20h30 et sam. 19h et 22h. Du'11 juin au 31 août.

THÉÂTRE D'ÉTÉ MANOIR RICHELIEU: 
Pointe-au-Pic (1-800-463-2613) — • Old Or­
chard ?. Connais pas », m. en s Régent Coderre, 
du mar au sam. à 21 h, du 20 juin au 29 août.

THÉÂTRE D'ÉTÉ VILLE-MARIE: Témiscamin- 
gue (622-1362) — • Hé, que le monde est p'tit ! » m. 
en s de Bernard Lotti, du marc, au dim. à 20h30, du 
29juin au 31 août

THÉÂTRE DE LA CHËVRERIE: St-Fortunat 
(819-344-2402) — • Le porte-monnaie » m en s. de 
Jacques Rossi, du mer au ven. à 20h30, sam 19h et 
22h, du 18 juin au 30 août

THÉÂTRE DE L'ÉCLUSE: 190 Laurier St-Jean- 
sur-Richelieu (348-5312) — • L'Amérique à sec ou 
les cerises sont mûres » m. en s Céline Hallée. du 
mardi au dim. à 20 h 30, du 20 juin au 31 août.

THÉÂTRE DE L’HÔTEL CHANTECLERC: 
Ste-Adèle (1-800-363-2452) —. Bobépine » m en s 
Larry-Michel Demers, du mer au dim. à 20h30. du 11 
juin au 31 août.

THÉÂTRE DU CHENAL-DU-MOINE: 1645, ch 
Du Chenal-du-Moine à Ste-Anne-de-Sorel (1-800- 
363-9468) — < Haute fidélité » m. en s. Monique Du- 
ceppe, mar. au ven:20h30, sam 21 h. Du 12 juin au 
23 août.

THÉÂTRE DU MONT AVILA: Mont-Avila (861 
6578) — • Ça vaut 100 piastres » m. en s Guy Mi- 
gnault, du mer au ven i 20 h 30, sam. 19 h 30, 22 h 
30, du 25 juin au 30 août

THÉÂTRE DE STE-ADÉLE: Ste-Adèle (875-6334) 
— « Vendredi soir » m. en s. Robert Lalonde, du 
mar au vend, à 20h30, sam. à 19h30 et 22h, du 20 
juin jusqu 'au 31 août

THÉÂTRE PERCE-RÉVE: 9 rang Actil. Victoria- 
ville (752-5070) — « L enlèvement », comédie de F. 
Weber, du jeu au dim à 20h30, du 20 juin au 31 
août

SUR SCENE

MERCIER:(255-6224)— fermé 
MUSÉE DES BEAUX4ARTS: 1379 Shebrooke 

(285-1600) — Films Joan Mlro, "Mlro à 
Salnt-Paul-de-Vence", "Musique muelta”, 
"Mlro Sculpteur" du 20 juin au 31 août, 
du mardi au dim à 14h.

LE MILIEU: (277-5789)- "The element ol 
crime" 7 h 30, 9 h 30, sam. dern spect. 11 
h 30 (à compter du 1 août) 

OUIMETOSCOPE:(525 8600) — "Ginger et 
Fred” 7 h, 9 h 30— "Querelle" 7 h, 9 h 15 ' 

OUTRE MONT:(277-4145)— "Chorus line, le 
film” 7 h.— "Identification d'une femme”
9 h 30

PALACE l:{866-6991) — "Top gun" 12 h 40, 2 
h 50. 5 h, 7 h 10, 9 h 20

PALACE II:— “One crazy summer" 12 h 15,
2 h 10, 4 h 05, 6 h, 7 h 55, 9 h 50 

PALACE III:- “Club paradise" 12 h 15, 2 h 
10. 4 h 05, 6 h, 7 h 55, 9 h 50 

PALACE IV:— "The trans formers" 12 h 40,
2 h 20, 4 h — “Maximum overdrive” 7 h 
40, 9 h 35

PALACE V:- "Ferrls Bueller’s Day Off 12 h
30, 2 h 30, 4 h 30, 6 h 30, 8 h 30

PALACE VI:- “Ferrls Bueller’s Day Off” 1 h 
30, 3 h 30, 5 h 30, 7 h 30, 9 h 30 

PARADIS I: - “Retour à l'école" 8 h 20— 
“Un été pourri” 6 h 30,10 h 05 

PARADIS II:- "Karate kld" 8 h — “La cage 
aux folles 3" 6 h 20,10 h.

PARADIS III:— "Les anges sont pliés en 
Dieux" 8 h 10— “Le lecteur de St-Tro- 
pez” 6 h 30, 9 h 45

CINÉMA PARALLÈLE: (843-6001)- Relâche jus­
qu'au 31 août

PARISIEN l:(866-3856) - "Frldey 13th, part 6"
12 h 50, 2 h 35, 4 h 20, 6 h 05. 7 h 50. 9 h 
35

PARISIEN II:- “Top gun” 12 h 45. 2 h 55, 5
h 05, 7 h 15, 9 h 25

PARISIEN III:- “Le clocherd de B.H." 1 h 
20, 3 h 20, 5 h 20, 7 h 20, 9 h 20 

PARISIEN IV:- “Ferrls bueller'a" fr, 12 h 
50, 2 h 55, 5 h, 7 h 05, 9 h 10 

PARISIEN V:- “Les Interdite du monde” 1 
h, 2 h 45, 4 h 30, 6 h 15, 8 h. 9 h 45 

PLACE LONGUEUIL 1^679-7451) - "Le dédln 
de l'empire emérlcaln” 1 h 30, 3 h 30. 5 h 
30, 7 h 30, 9 h 30

PLACE LONGUEUIL II:- "Moment de vé­
rité” 12 h 30, 2 h 30, 4 h 45. 7 h, 9 h 15 

PLACE ALEXIS NIHON l:(935-4246) - "Ho- 
werd the duck" 12 h 25. 2 h 30, 4 h 40, 7 
h, 9h 15

PLACE ALEXIS NIHON II:- "Kerate kld' 12 
h 45, 3 h, 5 h, 7 h 15, 9 h 25 

PLACE ALEXIS NIHON III:- "About lest 
night" 12 h 45, 3 h, 5 h, 7 h 15, 9 h 30 

PLACE DU CANADA:(86t-4595)- “Nothing 
In common" 7 H, 9 h 20 

PLACE DU PARC 1:844-9470)- "Shadow of 
Kilimanjaro" 1 h, 3 h, 5 h, 7 h, 9 h.

PLACE DU PARC II: "Flight of the navigator” 12 
h 10, 2 h, 3 h 50. 5 h 40, 7 h 30, 9 h 20 

PLACE DU PARC III: "The trans formers" 12 h 40.
2 h 20,4 h — "Ferris Bueller's'' fr. 7 h 05,9 h 10 

SAINT-DENIS ll:(845-3222) - "La couleur pour­
pre” 12 h 10,15 h 10,19 h 10, 22 h 10 

SAINT-DENIS III:- "Le maître du Jeu" 13 h 
10, 16 h 20, 19 h 30— "Créatureï 14 h 30. 
17 h 45, 20 h 55

VERSAILLES l:(353-7880) - "Le clochard de 
B.H." 7 h 20, 9 h 20

VERSAILLES II:-“Top gun" 7 h 15. 9 h 25 
VERSAILLES III:- Fermé 
L’ERMITAGE:(388-5577) - "Les ailes de la Jus­

tice” 7 h. 9 h 30
LE/THE CINEMA:(931 -2477) - “Heart bum" 7

h 20, 9 h 30
YORK:(937-8978) - "Friday 13th, part •” 12 h

50, 2 h 35, 4 h 20. 6 h 05, 7 h 50, 9 h 35.

TELEVISION
C B FT

12.00 Première édition
12.10 Fariboles •
12.30 Avis de recherche
13.00 Reflets d'un pays
14.00 Le temps de vivre
15.30 Regards sur la nature
16.00 Fraggle Rock
16.30 Quatre amis fantastiques
17.00 Winnetou, lemescalero
18.00 Ce soir
18.23 Les nouvelles du sport
18.26 La météo
18.30 Rencontres
19.00 baseball des expos

À Montréal, les Cardinals 
de St-Louis affrontent les
Expos de Montréal
EN CAS DE PLUIE
19.00 Ciné-soleil

21.30 Festival international de 
iazz de Montréal

22.00 Le télétournai
22.21 Le Point
22.36 La météo
22.40 Les nouvelles du sport
22.50 Cinéma

. L'adolescente » fr 78 
avec Laetitia Chauveau, Si­
mone Signoret et Francis 
Huster

CD CFTM
12.00 Ici Montréal
12.15 L'étéshow
13.15 Matinée d'été
14.15 Ciné Quiz

• Femmes sauvages » 
amér 70 avec Hugh 
0'Brian, Anne Francis et
Marilyn Maxwell

16.00 Les champignoles
16.30 Les satellipopettes
17.00
18.00

Vegas
Ici Montréal

18.30 L'étéshow
19.30 Québec à la carte
20.00 Les Brillant
20.30 Drôle de vie
21.00 Cinéma du mercredi 

< Un frisson dans la nuit » 
amér 71 avec Clint East- 
wood. Jessica Walter et 
Donna Mills

22.55 Lotto 6/49
23.00 Les Nouvelles TVA

23.30 Ici Montreal 
23.35 Les sports 
23.50 La couleur du temps 
00.00 Cjpéma de fin de soirée

• Au nom du père, du fils, 
el du colt » it. 76 avec 
Craig Hill, Nuccia Cardinali 
et Francisco Branna

(D RADIO-QUÉBEC
17.30 Télé-Université: l'habitat 

québécois
18.30 A toute vitesse
19.00 A travers la francophonie
19.30 Passion de la voile : cap 

sur l'an 2000
19.57 Tirage • La quotidienne »
20.00 Station-Soleil
21.00 Cinémania

■ La femme qui pleure » fr. 
78 avec Dominique Laffin, 
Haydée Politoff, Lola Doil- 
lon, et Jean-Denis Robert

22.30 Station-Soleil

es T V F Q (Câble)
12.30 Les nouveaux jeux de 20 

heures
13.00 Télé-série

• Catherine » avec Clau­
dine Ancelot, Pierre-Marie 
Escourrou et Pascale Petit

13.30 Téléfilm
» Un adolescent d'autre­
fois » avec Madeleine Ro­
binson, Jean-Pierre Klein 
et Philippe LeMercier

15.00 Johnny Métro Blues 
16.05 Radio-France-Internatio-

nale
16.30 Croque-vacances
17.00 Le village dans les nuages 
17.19 Le club des puces
17.30 Le journal
16.00 La trappe
16.15 Télèsérie

< Les amours de la belle 
époque » avec François 
Dunoyer et Yvonne Clech

18.30 Des chiffres et des lettres
19.15 Aujourd'hui la vie 
20.10 Les nouveaux jeux de 20

heures
20.35 Télé-série

< Catherine » avec Clau­
dine Ancelot, Pierre-Marie 
Escourrou et Pasca>e Petit

21.00. Télétilm
• Les cinq dernières minu­
tes » avec Jacques De-
bary, Marc Eynaud et Henri 
Marteau

22.35 Carnaval
23.55 Le petit bouvard illustré
24.12 Le journal
24.42 Radlo-France-Internatio-

nale

O C B M T
12.00 Midday
13.00 All My Children
14.00 Trapper John M D.
15.00 Canadian Reflections
16.00 Facts ol Life
16.30 Wonderstruck
17.00 Video Hits
17.30 Three's Company
18.00 Newswatch 6 Sports News
19.00 Expo's baseball, •St-Louis at Montreal
22.00 National News 6 The Jour­

nal
23.00 Newswatch 6 Sports Newt
23.30 Maude
24.00 CBC Late Night 

» The hard way • Am. 1943
avec Ida Lupino. Dennis
Morgen, Joan Leslie el 
Jack Carson

«B CFCF
12.30 Pulse
13.00 Litetime
14.00 Another World
15.00 General Hospital
16.00 Music Vision
16.30 Take a Break with Matthew 

Cope
16.37 Wheel of Fortune
17.00 The Price is Right
18.00 Pulse
19.00 Entertainment Tonight
19.30 McGowan 's work!
20.00 Highway to heaven
21.00 Hotel
23.00 CTV National News
23.21 Pulse
24.00 Cinema 12

» Nashville » 1975 avec 
Henry Gibson, Lily Tomlin

03.00
et Ronee Blakely
The man from U N C L E.

04.00 Hart lo hart
05.00 Cover up

I I



18 1 Le Devoir, mercredi 13 août 1986

SPORTS

EN BREF...
■ Steve Carlton avec les White Sox

CHICAGO (AP) — Comme prévu, les White Sox de Chicago ont réclamé, 
hier après-midi, au repêchage, le vétéran lanceur gaucher Steve Carlton.

La formation de la Ligue américaine a aussitôt fait appel à ses services 
pnisque Carlton était le lanceur partant en soirée contre les Tigers de De­
troit. , , !•.

Carlton, âgé de 41 ans, qui a remporté 319 victoires dans les ligues ma­
jeures, a conservé une fiche de 4-8 cette saison en 16 rencontres avec les 
Phillies de Philadelphie. Il avait été congédié le 25 juin.

■ Les Rough Riders signent Tod Dillon
OTTAWA (PC) - Les Rough Riders d’Ottawa ont engagé le quart-ar­

rière Todd Dillon pour une durée de trois ans plus une année d’option. Il ap­
partenait aux Generals du New Jersey, de la USFL, même s’il n’a jamais 
disputé un match pour cette équipe, après avoir été pendant deux ans le ré- 
serviste de Jim Kellly avec les Gamblers de Houston, soit avant que les 
deux formations ne complètent leur fusion. Il a complété 160 de ses 305 pas- 
ses tentées en deux ans. À la suite de cette acquisition, la direction de 1 é- 
quipe a congédié le quart-arrière J.C. Watts.

■ Entente entre la LNH et ses joueurs
TORONTO (PC) — Les membres de l’Association des joueurs de la Li­

gue nationale de hockey ont ratifié le nouveau contrat de travail de cinq 
ans conclu le 24 juillet dernier avec les propriétaires d’équipes. 80 % des 
joueurs ont retourné leur bulletin de vote jusqu’à maintenant et 98 % de 
ceux-ci se sont prononcés en faveur de la nouvelle entente. Le nouveau 
contrat double le fonds de pension des joueurs et modifie considérable­
ment la clause de compensation en cas d’embauche d’un joueur autonome. 
Ainsi, une équipe sera maintenant dédommagée par l’obtention d’un ou 
plusieurs choix au repêchage et, selon le cas, d’une somme d’argent en cas 
de perte d’un joueur. Ceux-ci sont classés selon leur salaire et les mieux 
payés, par exemple, vaudront deux choix de première ronde et $100 000.

■ Dernière saison de Tony Perez
CINCINNATI (AP) — Le vétéran Tony Perez a annoncé qu’il prendrait 

sa retraite à la fin de la saison mais il s’attend à demeurer dans l’organi­
sation des Reds de Cincinnati à titre d’instructeur ou de dépisteur. « Je me 
suis fait à l’idée que c’était ma dernière campagne », a révélé le vétéran de 
44 ans, qui fut un des joueurs les plus populaires de l’histoire des Expos.

■ Dieter Brock au rancart
ANAHEIM (AP) - Les Rams de Los Angeles seront privés des services 

du quart-arrière Dieter Brock pour une période de quatre à six semaines. 
Brock s’est déchiré un cartilage au genou gauche dans une partie d'avant- 
saison contre Houston, la semaine dernière. Il a été opéré ce matin et son 
retour au jeu ne pourra s’effectuer avant la mi-septembre.

LE DEVOIR VOUS OFFRE LA QUALITÉ
POUR INSÉRER UNE ANNONCE SOUS LA RUBRIQUE 

CARRIÈRES ET PROFESSIONS 842-9645

Internationaux de tennis du Canada

Bonneau éliminé en première ronde
TORONTO (PC) - Le Lavallois 

Stéphane Bonneau, seul Québécois 
inscrit au tableau final des Interna­
tionaux de tennis du Canada, tournoi 
doté d’une bourse globale de $525,00, 
a été éliminé hier dans sa rencontre 
de première ronde.

Bonneau, 109e mondial, a subi la 
défaite face au Sud-Africain Christo 
Steyn par le pointage de 6-4 et 7-6, (7- 
4 au bris d’egalité).

Après un échange de bris de ser­

vice au début de la manche initiale, 
les deux joueurs ont gardé l’avan­
tage du service jusqu’au septième 
jeu quand Steyn, classé 67e au 
monde, l’a emporté sur sa troisième 
balle de bris pour mener 4-3. Il a par 
la suite conclu à 6-4 à l’aide d'un as.

Après des bris consécutifs aux 2e 
et 3e jeux du deuxième set, les ad­
versaires ont conservé leur service 
pour porter le compte à 6-6 et forcer 
la tenue d’un bris d’égalité.

Steyn a rapidement pris l’avan­
tage 4-0, puis Bonneau a effectué une 
superbe remontée jusqu’à 4-5, mais 
son rival a gagné les deux points sui­
vants pour remporter la bataille.

Boneau a bien joué, mais semblait 
souvent incapable de conclure avec 
un coup gagnant après avoir cons­
truit l’échange. Et, tandis que Steyn 
remportait facilement les jeux où il 
avait le service, le Québécois de 24 
ans était souvent à la peine.

« J’aurais pu, j’aurais dû rempor­
ter ce match, commentait cependant 
Bonneau après la défaite. En deu­
xième manche, nous faisions jeu 
égal, mais quelques décisions de ju­
ges de ligne m’ont été défavorables à

des moments cruciaux, ce qui a fait 
la différence».

Bonneau a refusé d’utiliser sa bles­
sure au dos comme excuse. « Ça me 
nuisait surtout au retour de service, 
parce que je ne pouvais m’étirer 
pour frapper les balles un peu éloi­
gnées, mais ça ne m'a pas fait perdre 
le match».

Après quatre mois au circuit mon­
dial, Bonneau avait pris deux semai­
nes de vacances pour reposer son 
dos. Mais cinq jours d’entrainement 
intensif ont fait réapparaître la dou­
leur et Bonneau ne sait au juste à 
quoi s’attendre. Pour l’instant, il pré­
voit prendre part aux qualifications 
des Internationaux des Etats-Unis 
dans deux semaines.

Sports aquatiques
Le Canada défend son titre

SSPttlIf
MADRID (PC) — Des adeptes de la nage synchronisée venant de 25 pays 

entreprennent ce matin les championnats du monde de sports aquatiques 
dans la nouvelle piscine de Madrid, avec l’intention de détrôner les Canadien­
nes.

Plus tard aujourd’hui, les cérémonies d’ouverture officielles prendront 
place à la Plaza de Toros. Natation, plongeon et water-polo, pour la première 
fois féminin, suivront au programme de la compétition de 11 jours. Un total de 
1500 atlètes venant de 62 pays viseront l’obtention de 42 médailles d’or.

L’entraîneur de l’équipe canadienne, Debbie Muir, sera mieux en mesure 
d’évaluer la compétition quand les 159 inscrites auront complété leurs figures 
imposées.

« Il est difficile de prévoir la politique des juges dans un sport semblable 
tant que le déroulement des épreuves n’a pas commencé », a-t-elle expliqué.

Le Canada, les États-Unis et le Japon devraient remporter toutes les mé­
dailles, en solo, duo et équipe. Le Canada domine actuellement la scène mon­
diale dans les trois catégories, grâce à Carolyn Waldo, 21 ans, déménagée de 
Beaconsfield à Calgary, qu’accompagne Michelle Cameron en duo. Sa seule 
adversaire sérieuse sera l’Américaine Sarah Josephson, 22 ans, qui compéti- 
tionnera avec sa soeur jumelle en duo.

Waldo n’a pas perdu en solo depuis sa deuxième place, derrière l’Améri­
caine Tracie Ruiz, aux Jeux olympiques de Los Angeles. Aux Jeux du Com­
monwealth, le Canada avait délégué la Montréalaise Sylvie Fréchette, qui a 
raflé la médaille d’or, Waldo et Cameron ayant triomphé en duo. Elles n’ont 
jamais connu la défaite depuis qu’elles évoluent ensemble, soit en 1985.

Cameron souffre cependant d’une sinusite depuis quelques jours. Elle n’est 
pas la seule ennuyée par la maladie puisqu’environ le quart de la délégation 
canadienne, pourtant en Espagne depuis la fin des Jeux du Commonwealth, 
au début du mois, souffre de gastro-entérite. Le recordman mondial Alex 
Baumann compte parmi les victimes.

Une température voisine des 40 degrés rend la tâche difficile aux compéti­
teurs.

Le vétéran joueur de water-polo George Gross Jr, fils d’un journaliste spor­
tif de Toronto, sera le premier porte-drapeau canadien issu de l’équipe de wa­
ter-polo.

Pirate CP

Stéphane Bonneau, de Laval, a été éliminé en première ronde des Inter­
nationaux de tennis, hier, s’inclinant 6-4 et 7-6 devant la Sud-Africain 
Christo Steyn.

_ CARRIERES ET PROFESSIONS
Le% postes sont offerts également aux hommes et aux femmes.

f——————————

Conseillers législatifs bilingues
29 200$ • 49 400$

Une màison d’édition et de distribution 
québécoise recherche un(e)

DÉLÉGUÉ(E) PÉDAGOGIQUE
La section française du bureau des conseillers législatifs du 
MINISTÈRE DU PROCUREUR GÉNÉRAL recherche trois avo­
cats bilingues qui exerceront les fonctions de conseillers 
législatifs. Les personnes choisies devront, dans le cadre du 
programme de traduction des lois et règlements de l'Ontario, 
faire la révision juridique des traductions, en travaillant en 
étroite collaboration avec les traducteurs et les conseillers lin- 
guitisques; assurer l'exactitude juridique et l’uniformité des 
textes traduits; agir en qualité de conseiller législatif en langue 
française auprès du gouvernement, de la Législature et de ses 
comités; rédiger les versions françaises des projets de loi et 
des règlements; effectuer des recherches en matière de termi­
nologie nouvelle et répondre aux demandes de renseigne­
ments relatives aux versions françaises des lois et règlements.
Lieu de travail: Toronto.
Exigences: Membre de la Société du barreau du Haut-Canada 
(les candidats qui ne sont pas encore membres de cette So­
ciété devront le devenir dans les douze mois suivant leur no­
mination); connaissance de la common law et du droit 
comparé; bonne connaissance des lois de l'Ontario et de celle 
du Canada; excellente connaissance du français, particulière­
ment du vocabulaire juridique; aptitudes à communiquer en 
anglais et en français; expérience en rédaction législative et 
connaissance du style de la rédaction française dans une 
compétence bilingue un atout
Faire parvenir votre demande avant le 8 sept. 1986 à: Dossier 
AG-656B/86, Direction des ressources humaines, Ministère 
du Procureur général, 18, rue King est, 14e étage, Toronto 
(Ontario) M5C 1C5

Chances d 'embauche égales pour tous

Fonction publique 
Ontarios J

Le ou la candidat(e) choisi(e) devra:
• visiter les collèges, les université et les librairies;
• rencontrer les conseillers pédagogiques et les enseignants pour 

présenter le matériel didactique du niveau primaire et 
secondaire;

• préparer et exécuter sous la supervision du directeur du Service 
pédagogique, un plan de marketing par région et pour 
l’ensemble du territoire.

Le ou la candidat(e)
• a un diplôme d’études collégiales en lettres ou sciences 

humaines (une formation en psycho-pédagogie ou en lettres 
serait un atout important);

• a plus de 25 ans;
• communique facilement et fait preuve d'une grande curiosité 

intellectuelle;
• est libre de voyager souvent;
• maîtrise parfaitement le français écrit et parlé.

Nous offrons:
• un salaire fixe (selon l’expérience);
• un compte de dépenses;
• une voiture;
• une commission de fin d'année;
• de nombreux avantages sociaux.
Faire parvenir une lettre d'offre de services et un curriculum vitae
avant le 15 août 1986, à

Dossier 1327 
Le Devoir
C.P. 6033, Suce. Place d’Armes 
Montréal H2Y 3S6

t
 ÉCOLE POLYTECHNIQUE 

& DE MONTRÉAL

OUTRE-MER
L’École Polytechnique de Montréal, en collaboration avec l'Agence 
canadienne de développement international (ACDI), est à la recher­
che d'un professeur de génie mécanique pour assumer les respon­
sabilités suivantes à l’École polytechnique de Thiès au Sénégal à 
compter du 1er septembre 1986.

Qualifications:
— Posséder un doctorat en sciences appliquées ou une maîtrise en 

sciences appliquées ou l'équivalent.
— Posséder au moins trois ans d’expérience dans l'enseignement 

et la recherche au niveau universitaire.

Fonctions:
— Dispenser trois des quatre cours suivants:

• Thermodynamique appliquée 
• Méthodologie du design 
• Plomberie et applications de tuyauterie 
• Compresseurs, moteurs et turbines

— Diriger des projets de fin d’études et encadrer les étudiants 
— Participer à des projets de recherche.
Tous les candidats doivent être citoyens canadiens ou immigrants 
reçus, avoir une connaissance parfaite du français parlé et écrit. 
Des indemnités pour affectation à l'étranger et des logements sont 
prévus pour la durée du séjour. Le candidat choisi doit s’engager 
pour une période d'un an. La candidature sera soumise à l’ACDI et 
aux autorités locales pour approbation.
Les personnes intéressées devront faire en sorte que leur demande 
accompagnée d'un curriculum vitae parvienne au plus tard le 19 
août 1986 à:

M. Jacques Martin 
Responsable du recrutement 
Projet de l’E.P.T.
Service de la Coopération internationale 
E.P.M.
C.P. 6079, Succursale “A”
Montréal, QC. H3C 3A7
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Dirigez une équipe 
de ventes dynamique

Membre d’un groupe multinational, cette société fabrique des produits chimiques 
spécialisés. Sa clientèle ; industrielle, commerciale et institutionnelle. Relevant du 
président, vous dirigerez son équipe de ventes comme . . .

Directeur régional des ventes
Vous stimulerez cette équipe par votre dynamisme, votre acharnement et votre con­
naissance de la vente industrielle directe. Votre mandat : recruter, former et motiver 
votre personnel afin de surpasser les objectifs établis.

Vos produits, très connus, dominent l’échelle des prix. L’équipe est très autonome, 
ambitieuse et décidée. Capitalisez sur vos talents de gestion des ventes en milieu in­
dustriel et dirigez un groupe important. Projet 60722. Confidentialité assurée.

LA SOCIÉTÉ CALDWELL
INTERNATIONALE

Calgary Dusseldorf London Montréal Otawa Toronto Vancouver Zurich
265-8780 329391 834-7966 849-5357 238-3256 920-7702 669-3550 211-2750 J, v

Des horizons prometteurs 
dans les Cantons de l’Est

Cette société, la plus importante du genre au Canada, a tout pour réussir : elle fa­
brique, importe et distribue des articles de loisirs auprès des grandes chaînes et des 
grossistes. Pour seconder le président, elle recherche un cadre qui a fait ses preuves 
et qui entend bien continuer d'évoluer comme ...

Directeur des ventes
L’entreprise a une usine à la fine pointe du progrès, une réputation impeccable et 
d’excellentes perspectives commerciales. Vous vous occuperez d'une clientèle 
importante et prendrez une part active à la mise au point des produits, à la conception 
des emballages et à la publicité. Vous pourrez peut-être même accéder à la direction 
générale et devenir actionnaire de l’entreprise.

Vous avez une vaste expérience de la vente et de la gestion des produits. À vous de 
réussir. Projet 60720. Confidentialité assurée.

LA SOCIÉTÉ CALDWELL
INTERNATIONALE
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